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L'EMPRlï\T JU* « Saps Blague »

LETTRE DU MAROC

•* -t'esl dérobé »
t: d'un iTOgram-

|<ul>lit|uet> et il-
itojie cominan

notre monnaie ai
par in succèi <K-

1111Ull
e la déplorable habituel?

prunt

• la '•n-rniviv -lape. A en
uvre ia premier*1 mesure.
1 est nUé, avec quelque dîs-
nt, <t|P découvrir, dans les ea-
i-J le* ronrtîliom de l'em-
"''>. tous les éléments d'un

programmo ffém-ml que l'avenir pw-
mi lha de devoilr-r. ll< y figurent par
avant* •. çn'ratnr le fruil dan1? 'n fleur.

Sou* avuiis tlH.
quelles élalftil li*s en
JUtAiini^spvnr^til : ilîfiiiiiittinn du taux I
njf l'iinju'il de l'inlérAl dej dettes de
l'Etat ; eompenantinn acenrriée au*
(M>rleure de cette dette sous forme d'a-
vantages fiscaux : consolidation de
notre dette riotlanif. stabilisation de
notre monnaie.

Or. quel* xtint les caractère» du pré-

Ue u'cpl paw à dire yuc Ju |iolitiijue
1 •lui] imtu^ure ttl iju'il annonce soit

n I < xclusive de toutes réformes fîsca
- j !>>s d crialaHUe à jamais la prêt

On noU-> rUrfL>lfa :

cel

(I a. > "V
iïl plitf

Nalinnali'.
n'ducliun n

Ifs r;<iiftiiil<
6 f. 111» Kl T» p . (Ort. « l
| l i i t '( Am

d«a Bonn df
TPSI 1.- pré-
0/O des «jet-

Les sacrifices qu'elle est iaip^i
sèment enn-trainte d'imposer aux por-
f.-urs des titrea émis par l'Etal doiven
•îrnaver leur contrepoids dans la strie
te application de I impOt direri sur k
revenu. Spécialeraent l'impôt globH
MA doit pins mériter lo nobriquet d'iru-
|t1I des poires, injuste ù hi.'n de^
l'fmnU et par ou c-rlains (entent di
Hiper Inul le nouvel '"difice dp nos ini-
(V-IM direct". A ni clfel. il faudra en
venir ii la solution que nmis avons
maintes fois préconisé de rendre no-
îiiinatife soit les -litres, «oit le» ci\
fions dfs valeur» mnhiliAre*, CV«t

f
Il mnuil

v c..ni|il|-'t

3 i /2 p. .00
j , 4 o/O.

nt aux purt(HtP« la dispen-
l- Imil impAI I

p
r Ir- rev.

TOI'.'- .:t vf* it^ult pr.rl
•ÎOII> ^Hnlp-f fonii.'
de jnii-l'iici- .( d- il
da m A n l m aa
c\rr*. I! wrt «laÎT,
«van: . c ; mi»-I (vi

\s principe mexxv d'un av in fap
l'weal aOF'irdé IMI r/imj"'n^Htiini au*

•IIP*- II dt-vra Atre.
.. mais av.* plut
•ic-fnifnifnl élen-

orean-
rff.t. 4 u e .J,-

«i'VabJpf», je di-
Pilant*, ne leur

p.-iii-. «fin-- «voir, aiir un point, pela- j
blî r-ifiutibri' budgétaire. d*> le nii-
n.-r Tir tm «uliv. MKÎ^. consoJidanl
ilci Iwin-! di'j.i nui)lis «le oi%t avantagi1. '
! » « i n M n Hmtt <Vnn de le maintenir '
*Vr*t un d*H lf«> de In délenLible no-
iilii]iu- fin»nci«W Miivii* par le Bloc J

jurfln de rappeler que. en son temps. |
i'»îv m.-iiri ' fut vivement combattu.- ,
par MM. Herriol et Blnm.

Il n'i-n - I |w* mxina \Tai que. dé-
*rtrinai?, 1'' jinncipe de In compensa
lion fiscal- fui admH.

La -^iiiHcripHori de 1 eniprfjril hou-

le litrt^ d» lelli- fMtonle rembour<«-
l i L - celte num^e nu*m*1.

ÎH ni.-sur-' tK« large, «anu
,i'i *.K, liir-'r. viendront «e per-
cun&olider dans la doua pet»

d" lu fr«udc v
rée pnr la riVi

['HT nilleon
•atl-'ntianl <>1
direct saccroi
d« r^duiw les
ffMi f* dm im

ig'it
en4e

. ta

irou--ement in-
Ini de financ
chante de la

îf r«'n(lfmeiit de l'i

tau
pût,

i t , il sern po
x acluelleiner
. grevant le« 1
aie* H le-t ai

augu-

deHe
impdl
gui]]],.
it ex-

Mïce*-

Knfi
p-ant
1 )<).- I

i. Iv putd« <lc lu detlo
lu foi* par la rédiiL-ti

itérât .'t par le rembou
ineni du capital, i] ne faut pas rejeter
!<• principe d'un prï-lèvciront sur le
capital, par une taxe une foii payée,
de Isux irvu modén1 et dont h' pmduil
iL')ii.-l]tuerait la premiéri* ressourci'
d'um- caisse d'aamrtieseinent.

Mais ce «ont 1-r'i vision» et ceneep

Ce qu'il importt; de retenir, c'est qur
1 emprunt XPlueilt>me.Jit émis apparail

ton!-',
drx. »

le qui, si ie payf, p& «•« souscrip-
ii>iij. la saisit el lu haie vipoureuse-
uent, nous «iTitra enfin tiv i abjm<.'
.-CHI ini nous IIOIM enlieious. |

IJnlre lui et la calastrophe par J«^«.;- !

ie uirire monnaie, il laui. aujuur-
I hui, ciioiair.

Jacques LYnx

II y*, "litre W rnurs ihi vieux Fe/
fi ](t Villti .Nouvelli'. une plaine qu'ar-
ros,- l'oued Fez. Lne sMv de [jeUts
cours d'tau k traversent aussi, qui
viennent *<• jilnr dam la rivière fa-
meuse après des parcours sinueux
ijue i'Knropéert cndifnia.

Crtli1 plnirtf1 a été choisi» corom'-
innip d** pfi-sflp*1 pour les troupes du
ln.nl. Ans premier* jour* de i'agre*-
-ii.ii riffaine les n-nfoHs de loul 1*
Maroc y uni Ajourne, avant que d'al-
ler vers le nord livrer bataille à Je
horde qui descendait vers la ville de
Monlny-ldri*M. Tte arrivaient aux
Hoiw du dernier printemps marocain.
jetés 1« par de lourds camions <>u par
les trains de la voie normale, dont la
pare domina cette plaine de &ê  cubtf
bl«nof. Au peht jour suiwint le camp
Alait levé et 1M txilonnes s'écouiaienl
vi'M !<*s roulât poudreuses qui con-
tournent H1 Xaiar f

Dans la journ.-p le camp était vid*.'

blaiils fasiw. qui nVfaîent plus rassu-
r-i par la pri;stnc«? imm-'-dialv de. for

Franee Et l
1 * t0Uï *" h ° Vo10

llal

ltons nos campagnes. Je n'était vas l'-
eut à protester. Mafheureusement h'

' >e de vos réckimatiûns n'a htlr
•<*rni le nombre ni la gr*,,

nce et aussi
un qui nou»

•t J«r tou-
'" '" ">«"'

toute

rri,)».

IMVÉ-I- ! Premier*1 joie de ç£s sol-
qili pendant des semaines, des

IIKMS n'ont rericnriln! que de maî^e-
5*ourcê  où Ion nnplissait «n bidon
plus pr>'Ciem qu'une fortune '

S" laver e[ pufc dormir ! Dnrrair ! ' rlUf^ confrêr,- pari.
l>pu\ieme jnic. combien douce au« j ̂ jpf. comptai tante ches
-i. car taui ceux ni viennent d'flS&is-
l'i1 HMX. batailles dL> mai, juin et juil-
M, uni vécu des heures atroce* e!

lourdes d'insomnie. Certains, dans Je-
jxistes et (tins 1M campa n'ont pu
trouver pondant des semaines l'occa-

nicipalités.
t le» cotnjxujnû'

t fmm de fer qui ornent l*vrs gares &
notas fort apparent* — j e suis ^ ^
«•«r* pour cette réforme inMHgentr
tti' permet aux voyageur* de "iLv™

itinéraire et de

La mniodm défaillance dans In
veille eat f-alale. Aux heures nù le si
i .wc »e fail !e pin* enffajmtanl. il fau'
• Ir- plus atletitir. i:>*t ic'moraent où
dans l'ombre chaud*, le » «aloparrt
-i> ftii**.- jusqu'aux barbelés prel ••
Imrulir comme une fauve ?i uni' hal
!•• m- le cloue «ur place.

FA les jours de bataille H !<•* nuit-
l'insomnie n'additionnaient.

U* i

l'ui». fi'puque vint où li», Ifoup--.-
éjourn.Tent viiiijl-t|u«lre ou, qin-

.aul.-huil heures »ur les rives d<- ^_
J oued Fe*. 1*8 premiers renfort* arri- '*' Hiffain devint moin» «aerestaif ç<-

"•> France. fut •» chaleur qui se manifesta, aus«:
itupitoyaWemenl. Dans les camps, on
abandonnait la lente, la nuit vejiue
pour se COUL-IHT sur le sol enoor
chaud comme uii" plaqun de four. On
ne Irmivait dans )a nuit pas une heu
r.1* de repos sons la rude morsure du
•• eher*?ui » pnlretienant une tempéra-
ture de W» a minuit et jetant sur tou-
tes corps ttëuud«>s Ja caresse irilennil
lente d'une haleine d'enfw-.

traphiqwt qu'on

Ainsi lancé, notre confrère ne *'
fie plu». It r»vt <fl

En Turquie

qu« l'on vil alors s'ali-
lier dans un ordre impeccable-,
nient toutes IKJUVL"«. Le^ «tiuvau\.
ml Je» croupes Ulisuii-nL, faisaieni
H fiera sous leur haruacheinenf rt1-
nuuent touche au parc. Les véU-
ents de» hommes portaient vncon
- ]>Ji« Mm WquH* ils avaient éi-
iifnI'1'- dan* la* magasins de f'iiitcn

iiuifiquea.
Le pastta^; et le séjour de cea trou-

jn-s r a tu r a i en t ces bourgeois, que le»
montagnarde appeiieul pour ieur pu-
••ilinniuiué «*l leur cuquetterie ; de^
i' poules blanche* ». i>s stildaU cr-
jn'iulHiil in; lircnl que passer, leur
longue théorie étant vile huppée par
le front.

Il wi passai! «ant* trêve et, toujours
«i identiquemeirl neufs qu'on aurait
pu croire que, c'étaient toujours l o
niem»s formant Ja garde de Fez,

I n jour pourtant, au camp, nrrivi-
rent d'autres hommes !

Coux-Jà, étaient brûlé* par Je ÉO-
•il. ronflé P«r la pousuièn1. ll« n«

v-tmient m de Casablanca m d Oud-
i,j s , Diat-i de M'jara, de T i s u . de Bab

ij, de Taounat, d'ailleurs eti-
>re. ci'i •• ailleurs • anonyme où de-

Irois moi? on se battait.
Les barbée eUienl l o n g u e , tes

u mmen* m Mtr,s
ivuoç* •««-• fond Olanr apprenant au*

a rheure, comment *e nomment fa
ruwex el l,>, abbaye, fameuse, et l*
rhnttau ou ,/ ,'*,t pa^ ̂ k u e cho_

f^' apfrr<"t * l

•> 'le toutes
J» laffiche oi-

/MWWW d» pa* ùllonWés. de, rZ»
>i!coJté.t *ur te, cMmuT entrevu.* ,/„
/xitroityme de* enfant* itrusfrr* d't As
rtgtom. nivi du prénom de le,tr nour-
nce AlhH,-y .' tout peM flre motif à
rMmne y romprù fa vertu et ta grt-
• r très fuie* <fe no* prnrinces Pf tort

b • n loqucit. Et leurs If nies dé-
l«>r.-c« |>ar ! àpr.1 lumière des jour»

.-* des nuits monlagnardes,
au vt-nt, mal ajUîNées, declu-

— A la gare ? Chic c'est ia cla««e...
— On nnlre à » Paname. »... 1
— On rentre manger j*.1 cassoulet. '

fait <• uo » de T
— .Non, on nou- IIIM «u grand re-
, à .Marrakech, dit le •ergent-mt-

jor.
Alors le plus hâve, le plus minable.

n meniou iraioiit-uient r a «
"1 les cuiotles remplacées d nier, dit :

— Su i s blague ! Ou $ est iai( cas-

uuiun''itëii't que ça niarrne, lamalt-
naat qu 00 le» a eus. ou nou* balan-
ce à .Marrakech, t-aui ruuap*it*r. C est '
a nou» a y rentrer dedans ei non aux '

à amii ' i i l i)e i r a n w <•{ qai
n y connausenl non. .Noua ou a eu le
mauvais, ou do il avoir le bon .. 1

Les autres, autour de lui, hochaient
Jt tfl« 0t MglUMfitMBi, — F . M.

#tranlie«l<
œoyi us dmil i

p
Les muleU. les chevaux étaient

leurs harnachement» maintenant tro
vaetett...

La nlève était commencée.
Tous ceux de ,a première heure. i'ii-

fin, pouvaient avmr quelque
bt œ lui 1a 'rêve du Wi
lit »ommeil pour eux.

Us arrivent, lis fondait k w c
avec cède rnpidile, acquise à%n
vif d alertes qu'il* viennent de m

qu
is r'-vciliilinn dan
U (•nijours
ei diminuti
p<*.l* délrnir
ii*t)| «rf]iiw

lègftaent et d*> l'équilibre
m.

* '!•* IVmprim*
duit d<.ne n ••,•.•*«

de h *l a bit i nation n> notre
mnrtmi" nu inn\ vraisemblable d»
100 ftaaco ki l u r - *<iii un franc-or
pour quatre francs-papier.

d« u-fxe qui les
ble qu-î l'absen

l !
Mai» ce *ont des Vainqueurs. 1K

i.ut *auv.' ]e Uaroc i
Sur eux le sou/Ma héroïque ?»l pue-

Ea voici qui «ont au repos ,d*-pui«
mit jours. 1!̂  'ont heureux comaiv

gens qui onl eu leur eompl.- rl>
8 lerresire-i. Les 90 m -officiers r*

vionnunt du rapport. Us disent :
— Oa ptrt demain.
— Pour où ?
— On embarque à la gare a 7 heu-

Si*|» it Porfovceehra

•n 1553



I r IK |^ll I K. I.
pour le Maroc*

mit du preuiiti- batm.li.u
riment d'i n Ta nlerie u fit i.

. :,-. 1 , vi.p-.n- tiitolaf a <)u
,...<.'- port ,'i l;t h. '&) nu lieu tie

I* Li'im-t, lu-un' prévue. IXte avan
..' -•.( duo à luctiv.lv dépiuyiM) pa

nuf.rit/ mUilairv avec If cuncour
!•• lu i i.m|>agnif Fraissind, du 1 i^u-
i>nuiit du pui't, de l'ctat-imiji'i1

ihi.,>ff t-1 du si-rvicf du pilutagt1

* * •
H.'- 7 h.'iirea du matin, do nom-

!>i' n \ gpuUfM'H rttaliuinn'nt autour de
i caserne Marbeur, où, dan* la cour

•i.- V.rdtin. «'effectue la cmireiLlra-
'ti'iti dt«i effectif-» du premier balail-

tii, ijuî, désipiu- pour partir au Ma-
•;>•. vu nous (TtiiNep.

\n uorl, vient de s 'amniwr. <t«
niiii Ncrd-Est, le tnu>K|*>rt Ouatof, »

ki ' i l diniupl prendront place nos
WIIIKIIIIP fanluséin*. O itavirv, ijui
.i"••-! nuire que l'ancien Arnifiiis,
iii|ur!ii'iit ii la flulle de la Compagnie
l'aiiuH; il est commàndù par le c ip i -
tatou Martin; la jauge e«t de 1.264
iDivneaax: il a à ÏM.rd 40 honini T
rfi^nijiage -t quelques passager* ei-
\î l- Is nnvire, consigné1 à la Ctinipa-
iTirc Frai*«itipt, transportn cinq cents

•mu -i ili1 nvirchflndi^s en transit.
i.e* nnuibreuscw personnes que la r -

nv. du /liio/o/ a a l l iée Mir ILS (juaiî
i-'i-L'itretiMiil'1. maigri le «nleil l.riï-
.11!. aux op. raiions d'cnflianjui-

iitpnl des quarante lontfrs d»1 mali-
-»•!, des VÛT08 de r^erve , des oii-
iîiilIfii'WK el, de-* di<ï-hlllt-j chevaux M
mulets du bataillon.

Mai->. aux abord* de la easwru
.Mnrbftnf. ia foule se Fait plus denee

Dana la cour de Verdun, les « |
Wi-v >< Altenden.. «mis leur lourde
nu.- de campagne, ils suent à gros
^.nitfi'f. « Ce&l de J'eiviralnoment. di
i un d.-ii.v : il Tait plus chaud <> U\
L I - •. A la pnrU* du quarlitT. de« pa-
:riit!i. d.'s amis entourent ceux qiT '
•'•ut venus embrasser une fois f

M.iî- l'heure de la revue d<- dépi
.•i]ijirfn-!i". !>;, Iruiipes ?e rassemblent
\ M h. 30. v bataillon sort de la ca-
<-'rn". d . musique J-n ti'tp, vient se
pincer en ligne de demi-scellons, s
Jn pince Saint-Nicolas, entn- le mu-
nnn.»nt a n s morh et le kioeq
musique. O-^ tu > m nie* mettent **C û
: •rv et déposent égaiemant leur fusil,

I ne wnneric de clairon rHenfit,
n v i f de bref-i oommandemfnK
-in- .m iVw et '< la position <le ri'jtos
• - ....UtaU -on, |ir-*(s pour la r.-uc'

\n nirtiiH'iit o(i M. le p'n.THi p.u
• Huef apparaît, e roninim

Pr'--.-i.i-i

M. J .̂-vj-b K..iiUa«ci, in-tnutour,
!>' snti-ul, rraifrcic vivi-menl M. le
i.i.Mveriifitr et ajoute :

\ . . - vii'U\ 1'̂  p i" ' wdrnU Tuni
c>i-l.fff I'I nos je«iiM cHmaraii^ du
17:t' régiment <J infantorie. <•

1.' finirai Hu.r. .|u'aooouipan;ne. le
(•<.;..riH Sauvage, coniinanduiit If r^-
aini' ni. (hircmirt let rooipagnlt^, qui
lui .-...ut jn-iistvit.'-.'rt |wr le comman-
dant (iuiiitraii.l. Il H un mot d l'iioou-
rui^'uieiil pour chacun.

Après la revue. U« bataillon défile
ft'Viml |i- geu.Tal. I>v; m Util'"!, qui y
ont Mt invités par le #ouv«nicur.
î.n nnent part uu déQIA en tête à*
Uilailloii. Il* s»nt ardeiris, pleinad'al-

ouMne aux jours des épiques
t O l d i

t eouMn j
mbats. On le? admire.

-iiqii
i b

en colonne par
d

t i

v, rn ' i ir Huef apparat»
rtjuil <>iimtratid cr i"

C:>'«A une lutnuU' solennelle ] La
mn-'ique jou-1 la Marxriflttite. Malpré"
'••* chaude rayons que danl*1 le «oleil,
l.uil's 1« tfteg ?e découvrent, l 'n s
:. m- - iniprevsi'innani r-'ffnf... un Tri
-mi -ecdun tous les ciEUra: c'<«Al l'Ame
>!' ;.i Pairie qui pa

f.< -f membre* de la Fédération des
nui!'''*.•* Ajint Venu^. \r*"* niwibn'iix,
-HJU.T Icnrj» c«de(s parla ni pour le
Mnr .c.

I.1 généra] Ruef .sttlue leur fanlnn
•lui ivmplac". en ce jour, le glorieux
fîr.itf.'rtii dn r>>^in.rnl. «ctunJlemrtit A
Vî iicennc*.

1! le» remercie pour être veium a«-
aîa!'-r au déport nV letir* jeune» c«-
mnrnde" :

Voir* r»nir.n. Hil-il. wl le *ymlv>-
i" .fil pÎTT*. ••ithJim-» h^rnisme. Us ne
'•.>i>(.lieront na-. En n n » . t e n n flen
'(•'..mêler*, j]» puiseront la leçnn . | ^
•v-,ipl.«.

M rv r
' ! • •

bataillon. d«n^ un ordre par
itagru1 ,.' quai ir.'iubiàrqnement.
i.- ^randv f^rtii' dv l;i i>upul«lioil

•ti.JiipflÇii'' •'( '•"* ( | ' «H H. Ja jfl«o
/ bientôt noire de monde,
m pf.rt, le service d'ordre esl assu-
! • liiçon inapstrali- son- la direc-
i .1.' \I. JnrjroU. le teM actiT com-
. .,;-,>' *p.'cial, <i"f M. l'inspecteur
ni -.fond.1 très utilement.
,'iiiibarquemcnt du maltViel est
iinié. Lès Compagnie t'amMenl

.'îniil'jccmeiiifi qui leur* <*•••»! dé-
,,-i .1 les cliefs de «f-cliona font
il.»! d.- leur* hommes, qui on)

\ 11 h. M, l'embarquement
....-ficc. I"OUP le faciliter, les homun
>.,nl plac-éa pur «donnes dv neuf

'••ndeur. o.iiiduiU-s chacune pai
taperai ou fonctionnaire caporal

,,,,] re.-t.il un-1 fiche portant *on ni"
in-i-o.ie .< chef d? plat ...

Sur le pont des premières ont pr
i-.in-e M le général gniivcrnear RUF
M le c..l»ne| SainM^' et les famille*
.h - officiers faisant parité du bâtai
imi pn partanrp.

\l Kmile Sari, sénati-ur-maire. ac
...mpagn.' il- MM. Ohiesa. conaeillei
nninicipsl. et Marcarini. «rniMiller
il iirrundis-J-ineol, arrî'
T . rit à bord.

Sur le qiisi sont gt< ,
ri r* dt? la garnison, les mutilas, ainsi
.]:• i.!ni.i.'ilM ramilles de militaires
Tiii-Jint partie Hit Imlatlloii. Le
i|:> liainillon iluinlraml. atmislé d
;>iliiini> adjtldanl-major Oiecifl)
m i ' de* cumaianduiMs de cotnfm
uni- surveille les opt'râlions dem-
Iw.i-auemenl qui prennent fin vers
Iv . . .33.

\I. Je n.n.'-ral gmivernear «nlue une
,,,,.-, r,,,s ].••* ufucierf r-'-unio dam
--«Ion 'h'» pn-miére- et ileM"

c t iv ren l «•noore- et J.>« deroiww «c-
i-.iiU d<- ITivinrif nalioïKil *ani cou

Knl^, d '
Vive li

ute l'*> uppk
t qu'un cri -t
îti'udJ

Le but«au eï-ioijih-.. Sur If quai,
>li'a braM, dci mouchoir-) s'agrient, <l
\ i 'u\ k i t w n l cuiller d"> Innues. vi

Siir le navire. dr-< clianLi M de*

l'i.-iu.- dVnlrain >'l joveux. t-n vrai.-
s»lflnts français, nos liravt-a piou-
pinus •*•»«! parli-i. Soutt les ordres d«
chi^s. bienveillauN et aillK-». illli l«Ua
•,id dAjA fait leurs («viives, ils «au
r.-til r-'in-pinr wni" !•- hrfllanl sol'*i
nmruCttin. pour k sauvi-garde du pa
IrimniiR' français, des hAroiqucs ver
Iii^ dr-i utiles qui illustrèrent leur
pli.rieux rêKimeiit.

Au nom de seg nombreux lecteur*
d" la tlorae en l i se , le /Vf** Jïo*(io(i
l.ur dit : « Bonne chance, prompt el
victorieux retour! »

• • •
\dii-: «von^ lyalt'mi-nl mil-1- au d>-

pn'rt de VOwtaf la prc«iWf> ri"
SI. Jeu i Oilletta, de Safni-Jûwph, no-
luir-. nwirt- .!*• U-vi-ns ..Vlpe=:Maritl-

d.i[»il de H-pt de m ctiiieilfi>fiw fai-
-.-,,.i luirtiedii bataillon.

I- ..1I..11 -h-* pr.
I- . - à 13 h. 5.

\ IH h l't. j'échi'llo de coupée P»t
•',- v.'-e .-l' ;•«!. amarr-« w»ttt larpiées.
I it premier coup de sirène «t le navi-
r- l'>nt><m«nt «e détache du quai.

^ur h< pont de [Ouolof,sur !<•« bas-
iiKap1^ ou accrocli''s aux lmu)>an»,
- il.f grappes humaines, nos fan-

- i n * «• p r w i i i l , MalffT-- le d ^ h i -
nieut des •iéiMirntioiiN, ils pnraissent
'ir 'iix de partir. Leur buiuie hn-
nr i-l leur entrain Ton! plaisir à

•iv A t-moign#nt de leur pairiotis-
. >>l d>> leur ronflanc1 dan* l'issue

In gitwre qui nmiR ' >t imposée nu
Mîiroe.

Aux soiihaiU qui ieiir wrrt a d m -
i, j|« r-'pondenl gaiement. •• Au re-
ir! « leur dit-on. - «. A bientôt! ••

vpliquenl-iU. et. PU elwnlflnt, ils
j-m lent : « Nou« voul.-n* Abd-FCl-
n m l •'
Du porrï, un liniclif lanr>,̂  : H l>
nral «.t bon. ls* tmupr-s sont frnl-
i»-... On sue au compte-goulte»! •
(»•• ri.iiiv.Mii |,i mii«tqu>'> milifflirv

] .

?

R

ci

In fiirn
.. qui *>
IIM de rusiii
iniwpfiii

dit* :

>iidrand
i-^pilain
tau-'ira.

der

ida.i

• ad

de ce brillant balail-
po^e de trois coropa-
ps-voftigeurs et donc
oitraflleur», e*t la sui-

; cher de bataillon

udant-inajor : ̂ ac-

ITomp. : capitaine Paoli.
L" ci.mp. : tripilaine Bernacchi.
;i» comp. : capitaine Colonna.
(Iranp. de milrail!'lU9Ps : capitaine

Finnmnuelli.
U bataillon conipreml : dix-sept

i.rncier* soixante et un ?ou^-of(î-
ciers.. quatre-vingt-Anwe mporanx
r\ cinq cent trente soldats, soit un "f-
f rtir total de sept cenlfi hommes.

Cependant, trois poldats a>-a»t ttf-
r p p ' Hïn«o]alion pendant le« op.-
• alinn? d ' e r a b i e m e n t n ' t
,«riir. Il* ont
voilure d'ambulan
IHnire ofi les «oin
!?nr étal leur ont

Hïno]alion p a p
d'erabarqiiement, n'ont pu

Il t W omluih. par la (
, à l'hôpital mi- |
que nécessitait
mi«ihM prod

L. DORIAT AUTOMOBILES
A|MM« C. * M " ' ' '

wk compf.t do rauiam*nt* •) buhi»t .'i u.iUi il a f
MpAl dM «arnltura* d* '.mnn ATLAS

K I/OI-ÉHA BASTIA

.Irr rnll«rllv:lé bai!(«i»f. une foret! '
«orgie agL*M*t*a. ft«rv«tM>?iiivDl ml><
r\l«p de- toult'8 le* tionovs iMiwt.
m ucllv .IMlneUw cl Juiteiuent m*r
ulkiaupr li*5 ropn*lii cl ]o deuil de •(

ni M Paul Vïtta PI ita M taioinf, tp
wt riM*or« Inur autre héros, un avlt
iu**i. firJcipll*, bélMf d« *on flpl d
d.'ina lu plus Iraftkpic de «tin. — X ..

A H I M l edé |* r t . M. CharW Canaz
:i i, versé citlre les m«in» de M. le
•( iiiinandant Ouintrnnd la somme
•i l i t an i e Tranct qui lui n ''lé rem

p.-.r M. Panli Dominique. induMnc
Cet li* «(iinnif *• m donnée an p
i"!1 htne-ié du hâtai Mon.

* * •
I • vapeur Ouotnf a fait route «

r«n on il arrivera après soixante
I-" hr-urcîi Ac voyage.
l.c navire fera également escale a

UNE PROMOTION

REMARQUEE

• ni. — il i!» M>ai ftomnr.-iis. — coniul«.
ii.-ot le* (Ult àt •enic- df B"tt* 4>M>pa-
.Ir Lniil* Mila, .* mol mnlnr<M fol4 ^l*fl-

U ijne de* tltrr* JIIISS; hrjllakl* l'niMMl
^ r^çu, rf** npi-A* la piirrrr. U eani/fra-

ri* l'ElnlIr 4ca BriT^i
n» «viiiM fcnrh'-s shiihi» otêeWli-nn-o1,
<)•' «nluMlr Jx)m!>ardcnii;nlji eR*«tu4«

i™ liiraPB M ouvrier* nmomli. p lu ikur»

. utH rrniT dr gnrrrr ara** df dcui p t l -
<1 -l>' .i. UV Jflollr*. trUi1* toflt, AU « ï r l ,
plrtWidr, JaviittMfiflfi* d«- U r m « . Trop
** I n*(r* (rr*. qui vinti fout r^cpni-

LA TENTATIVE

LIEUTENANT THORET

\J- iR-ulùiiairi Thoret. qui esl arri-
%.'• ,t Saint-Florent jeudi demi«r,
avec son hydravion Hanrii»t-J7, ve-
nant dAiilibes. a déjà ulilUé uno ptU-
t- hris" .k> ni*T pour cITecluer un vol
df*wai d'une heuce, samedi.

Il u parcouru toute* les cnMes du
r«p-Corse sur lt" versant «ccidenial,
d.'nili* Siiinl-Florent jusqu'à Ctnturi
-u ri-vt-iianl par Olmeta-di-Tuda.

LAéro-Club dp Baslia fait app<-l à
hi bonne volonté do toutes les popn-

in« el a l 'honneur de rappeler à
MM. le* maires des communes du
:f.ij lu l«ttre qu'il leur a adrefifièe der-
lirrement. relative aux diapfisitlons A

i,rendre totileii les Fois que le lifiute-
t Thoret évolue au-dessus du ter-
• ife la commune. 11 les informe

je* expèrietïcea du lieutenant
Thoret comporteront plusieurs joui
U-'-IH d<? vol et leur demande de biei
vouloir recommander aux popula-

us, tmiies les fois que l'avion ser~
malé. d'allumer, dans leurs eh»
née» dos feux alimentas par de

...Ji-re-i produisant beaucoup de fn
fi,^ t herbes virlc*. paille huniid)
Mr. etc.) Ces fumées sont destinée*!

i.nner au lieirienant Thorel des in
••allons utile-; fur la direction et !B
'rc>' du venl.

-, roo* laoii. 4 |l

l.F* crroinji.'U în Mot : Optira, 0(
OumJquo : prrmi«r prii. l(W fr. ; <J
prix, 50 fr. ; irBlui&nt' pris, 30 IV.

RamwtcrA t\ efimnUm* h rate : prt-
mi-r prit. BU tt.; •iraxitm* pris, Vt rr.; ir*J-
si.'-m-' prix, 30 fr.

Bhenrs de pr"ire ni «MnbpM ;
pn\, 40 rr.; deuxième prtx, M tt.;
1Ù fr. Cell" dcroh'r* I.<IMI fcar* tlon le Jeu-

Ce
l'OUr
l.t tint
lir.l.

l'exct
dtop»

• Ce

dil, i-

On

tnlcrp

I . r

f ..n,'p

lous It
Mis de
.u CM

lîleat n
si1 «un

n'étmt
l jeudi

irlflln .

4e

ooueitN, qui Mri uw révélation
<« Bsillata, pswcttri A loui t«l

poursuivra leun éludes, pkH
wervalnlre de Parti

* • «

rligtt, i|ui » été aubiUm«at m-
o.H drral.T. Notre ^Tapsllilqui.'

qu'un rhume l̂ ger, K I U a-t-11
soir j'aurai» 1« plaisir d'offrir ï

iai si», un f.pourran>me de • pH-

m-Itf* It-lcM 4» L n
»f Mp-pel̂  li- STHUJ *ucr#g ûbl̂ DU ï

L par n
rètè da
1 rst v
frugrui
ri Jvi-f
air du

olre célèbre amnpalriole. qui n
as c-l cjvrîf.' I- riW dU*]l».

Ululalre.
mue **ra f.uupojA d'uni' pari!'1

• Mlle Avoa. <pii «Jisntera 1P
la JMIM. Ctft Vccua: ta fera

r If f.to

AU THEATRE
PriWiaitKŒPiit aur.n lieu sur notre i

iwi eoocfiurs de rliant • Hm»l*UT» » prértdé
,. r n-lr.: .yropalni^up lénor C*lt»r Veauiri.
' nnmr Ptr.a. Mam-illo, Lyo». Bordeaux.
Tuiloii»" 'l n^ïler», 8»»lla aura ton* lr«

-ra coftootiM itr cha»t. «««r V>n
l'.iirrui dr mîltf .-n valeur ont Jeunet
j . • r* (ju pfiMi-dcni, tut» oui Ooul*. d«
1 i. l̂ # von, romp'H. ra un Jury â  tuul [
m-r ..r.lr.', qm réunira lei «wlabllIWi ar
I |Uf« dv U «Ile ite Ba»U. Nom pouv
'i 'irt* ri 4dJ* <itnr ]•'• o«nu d' MM. Qlico-
ci-Kli pr̂ al>i«nt J* la • tyrt SasIulM
Kult, dhwtrnr de I" • OrpWoo BulUI
l..imhinli: nullfl VanqorliD. tJterUUr "U

l*; Poujnl, dt V0p*n
Pol< fl Parquet, q

->roi<pft II *»l
u» Mt<'fori«, 11

I^i cimHiUti *DB( prii1*

iri de g*nre cl
u ipi* pour --h*.
I", I" r; y prix.

»HT acc£tmp**np-
mn*)quf; 11 auflll

k Wftuln Je8 tltli bailtiU.

riu*lri*me wl« d«'
|V<.-u*;i <1* Wni le» léoirn. Nom sommei
'crlnifia TU- U poptilnllnn hilllalM «M^Ier:
'n foule A cette représentai Ion, lui B'amtoti
'.' nomme devint tire des plu« î>rtllsot«»-

Pru dp' pl»i-r-8 hablluMe.

/,<• Ai i r r^ rf# r*<mi**io)i de$ ren-
te» 4 0/0 c'e*t f'TSMittittement
financier, le relirement rfit
franc, le relèvement de» autre»
valeur* franeaUe*. Vnbmtte-
ment du prix de fa vit.

COMP.UiXIE DfELECTRICITE

d'EOrMrteHA *
que. par tune à* ri

r le retenu 4h- haute

LE D" ET. ORSIM
RorviiK SON I:ABI>BT

M. ED. NICOT
94 juillet au 7 *eptemtTc.

Caiiu-RaiKK-DENTISTE
— à Daitit —

9 r/tonneur d'informer ta clientMe
ton cabinet aéra ferma âv

fOVRXiTl'RES GÈXÉflAU-S I
tt I

i INSTALLATIONS ÉLECTRtQrES S

Pt-oMu rv TITAÎ-

GU1DUCCI & ROGLIANO
•Mita - S4 36, uoul. Paoli - M k

Ttlipbone : i »o

du PFTIT BiSTIAIS

Chevaliei* du Silence
PAR CLAUDE MONTORGE

PDX OO PACK
e t a

M1MM.II. l.-spe'lon^odu
• - pinnch.T* d- ^l Tfiur

• .< tfrand'' Ron.-. la^ro-
,.„„' d - l*rinc- m- e n

\, .iiifii; (îii-pf qu« |«'iir un duH pa-
ri«i-o, cenl-n-dire pinir mn> de ces

• • finition de denx polichl-
- .(•• réc lame. ljii«aon->

iirnalM>t*>< <+i à dcn hom-
•~ «)in veulent • m n w la

_-.i ] m donner le ctwnfT". N
inut qo*- t tm (fe noiM déni renie où
noui> irrtn#.

— O U e mtniére ât TOIT seule t
p»ur moi quelque intértt, f

\«..ci I-,. qt|.. je vous pr . .pos-
rrn*, *l je ?erai* heureux que m» *ug-
ff-lion reçut vain- approbnlmn : |'e-
I--'-. sans g»n(-. le lorsc nu. arec dé-
f.-ii» de tirer aillenni qa'm plastron.
Te .i» repri»e«. S ij n'y * pu* de viclî- .
m- après cette r.-nc«ntrf : le pûloM. \
•• juin»- mèirv*. S'il n'y a jw« en- I
cf.re de résultat, nouvelle Apreun- à |
I ; mètre*, pain k cinq. *'i| le fa ni ;

chaque arme c tannV par relui qni

- Diable « Ar<-t-voii4 f.t,n& «s
moin* ii une rtarretip fi h deit holtM
<V paille pmir r*mener le c«d*vrr ?

KJle «ra nè>e«s«ire.
MHX dt> Cimrose. à *«'li.- M^ralioa

qui avHil Ht faite av.^ I» plu, frritnd
«•'rii-iix. nf put s'empêcher de -'jurî-
r«. Il arait rioipf**sîoD de tenir MD

homme. Il «Tuit là Mli<ifaction rie le
v..ir h>l qir'i) !-• Miiih.irtait

II reprit :
— Pour un duel comme œlui que

iir,ii* sommes dan« l'intention âv réa-
ii-.r. il nou« faut un lieu «ûr ou nou«
!>•• ri-quen.n« \#< d'être inquiété* | « r
îi p-ilic. pt'ii'-* pur des rt-porlerfi ou

(rraphique. Vnn* avex une p r o | r i é ^
iii Brr-lafrtx-. j 'en aj mie en Doiirgo-
fnie ; ritiilez-v.iUH que nous n<m- en
rapportion» «u xori du soin de choi-
sir jVnilfi.il ? f;het vnua «ni c l u i moi,
nmiA n'auroii$ aucun ennui, non* ne
Mtwileroii* aucune curio^îl»1.

- - Timn-i au sort.
— Je von» nrnpo*e de lancer »-n

l'air nne ptwv* de monnaie. Si e>*l
p*le, non* n«n* refxtpofM au Crnt de
la Fonflr- «i e <*\ f»w> mi ehâti-nn
d- Preval

; In r..-î«e

- tn l de cJité pile, )« fit (ournoyer
Klle rflamtM miip la l«pi<t avec uti

bruit mal.
- P U . . ! r W U f M vous-même...

tni Mas de Cimrow, qui M> M M A
' i imiW qvc Rernanl e«t rempd*. ra-
n .a«« la pièce et Ift fil disparallre
'l-^n* «on Roiiawt. En «omme. nous
«vom oV la chance : Je Crol de la FOH-
dr.. ni».! («^ |r,y, ('.lujjttj,1. , j P p a r i* i-i
il -si Bdminbleroeni nppropri<- pô«r
mi" Arfair>- de c» ffenre. Nous avon*
d.- pH(iU*m et des c-.urs «nbl^en. ÔV
fii-Bn.»!» hnitptrs el <|f vaste* «ive*
v..illiieK, noiw /ions hall ron* on il
voua (rf«ini.

— L'endroit m'importe peu.
— Au Tait, j ' y «tnp> : cbni«iM<>z

P'ior It'-moins deux amin dévoués, qui
ne rMoutent pas )<-< poursuite». Vont
n'ifmnrcz pas nnr i« loi fpinf,ii«t> in- '•
eulpc JM l^moin* quand il y a mort
d 'hntniw dan* un iiiit>1 f... Cbni«i«-
wz <r îix ^'moin* -rtr« «•! «m r tout <|ia- ,
crels. qui n.- «.- ;ivn»nl na* H de* riV- i
duction* d^ 'oMi^autca »nr le molir t
d'nn* r*î»eontrf tfn'ib* ne ronntftronl

poursuivit :

— II fnul. n'est-ce peu-, cesl bien
«•iHefldu, qu'un de notis Aenx me-
combe ?

— Je le souhait.
— Me rrnyej-vnn» homme d hon-

neur ?
A e l le question lânc/c direclemenf,

HernuH dp Pré va] eut une h'-ailltion
'ju'i! «̂  reprochn comme indigne d'un
rheralemique penfirtiomme.

- Je ne eroi*erai* pas le fer iw«
vous, «i je n'«Tais eeltcec»nviclion.

— V«uf ne pouvet pu*, qw je Mi-
che. m'accnwH- d'un scie d<* félonie M
• !•> JArbetÂ. de fourl>fTie ou fa dfi-
iovaiit^ ? Je Mit. r|P mon fM*. que
l'i'p^e d'un Pnlwil e*l n.'lle de tonte
Idehe : je MI* que ie« rrttn»» s'en
-^pn-valenl -. et ce wrail me Taire in-
jure qijf de me croire n iuh l" de .np-
fHi-er I,- coirintin- Kh r.i*>n ! necenté-
rie^-voim ^Hf. IK.IH nr>n« Ni 11 ions
KAHA l-'moin* ?

BemaH fixa «on •dwraairv «vee
iosit«

el que. 6 (yan «H d'antre, elle *• pr*. j ermard it Prtnl pmtoatU «» •

O G d O 7

Cîironiqiie Locale

.',pflWI'™. i Toulon, tt

-. Mirn-f-ronlilo*» débitant de l'«*B
rri- *.T**I "ui.r>a Ĵe 10 hetirm ilo m

I ^imill et d- 6 h"

communique
«MOOtATIOH UO1LI

DC4 pnwTFIiWI MIANCAla Dl IITMCt
M LA BANQUC PrUMO--«.»TIQUÏ

DERNIERE HEURE
CHEZ LES POSTIERS

Oui sa i t?

AVANT L'OFFENSIVE

PariM,3l*où
Le P«ri( ftiri)n>« iVrit ci- matin :
.. L* bulletin quotidien des opéra-

tion* au Maroc va L-onnnltr- qu"l4»i«
Inups l'indigotiCL-. car uoua entrons
dtuii un'- iKiuvello pt'riudc de prttuu-
ralion. <le i-i-irroupeinenl et d'organi-

r.wooissf: DES BIFFAI*$
\JÎ même journal publie itu télé-

rummR selon lequel le ilésarroi ni la
i.'vr* rt-pnent dans le Cinip il'Abd-
:i-Krmi, CHU .̂-i |wir l'nppréhension
**q coop* A rwwvoir et l'ignoraiwe de

iidroit OI'I frappera \<> maréchal Pe-

" l i ffrand *ou«i d'AM-EI-Krîm est
e protépur sen aile-1.

IA QVFSTIOX
ItU COMMAUDEMEXT

LfXurrr dit :
Ut question du eomnmndement BU-

r * w ^ T » réglée ces jourfl-ci.
N On attache mi'* imporUmcr' sin-

«ulièw « l>irlrev«« que vont avoir
\ l Painlp^i5. minislre de la Guerre.
.1 le maréchal Lyautey, qui «et parti
hier d* Mawi l l e |wur Paris.

Nous saurons nvant peu si le
...aréiîhal Lyautey aoœptf penJunt la
••èrlode mililain: tnV aclive qui va

luvrir de laisser nu Maroc, avec
ulupit^ comple t , le maréchal l1 '

tain. »

La Grève
inemployés de ban qui

V\K SVOOBSTIOX CXITAIRB
REPoesseese

ParU. 31 août.
U « O. T- l'nilnif ' ' ' l'l'»'°n ' • ' ;

Svndk-il» Unitoir.-. «ya.it l'raposé
«».' «r.vp «vnfral.. .u- -H .l":»r™ .''»
-(Jidarit* m faVfur d » (rr.'yi»l» d««
tannin-». M. Tu«l. s«T«aire de la Fé-
Sa! n. Sy,.di™u l»*! - " ; ' » " ' - .

",„»,-.•• .. .ni m..uv,Tn.-nl d» » p-ure.
...i n.1 iH.nrri.it '1«P 'l-'l'îiirnor dans
,,„ bnl p.ilili.|UP . l«" i «•" * • " "
h.-mcnir" wcnlirtlmiml n>rpn™liw.

A PARIS
Psrii. 3lnofll.

P l « Jlwtnir. iW bonqu™ *• ""J
r,,,du« oh« M. D.,raf«..r. » « *
,!,! TVaviiil. qui lour « ™ > " « " W J J

snir par !.•* «révi-lPf.

LA SITUATION

EN SYRIE

r.v n:Lhx,RAM
M liKMSHAL SiHRAll.

Syrie.

ELECTION
CANTONALE

IV HTCES
ivs v«l.ns

Bordeaui, SI aoOl
l^« fl.tIMir» du canlcin dr Saiiil-

Vivini l i iron*! ' '«i»"1 «ppel» »
v,.1.-r h"T |»rar IVlfrtlon d'nn con-

I i * . ,.131? il M. Billiol. i

Nos Spectacles

; i nriirui'.iTiti*

' h/ÎS TRilTEVE\TS

Pan- , 31 <Mti.l,
A U suilo .|>w iiwfçaciation-. i-nlre-

bri*.>8 tunt par lo minUlre dn Cura-
nif-n-» qui- pur la présidence du <^>n-
heil m sujet de 1« péréquation tiea
tmi't.Hiirnt^, la Pèdêraltuu postalu a

malin le lîonaWl na'.'o-|
IIHI.

L.-s d^
lu "soirée.

<Un

ACCIDENT
DE CHEMIN DE FER

h'T L 1 SEME roSTIM'K...

Paris. 31 août.
l'n lam|>onn.'nitinl s 'MI produit la

Tinil dernier.'. vetN trni* heuiH-- du
malin, pfès Hi? SarreRU^rain^. entre
•li-ii\ Iri ins de rafipchan il i •«••*.

l'n .•l'rn'-fi'L'in n •'•('' lu'1'.

AVIATION
l.\ TU IV EH SEX-

UE LATLAXTIQLE ,'

Bonlcuux. 31 noftl.
L'auiuiri'il des aviuli'iirs Ooli ft

Tarasc',11 n i urrivé fi Ihirdeaux.
(In wii4 que ce* di-n\ conrafreux pi-

lolo* doivenl [enter !•• n i d Bordeaux-
New-York sans escale pour s'appro-
prier le prix Orteil, de SOjmO- dollars.

Les aviateurs «'entraînent nu-
dessus d- la en mpajmi» bordelaise.

LES S P O R T S

CYCLISME

I.F. ru IMPIOSXAT DU FKAM'K

.m.imn.t srn «DITE
Parii . 31 aoftl.

H:pr a i''t,t rtlfptll.1 !,' rlmniitiiiniinl
f|p F r a n c d,"* ^cnl lulomi'lr."1 "'.i'
route (amaipura).

Lpdncif. fin Vi'lo-Oliib LPVRlIoto. H
romnorir !•• IHrr. • ««•mmplissanl le
IMivoiips .-n'3 h. t ' .">' devant nn.v-
«y. du Jo!nïill.-S|Kiriif. "I IjlJi.Td™,
,t.' VanvM.

I.E rfl.lMPIO*\\T
»c>' /.vnmf.v» i vrs

Pari>. 31 »..ùl.
1^ oh.impi'nniîil de France dp« în-

.l.'twn.Minl. couru a Toulon, a M pn-
gnt par lxiui» r.nlii. dp Toulon, irai a
I.11II1. V«nm 'Mn'-InfiVirnr») . ' » •
,.-nt inh^n.-1 .1 Aliih"H 'Map^Pillo).

NOUVELLES
MARITIMES

IA «SKIE
DtS .if.lB/.V.' - ICTB \1JK\S

lx.ndrf«. 31 «nOI.
lin «.Sltumni" de Sjdwy oonllr-

nn^ ou,' la BT^V.' des inwnis marili-
ran, auxtrali"!" prend ira" pundr

p!ei'
*.u Cap tes cent» de mer. réunis en
éin air ont vote la «T*ve h lunani-

Informations Financières
BOURSE DE PARIS

|
Dollar
(OU lire

p
loi) fr. mii«s<"«- •
,00 florin* . • -

RÎsny.t l.« Pilulra PSok. t s l un do* r»-
nMi-s k* molli" Filera, PI Vin .!« plu» »o-

EnTMitedaBsU>utB8l«iphun]aci«H.D^Mt
Ph'f p Barret, 13. rua Bidlu. Paris, i fr. »*
t.. botte. !1 fr 1rs fi bnltfj, plus 0 fr. 60 et
linbre-tnxe pir botte. *

«AU PETIT CHIC"
MftTlJI - B, «eut. du PMaia. - M W »

M" PIETHI solder». ^ partir <ln IIIKK
!1 aoûi, tailla BI

COLLECTION D'KTE
h M W » priK, «t informe s» «oinNtr-o*»
•i|«it*l<- ipiVI* prtwmsr» H
\-niiVBLLE COLLECTION D'HIVER

M. E U E
. TAIÏ-LEUn :

4, P I « . 4a i« ««urH. «anaaiLLa
m/ni! *««.< peu. ^ plaisir de n*Uc
non aiinntih: rtientrle. l*>ttr lui •")!!-
mettre les nouveauté* 'TUrrr.

Cnf lB»i

BIERE " ZENITH
- - liHANDE MAROL'E -:

vnSElLLK - ST-JOSEPB T H I . :

/,. DOTÏ-IT FliURTEAU a r Hon-
neur de pre-n-nir *"/'%**% ^ / " "
Cabinet *rm fermé dit 10 août au

SOCIETE GENERALE
POUR FMCMItaR LB « m O W M W

EMPRUN-TNATIONAL
RENTE FRANÇAISE

% o/o iï»2:i
avec garantie de change «iir la bwe

du cours de la LÎTT* Sterling et
EXEMPTION DE TOUS IMPOTS

Y noïirnis
L'IMPÔT 0*I«ÉBAL B I R W: Rnresn

On touirril *<tn* frais à h SOCIETE
OESERALE, Afitnre de Birtia :
4i hovlerard Pnoti,

el dan« tmw -es Bureaux :
M

e Plr lr l : M .M M W H a t t i M PKlr:. do
\i \m.»ni> pNHrt. ta«l<luldUT I T i a -

u"11. - i*\naoa: Lo MVih-lf. Olraudot, de P a .
r , ; Devlnhl. (le >Hl!n :

Ont rimmcine Ooukur JK f»ir* part à
I iim pnrtiiU, »mls ol DODaulaMOB», tt» h
I )H T t f* flriiojic i|u tlji T^ncBipnt d *̂  p r*iu v^r f o '..

M M LVDIK TJUH.IASLIOLI
(Ma M n M

I.'tie *pcm»i>. flf!.-. «sur. h-Jlc-»rPur. tn(«,
«'*!•(>. .".MMiac *l slli^p. (Wĉ dée i TiTaeo, le
ï» .oui istiv. 1 Via" IIP Ï5 aai

Mta PN» •»• I
I.e présent n i tlmt )>U d* lettre J ' f*:-

p» pan.

M. ("•..-im.E.u (,l)..r:i^-J<>3cph: Mma Pltip-
j . -GrimiliU; M. Ht^nac F.l^p, ; M et Mmf
PelriRlwDl Mathieu; M. Flbppi Joseph, oom-
•i » d- d-JUAws i Rdbat. «1 «a flllc: X m t
\ "tor PI'r-.iii-Fiiipt,^ M. Piwotti Vletûr. "t
. ur (1U; MM. Filippl Anilri. Jean tt Aatgtn<-,

Les fam[lles Peiriini'i«t. 'Pauli. CfiSanovs,
Mnraoehini. OllTa, OrtmalOI. d'ialrlj, Otdlael,
n . - i i * r j . Uoehitii. Aibertini «t MMcbeiU;

Onl I ' Î I M M ^ tl^iiiL-ur .lu Tuire pan il

-.i>nr, jfrïitii !ii;rc, LiiTiprp-gran<ltn.llr(>, laol'
• t ceu>iD« germaine. éét*dée 4 Vemnlaw»
" îfi .ii(ll l « 5 , d l'ïg'; (!<• S! an^.

I." p r i e n t av>« il*«t Mou <it l«trr» de f#i-<
l.-.rl

ASSURANCES
GÉNÉRALES

BUH X. A -VIS

: 208 SIUMU 904.553
ÏÏ5 1 4 IiUiàu 644.779

I.TEHLMT, 1 kta, HM
fl-nl aÉwtfM.

iH. C. EelDC 39. SOI:

Petites Annonces
s Économiques •

„,-,• .,u boni- dv? Cardo. Swits -li*p^M k
r I"W 1"rer *l di«pon!l.l- d ' *U)I4 r i *:-
r.-nt. t.lin.*, 33. bnu: P.K>:;. i B « * -

,I, (k •i.iinl-Piortiii, i'pousc Par",)
, ^ . " i i . inann 1 Marw l!.\ fa»

..u public qu'en» « ' • qui"* 1* domicile <•«-

.:•. il • .•. f . r r . 1

if !
) au Quinquina
ï l'n x-. r r : . t e ptijs_e«tlrT>*J

LES «ORTS DU JOUA
n: I . B H . 1 r,.\snnt.F(i

K,,i.,p..!l»."l' ]
L,. puerai l".«ndolf« .f«"I°;ni""^

PRESSOIRS
ET FOULOIRS

POUR VFNDANGES
VTVRll-WFMFNT!'

STAATH-SUSINI



PORCS A VENDRE
fOUie L'ANNEt

H t

lESdiRÛUS

1*0

SEVI

•toi

k m

1 £

*MI S

i Lu

•WPWT. kX^n.

«•M OOHMM

RHUM
COX-IAND

(I i n Pihlu FirtifiiilM

U H SALE F TE

LE PLUS FORT TIRAtiE DES JOURNAUX DK LA CORSE
VEHCBITDI 2 SEPTEMBRE 1 « S

* (l|M-rntitfl» ii- h I tanin* j

aeh*anc*« — Lettrvs tla crédit - Optra- If
ige — Ordres sa tlouiia ~ £
-Opération, sur t t t rm- U

a* Miras —pr*is>ur mr««—en- t

relations écoiiumiqtie»»
Franco-Allemantles

Numéro 1 5 c
u«SMn«ni M tous eoupom - Garanti*

P*lr «t la neft-**rlf<<:atJ0A d*

M commerciaux - SurvaiUdnca daVIEUX JOURNAUX

CIGARETTES
itiini- allr-mnnil rlane tou-

1c sa rigueur on atten*inl — ils i'es-
piT»nt. dn moins — qu'un traité de
coramorcp intenHfnni*. dont W clau-
ses monlriTiint a» IIIOIWIP quft

fi î

si GOL'RIUER DE LA PRESSE

"LIT TOUT"E S CONFECTION
MHUTE NOUVEAUTÉ

GRANDS MAGASINS
Kmnee. O préltwmont de 2tï 0/0 i * U I " '"• " w « " 1 » " ;
avuil déjà éléailonté par 1M AiifA)» : pmdupteun et le» Ul

On ne doit (Ms considérer pelle d
la

ENTREPRISE GÉNÉRALE
POUR LA CORSE

»iinnf> jusqu'alors
archandise all>>miii)ij

Boul. du Palais et Place de l'Hôtel de Ville

par(ioDlii>rs aux fournissonr» ai-
Vt-n-dire qu«

d'une
par un fonrniMtnrJOSEPH Esposrro

ird iu P.l.u. BASTIA
vonles sensationnelles «lu Lundi

? ARQU
J. VIDAL..

ee pr>']''-v<'
truvc aux rrlati<iu« ritmni'T*1i"let' en-
tre la F r a n c et l'Aiti-mapïti*1. el toutes

l i - onl ''I.1 | " h w P«»r e
la h«rt di- riiurniiweurn

,,,H1IV •>- «h. .»- ,1e prix et
,,.,,,- nmiwHe anx

<e^ bfdo». d c M IBTO, „ , e n

AOUVELLlElCBE

<En bldnn. d'or , ! „ , <J.

*

Lé Petit Bastiais
JOURNAL QUOTrtMEN D'INFORMATION

ÉCONOMIQUE, SOCIALE ET LITTÉRAIRE
Le Numéro 1 5 c.

PMt«l«. O. -

ABOM iv :

es

lion aux marchandises de proveuan
dii tarif t« plu» «eve. De

pmhibil
!•-« articles de luxo dp tous lû= pav
il- pénêlrtT en Allemagne. Des déro-
gations à ces prohibition» (>nl été par-
lais accordées, mais jamais aux
Français, surtout pour le» vins mou?
-•iix. In parfumerie, les vétenu-iiM. t
<• .nfwtion. qui. jiiMpViei. n'ont («m

irché ail-
inn-l. On e^ièrs'. luii|.-fui>*, IJHC <•.-*

t JpvtW en
ppiclmin. [ors <|e l'aji-

II nouveau Ittrif douant
i:! maud. Sur ce uniiveau (nrif. ,|u
u PI* connu ;'i Puris au couru de= w''
f;.ricialions, j'ni dnnrn'' d ĵi'i iiombr

irt. Kl'tifi^ le-t int<<miséri «>
fort bien qu'il sVxprim<

i'ii marks or. par 100 kilog». et qui!
marque lu IJt-air du Reich de prati-
quer une politique fin plus en phi*

n*pnis quelques jour», le 14 août
* lent, 1rs Allemands ont aban-

àv leurs prohi
L C'est ainsi que peuvent fran-

Ja frontière les objela de parun1.
tissus, les ouvna^s en four-

', les articles do bru»M*rie, je» ju-
les perles fim* wriie» et non

rwwbour**.

da tarif douanier, ce tnème
frnncai-, on nppliqne aux f l«rif que M. Ohaiimi't comptait bien

' droit» du j faire approuver par le. Parlement
' ' •- parlementaire8.

. o n t i On pense aujourd'hui que le iiou-
mt pra- j v ^ a i i |nrjf dont nou^ avons dn indi-

t«utes 1« nations ; qU(.P a u x Anoroand» au cours tle« né-
vee lesquelles nous n'a- ^ c j a | j , w l , i i les principales disposi-
Iraité opécial. , ( | O n s pou^a ^ prft en novembre. |

de ; [l'une façion générale, il relève tous j
m riréir-vi-mr-nt fte M (l/it esl. ^ droils et les ajuste à ceux des la- I
•labre d.-rni.r, in verln de I* | r i f ) | A n g e r s . j

LES DETTES INTERALLIÉES

vanvillr '*

— Xi a lu utolUaaiie ''
— Xon.

• - Xoti.
— Et Madamr tTAlésin '.'
— fthparue autti.
— {fus signifie ci mystère
— Madame de Montmuri

rail peut-être nou*
paur-

qui ont elé
TVIle rst la situation à la veille de

la reprise des poiirparJer».

mands
l'mbre prochain ?

On sait comment sV=.l faite la nip-
deux mois. Je n'y revien-

pas.
l.e!» deux gouvernements avaient

" lorsque leurs nagociateiiM
prendre, " "

a perdu êfjaiement *i tract...
Ainsi partaient hier de\um jeunes

hommes élégants dans un reilaurant
. perché de TEXpotHioH. J'ai fort re-

•nies par les ! ,irefle- ,fo n'être pas de leurs ami* car
ire» de Com- j fourni* /)« calmer tes alarmes qu'il*

parutsuttimt ressentir. Certes, je n'ai
j-as l'heure de connaître mrsffrimes dr
Tolhiar, a",tléxia et de itonlmuris.

, * i " « V,lui-"i Que ' - ^ ' • ^ • ' . t d« ne prendre, ni l'un ni
ni'.tilanl tandis uueîea I iaulre, pendant la durée de W «it-

,,nl vrt*é4 A la ilmia- ! pension des pourparlen. aucune m -
.. , pourrait « «

ntmnw *uw©ptibl« ^'enw
luali

dire renflement où elles aHnient pas-
ser lmrs vacances, tenant même leurs
mari* itnnx cette innocence ce i/ui.
dans Ui haute bourneotsie. est asttti
routant. Tm#efoi*. ce* mari* n'affi
rftPnt W* Ut moindre inquiétude. Il ne
n'anit t-a*. vraisemblablement, fitnr
eacHpiMt* de ces dames, «f en fin 4e
rompt'-, je soupçonne fort ces mes-

, „„.... sieurs de connaître la retraite de leur*
imT |a si- épouses qu'ils ont prowi* de nr pn«

i dévoiler.

•harbonK allemand, en France. \t \ «rer la hn -le* ehe.no- murts ? On

rord intervenu au Hljet de la Sarre-.
•Leur tactique e»l ici d« mettre M Sar-
tv d«n<( une «iualioi. diffiriie. «fin
.t'en rejeler la res|<on9«bilité sur la

imnlr* qpe non* se dev-.n
(iiire aucune îUnsiAn.
Allemand* qui ^^ préwnl-roiil i

montreninl plue intrnn^i-
qui. il f a deu:

df RrrtrclJe*. )
n>ait qui nr devra rien A Part du pos-
tiche /

Que testeur iettnc* homme* été-
watt* du restaurant haut perché de
ÏErmritinn *f>i™t rassuré» sur le sort
* . Mentante* dr Tolbiac. rMIésia et
d' Mnntsnuris. Jç le* roi» rTiri Haut
In chambre Ttittiitie d'une ferme dr

SI « n o QB CONTREFAÇONS

il 1« suspension de« mV1'-

UOQ FAfiAUT

. p f
rer leur* rhrrntr tantôt fa* hevrrt, et
• léxolér* fuite pnitw trop tente, t'rr
poser tête n«f <* /" P'™ perpt'ff'i*-
dont cette générev*e *»Uo» tiow gra-
tifit...

DAUGE

Cl qui s'est passé
dans is Djebel Druse
tin nous (k:rit -(<• Br>Tou1h :
Relativement aux événement* qui

<•> «onl produits dans le Djebel Druse.
!•>* inforraaliinis publias ne *o»t pa-
fini jours exacte*.

(in « prétendu, notamment, dani-
n Haiti- journaux, que la révolte
Hvait élé provoquée par !• refu* du
Itauf commissaire de destituer le gou-
verneur du Djebel, le capitaine Car-
bille!, sa créa (u ri*. Il rat vrai qu'une
parlio de* c-heN -lu DjehoJ sont venu?
À Beyrouth demander celle destitu-
tion, nuis ce tiVfail ijuim prétexte.
La vérité est que l'âme du mouvement
est un des membre du clan des Atra-
clii-. S,.ltan Atra^he. imi^n •ment mé-
ronl.nl de ne |i!us punvoir ainsi
qu'autrefois exploiter la nionfagn:1

driis« comme *a proprii'-l.'' privN1.
Nous sommes là on pleine féodalité et
toul Me ramène a ded JuU.s clc clans..

Soltau Al niche nsl, d'ailleurs, un
r&idivisle. Déjà, MU s le général (JOU-
rand. il avait l^nté une sédition qui
coût» la vie ù des offici«ra el à des
•oJdni* français". Sa telc fui misp à
pn». Traqué cl abandonné par Iw
•ien«. it demanda t'wman qui Kii fnt
mn[lieureiisem'-nl «lYOrl' en 192*
Malgré ses «cnueiit*. il n'a c*-«^ de
pni- d'inlripier contre nous el. ?'U
ti'a pas plus lot réussi c'est que l'en-
«rmblo des population* élait hi^tilc
au retour dos bVys féodaux. |

(Juanl au capitaine CarhilU't. louv
ci'ux f]ui !'tint connu rendent hom-

J iuimcnw Inbeur qu'il a ac-
pli au I'jflM-1 Hmetnnl à Son.ida

IVati qui manquait complètement.
faisant de» conte* praticables aux au-
tomobile? I» on Uiiite communication
f'-laii.impjisïiible, relevant le petit tre- ,
-tr druse. trouvé par lui en déficit a
un.- somme île 2 million* 30" franev '
ijni, d'ailleurs, furent pmporté* dans
non fiffne<t dès h début d* la prêwnl'1

insurrection. j
\j> mpilnine i^rbillet r»t gouver-

neur dn hjehej dt-pui-i rtnix ans ri
demi. c'est-HMlin' qu'il oreupa -«on
pn-le deux an« «vaut l'arrivée du gé-
néral Sarrnil m S\ri<'. l>lui-ci tenant
compte de* noies données au goavtr-
neur du Djebel pv «1 prMéoMwan

On a u-ril que les Oruic-i; dwpwenl
K\* ÔOLOCM) hommes, or Hs nf'Htut que
III.IMM) au maximum, femme* et en-
fants compris. Selon toute vraisem-
l»'«nce, ils ne disposent mje de 10.000
fusils, ^ms^i.a Jp 2.000 autrui pria au
convoi qu'ils uni m is .-n déroute gr&-
'••• -'" 1» pHtiiqim dus roniinfpyil* de la
•yion <;yrir*nnr- ^ des Malgaches. lis

-.ut mù^ic pu emporter une batterie
d. 'J&lemonlaffnf et une dwizain? de
in (railleuses. Mais Ils u'onl pas de
-lOrvanf». étant tous uniquement d?^
f-ava-iiiT.* i't aucun élément élren^r
«t'ayiinl él" relevé parmi cnx. IN -H»
t.«rfent. nu roatp. HVFV une bravoure

Min Mo d**rrintf* rt'Esraiî. tmir a coulé
tf- pî'rtr» fort élevées, rnr ifs chsr-
t."nl ^ur W milrail!r-u-f« qui. bit-n
-••rvi."«. ne luisaient pn«i un cavalirr ar-
river jusqu'à l'JIea. Vd qui fut le c*s

|Mtur celle» que possédaient 1*« Snri'1-

!>• combat d'Ëspaa eut néanmoins
•l'; u/i vrai déaastrf sans l'héroïque

bravoure des spahi» qui, cootrechar-
fK-ant sans arrêt, jwrmirf-nt h te co-
lonne, laissée en l a * par la priso de
-on convoi, de regagner *n ba»e lo
long 4i la voie ferrée.

U scmbJe que la faute principale de
eet échec, en dehors de ]a fuite éawr-
due de» S>TO-malgaches, ail été je trop

( If hâte apporté a» lancement eh
; nvmt rie la colonne de 3500 hommet

^nvoyé.- potrr débloquer la garniftoft
)•• Soiiîerf». Lt̂ a hommes étaient ha-
:"t*séi par des marrlie? forcées sou»
un aoleil qui donnait 45° à l'ombre et
• ravitaillement en eau, dans ce pays

-rtn-a l'iiiU. Inisea beaucoup à délirer.

Si la révolte dru se apparaît aujour-
l'hui comme un petit aocident coln-
niai M M importance et facilement
"-pamble, *J]e eût pu cependant «voir
!ê  répercii«sionB les plus graves. II
y a eu a Damas une journée des plus
critiques, l« ville y tant sans «UMlnq
garnison et les étranger* ont «prouvé
de* craintes fort vives. Mais I impré-
vu même de l'échec n'a pas laissé aux
«gitaleurs le temps de précipiter les
ihoses. Djmas est À présent solide-
ment tenue.

Il n'en demcur<-> p u moUu qu« la
SITÎC reste fortement travaillée par
une triple propagande de jour an jour
plus «clive r « l ie de MottQU. cHte
rlAngora et celle de Maan.

lùn mesurant sur une carte l'ftn-
uMn^ité de la fronti^c qu'il t'agit de
rouvrir fore» e*l de se rendre oonpta
que. peut-être, le* territoire* tous
utandat frtinçais ont élé beaucoup
trop dégarnis de bonnet troupes. Une
dizaine de miKç homme* m* sauraient
•nffire a la besogne qui peut «orfir
'i tout moment ••>( la triste expérienoe
actuelle ju^lifu- jes apprébenuons de
ceux qui soutinrent toujours que,
bien Join d'être uti appui. e4s levées
liwftks ne constituaient qu'an danger
•le plus.

Et on ne peut s'empêcher de penser
i ce qu'a fait l'Anglelerro en Irak. £1-
\r a a^unïH ctwis ce pays, pourtant
proclame indépendant, lorganiMUon
uuji!air>' qu'eHe a jugée indiapeiua-
l<ii.' mëji elle a mis BU compte dé* Ira-
kien;, les frais de l'armée tout entiè-

* * •

In" d. l>>.li<>n de Drusas ltUnais
nvail élé rnvoy-,. aupr̂ Tt de Sol'ar:
Afrache r'Ue vient de revenir. 4m «*-
«un> que le rhrf aV̂  rt-voltes « r t i -

1° D'être reconn g
ncar « vie du Dj«bei Drus« ;

?" Qu'aucune garnison française
ne tienne te njubtl

II oondeKf-ndraJt à avo r iitprt^ <î*
lui ua delaçuo f ru^ù i . _
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LA TENTAI ï \ I

LIEUTENANT THORET

C'MI ttiaM on'hiw. mardi 4- <
' •IHIT" -titiH- U i-t 10 heurea. pr*.li-

• ' ' •• • ! V f e brise de mer. If Ii
• I a pn- wn vftl i l . u|i
m hélice à faible altilmV,

«te sepl iniiiu

tuJc.
I J

L V r o - C l u b do Basti
rompt» de* divers essai B ai
tntaure qu'Us auront J.cu.

LA PROMOTION
VIOtETTE

^•alti/miftp»*! nu ijeét dr N1EM*.

Mallai Chsxlfcs-FÉKx-Antokie, prù

.!ip[>!bint t l'<«»l* de plein eirrelce

W à e c: pbknutfe 4e lUrwlll*.

lIMId Pfooc*. diTMtrur d'orale p

Muronl Jp.in-AiHJr

I. ^IIP k Mliro

Moscoai OomiWqu

«urxiilMt à

, directeur û"r«el

-AiHoiaf. répéU.

f*cU diau

e grand co

r I*

TOUR DE CORSE
CYCLISTE

EN SEPT ETAPES

i 31 (in Ç7 septembre - 016 kil.-i

U.\nciO-PL\MA [70 kilomètres). CpaH
•ln>,»«hp ÏO ««ptnnbre, k i i heure* Itl-

.-rire : MeisavU. 6 k(u , cul de LisUnconn,
•t. r.'i -k SJB BaatlaQO, t9. pool Je U UKn.
: . jn.n; du Lwmoue. 33, SàgOtte. 39. Car-
.-«>, 51. <nl de Sas Martino. » , Ol * • I."-
>. SI, de^emle râpi.le JiMqu'k Plana, TU:
rA+(t probabl* à 16 11. iS.

Ii'Wra
t le lUBdl î l sepler :, k 13 Ifur

MirtiDo-A-Lot*.

t | i(i t « . Porto. I!. Partineto. M. toi a* Croc-
j '. 3i). pont du Tangn. M; L Arywileil», el.

. ( t ti, 90, Luaic, 100, Algmjuk. 104. llc-
| ft T=- H t : arrive probable k 17 h 30.

à Oran.

. profe*«*ur a-i ">-,•»*

, loelituleorfpu-

e MHqur, «Mpeeleur prlmai-

r- i Priva*.

Mil Xavier. Instituteur publie i, Paris.

P"lMor) Ai««-TMiHUit, «Minuteur

.-r rn rcira'te. & BaatM.

Kraticel Jraa-DoiMilqur. r*p*HUur

n^minirUi MnpWo, UutltuWur e» ret
«. i Ssint-.%KW-Je-BMio.

iMnuoi BinhélFmy, Bui-FelllitU g4D

u cnit te d# MMUlunar.

Tt-.nuel CroMi. •orvciltant ditrierasi

p-u-

ILE-noCSSB-BASTIA i ~.t kJlom*irf 6 i.

i' | - r t 1« imu-dl î î «rptrrobre, à I* heures.
i utfraire : iour àe Ptinro, ï Un.. Oitrlcvni,
i .\ «ol de CcKcbla, Î3, pont de Baccialu.
-.->. Borna • Vorellu, 40, Saint-Florent. 14.
n,] de Sao-Berwrtffln, 51, patrlmoaio. S3.
H -liafttio. 59, roi ils Teghiroc, «I,
T ' . trnMe protitbW X 17 Usure « tur l

•-• <xinl Ni<o)M. aJMe EM.

• '•• (-• '•

POIM» 4.1 TOUH M OOMC OVOCUTl

l.'i i.ruijrvj JV i L-Oiun V«lv«.Iiâit>)llc d*
l'r.Dt.-. 1H trwi; ^jartiB^-CliO) B**tl
ni) : Cuira ^ c , . . M K du J£lu#qu*.
1. 116 KauUtue, i l h H ; colbeota u »
i""«Dl, IQ ; POI. enté rte 11 Pau, tl; col.

el», 3f: ru!, bar <i« l 'unuuu, tt.&O
.1^ cuiffurï Alberi-I". (t: MJOO L«en
1(1; Mhm Colombo. 01; nU«ol" P«-

Vémufsion des rentes 4 0/0 est
réservée auj parleurs de bons
de la Défense Xatiomte. Mais
les personnes qui n'ont pas de
boni peuvent en acheter el h.<
échanger roittrr de* filret de
i-entes 4 0/0.

ATTENTION
AUX CHAMPIGNONS

Lt* OONStlLa OU DOCTCUR AZOUUT

qucnmt, ssui le* jtux de ceux

msrt , m/i rédigé», pour IM garder tic d

i<:i*«, propifindltte eonvuiKu
T Léon Axaul.iv. Les voit! :
i- Maf!e*-\oua «irloal d« ccu

SONETTU ACROSTICU

Un giiiurou. • . ' o.lagniiîr UV .oWL.gcnlp.
PVnso c dl»se J' fond» un gloroals :
• «ride», cuniMiiuta d» la }cnif,
Tiittu fltru la Iran? e fece va!p.

TrivaglJnKit] Mmprc pe u W gsaermla ;
B'.'cchiu. ctoquanl' «oui, ne tb dlrigcale,
a un lltru 'u passa, ann' In Natal».
•o;r & tliffMtooe Jl ttu boa patron*.
Tra*fonnat' e ai* rogiia, pltt <
In i1:rii\ In Frsncin. m OQB ta»' o aff
Arim iirù*perî, longhi, aampre felkl
hl.lui «r accord), B la *a«f aJuU
•M pc IL Jonnalt. letlor' c unlcl

COMPAGNIE D ELECTRICITE

* ]f
* de

ï* Ne

Itme,. mw-rouge
i pied, nu qui t int trop Jeim*». I

twl«!i. ou trt* vAt&rux on diffi

suelllri FI n'arceplfi aufun chai

. drpui* longtemps ou si vou*

* k l.m-le-Sumier

i DoaVWqvft. MtlIIllUUr pu» k

rt VSTfA-CORTE '70 klleaiÈln»). D"pa:
' rn-reredi ! ! «pp.cmhri'. t 15 beurt» IL

i 'Ira : C u u i u i i i , î l km.. B*roh*tta, 18,

e k i* Heure*.

^lenhrv. r-p^B i Cottt —

Mn«<

; iitiHqu* ta r?lr*tt«. k ZlUt.

\Hlli-l. n't Ntttrl MMi

< :«l-ce «a n ln l l r k ZnU.

Pî.ri, spc OiiriMl Mmrte. iHtHutrlfe

|.-,-pi". k ran*.

«<ni«O#tH, 0*« DeKcroii PtlronDlr,

(liilr.ee pabll(iu* t Ai#*f

Kiirn. JtBAraire : pool <ti- Kiauto. 1 k.
t 4'Omhroae, î î . Le Pajo, 3t k. a, W f
• 1 k_ Ô. Gaicrtgtfo. *9. Alerta. 49. Ol

Pf>ftTO-VECCHlO-6AHTENB , S5 kilo-
-^'irei). Dép«rt le stmedJ Ifl •epU'iJîbrP, à
I ( heure*. ItieéniM r pnu de S(»iil*iN-io.
^ km, BonifMio, S», cot d'Arba. 31. pont
rt.- VenMègB*. 37. col Jf )• T M U , 41. Pt*-
«••Ilo'!, 49. en] il* Cùfiili, r>0, Boeri d'Or«t>.

-"MITHNE-A.IACCIO fl5 kllomètîTj) n*-
-r! le dlaaneho *7 i^pl^mbrc k 13 nrurci.

; nirttn : pflftl de R«u-B.wa, 9 ta) . Pr«-
- ino. t.1, (llmcln. t l , O*s:*l>rlvk, t7, Pe-

-T,i Pour cOBBflltre psrfeilrrorat t
m vérifier 1rs cliimpigaoflfi, il n'y
'il moyen. »ùr et t»rtjm, e'«*t dsp
:ts i-non^llre (îir 1rs «ipop* <lrs
<•« une pcraonDE instruite
-1 TitcllF. ou dc les faire Vrifi^r p«r

u nnûct malade, ci
orU cl aceideols. a

. _ - Te soir, fc S b 41 :

i Nioara^u*.
l t « B \ graDd ftttn hor*

M. ED. NICOT
Cm RfRiiiKN- DBNTISTB

— k Btwtia —
a rttonneur ^informer sa clientèle
me ion cabinet sera fermé du

94 juiilvt au 7 septembre.

SOCIETE GENERALE
OWM FAVORIMH LI MVCLOPVCIHIIT
du OonnwrM «t d* TlnrfuMrta m PraaM

CAPITAL : 500,00(1.000 DE FRANCS

111. Si le bm du pied

S*) N"MB*1M JJHUH
« ^ Dan* Ici marrhet i
—il p«« ïéri#é*.»rh-i.-i

ooatlr- qu'un p*til
i pour "ri- bien *'
loujniirs «vec un o
Ml en coract oa i
e plus grand loin i

nui gen* qw jw
ks endroits où il* i

]•• «OBI, acheté* »

]<• hullolkj du J''"Jr n
, ilça* par l'kupp-'te
-mAme. ua par un. par 1rs

M\Mt«, *B niOD)«a( à* If* i-Ulrr>

« ne rMOBoaiMci pis.

«fhrtta et vtrittf* OB IF recommind

S*) Cuivei blnn in rhamp!*TWM frtis, ifei
•II ' o ro**erv> ; minp*t'l«/ le Jour «êsw
if, TOO» le* avet enellll». r««ui ou tea#W*. au
n« k Iremprr. ou ouvert la brflf ; BM^CB-
•n moderenent cl p.-1' ^ Mlr.

9*1 NP manfex df« rlMMptgaot)* <AM I*»
miras. »*•€• au m l i n r n l , taèm* n gar-
iHure, «if i t i . ont e l ' caellti* ma *4riOéi,
in par nn. par ow p.r*oont kradwlf H k»
-'fnini<4jnl par Ifp vtrsr» dM wwanl*. »«

J
U!.* duo *D. doté fie 1 500 rr»«* ite peti
et ousprl 4 wua le» *l«seur* du <Wp»rt#m»*it.

Pour j prendre part, '.m \TnprMshvt
n'auront tfu'k s'iaflcrire i la mairie de Cua-
mueloli, 1̂  8 gnplenOre. «Taot 9 heure! du

ir pr"po*itloa Je \m por-

rmiit dej norlji ficnir lç
ur te hureaa de k Chain-

cet iBugne avili pour

rt dr se joindre dan* uo

p
e Jour. AttaU tel asfodanU
» 4* Ce retard apporH k leur

Pcdéralion de* Père* el Hère*. JCVID-
le vol* * i ParleoiMI. *1«nt de crttr un
t en hraote argtniA. reprvsMUnl une

de poilu P« rtduclioii il'arl. *ur fond
aot roban ^BUJJ Iront ver** 1 de eouleur

Kiir* (le deuil) bord* de deux flltli raugra
'•' «adgi, — «ou!tur* prtvur* <rto» la pro-

iu*4Uon de loi rt-dcs*i». Autour de ta lito,
me courmoc d'épine* el de laurier symlM)-
i«fl( la flore *i le Bnr:yre.

Tout les ptrenl* des mort* pour Te pi y»
rôdent se faire un devoLr df potier tel rugi-
ne qui est en ratant temps que ta glurtllc*-
:<«! el U nominMinorailon du Mcrlltot, la

mnrque du souvralr,
NoUce etpliesIlTa et fac-sinule *ont ara- '

!ui:emenl «dri-wé* (contre timbre pour r*-
: dd

[R. C ScUK : 04 « ï ]

EMPRUNT NATIONAL
RENTE FRANÇAISE

4 0/0 1925
avec garantie de change sur la bue

du cours <k> la Livre Sterling et
EXEMPTION DE TOUS IMPOTS

Y COMPRIS
L'IlaYOT GâKâHAL BUR LE REVENU

On souscrit sans frais à la SOCIETE
GBXERALE, Aqence de Bastia :
41, boulevard Paoli.

et dan» (sua aea Bureaux :

VKLX-NEZ-nonGK-OREIU-ES

te horlfur FOVHTEAV a Ihon-
nt'ttr de prévenir xa clientèle que son
Cabinet sera fermé du 10 août au
15 septembre.

x qu< n terni :*
* d* I* FtMratioa d u P*f«* tt Mère*.

toialrc primaire IA*«o«t*Uoi
. *itu« 97. route d'OrMus. i
HW-), daa* ntr vaate propnn

Mm •*r**. •«#« graM n*rc. jardia poU

KOOAKS
Fournitures Générales
pour la Photographie
Développement*, Imprestiont,

\grandiswrrï«nK, Jumelles divrno

SPORTS

Insignes divers
M. Sihrestri, 26. Bd Paoli

. 61 — Fniil'cloii <\u PETIT B ASTI AÏS

Le Chevalier du Silence
^ PAR CLAUDC MONTOROE

CHAPITRE VIII

Ctttt justp. po*rPMi)Til Max dr>
t'.jinrfti»'. fjui ri'iwindr* d* notte

<. ni'- miiliif!!». qui nltMitera que le
vainqueur n't ̂ mpluy' aucun moyen
l.iwl ? Uni arfinn«Tft » notre mon-

.[ . <(ui fmirt par '-n Wn- infom»»1.

.pi.' n->u* aTonc a+ii »N hommes dltoft-

— HVrf TT»Î ajourts Bernard, il
i ! tai*»

i de cHIe poiir-

•^ i m t ao «Uujolier p«y« que c«lui
g,ù u . u* ti'>iuinc». décidai à s'en n -

mettre H une èpèo du •'oin d..- porter
un jugement, ne pcuvi-nt ]/is sabor-
der oùftrclMn^nt. saffronlfr hardi-
ment et s'on rapporter H la chance
jwiur ]i> rvslf. Hcun-nx rn ix <pii n'onl
d'autres oocwwiis que r-lui de rfur e*-
top**e ou de leur poignard, daoi l«s
r-iiifiita qui doivent r^lor ignoré» d<-
\a multitude et à qm If maqim offre
un refuge rnntrv I ini|i'Tliu-nle fvrr-
l^ntion ac CM parnsit>'-> que la •>ori^-
|p ertrflipnt *r>t-di<taiit r<our rendre
justice. Qui p«il rptidro ta jo«tic<>. B"!! '
ne connaît k fond de* «™r« «•! le vA- j
ri'able m'.hile des *rl<«« qu'il croit re- •
l'P^henïiihle* ? Tmitefoi*. it noil» rea-
t<> la jiborlf' de IKMH mettre en dehors j
des nwp>« e4 d«* no»^* affronter MJJ» j
témoins, s'il i-ou« en prmd la f u l a i - i

Oe notait pis «aiu intention que
Max .1* CimriMf vitrail r|>voquf>r,
i\\-r une certaine habilelt!-, le» nxeura
nti^i"nnp« d'un pays où l'homme ne
i ntDpUit (juesur coi pour laver unaf-
fr.flt et vider une querelle, où le *'•-
«ir dp venfi.?ance ne tran*mHlai( <I<Î
JM'T<' -n fils comme un patrimoine sa-
<T/'. r>ù tfl fminp ferai»'n Lait daii< hg
r>i-ur« cnmmf un levain ennemi du
bonli^ur- cl du repo*. oft une injur*1

causai! nn toiirmcnl fx-rp-'liirl plus
lancina rit qu'uni» f«ul«> publique
oiinlr^ l'honneur.

B-niaj-,1 Mait p«-pl*>xp. Il lui r ép j -
pntit d» *P I i tire fmrm fériKMn* ri il
lui ij>'p!bi*jiil ^fralemenl de narallrt>
trop (.inukrif. D'autn* part, il ne lui
rfnil f»s f^rmi* dt> laisser p^rcrr la

fabl-» caum- d*> aa quervllt1 avec

tl I'- nnupcitnnail d>!r-' un voleur,
d'iMre nn hlindil prut-4llr<'. «l'̂ ln* t*er-
tainomi-ni un inlrifnwl. mai* il n'a-
« i l aiiz-iinr prfuw certain-- <1» «un |

En loitie drconfUnc^. Max de Ci m-
me t'«l*ll oomport* rli-à-vi( de toui

avec une certaine K»Jant<>rii» chen l t -
r^que . LA façon dnni il avait renvoyé
H Mê r un anneau que celle-ci lui
avait mi» au Jm#1 élail assez do m- '
litre à Taire CIMIICCIIT la mauvaise <
npinion qin< Bernard «vaii de lui.

O«TI* >. ot'ltc espèce d'aventurier
'in'il trouvait dan« ses jambog quand
t! slliit faipp «a conr h Annie. Jui â6-

II -prouvail cnntr*- lui uin> avt>r-
vji>n insfinolivf». irTaiflonneV, mai*
l«nl cvla n.> jUAtifiail pas sr* préven-
tions. H il erti ^t^ bien embnrrassê «i

*'it l'eftl prie de forrnulrf un HPHI jrriff

fait «le r-hwhiT i »,> fair* aifmr H<-
su rou*in^ n» constituai! fpi'h &•*
prf»pr.-« yens une f*at«on surfi«inr<-
de son rMiwntiinen*.

Bernard ressentail une «ntipsthi.-
incnscienle cnnlre cet homme main
il efll Me fort e m p r u n t «*il avait <\è
fi>rriraint de donner À HPIIT de *ei
ami-* une r>xp|ir*tk,n [il)>li!iib)<> d'une
rt-nmpfiv dont !•• r.'-ullnl *rr«it j.ro-
fwDtement (irave. I! dil :

— Je m'en rapporte totalement a
votu) poor N f t e \m détaila...

M»» de Cirmvwe panit «ortir d'un^
:<>ttcrtip méditation.

— II v aurait pcul-ttre, dit-il, un
moyen de ivixlrv possible noire pro-
j>l. \s motif de notre rencontre n'in-
f.-iwoe pprsonite ; U es| don* «iperflu
d'- le divuifruer ou de I>xpo*er k faire,
riatlre ite i » p p i U tlblp p n tfret lable*.
Or. l'un de nouti est appelé R déparai-
Ire...

Bernard eut un gmte pour marquer
q cette pei-spoclivr le ]ais»ait indif-
fèrent.

Chronique Locale;
' 1439. tri-rit—ciaijiit m» >••[

nir
u- tu *«pt.

r. fS h Si.
;,.l .1* Hoa-

Mtra
D«it.

.. t;iV Diuslnu, ï'i*.

. — L'«lle l
«aw fcrOW f

M. Oo1*nt.

NOS DÉPÊCHES
Scr.K-e télégraphique des Agences et d< nos Correspondants

LES EVENEMEKTS

DU MAROC

LES SOCMISSIOXS

Fez, I" septembre.
A la auilo des brillanti^ opéraiioas

du tir1 citrjiw ij'année, le g^néroJ Bui-
chul conliiiii» à recevoir de nom-

US VOYAGE A PAHIS
DU MARECHAL LYAVTEY

Parts, I" septembre.

maréchal Lyauley a iléoîaro que le
maréchal vient et Paris seulement
pour «oumi-ltre le pian des opérations

la demande de M. Painlevé.

LYAVTEY Oi' PETAlX ?

Li Sriva

Paris, t" septembr*.
A4ifHs uvoir enten<tu U-s ouiitri-
o|nwiUoiis di*s diPtU'iirs d«*s ban
s, le* employé!* onl volé lu cmli
alion Ac la grève par 4.571 voix
ntre 1.2».

AVIATION

L/; nt.scoi /o

Sont arrivé* : Up**rl«', à U h, «T
40"; PaumitT. A i) h. 53' W ; Hurel.
40 b. U J7" ; KrioJ. « 11 h. 38" W
Dflrquel, k i2 h. 10'

M. E L I E
— :ÏAILLKUn :--

LES REPARATIONS
EN NATURE

fVf DEMARCHE
[H MIMSTBE DES FISA

RELGE

Paria, i " septembre.
La Dépêche de Toulouse publiait,

ier. une iufornaalion suivant laqueJ-
M. PainJevé aursit l'intoiilion do

lenir le maréchal Lyautey en Fran- UruxeUes, 1" seplembre.
• peodaiii que le maréchal Pétoia ^ m i a i a | r e des Finances belge
'hèverait la campugiif contru les dcmandiT .'i tuus les grands organîa-

Hîffains, apri-s quoi un pituvprneur ; m P 3 Mi'lii-.1rii!> et commerciaux de ;
ivil aérait i.nvoy'' à Rabat. j f n j r c tu Alli-nia^rif des commi '

-/•m de IM*#VJ< : à llnstùi llôlel <le
Prune?). V< i, i, 5 septembre; à Cor~
te Htilet Paolî). les 6, 7 septembre;
fï Ymiaco, le S septembre, H à A/tccio
Hfilet ii.- Franck 1rs S, 10. Il sep-

y
IJC Peuple commente, oe matin, cet-

- information et critique la solution
nnoncve qu'il qualiOe « d'échappa-

i>ire i..

LES OPERATIONS
BAXS LA BAIE D'AUtVCEMAS

Mudrid, 1- seplembiv.
Lesopyraiions dans la baie d'Alhu-
mtB auT-ainit commencé hier soir,

mr U bombardemenl. op^rê par les
-radrea et les formaliona d'aviation
>«nçaia*s vl espagnoles, dp la cote
ifTaine.

UN COSSEIL DE GUERRE
A AIGBSIRAS

Algésiras. i " st-ptembre.
tr^nér&i Primo (ii Rivi-ra a pré-

ir un imporlant oonsoi] de
i t i i t p l u i

l

lit f-liv fkjrtcps au compte des .

n^aflî l"que l'Allemagne puisse Ii- i
w r A la Bripimie. au promlâ des •
w m m ^ mu lui rerleniient le* pro- |
dmU qui »•• """•'

PENSIONNAT PtOCIU
-—— B.um \

Le Pmtionnat Puccio t\«t autn
•x fn prttrliaitw rentrée ncùkiire, a

• rtrevair les Pupille* <1e ht Xation

trie el le

p
" « l u r e à

ic lindu
commcrci.' nationaux.

en Angleterre

O\ VA ESSAYER
VS SOVVEAV TASK

-f.»l«ii«» débitant d«
rial Ju.»Tirii dp m Heures
»«•"•<• d» rapr*«-Oii(« «« d«

!.. 4'ri.L^r arLirlr tnédH
r : i ri

ARTICLR» BT S4ii-v»ut'TÉ« n* P*» w

MM ÔN VENDANT THES BON MAftfMB

Y. SALVADOR1 j
1*. «Ml. *a ••«***., 1«- — • * » " " • J

BEURRE FIN DE TABLE j

_ _ . n n . i n n ' l ^ l û l i l i t I i l 1 1 U I P 1 1 Pti ' l l l * > l | i n i * | l . ? 1 | < l l • - - . . - . ^ * •

Londres, 1 p
l!n nouveau tank léger va éïre
r,érimenl/- a» cours de« grandes

uni t**j d.'roulcrunt dflii^
Saliabury.

xlrèm.'

LABORATOIRE
DE BACTERIOLOGIE
• M M . — ;n, bou; p.m . :it. — IMU*

D1 CniRLfS ADBATLTCI
Examina fie sang. lVa.wvmar>n,

SupIMU, etc. .
-:- Consultation* tous les jours -;

«p«pii.»l
- presi

imporlanUi , par les

CHASSEURS

BIANC0N1. 11, AiHHle CafVMl (a \U«rl
m l'Ire* tir U parc), t Bas lia. qui, pour CJLI-I
d- ré«pprovtal<>iar'in'*U, livr»Ti. a perte, un

ta r-

<i|/Tntt

tes miJitairo* comimr un
. . J i l abouti ii un ^ d I « WriUble «ous-marin de la Dolfa*

.ur lï 5-n deflni.i, d « ! ****»*> », «NlUé pour 1» o o u p ^
qoi vont Atro menées ni- \ main*, lu patrouilla, conlre les gros

|Mi> | et'énerffi ruement. ! lanks, etc.
Après avoir eiT^imi1 sn eonHance ;

dsns lï' suco^<( flnal. le a-r-ri*»! Primo
ili Rivera a rendu hommaiP1 a In col- ,
labornlinn di- la France, dont 1H gran-
de guerre a monlrê l'esprit do déci-
sion et l'énergie. |

Le fpsnpral <*t parli fnsnil-1 pour
Trtouan.

TIRAGES FINANCIERS

LES TROUBLES
DE CHINE

LES CADET* MILITAIRE*
SEMPAREXT DE CAXTOX j

PaYis, l w septembre.
l'n Wégrarame de PSkin annonce

qvt> W cadets de l'e^ole militaire de
Waropoa se »»onl («iparés de la ville
de Canton, après troi* jour? de oom-
bat.

Ln gouvernement provisoire de
(rois généraux administre k. ville.

VILLE DK PARIS 1021

Pari*. 1" septembre.
b'

L'EMPRUNT
DE CONSOLIDATION

H EST PROROGE
Jl-SQCAr « SEPTEMBRE

Pari», 1" septembre.
M. Caillaux. minisire df« Finances.

i décidé de proroge jusqu'au 30 «ep-
h I>mi**ion de T t 4 0/0p

mhre I>mi
* garanti

o g e j u q a p
n de Temprunt 4 0/0

d»1 ch«n*Te. ̂

Informations
BOVItST DE PARIS

Pan*. 1" n^pm

l/iiblipralion perlai
t.034.088 sera r^mbour^'e par
million.

L'obligation portant 1<* numéro
i.l!?9.5t* sera remboursée par cenl |
m il je francs. |

Les obligation» portant les numé- '
ms i.WU.662 et t.775.893 seronl rem- .
hutin'M'i ohaenne par cinquante mil-
!" franc*. |

CIŒD1T NATIONAL (»?( j

L'oblifration parlant le numéro j
5ilvMW* -*<T<I remboursée par cinq
cent mille Tranci.

L*s obJipalion!. portant le« numé-
l .ru C*J£& 2 505 J55

i<^>555 5.5n5.35."> neronl
remboursas rhacuno par cent mill-1

franc*.
Lcn oblisatinus pnrtanl les nuin--

ro^ 0 455.355 1 . 4 » J K 2.45B5»
:)i\^.av> 4.455.355 ri.465.355 t.-ront
remboursées chacune par cinquante
miile francs.

" A U PETIT CHIC

COUJ:CTION DETK
i mMé pris, «t «romtt » nimurou»

NOrVELLE COLLECTION D'HIVEB
Ifemièrtt nouveauté*)

è partir du 13 aqiteaiD

NATIONAL iftlJ»

portant
b

p
mmboureee par un

L'obligation
5.1,W.S<W «ru
million.

L'obligation parlant le nu
?L7fl8.9Krt fer» remboursée par
cent mille franc?.

Les oblifTiiti.in* iwrtant tes

ro* «w. iivajm s
mille tn

eoufta »••

! «e-s rha<*i

roi. ?il7.1«i

".«1.(130 7.5lts.ôaô «ront rembour-
sées chacune par ^inquant» mille fr

(es rtwrrter*
livre
\\n\\mr
liO lire*
IÉ I I I pe-»,-tas
Mu fr. suisses..

i 100 flarim —

1O3>0
21.31
«,80

412.73
«W.50

40837
2M9
(«0*>

ao4»
412
&7.S0

• NATIONAL 1824

L M nhlisMii-ins nnrldnt tï~ nu
ro* n . - : " * ' ~ ' *

fc3l? . -
ne D»r

Ji?ûua>up "êë taûac

Çeu 3e papier

Ç/n arôme exquis

1lnej>résen.tation

luxueuse

1/a prix moïfîçue

voi/a or que

vous trouvera.

"Sans /es

Cigarette*

HARYLflND

SUPERIEUR

'""' PRESSOIRS
ET FOULOIRS

POUR VENDANGES
ETABLISSEMENTS

STAATH-SUSINI
», HUI M L'OPIMl. A M*TU

BEHLIET

7

16

et

et

12

18

C.

C.

V.

V .

Ventes à Crédit

Reprise de Voiture*
de toutes Marques

AQENT âÉNÉRAL

BASriA-C'OKTK CALVI

CERANI
=5= A CORTE = =

BEitLtET

'et? tes Annonces
; Économiques ai
- 1 ,-.- 2S la ligne Jt 4O itttrtt «s»

•"•*•"* " "̂ne* on bou!->,(tr CJHO. Sul* (tMp«M t
»r ivw loyer «I disponible d* «lit» H -
n^nt. Cll l ' i , 33. hou". PsoJI. a H « -

10. m* Ni^otéon i è •*

tHUM ST-JAMES

ta Quinquina
Le plu



•

RHUM

l'our TOUJ
LA REVUE fRA TIQUE
lieI HABITATIONmt eu FOYER
Ldttic, t,,-p,,aimÊltt it jifduu rt B*w-Cbuu,

à~i a tr -

* Cap Corw Danlafii " lin-» Contour*, Mvnibrr Uu Jury
• Nu.fi.-Cédrat " " Myrta " "Mandarins" Marque* .li'pôëée»

PAR le «.-noix imcon.paiaMc dr Iiqurura •
Rhums, Amers. Vermouths, Champagne», MOUSMUX, Vira
d* toutes Marquas, que l'on *»t aâr d y trouver

PAR l'assortiment unique de leur rayon de i
T*b*C«, Ct^rstta)*, Cifares locaux «t étrangers

PAR tours pria minuticuaemeni i!tujk<»

OFFRENT les melliejrss garanties d'achat

HACHSTTC 7 » . BOULE VA :O SAINT-GERMAIN I

VIEUX JOURNAUX
THfta PH0PKE8 l'Ul'lt PLUQB

S'adresser à la Papeterie, da
M PltTIT BAfiTlAIS »

8t>AN*Efc-N*S7a

PuUicationj de MoJ*s
GASTON DROUET. Êdltur

•A»mLlO<h

LA. REINE DES CIGARETTES

^>«W3

VENTE MAIRIE
D'ORTIPORIO

1><':""""" au comptant et à crédit
tous véhicules plombés de marque *HW*>«MÏ

RENAULT
« OV 3 place», freins sur les 4 roues 25-7SO "*"

« f;V i irt. _ . -̂  id. = = = id. ===== 17-150 "

M) HP ro lon ia l - •- » id. = id. 23-300 *

Ml HP S r̂ie _ „ id = id. =™= 2 3 5 0 0 »

l« HP 6mii.l Lux,- id. - - = _ id. ==-— 35-350 »
1 I H P Grnnii l . n x c , alloug)'-, f ivms sur l i s 4

rones. s strapontins !,act s la rwlt. Pirci» <k 76S 1o5 2 9 - 1 0 0 "

Agence exclusive pour la Corse :

DOPIAT- BASTIA
Pour tout** reprisas eonaultar la Maison DOR'AT.

l u

(,.• Mirrl,, it SrpUTnluv 19ÎB, i .juln-
le heure*, n «en proe**^ **i •éance pu-
•llqiif. it .las* !nj foroira priwrttea par
i 1» du S avril 1884. & radJajdluUao iu

- . Ï . I IX Inrtque. ri-iprèi :

DltMHATIOM M a TMVAUX

• *« i ru A Tsxu

condnlle ra foula

«KM* 4301 t r
• d-»H USS.BÎ
(«Ufifcp.e I S « * .90

i ip i» j*tr le Maiti-, du
i--t|ijj <i'Orupork>. cl .!•>

• - Nul a» . T . . 4 » , » c o r / r t r . I

•r-.visu.rf .m monltni du nmllnrar-
ni'nt. r* rvtépHi* »*ra Jolol au arrttfl.
al de «tftitiU tvua un aAmc ctctict :
i soumnwlno Mra pUerr «ou. un *e-
u«Kl «oftel. el l« toot «eu rwferm*

CDTOBI ntmla e»-

e» rr»Ii d« tirohr*. *t <t'nrc-

ullnn dM pi*»* t l dualna «?-
rti<r«* d» Veetr-'prTrjpnT- qn<
noaullttr If Jour mtmt de

lo. le t t Août IBÎ3.
1-e M*r* : Marr MuftO.il

L'AJtQUS M ^ PRCftSI
LUS P U B JUIcme DCStM-X
D'ARTICLES DE JOLTLN-» :X

' . • * • —fa*,.. — M M ,»•)

t «piniUTc p»r r W.AOO >

! par m «•*•',}«

MATÉRIAUX DE CONSTRUCTION

LAURENT COLOMBANI
6 bit. Rue d« rOpfri - BASTU

Chaux — Clm«ntat-*n«tr
TuIlM - arlcju*>» - Ca r roaux
Tuyaux - F « r . _ C o u l s u r s

Plancha»*, Ht

* *iC lMbtr»r4 TMawi I

LE PLUS FORT TIRAfiE DES JOURNAUX DE U CORSE JKLIH J SEPTU.BKE 1

Le Petit Bàstiais
tl'KitCTtO.V-AllMtMSTItATK ABOJVN]

C. - BA3T1A

APPEL....
a /a Piété Artistique

Libres Opinions

I., ^

Que de légendes om cours
Hors? * i> Pays de bamiithtiai
d*s paresseux, l'ancien grenier
me ... j v o pasw pi «J'uussi fai
J" vten* it'i'n lire une autre :
(*>rse9 sont barbares, ils ignorent I
arts. Il» non ! jamais créé quelqi
chose de durable ».

Mais, ouvrez donc les yeux, r
*i"Urs incurables <>l voyer l'Hideu*
]st r>cotes de Bwiux-Arts accueil)?"!
'ru jourd'hu i beaucoup de jeunes !i.••-
•u-i. «Miré* par !<•* art? majeurs

* mineur*. Noire goût n>st pas moii
affin-'1 lue relui «tes Breton*, Auvi-
frnatR. Limousins, <•! lous autres. A
ehitocten. sculpteurs, peintres. déc
rat*-nrs, | .s Corses sont lotit cela. C i
am«jur des arls n>st p » Je réauitat .; •
ia ««die irîuitisalton. Il existaiI j i-
[irsrtii W (rwPrtV5, qui furent à i'éi ;!
"iidémique. dans notre petite ÎJf.' i- •
favorîftîool pas Ja rnnelruclîun d ^
vnMe* basiliques. <*( MJ la pauvreté, i -
-̂ illlftt de ces guerres, empêcha les s< '-
gneurs rt ootre bourf>raii>ie de paj t
oamniP aiJlfiirs. des ouvriers de t .-
i''iil et de fair.- nailn- ainsi nn »••{
pHi|irï'iHPn( corse, ip itfiùt d«t »uvr «
d'irt nVn *xL*la | »s moi ri*.

d o d<Vfliivr«' souvnl ilan-, le* im •
rà*cn« dw herilitr» d.- o»>* bourg«o -.
dr^ tcbJpuuK <!'.• vMeur. df» mfubl -
d'1 vnii ftyh'. de* bitu.'Iol* précieux <jni
alL.-*it-nt 'un raffinempril m^ritoi: .
ctnv un pMiple epui*i' par If fiw.
(ii^riiriies civiles <'t la guerri.- étran^
fv. J<- franleh' souvenir di- ma surp'
*f ifiiand. un jour. fr«uu4ii9ranl
•"•oïl •l'un pRj-*«n ilnno un pauvre v
tap-, je* trouvai une galerie de !•
bii'aux dont i)uniques-uns de amlli
d rft-s meublPH de prix ; et mon éto'
nrtncNt reduubJail a entendre le ru
tn> déclarer qu'il tenait i jouir de c-

-ipiivre* et qu'il en appréciai! la bear
t^. sinon « rareU.'. Oitv atème surpr
I»*, je devais. j««r k suilf. lavuir ch
d'autre» viltsgeoia-

Si |P* Cors» ancien* ont eu, me d:
i-*-(-on. le goût ai affiné. commcM
rturonlrc-t-on ni peu de naonumenl-
fhm I'HP ? Je [Minrrai* bien n lpoml '
»iue mir le» territoire* rnva^'s par J
fnierre. il ne resfe pju* rien, qu'ij BU'-
fil de se rendre au nord de la France,
pour «voir l'idrV du «art de* eglisi"*,
d"^ rhAt-^tlX .'t de ce qu'il* otnt••-
nai 'ni , apnh* cinq su» de lutte*. IJI
Corne en s «ooff<rl pendant ptueieu^
-i.^k- Non rillfif»» ont été hrû|.-,
(mm rrhâli*. puis rftbrfllps encore. *
pluiiipurs repri#w Que <\* coatfru.'-
tinti« arc h ilprtura !•>•;*. que d'mivr ••<
pwtturatm, que do fiUlnM. d'objets
ont ainsi H i «paru Oui I f >" <i*nomhr-
ra ? On devra tt'eliiiiner avw (Jus 'I»
r*Hf>n '^ÎIC noire Jlo nit fnrdi1. d'un
pae.*v ddulnureiis. qaek|iie« ran>!" v< -
tipxi, digne* de mitre amour, du *<) n
vigilant dn> pouvoirs publics.

On len a recrtHié». I^enr liste est a*-
sez longue. Llr-puiA qui1 MérimeV, (U
couru du voyait? où ii recueihit l'his-
toire de Colomb», rn dressa le pre-
mier invrnlaire in«>n>nlel, des r1'-

f i mbre <
<-nt
t plus

que Imt profanes le fmpnci-wnt.. Avfint
d'être nomm^ ronwrvateo*1 dps an'i-
«|ii11̂ M msnJairr", j"^ti»îs convaincu,
comme un ronlmenlal. d>- la pauvreté
nrrh^ojriqiH' UP ma pt-tii.- pairie.
M m riesi que j . - me dntinai in pHiii-
«l'rnqnMcT fnir une siirvivancf possi-
ble If* o»iivn-* du passé, je fis main-
tes Irnuvaillei qui me c h a r m a n t laii-
did qu". *Vi m." cnnv.T'i«nient. U
Cor- - ' •"•* y I"-
nir. • vieri-
n^iit ( ie cet
hérUBj.- , n - . *«• -
si parct qut1 «our iega a i« valeur im-
p m w ijiu IM «onltuportii» •«*-

rhent aux arls du pn^sO. surtout par
<v qu-'ij nous prouve qu'une île ensan
Klunfèe par tant <le catastrophes Iroi-
vu. quoique l'im ili^e, le lonipa de r
chercher Irbeaii t>t l'idéal.

C'est pourquoi, je voudrais que m.-,
compalrioles (et c'est Je bul esgçnli-'l
de ma prow, aujourd'hui) m« doii-
nent leur appui pour sauver de la mi-
ne une de nos chapelles, aussi vieï -
Iv qu 'orné . Je ] a renronirai. il y u
quelque* ami.'t-s, au cours d'une ex-
rursinii dans le Rustimi, PU compu-
(Tnjp du pt-rv* Paolini. im amant pa--
siiinni1 rie nos antiquités, et je m'alf.i-
chai A Ja faire classer, car elle In m '•-
ritr-. Construite au XIV- siècle, el co-
piée sur ce ntyJe coquet que les Pisan-
ont introduit chez noua, l'église .(-•
Sain! Thomas, fui décorée, au débn'
du XV* siùele (k- deux grandes fres

s : l'une, vers l'épltrê. représailn
scène» de ]a Pasakm : l'autre, <ln

s rfe l'Evangile, les supplices infli-
sax damnés dans l'enfer, l a !*»•--

? du Dante a inspiré l'arlisie qui
. ,«nient ù l'école J..-s Bofticetlj . !

d'*s lÀfipi. Toul autour de l'abcttl",
aux colés du Christ rjni est le persosi-
najre oenh*al. M déroule le corlègp <i- s

rt-fl el dc«i Baiotw. Par sa compo- '•-
lion, lu fines»!" du Jt'^sin, la fi-aklii : r

•«lori^, cette peinlure u fregqi, •
l'emporte, n mou avin, sur celle «le ;t

Sainte Christine d* Cervione, qui 4t«tt
jusqu'ici la seule connut- des r.nrs .̂
J-. n'ai pat oublié rémervailtenieiil
<jiii ^.lisll mon oompa^nrm et rooi-ai<-
mi'. quand nous la découvrîmes. E\ <•
reste une des plus grandes riches* *
arli*Jiqun>. l'unv dc>* deux ou tr>. <
plus belles di*corations picturaleâ . ' •
ndtre Ile. pour Uiut dire un de ce» i

L'EMPRUNT
EST UNE BONNE AFFAIRE

L'Emprunt qup l'on offre au Pu-
bli<-. .l*[)ui« k- M iui\M: renoue
homif tr«<lilion de «ea emprunt s de
liii":' non poinl à couvrir h>s iusuff
sauces bu ' i^Uires mais u ri'tflbl
une -iluaUnii fiiuuicjé-rv rcom-ntani
mefH «Iti'réc. En WTfel. son bul nV-
pas de ilis^JiDuler ou de combler D
iixw .lu budget, dwi-< <\<- innsolide
un-- fuirtir- IIP la drttt- Tloltante et. ei,
fiiil •. ili' |irép»rer i« liquidation pn

«in'ii'' ii l'.'ffort l'iscnJ uccumj>
darn In jir-'-ir-n 11* annéf. e| que, seul
ntmib- IfivinemeDt au pouvoir <l\
(îarlei .-I ,|.. - . . Chefs IVpiiblicalDS, 1
Trésor a niaiutwmnt lu certifiide *<
pouvoir faire face à toutea les ohar
P-s de la Défense NaUonak". de l'in-
léreï de la delte «4 de J'adminirirat
gt'hi'-riilc l'y compris cilNs qui i
raii-iU .lu incomber h l'Allema^rtif1)
moyen d- revenus jiermunenU el
piriiers. l'ar ailleurs, les Jounl- s
éch'-KIICI-J qui- l'i m pr1 voyance i
(Ï4.UVI rrienii'iiU «lu Bl<«- National
HCciinHil.-!'* sur celle année W25 BI
OB'ur^es par l'augmentation de la
mite des n va née s que l'Etat put nul
ririv ii recevoir de la Banqnr. T/'ir^f
Trais f,ui! lo nouveau tftre de rei
apporl.-m à l'Elut n*- servira d"
'inïi n-duire la errcutfttfon fidneiai
lonl en noua préHPrvflnl d" l'inflstin

Mai- n iissira-l-U ?
A i-i'lli' question, i'esprit le plu* i

qi:ifl »»' ̂ aurait répondra par !.T n

an'ils montrent BVPC orgueil è Wur^
visiteurs.

Par maiheur. j 'ai appris que ^o
joyau de notre patrimoine hi^toriqn •.
••st aujourd'hui en danger. Les pou-
trelle' du toit, pourries par lej <jr»-
(F-4 ou rongées par le lemj«, vienne-il
de a'écrouler. L'intérieur de l'égli-e
exposé k In p\wv, au vent et n la n- -
(p1. va perdre sa parure ; les fresqui-s
aont menacées do dégradation et, -i
l'un ne se hâte, ne seront plus bienl.'.t
qu'un jûuvi nir A toul prix, it nùv-,
faut sauver pour nos enfants, pour
Jhoaneur di? la Corne, «e chef d\pn-
vre du passé. Pour refaire Je toit, <n
m<" dit qu'une somme de 3.000 fran*^

Si médiocre qu'elle
*oit, la mi-ép1 des [.-mpe nous cnjè\-ç
J'mpuir d'obtenir de l'ËUt un côii-

' n dil à Pan*.

IVtilfcnr*. Ie<» d*cl'ions officielle
mt lenlesel l'hiver va venir. Dans m
lire |>ay*. un MéVène aurai! eu i*

fjeste qui s'imfH>w. N'y «ongeons p-n
chez uitua. Il ne reste qu'à faire une
collecte publique pour venir au s^-
cours «d'un liien commun h tous. Je

•urs d'envoyer leur '
ii modeslç qn
mi* qui ^put

rOle d'intermédinii

y
oit, au Petit

nsentir
. sinon a moi. O t

gpnt sera mis à la disposition <l>s
tablm de Pttatoriccia. chargé* ije
rveiller len travaux de réfection. Kt
ne rfonle pan qu'avaitl le mauvsi»
j)*. If trésor de Saint Thomas wra

- /i labn . La piété IML..- «Je, au-
a ni que rHigjeuse. l'amour du

llacht- nl
p

ont ici des
th'T\ moins pui«<ant> que la

rharit"4. dimt nous mmmex en tlorw,
tn loule occoasion. le* fervents ser-
viteur». Trois mitle francs »nfn»»iil.
Nous \e* auron*. j 'en f>ui« sur. Va
wirf curiooiW est de voir quel téton*
i] faudra pour enta.

A. AMBR0V1

A aucune époque el itan- «i.c..1

pjivs. une opération auat>i allrayai.l
n'« i'*|é propOHiV 1 l'pprtrpnaiit. *.'.•• i
Ire .... émi, (j,j 21 juillet au 5 -t-pleni
I>re — -sera une renie perpolnd> dr.n
l ' i arrérapns servmt dégreV* le (nu
impAl. non «eul-meni de limpflt f
diilain- dur ît irvenu des valeurs m"
biliaires H de la taxe dp Iransmiasii
iie^ litres au porteur, mais a u ^ i <l
l'impôt olobaJ sur L1 revenu. Celte •-
ciirit- matérielle sern encore accru
par In garantie dit rhanp-e. l'n cou
|Min -iemeelriel d«* 2 francs géra pa>
ans souwripU'Mro de i">0 franc- .
l'jipilnl de la renie nouvel!» au»-
longtemps que tt* cour» moyen de [.
livre sterling à Paris, durant le* «.'
mois précédant l'ét-heauce -Irn^t coi-
non. «>-rn irtféneiir on ,'^ni » 05 f r : -
ce cours mu yen dépasse 95 fr.. i
coupon seme^iriei représentera t*
^/<ft. son monlnnt êianl arrondi n,
miilliplo de 5 centime'! le plus pr><
rhe du qtmlienl exact nblenti.

PauUil éclairer par un exemple
meoanisme de cette opération ? Suf'-
nosenf que, pendant I M six mois sn-
l.rifur« « une .'•chéance. le roui-
moyen iir It, livre sélsblisso a tiK> !'r
1- titulaire d.- la rente nouvHl- ("n-
cher* Mn coupon MCitHfirî»1! â* ¥ t<~
{u ; ilTiTevra 2 fr. 9(1 prnir un «mr i
moyeTi de tiO fr. ; 'd tr. «* pmir un
ronrs moyen do !S5 fr, ; 3 fr. 15 pour
nn cour- moyen de 150 fr. etc., Par
contre. D| I*> cours moym s'sbaiftf>e h
r>0. *> on ati-dcnjtoim. il lui sera tou-
jours alloué un coupon «Mnestriel >le
? fm. Ain*i le souwriplpur en cas '!•>
dépréciation |iltlfi *>ticentuée de noir-
monnaie, -mra l'aHoraiM-e ahftoliip «!<•
bon-'-ficier Imijonn d'un inlérêl .Tf,v
liffl^ i 0,M de capital réel. ,h cnpila;-
or. !-•• f»nrteiir'«e tronvera donc au<-
*i bien proh-p^ que «*jj possédai! d- S
valeur» dil-^ •• * «hange N ; «on roii-
non apmc^Iriei restera sensiblement
éfinl k A ppoc*-. L'obaervaiion ml d'au-
lant plu« jii«te <|tie si l'EUt se décidait

er comme il en a la facu!-
p-vqnp^ la renie iftffi. il «e-
t\p verser en capilsi cin-

- li- montant dv *rn i .T
mutuel payé. .»oil : K©

de la livre

consisle donc dan^ la
aux soujeripleurs qu
dépil de tuut les f|Pchi
bies du franc, il recev

l f l

promis-.- fai
° toujours, (

t
-n intérêt

f[. uvpimi'-ijenii.-iit *'U capital --- u
val-ur-or «roiiatuutf. ci-la «eul i-onst
tu« pour Je nouveau titrt-. un aerieu.
avantage sur les grands litre»
naiionanx, tel que h Rio ou le Suez
Mais il y n mieux. Si le franc remi
le. ct-i valeur* inlernalionales baisse
ronl, tandis qu fie nouveau tilr» • 0/
garder» toujours son <our«.

Mais i: resle bii-n -lilt'iidu que
oapita] du nouvel emprunt perpétu
sera garanti toit! aus«i bien que
ciiupan. Tout d'abord, la valeur bon
*ièrc ou cours «Je niSgociation de I
r>nte 4 0/0 pourra «r^ de 30 fois
montant du coupon tk'mefltriel. ce-.!
à-dire que si Jo coufKtn semeMriM e-i
payable À raison de 2 tr. 1(1 avec la Y
vre a 100 fr, k «rturs boursier nonr
na! «rail de if» Tr. ; avec Je cours se-
ineMriWnSfr. ar>(livrpà HO) le cou
serait de 115 fr. cl ainsi d«» suilf.

Or. les rpnlrs nouvejh s ne pourmir
jamais fllre remboursées «ne. sur UT
\*s# .le 50 fois 1,. moniant «lu demi,
coupon «emestrM. Le eatcnl étant él:

pr°n*r»* '« moyenne de» pr-
'••ne- il» in livre r-ertdanl !<• *•

mwlre. Cette moyenne produit
1rs du c<nipon et, fBiHinl, Ja valen

d« remboursement -'vcntuel du c«|i

p
a Tv-mboii
t•'• K

rail
qua

frs pourvun r«an
de ton fr« : 115 fr» pour un oonr* de
125 franc*, etc..

£o m o t , U #w*oti, da ehàngn

Mais. !-,• extnformuni avec les mti
alili'i -lu jwipmenl. du coupon, M

H.-iiie Douvell- n , . pourra jamais êlr
rcmboursi'i1 aii-ite><mjiis du cour» I

immuable du coupon de 2 fr p i '
wmeslre. «oit à raison de 5O foi^, >,

nirra jamais èlrv rembour*'-" n-i-
•ssous de 100 francs,
'"•e mécanisme conserve donc non
"riem»iit l'inlangihililé du eapiUi
•i* accroîl ce capital dans Je cas uù

une d*préc»tion du franc onérerail
un> dUfllali'in de t«uH les capitauv.
La Renl» nouvelle |*>ut donc être â
•imilfée à un bien tangible en mati.
re-or.

Dans ers condition*, on ne coin
prendrait pas que le public k qui on
offre ce titre ni précieux, put le dédn,
gn»>r. D'an tant que. ce ne fierait pa?
seuleoient commeilre un? mauvai-1

action en ne contribuant pas au r. -
I^Vfiuenl de« finances du pays. Ma -
c serait encore manquer UIK bonn->
affaire.

// v a de quoi.
IM hetle statue de Mireille, chef'

iT-ruvr*- d'Antonm Verrié, que Mme
Frédéric Mistral (U fondre en bfonir
et offrit à fa commune de Smtde$-\t"

's-de-la-Mer pour répondre au <-'?"
•primé pur ton illustre épour, cette

hetle statue tlemeure A tabandon. El-
fe derait être érigée devant t'êghse H

•mméjuorer en ce lieu bt niert de
urrotHr dit ffn-li. Autour 'iu sncta

aJUtil fleurir un Magnifique jardin de
rgue composé de satadeUti. i»

taJicorties et de tamaris. C'ett, du
M. la promes.it qu'avait faUe le
•e du moment. Main les élection*
u lieu depuis aux Saintes-Mariés-

if ta Mer, comme partout ailleurs, et
nouveau maire, oubliant que son

tyx doit m fortune inespérée ii Mh-
i/. n/t l'ingraHtitde de rélf'jiur ta

statue <*T une petite place du vnnii,e,
trguvnt qu'on ne pouvait dérei*mpri

la mettre entre le caivaire ,l l -.j'br,
attendu que Mireille a le sein nu.

Pauvre sein de MireiKe, sou.' le-
trf palpita un cœur ni tendre ! Fi in
fgtion et purement modelé d'une
rrge provençale morte d'amour, ta
\e pouvait donr offenser Celui ù qui
il ne peut riev enrher et qui rnit de
itthl. i et vieilles choses .'
Mini- Frédéric Mistral ne*t pas con-

tente. Elle l'a dit en capoulïé. f.'outnt-
r/é à limage de Mireille atteint

'oui te fèUbrige. Le 'nus-préfet d"Âr~
1er, officiellement informé d* finci-
•letit. CH a référé à ton préfet, et il est.

présumer qu'une léf/èrr pression av~
iv,* du premier magistrat de* S<tin-
•is fournira à celui-ci l'occasion tf wn

' ele<)fmt qaoiçuti hfrdif.
ht solution désirée se faisait trop

attendre, je •nntwi.s d'intrépides t/ar-
"i,.ables de déplorer ta statue en

• ml rt de l'amener là où elle ilmt
flre. anus le porche oriental dp Ai

<eWr église fnrtrfiér. face A la >»>T.
"' t-ous, et moi, qtti sommes plus

<iit main* du Midi, ne noirs nqileronî-
us pan il» peu en foreur de Mis'rat
de Mireille ? J'ai donné le finale,

Feu de brtit •>. pour '/ne soit respec-
te rff-M modeste de Tt/n des pluJt

tfrands — et qui fut //• plus simple —
parmi les poètes de l'univers.

DES imwi
tn K T T U HrrniM.LiHa

un- bilttiUf mfMr. nnua 43MJ( hier

aOa M M •}



LA TENTATIVE

LIEUTENANT THORET

diluer à fw*ue d'un <Whal J'unc tww --•
liauK M bOIki-tt dp rteWlt*. Le port • juru-
:, d'un nriiDii peuple av a«ur»ll f in uluiir'
cmlfr •• rvurvM-ftUMIl dao ptu|!l< . '"" I.
Miffït. d'allteur*. pour r t a d n 1 M •:••.' m
''h-iiunuge qu'il minle d« ottatjMi'T If* <?*»'•
iri» qu'os lui prupOMlt connu bace d>
'rHft*«etlon a X* arriTee i l.ondri-* aveo lei
cMffrM qu'il a obtenus 1 f-u dâpart d* ton-
un-e. 1! n'iujjiarleoali p»» à notre pTtoil st-
rifoiiw d«« U V 0 1 1 - fitfl<w ' " " M«uff*1-> *
?-h-nr<- npporluw. d«blenlr uno iMiilit;n«
,f. '-« dette min OQ <i©ll f^œvenJr qu'il a tlri*
é une nilua'llao t*rrloJejnew dirftelle us pari
tK-spi'M H a ou !*• conraa;*. <ktwt i vipiUon
• n pay» «Moiteur. r « W f r ^aMnmpiisi,.-

.,« Pncure if*-* bira :.» riputrur. IL •- '•" •-'
i*.nh-iir d'obUsur du pay# «r*aaeier de* ar-
.'..mitiadfBicnt* qui aaoouptssenl rt -ll*(T-mi
;, - VMKSUOM de recouvre»»! de la cr*a»-
i-. \] Hatllau». et-! Joura-fli, J ejmtneiKP a
.'eïiiiTiSWT 7ft F r » W <*" IHel (pie '«» ii*ttr*
-Pr ieures ont JetiS sur 1«» nw«tr«rfau«i«
.•^!Xi*l '« de non activité politique 11 a ou-
v.'-t à notre pairie un brèrt»i> sur n»ûrit"n

.(i il Lui fst p#"Ols <ir «uetlfr !•» sigiwa or-'-

c. a. T. iro.i.T.1

LB H » H I . Lf ii p
it.iut m t>*«. Leur inlprmUloiml'! ippliipi* if
«r.lrp* qui loi vi<rt«*et. Leurs ornniulion
nfl!-(nwl»« Vappliqu*m A 'e»r -••""• •"'s • •
• Ir-'i Leurs 4jmJ1c«te n'oot p*M à < «..' i

,-^IP on ?luMt d" ««lo depritigoiade ' n ŝ rl
.in. ;-eafa8ioU(r# <*u rapport woral uo lai-i
,[U. ce vole ftaoa débst. <iuc «vlM uoaninrl-
-..a* vonvidJaB. qu* ff «frva|(e •*•»* '"O*^
jlirl i- T OlM B«W. le l"*"0 M«» r" ; *hl ;

• «T. lotM'lwaftM pasah". J.'orCTflP nffirl"» (h
~,i S* InlrnutioiMl* »'»vlMlt hii'r tlf n-wii"-

r 1<« difrrt
n 1) • aubUé 1
lf qui ïmt qu*

i ,-i' rtaul-

4 i|uo se-.

n* II y a on* for
et que oft*s <•»

A TRAVERS LA CORSE
— L» mir* )* s

VêfAn* p.iroi**:alc '1P i»«
ilmn d'une pbqui

»i:p oceaatan pa.- H. l'abM .
' pnta-4

l.i potr <JMi noire
rfi «11111 hi#rrit» le* i
nnrl» pour ;» pslnp. t

J# r'ndr^ hommw i no» » r t
- C«f rofj>r<- prrairi" l̂ ur* iiMérf.-
r f»lr« eifilfr toill ce flul pourrut »•
w P* Mit. CHU **lr«r» de pnrr pou-
«r l«ir pnWf nou» ««4 rnujour,
t» et Je eroiiMi» vous f*irr quelqii''

d d a« |>

ui Olte p:#w, pljc^ <
rippr>n i r n fimVWm t

ruur+mratol rall« iVfcnoB ; - 11 le faut,
i.' UPUI p u loujoura ep<ler aux «HpeiKct •
riiix MDpWlMDtat* 'If rAllcroaffBe. On e<-
ivu p u I n escourager. C'est dur, msU
rlinimour 'lu paï« l > x ^ r! au«l M «IVH
rliC. •

Le p»y<. » « •****»• c ' e M ï 0 U * f C'*ta:

pour r»uï qui p»M»trBl r i auraient le btm
•inir .le . i r i i ' f , pour eeui qui reataienl
V* femmes, ka rOfanu. le* vleui. «Ire» fai

;,.!.••, Hll«i«ai offrir Ipurs bras i la Fr»oo- *
oppwi-!- )«ur poitr»! a rmnrmi. el quawt .J
eurent revu leur» ir»?^. IU prlr*rt davcnlu
«•!• roBKleno* Ai r«e *»er« d.iol Ha «»J*ii
mvr-îii ri I' >« fui «a* enUloiuloARie qu'i!

l'i s(Troni*r**t «ou „
,-Mle mort quelque dure «pCi-lle paraissi
.,< bien, rfb-e. sus ™er au paradoxe, t
imilr* ilVmfltre une absurdité, qu'Us l'f*
rm'nt autant de. fols qu'il! entraient dan
r-uraa*'' «u <ptt 1«* 'langer devenait piu
•-..ml CP qaï »*t pi'nlble. c'est peut-itr
n- L' iDHMiK de celle vl« t J'outre qu<
i-omtMt «il me *mt 11 est fmme<lf*Mincii
,..-.,1t; ,-t qu'on appelle l'agonie;, l'imw!"'

,JH, «Vmparc île ivtro humain a rVppt-i •'.
trppuii Imminenl. l>r. oomUM» *• foi*. «'•<
«fllrtaU loBl-lts éprouve T ComMra dp fivi
,1 •«ft-ils Wamphp pour filr» n^tnnta.T.-.
:,-ur itPTolrî A*»t que lu morl en .lit vii-
>.t .f-iw, i «»)n1»« repu»», ils en "ni «i-
T̂ ur-i* l'a«ertuni+* ; fr̂ qutn̂ Tn-Til il* •*!
,,ir. rt el ïrabapnt Anna*' l»ur vie.

Voua te MVBI bl#n, vous autrea. qui «v.-;
..u I" ftosilieur d'en retenir, rt y a eu df c -
'ii.-.imi»l* où nous «Ions penuadé, que rf -
;, fote floO» ï roaierlow. QUf If seitri] Tir
i "i,i plus ilU^ ^ur nos m^mbr̂ * nuiD< <<.

-nr on* yru» "lelot*. »ou» «OB«;OIUI surtmtl
tu* #tr*» alnWs dont l'tirKliaD •* nou. É
un i J*»*ti W i»W
••rraifnl pJUit iam»if
.1*pariLiim. J'i-ot*«K
,n p*re de htiiîle r^peler *<>. nonuoN

iruiques el s* rtflixlon était celle qu-
« 3 * • fot« J-*. eot«rfu". P"l»ol de *i

r.mine et d<- «c* «fan l . : - Combles Jf lf̂
, .tait, dirait-il. * CP moment «ù Je peo*»È»
/ * les O'f! CVtall I.- p ™ «»*H-pm* les
/ p o w de, » «irwiueuï ti. ne I-

uKrec -SM quBfl<J 1 reiplr»H<« j

- «juin av»I«l >l« fh«" PO'!"1 «'"«
ant des m.*, -ffronler une >
p qu'un pljil "iirprl* de w

,« ooiir «*'U« qui- l*nl '!' f"*16 "• *p *
;,ffVriT» l» wr t el rtoan*. au «aerM». i
.ni droî: i loutp anlrr rpcomwJiHWBf et
d u . YMIIOD. quell, ir't efflr-e*. q« H

. ur MTÏP, il f»ul qu'elle *' tradulie p«r d

l 'ne h-uiM avait t la Iciilative .tu
j Iktitenant Thorvt, W ijra(x«u du

TVmi-iiu-tlînh •!« fVttiKT «w« bis*i
|....r k-i Mnif ilt- r.Vni-Ohiti dcvnut
! • Syiiftifttt d'iailinlive, i><> iii^ui"
ti-iii|» qu'en cliver* pointa de Ja villo
-in.iit Un-, ili-^ coupi tl" canon. Ces
•ipntaux *"ii)t draliiu1» ù fiennettr^*
a n \ |«TWinni"< tlèsiirusrs d'assister
aux tx^rieiict 'â àf »e rendre à IV-
Rhitnf. Parimde. Noiua, Carwri, Mi-
ix-rvi't. Pinti. Morsiglia et Centuri.

A «j-pttp occasion, la plus grandit
prm^ncp e*à n«oimnandéo nux au-
tomobillsltm *ur les roulf* entre
Hainl-Worenl et Cenliiri. pour éviter
len «ofidiiib crui pourraient réonltcr
de i'afnuencr.

PPS sewices publics d'aulomobilis
*-ronl trèo probabUment organisés
par ) M divnra g a r a g e de la ville.

La France a un cré»tit i/tépui-
saMe, car H r*t fondé *ur ttex ri-'
rhexsPM réelle*. Avec une mon-
naie (Htninttée. rite a une situa-

" tioil économique phi$ florissante
'jlic ifuutrrs nations, dont ta
monnaie monte «on* resse.
U émission des rcttles 4 0/0 ob-
tient nn terne succès. Que le*
Itortfuru tlf bons ne soient pas
les moins empressés à contribuer
• tu retèvfmenl financier, fis en
seront le» premiers bénéficiaire*.

L. DOHIAT AUTOMOBILES^

Agence RENAULT

Chronique Locale
tu'. Ï4U- Hn- de l'ange. 11» k venir.

Lun.» : |.l. U- t; ilN-ft. quart. W tù sept.
Soviï :kw.T, 5 h. t u ; <-oucH*r, 18 b. M
Aujourd'hui : K.untr Dornlhée. vlerfe el

jnurljTe. Demain . étiole HIISMIIB, viiTp»'":
MlinlP HOHI' <tU VIlUI-bH. VHTHV.

La M m é r a i a r a a^klar t I w U . — Ther-
monièlr* : i M heurM. ï l * ; ft i ï heure*, tb'.
i IH h r u r u , ***. M'olaw, « • ; m.MifM. 30".

EMt du fii'l :, fiju nua t r i i i . vent calmp;

l«77. — Min-l. i S3ln;-Gerni5iii-i-«-l.ayf-,
• M- ThliTu .Vldiph''. tinPiinir 4'Klflt et hlBlo-
rli'ii hançjJ^, <M»'CB prdsldcnl lie la Rlpu-
I.iiiiuc. Il •-l4iU ttd à M.rsEti1r en 1TS7. •

ATO.-SI à AJx, Jourmliale. iMpuH dopuls
196.1: il s'opposa vatormmt ï la dâolanrtion
d' wrri> de 1*70. Noramt1 phi-f du pouvj:r
ciifw-if sprft* la t'huto <IP l'Emplr», puis
wêfrdraL -i<- U République, l] a luehn son
nom a la libération du tprrllolre.

Adolphe Thicri e*t l'auteur de T • Hlatnl-
ro ' k la Hi-volutlbB française • Pt di- V • Hls-
luirr .lu CnwuUl cl de l'Empire . .

1914 — Proclamation sus Ptr is lms du
^-•néral GaUieni, a-uavrrntur tnilltadr«. qui
r».t iicliviT les trsïBOi île (10/BMP ilu «amp
r»tr>fn'b* 4e Paris.

EXPOSITION AGRICOLE

. , devoir* I Wur tgê
Partoul <.n l*ur i*le*e dr»

^H*re lear m i n o r e 11* l'°»ï "*
•ou*, mes Frtrpa. toile* mleoi

«rt. Se
r *e«l

rompa p-.«
W J u d i

("JT. 1
f . C'Mt p«w «on* qu •,* w i"
,D- vir fl lujflurdhu. .'.1 p<"J'

jph:.b.- 1̂ p*>"« rcé«.MM*M«l » e u *
ji «imt limb-1' Imltft 5aHU Ambro^e pir-
nl *ur la tombe de Vairotlnlen : - Je n*
•pan-tri' pa» df flpur" *nr «a iwrtw, ma i

YPUI «ue me» prMri-» i>mhauiR«ai •< i
m» dp l.i div«v ftdeur de Jé-ii». • ImiLi
mlpau pariMt *ue I* lon*p de Rie'Ht- :
Quelque aranle Id^ qu* OBU» synn» d.- - i

mmée souimflo.-nnu- qu'l nnuji d.-
* !

Xùtm leur dcTon* hciucouj
„„. jr n>nïtsa#r t>s« MirWuT .-« D ™ .
i, l« *.«|..:re rtoni Ifur ,«Bff * *l* i ' prhi.

quawl f. •'
bli^Tsi*

prti. i-
rt d.--

n,ftde • « . * ^
..1PII Mertl»e#« • .

l
. PI »oa mort», D M
pa* 'romp*. -lan. le

DE LYON
H-tZ NOVIMME 19»)

l-a (kuupapiHtt P.-L.-M. prOpaiv. t Lyon.
rpoitMlioA d'une BK]H>*llino .\£r't«l<> d « -
>r â faire de plus en plus connaître et a.p

1«-rVer le» produis agricoles <\vt r*(tb>E'
i.-*«rvle» par *e r#«<>aii P.-L.-M.

A relie Exposition, qui «e llmdra dana !
PM.* de la Foirr de Lyoe, du A AU it nu-
i.>m!trf prortinln. la C o m p a r e P.-4..-SI •'
r.ff-rt à la Otmpaplie des C. r*. D. de f«JT-
[larlicipM- U tom, cl de pc'si-tilnr à L^on
:^* pr«diills ^ 1*H* l « pm« toidroisanls. Un^
::t]*.ri* «plel*.* wra réwrvee k fe» prêtait*,
(••ni 1,< I^KIH-I-III-B <J*vra «r=. bi i i i-nt'-nihi.
mtorfx'e par les prwHKteur* .

nviulrp part & *"tle «rofrf* «auifMlation
iirlcole. tout Inw-lrt k envnyer leur sdh.'-
'Inn pour le (5 n,-pt->ml>rr au plus lard à l.i
IjrpcII.» dP« Chemin» .i« f»r dr 1B rior*e. .1
1i si m. qui leur fournir* eMuile '<wi* r.n
"Ipnnnralf ut:l.-« »ur rexpédilton rt ru*
allatlnn île leur* pr,«uiti t Lron.

Nés Spectacles

4 II ii. £raO<l pila arlivlique. Au pr«f7ani-

OTP . parlii! H K T I : Mi;c ATOO ctitalrra 1<

«rarut air de La Art**; Ceur Veuaoi te ferj

L,rni<ni'j-a par le tpialrlèniF

^ C* «Mr, » « ti 45

M. Ttutili. cnmM'it O* lré*ftn-rlc de 5* fia
i.- donc k J^purtfEOpnt de tt t.oirs, a t
>trvA à U 4* darse.

— M. Moric-hlnî. commis prnriptl
^«or'rif de T elasw, dans le Var, a ''
levii i la 6' rla*w.

_ M Sarri. comnU» onJlsair* de trcoor
<• rto i ' classe. <Janc te départemcoirat '

.i GOISP j fU1 Weié t ta 3* classe.

rnMP.WNUC DEUtCTRICITr

11 Colnjiï^ftjc d'UleoIricite 4 l'*i"un-nr
.lienldle [jue, pir aulte de rtpu-aUon* 1

u do haut» twaion. ht
lot Jour*, fc p*rUr

, d* midi i H beu-

la rrprl-

r a ' ï 8

esl ; 3. rue du HHdé"' Paris <»•)*,' ™aa"£r
ioslnmaieot d* hil envo^r uà* r*tanl ÏFJIT
.«Jbésion. «ar pm» noua u r w i mumbreux
plus noua *ero»is rurli pour altPlDdrp le lui
qur noua n fl

C a d u m
Pour la Barbe
NOUVELLES COLONIALE!

mini* principal ortUoaira

LQUTS. i-omnih prTnclp*! <
eliissc. ea servies detathé 1
aentrale.

itnMe. commis pruieipn nrdi-

ooujne» «MbltMM

IHn du Cap Coree
. . u t e t o n i .

lï'anc et Rouge
• llril lMI •* V. » . •—*•!•< fwB

0 hul. L.US le connaisse* toos : Moou
vwi - s Pt IB* orpticllnB de no* camarad
is su phnoip d'honneur, akni que sa
teint jlMi* \e tx-nju H nstaver d'apla
d)ffirulli(s quila pPDVPOt rrfvont

D i puvoDs qui?
par IP nombre.

U otJMtlcB Mutuelle est de U m e s . *
M . — Les dons en lulur? H m argent

(tertinés aux veuves el aiin orptielln* seront
rrçm avep rpi7nnna*un l l*

««•OCUTIOI» DES rOMTCURS FRANÇAIS
DK TITIK8 DE LA BOOrETE ANOLAISE

• THK SPIEB PETROLEUM •

.lociëlii ajajit Minante au bilan ilu lu h
Vf T 1919 qu'il rftfltall »n!re aulrca. ca raj5 .
»• fl h»nijUf# 19.r.ït llYn>- nl-rliMt el <JuY
^Mll .'lé perdu PD Rantrr HS.0S7 livrât
slerlinfj. a'adrpssem aujourd'hui à l'Bpor-
raie française pour émeUtv un-* qualrl/'fflo
.lUrnnentalloa de capital, to déclarant qu-
Cnnl reprise r*' un)* nriiMil pn faiste el que
ii-« réekunationa de la rAHnpairoin »ui ;»u-
vlrli f'élevpiH a 3.50(1.000 Uvre» slertlnf.

L'Assoelallon. devint CP «Inpiller o^pel,
invite ton* liw parMurs Trao^ai» de lltr.>* de
rri t - s.wiél^ k faire p«rv,-afr. HMM I» plu*
Itrrf tWIal Itur Aorrw. «drrssi' ri le oomhr^
•It lrur« \UTfi : St. aveniit' M-^'ai#m-, k
P.irls. pour ffv'ILs pulsapal ^Ire papvoqués en
isxpinblép f#tierale à une IOIF- que fl+ira

ooNooum M jtivnrrs «ULASMEUE*
du Niola

«a M roir* du B a
'OtOra Agrico

<• Junndts niui««.èrei et mu-
;ts d'un u . doU o> I.SW D n n -te pris
t ouvert k «us In. ̂ eveura rfn dAaarlernrnl.

Pour 7 prendre part, le* propriétaires
•auront qu à ainacnr* t la nulri* di- Caaa-

•cJoll. !«• B septembre, itaot 9 b«ur«s du

Machines à Coudre *

LES PLUS ROBUSnS 5
• U S MOINS CHÈRES

. FACILITÉS nn PAIKMKM • ; -

t t m i t l M S • ««IULES - ICCESSOIHES

(C? -- Fonillelon ia PETIT B.iSTIAIS

Le Chevalier du Silence
: » PAR CLAUDE MONTORGE

CHAPITM V1U

- \l<.r«. n»i n*'!!* f - m ^ h p i lin f l
i nulr- *• l»i"»f «•>'•» •>"«•"• d '
n.,.i. nnf non» n...» -n » " " » «'J*«-
, .„•. i..ur " " •«•* '""P " W d,*"
—-m-ni m"i P111"" i m " ''*• ' ^ «PK1*
-,;„„„. v,i » prf^-nl mon J«rç-

»no*"nmb<* ? Bah I V"t
i ? O!

IM1 dan* l'.Urniii. r̂  iitmlr... P*ut-«pr
a-l-il élv d.-vtir.1 fMir <it^ caïman* ou
par fie* Cannihato... « FA ce « r » km-
t.̂  mon orai-...n futK-hn-. Nous («*-
*tin* «ans l a i^ t r I* moindre lra<v.
^anx nmrqwr la pi"" \>-fttr* fmpffin-
i,. >ur le *al>'i- >!<• rumvprwl!»" indif-
fprfnce... 0«i 4onc •«• «mivîml i*ne*>-
rc. dan-» !*;« Mlon* pari^ifn*, nrt ih
pa»»^rffil MiffliW' di« nv'-t-'-or'** liimi-
m>nx. du winpii» <l- V^n-Iy. qui mon-
m( ,li)-on,duiv>4'hiil.'«r*-irtiplaiir AU
m«T du baron dr B.-lni|H. ijui. paratt-
il. «'ntt fUMSkr* A M^ntp-^rifl. «pi+«
•'tMr*1 rtiin*i au j " » . 'In r"ml-' dp \ i -
urn-trT «Pli finil il»f>l..r*l>l'Lm'ïit n»
cour* d UI>P pxpltunliou an P4I. Sud.
du haron (Vnaitd. qui devint misan-

fnira dan« un monaslèw et
a » o existence dans Jes macé-

ration*, ta prière H la pta
mu mont .m l.ur disparil

d

se î Au
fut n

manjii^p, les jnumaux dwintrent k*ur
imrirail. r appr i ren t l^rsiirce? <pw
cluirtiii dV'ux «vftit PU» dan,' !>< mon-
«K [>«rl.T.iii df 1,-ur* duol* lvt^lnl^^•
•*onl«. rfc« laiirifr» qu'ils avaient
nifillis datif \PH rhampionnB4« d'fi-
orinii1 : hin*>, |i» froûl «Î 1 rc Pari* fri-
\*>le et |«*'(wr «• tourna virn de non-
v-iiiix pcrMinnafrc* qui p u r e n t sur
î'rîcnin «te l'aotoalilè «imiuf IP* im«-
RT-s falulps i>| fu^ltlVf^i prdj'-ttW prir

— Votre idw
r*pi-val. J" pHsK un

h•- Kl. M vous ni" r^venfï [«
\'-n ! je ferai «"oitrir iiL hruit qui1

rm* HVI-7 riA (il^ par d*^ brigand» ;
r *+rh i.rijiiiial. rt vous inaptrerre *>n-
ur<- '<tt\ badaud« un vif m<>iivm''Tit

Br ard n'avail pus !*• t
. Malfir' «a fortv au
iaivsii ifti'il avail

d » t > p

p
«rm"v il

n " W<nn-
Vfnir du

vovftfn* mi*i[ allait pr
— Si j« nia tné. dft-il. puU-jt

IcT sur voire oWiĝ ftrwe peur
n-ixirt- <juH(]in« devoirs à ma

uiilr mortelle ?
J'y «on^ai^. t<t j'allais vous

. dans In rumine conjonct
^i r i hAde . r p

fidèle suffiront .'•
tléwnle*. J.-

von« prierai dp faire d-ipoacr «vréli--
nvnl mon rorpn dans un cavt>nu »!••
fitimiif. H il rlitPiir iV I-i chapelle 'lu
fhnlcnu. Ji- m arrai iprui pour i)Vi'<in
ne « i n i t i e il? rien... Mais, dan^ JV-
veitlimljh' oonlrairv. que faarlrn-lil
faire ?

Ci- que vous voudrez. Ji- n'ni
f>a- iti' j u m i U dirnrts ; je n'ai fit us
m i ititTi- ; déposez nn*ii forjw siin^
nn nrhre. dans je parc »ti dano !a to-
rfii. en tin lien poarté aulant qu" pn-
*ihle. iii'i j» piiiow trouver ta tolihi/. '
•t la paix.

V.M volnnlés seront re^f»^)^ .
— Voiw appor ipm vo» arme!<... dit

Mn\ I\P i:imro<«'.
- (Jiifl j«ur. la n-nronlrc ?

- Le voire. Accordonà-nou* «CUIP-
menl un dùJai d'une wmaine pour
préparer notre départ ainsi».

C'Mrt entendu. Dans huit jonre,
je serai au Cpol de la Foudre.

— Je vous y «ttcn.lrai ..
Ils H»9alnèrt'i)| f rôlement cl se tr-

liarîTt'nL
Des qu'il fui w-n|, Bernard de Pr--

val comprit (pii'l)e avait i>lé sa so(li>e
(t'accepfrr flinartraiwihlês conriitioits
de «imbat que tw nJu* iSl^nenUiri-s
notions de prudent* répniuvai-nt II
ami l Irtil^ avec son arivenair* com-
me avec un homme d'honneur ppruu>
vé, aJor* qu'il eUit f^^uadé «l'avoir
affaire n un flibu^n-r. Puurlant, il
n'avail rien rpinarqin* de louche, ni
dtiquivoque dans ses intertioria.

- Bah ! ooncliil-ll, si cet h«mm«
maHîre dan* un gu^l-apon», s'il u v
do mauvaise foi. ce sfr»3 ft moi •(.• le
démasque r , ^ ;u j faire payfrrli>T -,-n
impiiffence... Après tout, hn ne meurt
qu'une fois...

Bernant employa 1M qaHqiiiv j.inra
ji le ^''•paraient de sa ri'iiennrre a
rtlr*- d- Tordre dans *.. »rrBir^. Il

,.̂ ria <\vs complw courant*, passa
Phet an notaire.

f NOS DÉPÊCHES
| | ' i lelcgrapliiquç d«s Agences et de nos Correspondants' | |

S DÉPÊCH
i lelcgrapliiquç d«s Agences et de nos Correspondants

LES EVENLONENTS

DU MAROC

LE MARE'II M, LYAVfflt
ItEPAH TIRAIT SOI'S PSI '

Pari», 'i septembre.
I,c tiwréchal LyauU-y. '|ui est ar-

tuoUeuienl à Parie, reparti rail un \U-
roc ilaii.» uni' quiniaiii" <b' jours.

JMf.V fONM'SISTES
DB0ARQUENTA ORAN

Oran. ? si-ptembr*».
QlMlre communtstea BÙlitaots ont

.iêbarq».' A Orau « w l'Intention d-
. ^ w !" M a r ' M ' • , , r, „

On croil qu'il ^'«K" ^ '* ^î?^,""
sion d'ei*quflle oommunlste.. dirt^<-
par te depuis de la Seine Jaoques Dn-

"°On (W-i^ii^. lui filant ompecti>'->
de ««nbarxpier à Bordeaux, «e rni-
.lirent à Marseille, mal* il n'y ««'•
nlus de plaee à bord du paquiib.,! (
Jiaréehal-Lyaiiley. llti frétèrent aloi- •
nue vedelte.

Le aouvernpmf-nt a pris des dispo-
sition pour le* emf^cher de dêbir-
qiirT k Casablnnca.

LES RIPFAIXS REMFORCE\T
LKVRS AILES

ffc-s renseignera.-nts nçtis €•
quelques jours. U résulte que Jeu rW-
fains «nitwwiil Im™ a i I e s d B n s l l

crainff d'une offensive franco-eapn-

en Allemagne

LES GRANDES
MANŒUVRES

LIMPEHIALISME ILLEWASI'

Berlin, ^ ̂ plembre.
iT vifiil ih* cfuuuiencrr

maiHi'Uvrcs, sou« la di-
La

Angleterre

C.\ f'KIM t; &UYPTIHS SESFV,
tfl'SE MAISON /W SASTS

!>• urine
frère du roi I

!,<•

uhil..
il était

\F, SIIJJ'SIOSSE PAS

F«, 2 septembre.
Abd-EI-Krim œ «« ' « ' aucune il

iiision sur 1<- f'-sultal de l'orfens»'
.me ne tarderont pas ik dèclancbM
FVancai* et Eppagnok. en oo!Iabor:<
lion. ., ,

11 a préparé sa lî ne *V* relrailf
a installé dans In moniagne» a<"i
poste de commandement.

La 6ri«i

I.A rn\Tt\f'ATio\ i
Paris. 2 septembre.

IJ-S ^évistes des Unq.KM Pĵ uni-
c matin « la Bourse du Travail, oui
• lôcirfë de poursuivre la preve h on

INCtVENTS
II,.« inwtiir.^lanls ont tente de »'in

l'-odnîr'1 dan< h- hall d'une hanqii"
(|<« arands b"uli-vard«.

Ils ont -W expulsée par la police
Qu-'lqu^ arresialimi* on[ <H-1 op.-

r'.'s. dont aucune n'a éle maintenu

LE CONGRES
UNIVERSEL

DE LA PAIX

IL S'EST IH'YEHT A PAHIS
ï'arii». 2 septembre.

!.•• ^t* G<»npTVi« universel de i
|>nix ,•,•-! miv-Tt <-e matin, h Pari-.
-mi- ,H |.n-*i'li-rK>> «if M. de Monzi .
riÉH.^Iri' ù- l lnotrudion publique.

M Lucit-ii U- Doyen a prononce nu
«puel H l« |Mix d.- tou» les peuple-.

M. r)c Monzîe lui a succédé.

LL» DRAMES
DE LA ROUTE

JOl RSF.F. WtVr.E
Pari*, 'i sti-pfi-Qîbfp.

rVndanl la j«itrn".' d'hier. qtiAtor-
x<* aocidVnU d'automoblks <>e nnnt
produit)* en France.

On A eu à déplorer f\ut\ moHn ' t
b l A

A BORDEAUX

I7OUFVT MENDIE
ft."iri1 "itiT, ? •entp'

>-ld v l

' neuf*. «U
''-•* TrAm«.

A 8OO.fJ0O fr.

-«s ftrttmlptt m a i H i U ,
i-itrlian du «én-'-nil vnn Swkl.

BlU eat divisé en deux tronçons,
dont l'un opère !.• long d« In Weser,
qui est suppôt Air. i» première bar-
rière on MC hfiirtfra l'armi'-e françai-
*,. |.. di-uxienn.'. I.- !on« df la fron-
liôre poJ'Jliais" l i a n * '*' l |^ l l ' i° l (l"
MaviCTiwerder.

Un? ordonnanpi» du préaident-
maréchal Hinilrnbuiv n'tahli le port
d.' l'uni formf impériftl.

Si l'on eonsidèrt: tes deux dimons-
tralions de l'esprit nationaliste aHe-
mand on conviendra que ta pulitiqti"
du Rp'̂ h Tait preuve d'un* aclivil-i
inquiétante.

UNHOMMAGE
DES SAVETIERS DE SAXE

1 fll\DE\BURCr
1 Bprlin. 2 septembre. t i n ,U1I)1I

La ooppnralion dis savetier» de la \ ^,ips. a mis de
Saxe a fabriqué en 750 heures de '• »..-:..k ;. n.,-.
travail, une bntle haut-- de 5 mèlrc-j,
dont la weiiidle mesure 1 m. 70 de
liinfiiieur. 0 m. 73 de Jargeur t̂
n m. 27 de hauteur.

Ct-lto - kolo^sale » boltfl a (-M- ba|.-
tiw*e " bolto d'Hindenburp ...

LES BIENS I>ES HOHF.\IOLLEfl\

Berlin. 2 sffilfinhre.
A la suiu» des demiiTo procès, 1 -

HuhftnïoUr-rn rentrent en popaesntan
tic Inirs propriété», dont 1« %-«leur . -l
évalink' à huil cents miliioua 'U-
mark:'.

Ahraeit Seefdin. b*-a
Puad d'ERypIe, u tlisp

«ni de la nwison de sui
in tenu1 députa -4 an*.
»_' hélait rendu à Ha^lii
.levait regarnir Tîrfhm

pour I1' lunch.
Kn arrivant sur la jntiV, U dit k i

rltM deu\ erardien* qui l'aocomp
puaient d'aller acheter de a jotiriittu
Ij'miiro Riir.tien. nmrmv' Pilbeai
ili^paru! nvec Ji- prince.

l.i ni|ii-''ic u élubli qw I<"f* deux f
pitifc avaient pris dw biflels po
Bniilnpne.

I..- ftrinvprnemttnt égyptien rei
rf«i»tin.tabif (fe cetl" îvftuv l « aut
ri lés do Londrwi.

AVIATION
f'S BEAU RAW

Milan, 2 s«plembre.
porliinl quinze psssi

heun-s pour voler
D i i i t

LA SESSION
DU CONSEIL

DE LA S. D. *'.

PREMIERE SEA\rE

Onèvf. 2 upptembn1.
M Rriand. ministre drrf Affaire

étrnniïerP!» a ouvert ce mnlin (:i
3V Kes^ion du Conseil de la Sociéi-
<les \a1ion«.

Le Conseil s'est nccup'1. nn Pour»
de cette prpmiiTf séance, du proj t
de l'union intimaHnnale pour secou-
rir les peuple* f rappé de calamit' -

Ui nueslion de Mo^onl a '''•
ajournée à demain.

LE PACTE
DE GARANTIE

LA p\nrinp\Tio\
DE LITAUE

Rom-1. 2 pcniembre.
M. Mu*«olini serait d ï « i W a pari

ciper an pa*"'* l 'p sécurité i»ccidenl
„ mndition q«i" l'intorvention d
l'Italie ne suit pa* autoTnatio,U<>mei
déclanctip.' ilan« l'évenliialilé de vi•
Intion qu-lconque «I" frontières -•
que M décision puiw»» enliéremen
dé[vndn> des circonstance» n c m >
mc-nt.

LES EXPERTS
PREWEyT CONTACT

l»ndr**!». 2 st'plenïbrr.
I>»s expert* juridique» ntiif* et al

]«mand« >n vu.- de l'élnde du i-cl
de i"Turilé. mil iiris cantaH. hier,
Lundrec.

Financières

aux États-Unis
I .\ IWEXME A \1E\ACE

IJR PORT DE LUI I>SO\

Paris, tf «eiilimhre.
• On M.-graphi-' de New-York qu-\

BMiHlanl ritwi heunw. un ineendir a
m-rmc' >\<- port dv l'Hudwn.

IVn reniam'-s de pompitTi' nnl • [,•

I/. c-nlr..* d-- la ville est envahi par

PuttTMKItlB -: M A H 0 I E
ARTUJ£8 ET NorvEAITÉS PR PAIIIS

MAISON \-ENDAMT TMS BON MARC»»:

Y. SALVADOR!
1ft • « « • • *

SOCIETE GENERALE
POUII F*¥«tlKR Lï O«ELOPPE"»

dM'lTAI. : S00 000 OOit DK FHANCS

Sf,r .niai : !». Boni. Hiuutpa». P«»

[B C. P»ia* : «» « l î

EMPRUNT NATIONAL
RENTE FRANÇAISE

i 0/0 1!»2S
•VM mrïllUe de chMip sur la H?

du ours A* lu Livre Sterling d
EXEMPTION DE TOUS IMPOTS

Y COMPRIS

R

OÏI «Mwcrtl «m* frais A h SOT.IETE
GENERALE, Agrnre de Battvi :
41, boulevard PaoH,

el dan* tsiw ses Boréaux :
•jaeata ! Hue M«Jnr-Laaito«i«ïh,»l.

CHASSEURS

Lu Prii.ùottiwt Pu<cio C't autorisé,
/(** Al firiH-haiue i ti>Irée ttukdrr. a
•terroir te< PupUfrx <fc <a \tttion

KiHeiKin-iu.'itt priinair.-

PONTS ET CHAUSSEES

MUTII MPtRTUWNTAlU

AVIS DADJUDirATIO\

I..' lim.li ii oct.-.nre l î i ï j , j lu tini

fiubliqua'. |i;ir M. li> Préfet 'if Ui Corw.
ou Lunstil <]a pr Offre turc ei eu yr&MOP
•)o M. nnf^i ipur m Ht«r dea Ponta cl
enans^es, à l»<ijcili«4tloii au rabal*.
*ur tAunUMIom «3rbi>t><i>« àe» travaux
'IHH-IU'Ï ot-apr** ,

I" 1.0T " H»ulf 'É.*p9rlcwi>ot»k
n* II : OxMlrucliau : x(H).0"n f-dOrn.

ï* L*>T : Route ihiparteiiMilalp a* 4 :

RCMUCIKMKNTS

1 M. N;,,,,,, |*.lUl, rtrew
wu U tionotur. et leurs, vofuit-.

Mme Dumtniquo Stnoni. d
- stmmi, mf VipjairKra, d» Pralo: V.
m. PwiquUi Naslea. de Prato; II. rt
Anto.in- Mariani. PL S'iirs «Bfants. dn

i«iigli*; SInw et M. Ajrrwtlnl, percuteur

t

T LOT : ftmi!i> '^pur1nm(«itjil.- »v* 9 :
COBUtrucUaa <le ch4U«n> : 100.000 fr,

*• LOT: Sauts tk'psrtfmfflUI* a* I I :
Remise ra tl.it dp la ctuu*s^u :
25 060 frniM.

l,.'s pifiri-* lie* prnJrH îiriml i-r.mnta-
quii'K aux entr.'|ir.-ni'm *

. de 9 ik 1! lieu
i jou

* ) ;
l<* bun-

deuxième et troisième kilp;
3- «tins les Wireaui d* M. ring*nJeur.

ni if? SaMrn<- ^ i r 1rs

BIERE " ZENITH "
-:- ORASDK MARQUE •:-

MAUSEILLK - ST-JOSEPH — Tél..: 96-ÎÏ3

Petites Annonces
s Économiques B
— 1 fr 2 S la liant -If 4O W r a »

WAKBTIMOCI.

DISPARU -n juilipl. d'il muol
• .-.url-I.iur'Tl'. un lr(,o
- iim haut, cinq v.ehr«,

ne «*ni««0. Li-s rapp»Htr n

i, fat. iiV<-in^lt«. plire SataUN^olw pr •
eti-î1'.1 '.'il bout. <)•' &irda. Soin diapt»^
.IT li(M I» ; IT «i dlcponlble (le RUll* ri -
n-n'Dl cpBêa. S3. boul. Paoti, t Ba-

iWlt'phonp : *»)

chevalie
: Mme n M. J-M

le i.i Ugion d'tMM«w. et 1-OIÏ
•wfaDta, ,)c BflflU; M. et Mme NnolM l.e"-
irllt, el UUM onfaniK .te «avljmano; M. C«-
tïlla, reu-aK''. rt « « m C n » . * • Ts r t^c* :
Mine vl M, CocraJdi, ctnpiûyA «u P.-O.. i
SoltevCle-lès-Houcn, el leur enfiaU: Mm*
tt U. Agv«un>. »njpJo<r« m p. .o. . ï
&.ileïUli--l«.Rou»w, M leurs enfant»; Mm'1

rraoçol»» O t U . Pt M /araLIc, if.- Be«li.i ;
M. • ! Mme non-Jsrqof» .\lobl, et leur* en-
Tamis * • Penla-dr-Caiinca; M. <•!. MBM Je»n-
Siraun Aiolsl, -t |pw. ecfnnu il» P«olli-di -

U« fiioiiilM Simmi. NUN'IM. AM|USVIVH.
A(t*«l(nl, .Miriolt), CoU-mbani, O.IDBOM, dr
Pra!"; TOUMM. de liavifntann: Ciavaf], d"Ar-
lillru; Uasalla, dr SalM-eto: _Ago9Uli. (l'Ait:;
r.o\imoK. 4e P*pol»«j];

Ont la rintilrur d« faire part 4 lew* p i -
™ n , »mi<. "f riwnBlManre*, a* la perta

sln, iHeêûé h
Ï9 mole

L>' prtaenl a
part.

chéri, KII'U ^t ^«
30 aeOt, i llf»

l lieu dp >#llrt •> falri;

M. ED. NICOT

- • A DMtut ~

i rhmi»,ur >riHfonatr -a fiienlète
ju'îl rrprt'n/trii tes rnnstttlatifm*
tlentmrr* »> jMirtir ifu hitvti 7 m-plrm-
bre.

PRESSOIRS
ET FOULOIRS

POUR VENDANGES
ETABLISSFMKNTS

STAATH-SUSINI
I . RUE OC L'OPKRA. * M I T U I

lMARFISI au Çuinquin*

.. Le plus »sBmé

GRANDS MAGASINS

LOUIS MAOREL
JEUDI 3 SEPTEMBRE

Ouverture de la Nouvelle Succursale

34, Rue Napoléon

Un grand 5to<k d< Oiaoswrts. ttra solde à «Ht Saccursak

LUNDI 7 SEPTEMBRE

A des Prix sensationnels de bon marché

I nmriiw "PONTENOVO* fil".1:
VIN Ml CAP AU QUIMOUINH ^ -



CIGARETTES

TISSUS - MERCERIE $ CONFECTION
** NOUVEAUTÉ

GRANDS MAGASINS

L. LAUREL
Boul. du Palais, Place il: l'Hôtel de Ville et 24, Rue Napoléon

w

\os veilles sensationnelles du Lundi *

où descendre
f
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—ta Quinzaine Diplomatique

ABON ."V Ml M SI IV
•"•a k l * fnMM

j a fr. 17 fr. IO fr.
.•*M.fc-«*ÉoMi 30 U 19 (r. l a h.
wmmrmm .. .. 4 s (r. aôlr . 15 fr.

•̂ri£. réponse il" r.Vl«fliiiijr'i'' ft 1."
Fraitoi'. LCH dipluinaW uni jms-
toulp «vite quinzaine à Changer <l
noies, baaogtie essen licitement dipJ»
maiique. Les questions traitées Q'UI>
d ailleurs pai Tait un pas. et nul 1 <
s'y attendait. La diplomatie tout -si
lit-iv e*l c» lu^pen». L'â HombKV1 d
la Société des Xaliona va s'ouvrir «
(lenuve dans les premiers jours il
septembre. Chacun se réserve el -
prépare pour eu1 grand concile tnnu. I
<>tï w rencontrent les chefs des goii
v-rnenienta et le* ministres des aJTa -
n-« étrangères.

Avant ta guerre, les mois de vaoan
<•!>« ^taionl pondue* par des r-nlr.-
Item (i- souverains ou de ministre,
imiiid» événements diplomatiques di

villes d'eau nu de villégiature*. Us -.•
terminaient d'ailleurs i-pprulièremefjl
par des communiqués solennels 0"
les ministres conslalaipnl le.ur ac
cord dans l'unique souci de maint'
nir Ja paix. Nous n'avons plus b. -
soin maintenant de ce? reneontre-
savarmnpiil concertées. Tout le moi
do se retrouve à Genèvo à la inÊir •
^poqœ. H Ion y régie «ans autre d-
rnnjrement Je» affaires de l'univers.

i-m»- ? ipMa 4M ta» Mil

qui précèdent i<-=
sont naliiroll.

de réserva où IVi
ve |>as praml rhose ft signait ••

côngr
arwi-Ile est un <sv*netn''nl diplonw
iiie sans aiwnn donl^ it nnlr*1 épi.
• .it'i «v *rtnt le- pnrli- cjni fixent '
lilifiu.- rxlérieiirp d'un pay ^ r i ;

0 *a politique intM'-mi*.
1 i è d Mar-'ill- nr -fmb

-M « r" piiint d
i l

u..iiv.'dii. Lu .-uk' in.luuiiun int/n-
Mntp ijM'im y jnii-w rucih'iilir <•'•
]*isnlt>nu*Dt île la dvi>;gaii<ni hritann
mie qu'un a eu beaucoup '\<l p°im-
rAduire n runilA internationale, et q
a montré un énergique parti-pris =
la miestinn *-9 répuratians -n nat
re. ban» les partis socialistes eu
m^ine» ]••* Anglo-S-.ix ppurle

U
l i -

U qulnninp a e|.'- m
vrai par d* grande* iiHg.
jes dHI.-i. O u b l i n s nna

liti
?-'°!

a u Tond, nul 1:••

n'y trompe. Parlons dnnr chiffre
V t dHt« nni*^*1 1« diplu
iitlii o h i n

On priii h a n i i n w n l p<wc

ipi'. «Il ilèlHlt -I- ceH» qH.
Jfitf i , <|ue les Angio-SaMHi

n prin
t«.l l A>-
n t t<>u-

• ÛOtatam 4 K L * i, M d

On peut affirmer qu'Anglais -t
Américain* w «n t trompée #>l eon-
linii'-ril a «<• tromper, parce qu'il* "iii*
viil .| ' |.in- armistice un» politique
mu ii>- rundiiil droit "ù ils ne veulent
•U« nil.r qui va jn-te au eontrair* d"
ion hul î>eur de««ein, e'est de relR-
btir l'nnlri" .VitnomiiiTu* diin* \c imii-
de. Il» pen/ 'it . ils répètent ĵne l'un
ne pourra reprendre IM affaires dan*
l-miivm qop lorwp.'il w t t w » »
la Mine économie rummerciale r) fl-
nanel^r-. Or. Ont ce qn'IU ont ftut
d-Mii» rino an!i a nr*ei<Am.-nt n.iur
..ff̂ -l H' tmubler eMie m-W *i*nnn-
mie université qu'il- poursuivent de
1ous leurs V.PIIS

Opand je dis que 1.- An«Io-S«rtn«
ont l»nf 1« tort-, je ne wnx na^ *»"*•
mie non* «>ynn* ab«olument «nns re-
jiroohe», m w ailtr"-- Fr*ncai«. 1^-
Américain» «uriout non» ei» a^en-
blent. 11 importe que non- eonnau-
Hioo-. ee* repror^e". même M nwi' •'*

hlTn mnnattre le» r-i-«n^ de I adv.-r-

M|]j.'r<Hi(l*a.nMil dnne notre politi-
que ri-emprunt * j«"< ^ " . 1 | n " ^ . ^
p -̂Tt.mi.le dnpp"'* «" "^'» l 1 i n ' r ) M i r

oui « été \ vrai dire, toute noire pn-
mimin flnaneiere deiHil* 1« STURTf ;
iln Voutiennenl T"- ** W pour les

un; IN im-

— reproche spécialement Tau
cl uialht'inatitpi'-mE'iil
quVFifJn notre -paya, qui ne eonna
p u i* chôroagt\ a conservé plu
qu'aucun auln? pcut-elre un ' "
tire i-connmiiuie. que lous Jpg
pays pourraient envier.

O t rnisonntmentfl dfis Amé
rjni *oulîrent d'avuir trop d'or et de
Anglais ouï «ouffri'nl <\e leur " "
S>? rappi-llenL un peu les plaintes ri
l'homme «ccabh' d" richesaen qui .
plaint dra embarras uV [a foritine. I.i
fable du Savetier ••! du Finaneier e-
peut-«*lrp plus vraie à rebours qu<
dans le sens où ]'« prise IA Fonlain •
Celui qui n'a pas d'argent sera ton
jours pr^l à pni|u=sfr la fordme d'm
<iutrr, PU «<wptan( d*«n «Biir li^er
tous Jes ennuis qu'elle enlralni?. Lr
di^quiiibre des changes n'a pas <\in'
de bons effets pour leg nation» à mon-
naie apprAriée : le coramorw ex!>-
rieur des autres en est favorisé. GVil
fi merveille. Mais ii reste tonjou-i
que l-'s pays à monnaie dénriVi'>•
ooncidèrent d'ut» teil d'envie 1<-

appréciés qui font Ifs nu-
lions maîtresses sur In lorrain éo»n 1-
miqur*.

Mais enfin admettniis que non-
ayons quelques reproches A nous fa -
rv dans l'ordre nnanrier. Ils sont r (

lous ra.i de l'ordre national, eVst-j-
dir". en somme de faible imporlanc .
el ces raille* dénend^ni de celle* ,[t,i
nalional.

Or la grauilf rrruur iûternaliona:-
^ i't/' iji- j|i'- pti^ rrconnaltri* "'es le d -
but que la liquiilalitin nnanciïiv .1 •
tu fjnerre ne ponvail être qu'une œn-
\rc d" LW-» loii^niP hal--iiie, qii'cl •
(•vif.-.«il dn ori'-dil" ù Ir»'1» longs te- j
m.-t. FHin- supporter C-UP liqiii'fHlit 1
h mie «eiile fp-n.'-ralion. e*\b> t»i el» :
il'jii .puisai- par 1« gui?M>.«. exî t *
dell.i lin ..-(Tort fliianriiT imtni'-di« .
célaii le piuf sur mm yen de Iroutil ••
rfl ordre tVnnomiqit'1. seul nrpim*1- •'•
,\e* Aiifrlo-Saxons depuis l'armistir

Mai* les Anfrin-Saxom, sourds A !»
Vuix J." c- pauvre Kryne» que nor-
avons un |*u calunanié el qui, lui «lu
moin*. propi^ait t'ubojidon des deii. -
inlcralii-^s. ont rompu la solidan
flimnriére H ••\\f^ une liquiii«tion r <
pi.l--' <V !a piierr--. Dè^ Inrs. i! eut fali.i
i-xipr dw paiements rapides du pr
mier d'- to\H W débileiirs qui élml
I All.-magw. Mais par une deuxième

L'école
des fakirs

Si eKK.-filit.fue ti',il-nu u un
"il le charlalitiisme sévit >
:mpuihnnr i ,;i| .. tKU* *..
Phi son impunité, on ràt. ̂ uirôil $i\
mdirrercnl aux problème que nos
le* evjiJrûiin» d" Tahra itej-.

i> fnkir. qui n'a pas tn'iiti- mm
.panvini, nun par i;* niûHiode dé
™i»ul.'. qu'il jH^e t-xérrable, mais p«L

d<-1 entraînement, dont les apor-
'lemonlrent ehaque jour les in

conlestabies méritoa ù n''gie son Gran
Sympalliiqin.-. A son gré. «es ptai-5

prient ou iinn et elles se cicatrisai
un clin d'tpit. MUS laisser de tro

;. Kn t5l«t normal, e[ sans maram
dVfl'ort. il amMii 1(U awéJère. sa cir

ilnlinn. 1| faii roontor sa tempilra
ure fi W degrés. <<nni ^.j, éprrnivi'r au

î miilut^, commande à son puul-
Iwjllre im k in minute et «bfienl
re l'insensibilité propice aux op

•«lions les plus délicates.
Lui

p
o\»

erreur, Jes Anplo-Saxoiw se sont toi
imir* oppos>S ii toutes le? mesur -̂
qui auraient permis d'obtenir cet!.-
exêcullon rapide de la part du princi-
Mêt! iléljitfiir. Ils ont loujnurs i-oni-
bailu pour la réduction de *w dette cl

t touj

IranffcrU mu

p
iura le trnuhlf t̂ cnnu-
rpii en résu'I'Tait. I."
change», résultat d' *
fs. «i-Ditilai d

m au corps médical le soit.
1 contrôler, de contester, d'.'\p::.;>ier.

:i, «iny prendre posilion, qu-; la dm
u fausse, possible 11

ion, regrettnit* de n» point jouir eu
oore d'aptitudes aussi preoieuscft.

Cependant, landis que T»hra JV-i
expliquait coniin«nt Ifs Fakir» s'alla
ehenl «n j*"rfi'ctionftemrn( de la, nu
lure ou ptutAI cim»ment ils essai.-,
de r^'lrniiver l'»tat idéal, celui il
iriii*Htlail pas" « stigmatiser IV^pj
occidental, qui wt l« cutise rie In d*'
pi'néri'sci'nce grundissanl'1 île* rnec.
iiiimaims,

Kviilfnimeiil. cet urienlnl. qui non
mprochc i* ta fois noire pnrrc^i- .
nulci1 «iinnenage. no* excè*. non à'-
-ir-i. im* iiii(iiiétude«. avail beau j'-n
f..,ur f«ire Je |>rooe< 'le lu cidlisalinn :
ce)1e-ci n'est guère recommandabli- •;'
on (,™ lient, surtout h l'heure artu«!
ii ,uu\ -jpparences. IJI corruplinn s"-
1a!e au grand jour, el nul ne s'en in
Uigiie : k> malérialiame. la scnsnaiil.1.
la tyrannie de l'argent, donnent de la
vi" moderne une viaiun amèri1. rtéseii
elinitti'''. il font nallre, ch->/. ceux qui
n'en aperçoivent qii" ce-t n-;jiects ».-i
jierficu'ls. le dégoût v\ la p'volte.

Maii loulccla c'e*l la façade, ape'-*
lii grande dépression morale que U

a laisse en partage. Fn
l éti i

La Défense des Finances Françaises

„„,„,.,.., fs. iDitlai
manifestations le» plus redoutable
de re deflordr-1 économique.

Aujourd'hui <»n nous n^-Iame '.'
paiement de- notre nette. C'est fo: i
bien Mais !>• fameux argument du
irnubie économique, la n*r>«»i|A ,i •
re*laurer l'ordre financier dans le
mondf. toute* les niisonfl de
lure jime

Si
t maintenant noire fn

'sî'pe transfert des vileurs dit!»
pa%Ti à l'antre iwt impossible «i isqne
IfVcharnu* en doivent xuhir des Mlr-
'ailts il ne nniifi e-t na« possible d «e-
eet.ler des mode» de paiement qui
enn«eraienl de )>h A-coups dans lor-
drt- financier et dans 1'* r«!ali->n9 *co-
nnmiqiies planétaires.

Si l'on esipe de nous un paimenl
avec des «io**lité*_ *.'vere*.

rt'-aiité, si ies rerltis ascétiques ori^
taies peuvent «.'duire les âmes épris"
de pureté, M faul reconnaître que d
lellf* vertus sont négative. Peut-Wn-
*Tail-i| souhaitable d<< ne point d̂
.ittUïnrr l'école des Fhkiri et d'y ap-
prendre i dominer nos réflexes, à dis-
cipliner noir" sanp. itos nerfs ot QM*
musel'*, mais ne lai««nn<* paw déni
prer las forces njilimislr* rie noire 1 '.
viiisnlion occidentale.

L'amour du bicii-elr* est un .1 >
meiDenrs sttmnlantA dn progrès. (Vn
r» peu il nous apprendra A mieux di*-
»-rner la »*rlM el la beauté. Et de Iw.
pinir alloindre à l'équilibre moral, à
lu bonté el h la \n*1\r^ >" n'v Jinr.i
quunp.s.-N.

«intiurlx — 12 million- <-t <l«ini tic li-
vre!» — d'M qu'ils atleignenl noir-»
ehfliifP- : limite de e--* paiemenla «
la limite df« paiements anmi'^ .!•
] Allemagne.

Ces doux conditions sont ppnl-<"! •
nccept-W k l»ndres. Ce n'est pas «Ir
el cela n-! r -ulle pas rormelt m»'iil
du communi-iuf britannique. Elle* •

il ei-rirtii^iaenl pas, a l'henre
I nous accorder le* marnes fa- j actuelle, à Washington'.Hnl u

irs nii'on a exigées pour l'ennemi.
rnii revient en derni^rr anal>*«{' i\
ulT nue la limil" de non ver?e-

iit» annuel* i>era toujoum la iinii-
e» versement* fltie nous rf"pevron!i

de l'Allemagne.
O *ont c» ilenx r^eervea (|ue M.

aiManx a (W^ii an n'-glement envi-
agê a Londres. «•) il <"*mhte hien
u'elles soient d'une force de justice,

de bon sens et de logïqne qui ne pont
être déptMee. Arrél de DOS paiement

Si clies 1* !>onl a la prochaine con-
férence financier* aux F.tals-t'ni*.
nons paierim». Et après «Ile liqui-
dation, il notera toujours que le* An-
gJn-Saxnni. |)reoccupé^ de rétablir
un équilibre rommercial et flnanci-T
ijiii n'- piiuuiil plu* Nre, pour millo
Misons, ce'ui d'avant-gueire. «ni
adopté ou imposé avec tfoncil*1, tou^
!ts moyens proprw A l'écarter.

ETBKHB FOUR.NOL

Sou* re titre : Pour ta défense d.
riiiBiif*-̂  françaises. M. Charles d<
Ijuleyrh. -itu (Vu minutre des Finoti-
w*. putVi> chus Pion le rrcwil fie
discours paririfirniaimi,

-VOM» sommet heurpa.r de pout,..
offrir, à nos tevttur*, ta préface di
'( intéressant ourrar/i;

P^iW»ni iwl ].' cou™ d* u .J-nitr* \*
klalure. 'O i-Hel. J- suis demeuré pr(*jn
melamm-ot sur U t>r*eh". D'abord oonmi
iCPwrtctir pOneral 3<ljr,lnl dP la CnmmÙM'<
•* Finanoes. i»uls enmm- rapport*-ur g#n-'

I du budget rie* rtpsr.Hom, pnfo ratfm
laWlT- des Fieancti du Cafcloel de .M. R.,j
on,l P«*»rf, PMMIHW quatre «w. y»\ ,
lonacnr d fltr.- étroitement uaaeté i l'œu.
r de n^rganis*iion H <t« reOresarmenl qu'r

pourauJviv I* rJurnibrr .lu flltw RHIIMI»!.
II »«l trop lot pour prétendre (jorler ^'ii

*ilc 6-uvrc un iu^muni déflnHrf. Pour —
•fl'lrc complf de rininiPiwIW d* la Uch« t\ ii
•I iocotnWe aux <<ltK du 1S oortrolKe l t )9 .
l'on se r«w«lle Uuis quel état s# Iroir.1.! 1

pays qunnd nous iummps uriïéB «u Pav-
ai nu.
La prutee sortait d« la ffaerre rtetorien* .
ils <*pui*tfe ; »o« plvs riche» provlnwa «'i
w<l et de l'Est nVLs-ot qu'u,, UBOUCO]] -
«I <!? ruines ; la LrâMrerl* «Ult i m «boi- f
BH 1.1 wul^ année 1919. Wu iMpctu^ .1,
:tal nvjiifnl rtépiesé le« recelte. de t l m '-
i\ta ; pour parer A l'iMUfriMlKe Ju pr—
;f •)•-• *mpnmtB. le (couvantempnt .v»lt 1.1
niimli-r A |« Baaqu* d* PrancB d'Imprlm- r
«illltant» rio bllltu nnuvinx : Ici 4tilt ••

p»-**. QiiMii a rnnrir, 1» irAwrf -
.•ftir I rallT facp IUX i-lmrgM rcrM*".

>• [lo 1.1 Mi .1P* jrf̂ Mlims ft d" !• loi .]-.'

qui .l-iftlt M u
U h*l ! e lr.lt* de WrMÉl

aniawl a Itillrf p<*t i w l i r a de l'ordra <!>•»

lBft oùilMni*
l>« r^ulU

* « t tndM, !•• çkM-MM *H BCM 4* la
rw^a#* n«L!oo*le s>.t Mleali, 1» HiOauM-
Ï.IUOB BfB w!:ei# 4« banque i. npam.

C'c«t -B van que le gcurtroenenl ôr M.
Merriot 1 chprcW i m.aquer k s lutllnc. k
rnssurùr l'»pw«it par dts d.?elsramia rr«o-
diloqueDte« ; 1! n'a pu y p*rrwj- el n'e?! et-
looàfi dîtan [le Knat ;» jour où H a dû re-
Mnnallre qu'il , w , i obligé I» Buqu'' d«
Pranea k « w l l » , dwe d « cowUlios. 1 : ' / ^ -
1M, pour pîu« dp trou, mliUard. d« b'IIelï et
A piibliT dm bilan, incurie.

Ainsi. f0 <tu*lquM mo^. ] e c . ru i *ura
rJu«l i condor ,P p.y« «D pif In* ion-fMw.

Aujoum-hui. l^iafl.Uon e#t It qui nous
pii-lti», quj oou4 harcÉl- ; si le ptys D e «# -e -
drefisc pas dans on surfaut d'farrirte. I*
Frivu-re risque d'être Mit-aln^* OBUS le fouf-
fr« ntt DtiL c^mbrd Unt d'.utraa Elit '

C-Jitnet de M. PsJalné ^*-si r-wlo
•n 'hi JaQger ; no c*&n̂  conragr. ;] l'^fl
1! .k rfiigir ofltu-, ie« t«hlaûOM du

Réussira-1-U T C'Mt

eriae ««tu l̂le n'eit pu .«ulem-Di une
nn«Mlcre. o'î t par-dfstua loui uon
politique. Tom 1« ..prit, tWTfi re.
' qn-eu, procède d'une crif? tfB

ooi ]4 «crolianee * '«
i«qnc ^«B« |« coart
Pour quelle* rayo
rt-hoi #1 fraveniral

le fut nouveau qui a
t d p«prtu T

cou]- de, i i ^

.nl pn « r

mVi-ult* ne pwTaii tn««qu«r l
l.i» doubla d«elmc, !<•* J/erpt«-loi., Ira in'
pût». In ArOBunle*. Inul • arrrl de prétrV
ii nos ajlversalrci pour mni ' r «entre \t K1' *
niii-avil nrf rnm|i«fr&« schsrn,-r Hun» «i

repi-.'*PBlant* la Cirlt-1 *!<•• ffinrtKM H- "
r<-i«* dutl.-JW'r M «le i»*VfT*r l'œuvre qv

d ^llter. IU n'ont [>'•

ia\nt qui ij Mit d

Hé d«M l«ut l« p»:-
WMII *t ^ Bcrlt

q
Carlei d'-c p t iu t i t* i prhi k pauvnr O t t i 1«

domhi,', tyrannise par ) M •wli l l t i** ; rr *oM
•Dt W »*dt«l|p» mmre* de la mJor iM

Or. puiir une parlii- iinpnrtsnle de l'opi-
fiii« puhllqit*, )f part! cortaliite es eonaieffré
rnmme un par) Je Aé«ardr^ «t de dê*»TK4A.-
mlioD : Ii apparaît fomn» le fourrier de la
Révolution •orlale.

!.•* - -luijim» qu'il pi '-comar do l"-*l de.
Ml.' ...,.n:.- «T ..ml <!•• n.l'UtlAail l if i l l l ln,
-l'inl i-frl.inn'» or «net nirlrra que itn ••lia-
H^>. <Je rtlllfl- et dVïproprtâtkm : eVtl la
^aJMIW Je* rorHItea e( )• pf^UT«n»at Mit 1«
eapltjil — r>«t lu tnthvwliullai Art M T K I I
.!•' f*«<liirti<tt ri | , muiam^p par l'Bt.t SOT
;,.UI— !^i :»du*!H-t.

D«o» un pan comne U Ftuotf, à* pure:!-
les Eolulliin* riipupp^ni i o.\trt etprit Hdlvi-
dua'isl'-. Bien luia de r^mriirr ta «aoRaaee.
p'|#« l'^InlpiPiil : «•lie» prowqtm ii rrMe
qnVlif-» pn^teadeet roojttrr.

L ' i rjdteiui i1u Cart-1! «'en r«i,J*nf f-flip-
t.'. !1« atm( MtfFtn *> M vo'r dm. laqu^lla
1« «vUtltatu rhrrHMkt A --• rvirataer. Se
THU.1T . if» r^apr. oui» il. o'u»f«t pu . Jn»-
qu'à re Jnur, Jî« nm naaqu^ kur isqnWluilf
4M)* .iec oMrn ,lu Jour h.te Imitai noinrf».
Pourrivit-lUi finii'rr*r pins '<>npii-nipF "'-tl«
•tlilude ?

ftnirt la pouaale <tt* ^TterBM-nal qui *'*K-
«TITPOI. l'heure Art tcfflpoTTMlleM « I p u -
té* ; il va t-llot. «nrtir <]# *• «Ujauttao das*
'irpifll.' > Pirlrtarot *f ^naplali depuki na
u ; il i l falloir agir. M i Ion. U pMlt W-
pot'iblf 4* mt»iiteinr plu* iomrieatpa \'*q\i\-
Toqur dam laquelle V Cartel a vtau ]u<qn'&

ï.r,<«M m* » »r aux heurt, df j«Ot
n' part, la doclrmc rypubll-
XAem *iy rt d̂ n nonrtrr. q«i
.u .irait il* pr-?rt*t* ri tu

île* ["'•''ip'» sur Wqirla rr-
Rc'u.^if ; dr rantri», U <!»<-
i. '.c il' Kkr. Mant, qui pr#-

r - fia*--*, la « u p r " * * * 1»

^ de le*
r le vi* dï M foUltquc. pft-i:
i'W'- de *«* iraupca. le fi.u-

M Ri-rrlot a rra l»bH« d'..--
aiB •o«hr« d'»*l*« ay"*- '

p
pealb>. Mlle
«14 pmqN* alOgraK
Lr* Clapet aaWMtn.

n

-fe AMcrtlH !

a* n a* tmor
LIS tinnA

Par1«Mt cl In Mn «WtpMr }*r It

mm«f!
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vu: L'pii'ttnatf s* *r«ur*M

-n a . . ln p»l. tablir

--• •, Ja U toc,été ? Au U»u d* «Dit* putl
. -le haine .-t <k ii.ïui«nt qu'a pour

- Curie!. .1 f4U- fftjw une puliliaue
nM, il faut r-oamtltu.T I'' froet COIW

UJ iv», Franc** H «'lever »u-dp«nli
>- <in pirlii c*t!« ld*e «aérée et lut

nt «I le*» <*« rrprfwol* Je *r#<Ut

fttOa r rfr <iM>

"Cfpiiis rsïfcnemfrt du Cartel, le»
•• l'Etit se <Mtr*|ii<*t.

pouvoir* publia* com
tl f l t t

i l s pou p
;>.- li ilteulure du pirtl «nefslttt», sTs

ir«n ; impulaasnti ft prcmlr* 1rs mMur
-eu'»< Peuvent »su<rer 1P p*î'i, 1* France se
•-nuvcrH en pfsenee d'une ertw poSIir
«irinte dm plu* gratc". en pr*>w(lf
*r'«r de r#gtal<-.

Pnrii. :•-• 1" Juki 19Ï:>.

A TRAVERS LA CORSE

Ce fut use bfli* » 'e çul atit PO
al le viillge «t i"« ooat>r*ttx iawM» bas-

«Ulf. J J '
1

"

* Joli-1•l^or^at ]Mg]ii
te do souple* pHfimrtes de verdure
.-témititcs. C M cord«i» fleuris encadrér.nl
j .liment 1» pH* b « u if» tortègt* qui * • -
u a *ou- if9 doux m T.un du soirll matlB*'.
.iix «<ot IIIIIHISMIIIT d* nui quairr clwli1'*
r.-nnirs Oo vit de rMie» Iflile-.tM aux rti»-
t..vMil*«i ^.iitt-nrfl porte1*" T*"" '"• <*en'ini«<-!-
,-. . rn '« i« ir el > i rI»riD*ntB» amie* if •*

• j i-.b* d« soi* bl»*«ù-, «oiu «on voi> 1.1 An

l u t . < ! •

* d* H. Maire

j Mir ell* (toi «KXi « I I N *f w i vrrtu*. !••-
,-U"JU r-ti-ar t«ui 1- toit ^«I-MMI.

A I>a-'.l«r. oolrp dojrn. M. TabM Ch. M.ai
Di ».. lit rtc» mfn'cillff foor hoBoror uiir <!•
«** rnf.Bt* pr*rér«*«. L'autel ri(**»fnl pnr.
.i^ *nlt-a bradera. ferlUaK de toute* * » !n
miî rni La tàtt, rejolnée de ¥<prrtur>' . '

wl. On *r illapjrallrv J»if<
to, une ch*rma«le UlhouHh- it

l«l, '1U>' DM «SlMUIVUtM ÇtMt
uvvui là L-* IH .ihriten! 1-îur ]»*«•

iOO' p»« !*•» bOM «* «l""» l>arn
i«r JlWHÏowpli riaviMM. qui
rt,i"ser Ipur ]of« JVM «ou» lo
r uffross n w remfrciemeiit» et
n=. ïWs' qu'à la fmnil'* de M.

LES SPORTS

riiiiU I.' lu iétiàion rendue par la Fédérali
Fr.itMMiMI d« Fo«Uijll-Ai.ùciJlion à (.rop
Jr i'Bj>p«l latrcduil devant cel orgaotuna p
on -lub eporlîf iHulsJrc,

l'y.W dëviiioo formaal Jurl^rudenc*'
In iimilT*. nom CTOTOO* ulili d'en faire

i-.'nJu qu'à la itute du 19 mur-. 19Ï5. i»'
B:.Klin^ ruKMelart far/ait par l'Arbitre
nVlre p u tnr le lerrala de rAlhMUe-
. V j w B , t 14 heu"*. » l'pfel "l'y * • -

- eonlre re «luû la nul* du <*ftl]etife
•A F. A.;

trnau .JUP. ia L'guc .1.- Cyrw. Il 1» *.!«
avril iSîft a caaaé la dérision de i'ur-
pour «J» de forée muieun- el délité d«
rejouer le (nateti t AJMck», le 19 a«rJ1.

lu»: f r.™ de ce que l'auto-our (JUI .kTa't
rmaporer le* Joueurs du C A. Baatiais de
i.iBii* à Ajsaclo n'a pu franchir 1? col â»
ii».i>ona. psr »Oile d'une tourmente dp
. IE-, turvenue i 14 heure*. le Mm*il. ™il-

lu match;
On-' l'A. C. Ajsceien (*( ippelant d« C«1tc

|fure doit «'fa-

Nés Spectacles

la t[nto<k roule par lies hn-
1 <tuc il.' 8rvntiri/n ne dâjl «on ««lut

>uv:il. Il t» MI J'aulanl plu* reonn-
* 'On détent-lir Imprévu qu'il vs
. aprfa une absence, is bpllo du-

•*se Mary, AS femme. • toujour* «1 len-
Melu . . dit- I. TautrcsM «I "

elie
t être couritedp l'ami

l>lr.nlfl )i' fdus r.'iulu <•*( lurvl Liuntl, eoo*4i
,i N.?imiter <]# «m m,.n, *.'Jà •édiictcur tca*
surupuit d* )t ]ou« Jtme Feulas. Or. Lionel
p,.*»ed- J*» K'Itm .-LMiipromftiaiilei. de cel-
le iju'tl couvolte el 11 lui l.ilsae eolPUttre le
pris qu'il mrt • leur «stimtlon. Cependant.
Mary a remarqué, pour «on noble maintint
•t «on loyal visâ#e, ClMidi Durii Ne pour-
IM;1- 1 lui rjipjiorler oe lellre»! Il ptrrifoi >
i-'-n rmp«rrr 4>o fffet. cl <ju»nd Lkm«) se
rrctl i f c de son avutage. Bile ne i'«ccuiM>le
q'i.' par ud Mûrira railleur.,. EI!P a tort de
li .'ijpUcr <l vil-, ta du0ti«««« Mary. Lionel
H .'.IXT^U le chjpr.m de Duval sur un ftlcKn
>'!. Mnmr Ir <lu<- ^jp«raf(, n ouvre a*turk-n-
f.rn*>Ot 1g pnrlt .1^ ]4 chamljr.- conjuga-le.
DUTKI P*1 iit Hab Duval a pria BUT une tdilr
JIJ Jiyaui. 11 en a les maflfe pl^lnwi, •>! il
C.t.-«uBc J'Otrr u» v.ileur. Le * K . en giuvr-

Chronique Locale

q
otHU « H «uacte

Or, .itlendu qu'il
L,. .V. Baillait pouvait

r pour effectuer
!t mfmc siivrc

; C. A. Baxlitk

A t lui. Ju«l<
lundi! di

lefticnt que. sins i
th ié d t (

q
prualtr le Cbciii
déplacement, qu'i
aulre rtir-mùi qui

i a pu Hf obatrii"*;

'pal po* etatil.;
Comnlftiion ne p*ul ànm que «OU'

l - i - r !«• forfait prùaooe* «ur le terrtJai:
Par «M motif*.

. , , « U décis i f de la Ligue:
ib I h l l t !

:
» 3 F. A. t

•I•• •'-entajit I n frilc 4* pnî.!lelte e

XPOSITION AGRICOLE
DE LYON

(•-12 MOVCMBRi: 1 9 » l

- -ni i T un ftpeetadv me innT«A
• .i Mirtnot plut htut. dana 1- dm

m.1 . .7a» M i« Doyn se dlttli
• j.'-iipir k« quaîllfs <1*
1 .jri'Tif'llfi*. Il 80U* rappeîii « i w n
i ires û»Ut4a d- MUe Frwçoi*'- O
u htati «B«er« tout, tao
r*r*«ls et k f'VJac ntt ri
•»Dd,«« plu* dt quatre u
,mbre d'6r.

Aj.rfa cette «Wnuvule
i!,-n |.me* a\rp dfuce*, la

-. J< c*miile Don*;, tt
n (lûUiWni, c)Mst<e« ç*r •
m:-oe c »ts:dsni. «cootap

11m par Mm* Lysfrancbi.
« te m^rrbr jojeaK. ]« b
-(•••• v*r» li n W * * nupl

e »*ur*

, av*6 »

allnegU
- Prléri

•uiu ip:.
ifitl pur
une fl!>

svsldlot :

em t aet

le etuat
xott t*

M. MUS
Wnpila-

1' • An> Maria -,

* ««or.
>|M( *

till»t d
*1« o« f

Ml> M*-
IDarfon-

rtfRr se
01 offert

r.^rganiHtioa d'un* Exp<-«j oa Agricole de*
taVe a flirt O* plut en plu* eorutatlR et «p-
l-r.-c.rT i n produils aarriroiri art rf^lwu
..-^nii-M fur le ré»rJU P.-L -M.

A rette E»po

P.\A « de U Po

veinbr* pmchal
oRV-rl i !* Con
purtktper li Ca
}** produits d*
pif-rl* •pi'fluW'
*ml |« it/fu«U

«mita, qui tt- tieadfti diDi If
rc df Lyon,
a. 1* Compj

du 3 au 11 ••>-
i*we P-L. M a

Maille de* C. P. D. de ftlr*
rs». n at p
lit je* plus
•«M rfMTtrl

on devra (1
jUt.irl**'' p»r In produe:eu

.:. u* de not
, c ndrf iwrt A
.jBT.rni*, «ont U

ré«^ier 1 Lyon.
«IJrMiul i . UD«

1 <•** produll-.
•e. bien ealendu,

roapâlnoi*» qui éi»'r*t*n\
erUt mr»
T.lé» 1 M)V y*r leur âJAi1-

!>- .-ll<m 4'i, Cb'Mnf de fer de lm Corse, à
R.-ii.l. .pli leur fournira rksuit« :oo* m -

Ir-, a»dy Elisabeth, nier* di
drffiutdc d< raaeomjMsiirr Juuiu'su ohftlcmi
• |nr oralnte de Duvnl • eipUqup-eDe. Qtwt-
1.- humiliatloQ cour lui, qui d#Jà «éprea».:
d".•!!••! ftai'tlo (imileur. de pli», te la aivotr
flnni-e.- au c«plUi*i« Cmddork chair.1' tie 1s
r r n Ir- mon ou vif. U d^t^.'e. p-iutlml.
> '.r.i Jusqu'au bOUl prole.'icur de iidy
E n h e l h . Lord IJnw!. n'ayan! Ifooïé quty -
TJH^TU^UOS dftiis l'h^nta^e du dur. enlève U
J.nnf HIU- dont la fortune en! imBeoM. Du-
val ^rrt-lf le citï»*e qui Us emporta» et
rinvolf le rarlucur Ma« i!<niip*(îe. Cnlul-rl
,VmprPise néanmo»! d'iownilrc If MpiWl-
n, cr«dd«*k «te la rencontre 0« fortifl. On
sml «a trac* dans ia nuit; un pay**Q r/vèle
, . ...traita dm* U foWi. Duvaî f i l bleM*.
I-..-J MoBfl va l'jehcvrr. mai* un bras ven
«r.ir te M-ve « pus» Lionrl <te «e4 «rime*
U Jurbeiuo Story peut a l m p«ycr M IV-H
(lr uraMaJMMIM a Claude l>uval tû l>
- . ruronl h- mny<n dYrtiapprr a la Juslk'

iwiilic, iliTjfr; Mla
v lue. UemaiB : wnt

• ' " ' * " • •

diriir 4 BMlis. — Tn«r-
n-i*, t i* ; à i ! lit-urcK. SS-.

a i» bi'ur». 14-. Miaim», «3>: maiims. 19*.
Ktîl du oU'l : ouuvrrl tf 41: vont falwe;

m.-r it+» peu noul>ru»t<.

IH1C\ — ProcUmuliun 'Ji' l.J fi publique
en fruwe.

Apre* in d ^ x l r e <M Wrtao. la République
Tut établie pour la troMItmi- foi*.

1914. — vos Ituk. en un large souvs -
ment <t* craTersi<m, néfrllp1 Parla et s* dlri-
«ti> ta hAte vfri le sud-est d u * l'eispjlr
4'<DTv)«upcr le* I I * K N frw»«aK*a.

L u Al^emaiH» o«onp«nl Mo»m, la Fe -t«-
n.i'jfl.Jo.urrc-, Epfmay. Heiw*. ChVn-i*-<ur-
M..m.- Ct*rm<nit.cn-.*rgoMip >.•- Iravsrsem
là M«u*c a U M i n v o y t

M CrlMlni Roger-Alphoo«e. Juiin
atpellLer; !6 annuel de colloboral

uliVrrmeDl 41aUQRl»4e d*O» la pre
.M le docteur lie Roeca-Berr* Camille-
ai If », cooaeller fanerai de i» Corse. Mi-
-in des servleoi d'aMlEtanrc el d'hy«i«ne
iiia 1911. ciiuariller *ri*néri! tic lu Corse
uis cetle dernier» date; maire de Pnrto-
ebio depuia Iflîî; vingt «m*.* de P " -

ue professionnelle t d fuuctlo"
. Service» mllllalr

l.,i l>'.!it«riitloa -K-. A. T. 0. Jt U tourne 4
rhnnneur fie falr.. connjllrr ï s<-i mlhJreota
ijuvil» lient a leur uaapfwHIoB. rtmprw.t
s* I, prJïu dan* tiBaïuelioa miBia|«rini-.
pour l'iippUcatlao il*» ari.cie* !0 l à î M >|,.
la lui . l u Fnaoce* du 13 Juille.l I9IS rela-
tive i l'attribution d'une MBBUIJM «HHB-
peitMIrice aux prrtooniirs .Je (ruorr? Illu.
Uirti d'un* invaWUA.

Le préttrlem rappcll« qui! ne «era n ;-
pnodu qu'aux lut Ire* muolH d'un [hnbrs
f.«Hir U rdooaa«.

Adrftaer tnata la t o m ' i p ' M » ^ : t. nu
B l

g du leai.u ^

nul »:>' déclaré adfuiiulblM ^ l''-'1-'1

|-.i,lnH»l*t™iiùo million- (BecLlOO D) :
Booeill Lucien, «erarnl au 4* régiment

de manlèrrs i r^pMMf A I
a litres ««he4«a * la b«ls*

porteur* tr.mfjais qui. a
mnraent de in punipje semic avec Intention

i mois d>rnlpr*, avaient vewto leur* Mire-.
Or. les nouvelle* optimlatct, tu Mou t en

maltôrca p.»lrnli»r.>*. *ont aiilourtlliul ri<<-
ûi .ni if * et le* yovii-l* pré:.uiliiil nlsiitt-r ,'i
nnire pnlllique du p^lrole, eccuerver ou dis-
(rll.upi- a leur grfi nos cnDeeM;nO9 rte Bakou
ri dt GrninTi. d.iH»r*Ot • qu'Us n* sont
(U«pus<« i otforoer de» eojMK*teM ffat sur
l l \Hêp

« l<T

carrièr

s Fédéra Li uns itee

n^mnique*.
les de fabriq

. q .
lrles de fabriques de ciment
< seN getiunea. Ae pUeerte»

urrs, d'e>t
f i

-le

. - Faj- rwnplon, pi
•••' r( Hugti Affiler.

Slilrl*y

ÉTAT CIVIL

merçaBl, el Pre'liu.

M .-h-li Eu«-bia-J«aaae. néM«4re.
n - n i a l Hlthrl r; Rooeiplim Ubtrnl-

F- .• L'-Lueie. «Rployee d« comaierr»

G r n U Mnrnil.
Castekll Antoine.
Canlln: Henriette

La MM*(llr mllllalre a *tO *«M
,1 Ferranl Clément-Jul«-Hmrl. ex-*oldi

nu 4- n'ulmenl dlnfan-lerie; heile conduit
(..tvlnnl les coinhali du 18 julllrt <*!*: •>
fa'l r*m*rTner par «on rnur»Kr el aon iani
f'.>id K -'14 lr»« pavement biewti. Ampi

Nul autre produit, n'Mnpl«l«fH,

l .n liopnen-fontiin'î dcbllaot de l'e
urce *erapt ouverte* de 10 heures du
. t «MO fa«m* d* raprtMldl et de « heu-

re* i l b n m 4M •«*•.

Dtnum «r c . 39.

- r mit» . 4e . 1 3 ( « • «
ÎT3 ' . » . « . de marehHMliJieti.
Ce courrier eil reparti p*uf NKt, itmi
loiréV. âïrt- t«g ptatft* el <t (ono-n

4

g
forer, de ihpfxHnt de fer, ii&sl <jue de
te* Mrt4k!s araol leurs «Xfi Wl a II o»» en Ru.«-
rJe, rroomoundi. instdinniPQt à loi^s les pnr-
ti-uri frsnciis de se mMer 4e loule* 1<«
pMii:iel(i<4 in:e'teag<<c* r.'pHtfiuet dans ;e luit
'I'' leur enferer leurs litre*. EHe ouvre, en
c- mnnrnl. 1t. nnnue MonUlpi.-. \ Rnrî-.
un «crvice apéeisl pour ne ren«l«n#r et
r-nsfigiut If* port'urii sur toutes les com-
ji n<<E*oiM «cao/latcusen quj efina:4teat à l'*4
piver de leur* rnnc*«*lrtfl« el * • leurs pru-
tti;i:-t et Invita rcui qui n'iUrlIenl T>a* >-n-
circ wfJli'ré k leurs .Maori il ' '«s. a faire
psr\«Hr au plu» loi : t t , avenue Monl.îi-

. ' r n^Dirire de îeOM lllres pour permellr*
À •"•T* .\siPfii\t.m* d-jstr effli'iiceni?*: et
ii/fti l'interct du pins g r n d nombre po»*;-
I. • de porteurs français.

•/ oMigtiti
fa bf

g u . Mie n rfrru-
t': fat sobfa/x /tour la dvfcuar
'ir sou territoire. Elle, n triom-
phé. Ktle demande dp» rnpi~
toux pour assurer m victoire
fhmtHière. les difficultés p,u-
«->.(, In prospérité rerirttfira
Acheté: ia nouvelle renie 4 O'O

M. ED. NICOT
f*.m n rnoïKM- DBNTIST*:

— à BMtia —
{honneur (Tinformer m clientèle

/'ii reprendra te.* ronmitaiiont
dentaire* à partir du lundi 7 teptem-

Fni'RMTL'RES SCOI.AIRK»
•**ck>llt*« PMLLMO iwur tarira,

Stylagmphrt •• SEMPEH -

PARfTaŒItlR .;- MABOQriNEIlIE
ARTICLES ET N'orrEArT*» ns Pinis

ION VIHD«NT T M I «OH PMRCHC

Y. SALVADORI
0. «oui. 4a Patata, 1«. _ I M T U

.\- fui — F,u.litton .lu PETIT BASTIAIS

Le Chevalier du Silence
PAR CLAUDE MONTOR6E

CHAPITRE VIII

11 .tcv.nail ii>- \Aua .n plus Mim-
lrf> <-t Hritumc. 1 "iif indicibl>> orain-
!.. i\fl]rf joue »'.-tHit . mjmrt1-'- <!«• lui ;
mai- il n*1 (» ' H v a i l I''11*1 rwul>r. refa-
—r d . ••> tattr? d«ii« ] « condHion"
jtrrVr-i>4. -an* qu'il »A1 Tair d'avoir
,- nr F | puis, lirr-'-i-1,1.1e al1ra«Uon
du itttnfp-r J'hypnottsAil.

Ij -(tUardJiit vnluirtifrs aupr*^
ICAIIIH», r<-ch*rch*M W occasion» d"
In r••(['•••nlr.-r. rj<> lu voir. jojiia»ant fn

••- de bonheur qa"\\

:. » Jiii tair* part de

Kll*- pflijl. (juand r-ilo su( qu« le d.-
j* r t élut* «i proch.* : puis, elle ir n-
frxr<i* riXMnent. ohm-hs k i^m^icp
«u fond dfs y.'iix df san promis h
v.-rit*1 qn'elk ».' «i iwmnit pas bien
^.•ufi s « propo» huilants.

- Ponro<uoi <-*• voyage dont v..u-
»• parle* qu'au mom-nl ,1*. i>nlp>-
pr-ndr» ï demanda-t-^le.

- Pour tffairoa...
— Cela ne w u t ri.-n dir*1... Depyjn

l-in-i'-ups jours, jf vous devine in-
qiuel. je vous «en* pluti grave. K»*-ce

m- tiulrv iKinheur p*t menac/- ?
— Non... ma cMrie...
— r:»' <• non » p*t hi-ilsni. ••( v.ms

r»z hv^Milii r-ii t'i)U>iKlflnf ma qae*
•kfi. E«t-Ct? que vnus fourni un Jan
r ? AVM- r-tle «4cte dé r èwavu l i

dbrtwAiUbntnl!!. <m or «ait plus A
quoi - atlpndiv,

ftassumz-viiu!). Annif, ,j« no
c .nr< aucun dangor.

- O V.H-lf.\ VullS ne pOUWZ pâ*
If r*>m"llr«> « ptii* lanl 1 Nous le fc-
pi..ii^ i-n-wnihli'. La r«JabrP ! V* w-
rn'tl un htil rlifirmanl poar an vnya-
?<• lie non-... Ifrrnard, ne ptrlf i
•nti f

— H !•• r«u(. mon Amie.
- J'ai î« pri'tjfnlintpnl ou'il \

•tlviendra inir-lijup cfaom- d<> fum

cr VftjM »̂* irapr^Mi.
— Je m- i- puis pas, n u chérie...
— .Maie, «u moine, fmiivi'jt-vnus

m.1 confier !•- nul fa ot- vnvafrt> tnii,
n-- «ait pniiroiiiii. me eaiw1 mu in-

imionfflnlt' >'|KHivan4p ?
Birnanl eut un inslani d'embirr**
i\-' vi-iil)]- h>'»ilalion. pui« il forî -M

une hi^f.ijpp <>n lui donnanl. anUrtl )
qu'il rmuvai! |r Tiir^. un oamelor? do
vraiwtnhlanœ : ,

- V.iii* «tv.-/. .Kunic. qnf je nui
phi* qu'un SPUJ parenl, un vieux rou-
« n tJnijnip. originfj i»'îl en t(H, qui
paw> w>n osi«l*>n« tn vora*. ? Eh

bien 1 <i> COIIUNI « l actuellement «n
Calabn-, «mirrranl, et il me demande
i e me HMHIPP aupn''< <)•• lui

— S*T*il-i| Pn d a n ^ r de mort ?
- Oui... je f r o i B oU(. o n j _

- - Bwiwrd. v.» report»'* sont éva
-nvfl. el h molif qui vi rat»«r votre
-n.iffncro.nl .-al capable de m'ala
m<r. ptii-tque vom venef d'invenlrr
("•Me PiJBloir*-. ofi vous awz Tait pas-
•"•r l'omhrv de la mort A laquelle ii
vonn a TAIIII Minfw-..

- M« eousir/ , vntiW-voue bien
j'tre raiwnnablc e| ne pan laisner ««-
!"per viifrc imapinafion comme vous
> rai les ?

— Mon «mi. vous m? trompez *
vrn yen\ n'..i.l pan Ipnr limpidilé ha-
IMIIMHN-. il y a «I,. la fp'-nc cjrtre nou< ;
v.ilty wmrirv <̂>( un écran derrière le-
qtir-t 8e cache quelque cho*e que Jn
i dois pa* contiaitre...

Annie .-lait devenue <>s4reineinent
pAk. m.- -e reniait crainlive ef alar-
mée di>v*nt des •'T.-ne mont* qu'elle
proA-tentail. (jir.lle i,c pouvait pa» dé-
finir.

Ses >-BUI Emplirent de termes. El-
le avait la scnââUon d'uao Irislene

iitconDue. proforKle. qui «nmTiiMtil
e) atourdiaMM *on eln- comme ' . i t
1 oau dwiâ une banju,- qui a unichi
un rfcif, dont la coque a une laro»
nswire provoquée par |e choc.

l.ml « ri»up. .Ile céda à ]'up|Nuwiuo
•!.• son aiiffoi^.- e| w mil à «iwrlofer
SileucietiSfOinnl.

nfrnard prit sw deux pcliies main*
dans le» siennes, l'aHira vers Jui. KU.?
* • h «Mit contre «on cœur. Ja tete sur
B-n épaule et jTabandoniw à la doii-
^•nr de pleurer.

— Annie. Annie, pourquoi pk>urt*z-

U jeune fille ne répondit na* imil
i-' suite. Il renouvela -a question •

— Non, puisque je von* aime
ntage encore...

U Porteur FOI RTFM a Chnn-
neur de prérenir tn clitntHe que ton
Cabinet sera fermé du iO août am
13 HpHlHTt

f

NOS DÉPÊCHES
Se-r. v.- lelrgraphique d«s Agences «t de nos Correspondants

A LA BANQUE
OC FRANCE

P»m. 3 septembre.
M. Faîcon. dir»vh-nr d.- la Bmiqm'

de Franco ù Ba*!iti, tv<t nommé direc-
teur h Berfienac.

M. RiincfacvBl. rnnlHUnir à Saint-
EU-enin' »st mimmé dirwleitr A BB«-
tia.

LES EVENEMENTS
DU MAROC

CONSEIL m MINISTRES

LES narres <t/in.i,Mse\T
('SB ATTAQUE

Melilla. 3 st'pk'iujjro.
Après le bnmbardpmetil qui a déjà

détruit un grand nombr.- ify canons
lourds funemis et lu station saïu-
filisle d'Abd-El-Krian, les flottes or-
ganisent uno attaque de grande en-
vergure.

I.fiPFESSIVE E.tp.W\OLE

Ijtts ministres ut suua-swrétairea
'l'Ktal »t. «oui réunis oe ra&tin, à rtix
Ik-ureo, au chalfHu ,|,. H&utbuuillet
sous la présideiH-o do M. Puaiuorguc

LES OPERATIONS
AU MAROC

LE rO.VNASDE.VEST VXIyl.E
ly fionftwl a approuvé le» d^cisiona

•H-.-S |«p M. r'Hinlcv.''. pr^Biih-ril «li
•nii-iuii cl iiiiuinti'i- d«' la tîUfrpf, or
Mnisanl un commandr>raent unimi
If» npèrtiUiiiiii «in Maroc. M>UH r
il'' du uratvchul Putain.
TuuU' aetiuu lakilaire doit 1

LES DETTES
INTERALLIEES

ni-nt actionm|rtK'"i Nu
[•"lirique aytiiil puur nbjet
tenir ou de faire rentrer dan» le de-
voir les tribus sonmises au protect
rat. K

U mtr&hal Pêlaiu a la direction
•s'iprémp des upérationB mi l i t a i r e
doiil il est lo cher unique.

Pour que les ëvfru-mpnte suivent
marche rapide quVsp(V«ul hMHHIa. 3 wnlembiv. . . . „—--.

On «Kt'tkd IP fp'-uérnl Primo di Ri- I m•nieiif <•! le payn, il importe i}in> J'ac-
vera qui doit décider ia dalf d» l'of- |i«.n de riiiflu*-iic»» ?ur li-s tribut >.oJI

iiti^i prompte et ciliraw que posfli-
b-le i'l exercÛD axer |a eninpélirtitt; etUne énorme <|uanUté de matériel

de puerrp a été debarqu^p à Mélilla.

LES FRAXÇAIS
OXT COVMEXCE rx ynrvEMEXT

EX AViXT

ifpb'tnbn*,
< ont rora-
n avant.

IPS o P ^ n t dans leg aï-fllés qui i
luispni aux IwriloifPH J-^s Béni '

rrapjei *t dm Rukana, sur i
• if) ktlamètrt-'-i.
Les rebelles abandonnent h

Rahal. 3
Le* trnupes rranvai

mencé leur mouvement
Bil

p
l'ttiitorilé nécesBaire*. Getle d ru i t r e
mission incombe au maréchal Lyau-
f'-y. en cnnlact «vw le maréchul' Pé-
tnin et le fMUVPrnpmpnt.

OonforniPiiiF'iit à la décision du
Conseil, k maréchal Lyauley sem-
Itarquera pour Je Maroc le 12 iieptem-
br» i-t reviendra en octobre pour ren-
acipier le frouvernemenl sur la silua-
lioii et le résultat des opérations en-

tran-

flEBARQVEMEXT DE RF.XFORTS
ESPAGNOLS

Madrid. 3 septembre
Iles bâtiments de guerre ont d'-bfl

fjue tle» troupes à Yazamen pour n
forcer la coJontic «lu général P*'*r̂ n.

Dauln'9 renfort!' -"-ront *»ncof» dé-

LE WYAHE DE M. r.MLLiPX
A \lASHIX<;m\

Psri<). 3 stipti'ni
M. Caillaux purtirR prochain

fwur Waî.hiiifiitiii. i*n vus dVntre-
|T«mlit- ili-s i»olir[wrlpr>. avec M.
Imi. secn-lHirc il'Etal du Trésor
ricaixi. au xuj<-t rt*- la d«tle «
Frann- W C I N les Kluls-I'nis.

Le initiisîrc ilts Fiflanoi* sera fie
('ompuen1'' par une nnnimitsinn qui
o..|tij>r-mlm. .-ii milrv il*-* i>\pfrl-
MAI. .Siiiimi cl Mortiiu-X. yn-l,
tro *.'naleurs el 'Jimlrf (Iwpu
MM. H'iirv rVr.-iipr. Viwleiii-
*Hm<Jil'tu|jc. rapporlftir H*vn*''Hii *li
budget ; Fcrfi*nd Ohapsal. miualeu
ndien! d.- In Char.'iil. • Inf^ri.-iir-
Liuit Dallas'), firnutpur i]p \u S<it<
i Lu ion rijpublicaim?;; Paul Dtipuj
st*na(eur dp» Haul-'s-Pyn'iippa fl'nirii
r.ipuWif.itm'j; Vinrent Anrinl. 'i-'pu
It- sorialisli- de la IlautP-Pran-niK'
Lucien [jamoun-ux, dépul-- radical
snclali^lf d*1 l'Aliifp. rappurk'iir
itérai du bwlgci: Mauriiv I)»kai><:
lii, .k'|iutr- de la Seins (l'iauche ré\>.

.) ; ninr*jiijs <| Chanibniii, il^ini-
\$ républicain île franche <•!** la l.<iz'vr'\

M. Fr8iikliii-B,.ui!]<iu. .h^puli'' mdi-
il «ooifllislc d.' SoiiH'-eM)isfl. qui
.ait et/- pres^'iitl. avait dpcliiiv Tin-
taliiin qui -lui t'-taîl faite pour rai-
m dp «anltV

NOUVELLES
MILITAI

LE CESEHAL OAUEUX
EST ADJOIXT

AI GEXEHAL SARRAtL

Parm. 3 *ept,>mbc\
L* PMV'THI df,brigade lismelin esl

iionuiu* eomniandaiit \\<^ Iroupew du
1/>vanf «t «d.i..inl an pr-néral Snrrail.
l t i i e en Syrie.

LA SESSION
DU CONSEIL

DE LA S.D.N.

M QCEST1UX DE MOSSOIL

Genève. 3 wplembre.
La seconde séance du Conseil

U Siwjéte des Nations a ^t^ con^acr.
• r«>tu«t» de la question de Mossonl.

Ronchey Bey a ilêmonlrp que I«
-attachement de Mossoul a l'Irak
iroTlblTftit l'Flfl! turc j i i^u.- dan-
-nn fitnrtemi-ii I 1^ pipulfltion àt'i>\
'•>' ir rallarh^njt-nr à la Tnrqiiifl.

En dehors de la question du régi'
me républicain, il n'aperçoit aucun
mr>1if de diver^pflce polilique a
l'Angleterre. Maia. il doit y avoir
iil

a établi qu« l'idée du
contraire an traité de

POUR LES SOLDATS
DU MAROC

LA SOI SCRIPT/OX XATIOXALE

Paris.. .1 s.-frf.-ml-r<-.
ï " ni' «ou^criplirÉfi est ouveHe par le

1 'initié d'Entente d̂ rn gToupemetit*
nationaux d^* mutilé* et invalides.
•!<•• anciens combattant» d d ^ vicli-
ni^i ,)e ia (nierre pour venir en aide
BUT -oldaU .In Maroc

A l'heurt* «ehiH-tr-. la *omme re-
«itnllie «'élève .i un million six cenl

miile quatre ceni-cifiq fr

LA SITI'ATIOX EX SYRIE
M. Painlevé s -exposé Jes effort* de

(weifleation entrepris en Syrie.
ÏJ- gén.'-ml Michaud, rènlrnnl .n

Franc*1, apportera au gouvernement
des renseignements pr.^ci-.

Il se™ remplacé au rommandc-
m*nt de l'armép du I-cvan! par le
p'ru'ral Manit*)in. i|i)i •^''•nilmniin-ra
n Mar^ei)I^ I» 7 courant.

LES DETTES IXTKHALLŒES

•VI. l :«i i 1 la u X tk pari.'- d..-s uégue in -
• i • • r i - MU s u j e t d u â&iU-s i n l e r a l l i * . -

LE ftlDOFT DR 1996

]..• tu i l ier» d ^ Financn a ilmiiie
cniinai-i-tnnn1 du projH de biulgel
de 192H.

AFFAIRES COVRANTRS
IJÊ rpsie de la séance a '!é cnsa -

err* A l'expédition des affaires cou-
rantes.

LE BUDGET DE 1926

IL HhAiJsE LLMÏE
RUIHiETAlRE

\Hr\*. il sepl.'inbr.'.
Le pfûji't de budget jHiur 1026. pn:-

'nlé nu CODAOÎI rfe-i minisires, par
M. Cailiaiix. n>aIÎ!>e l'unil<- bud^lai-

|,<nni«f* êvaliK- À Iroit milliard?
4tV) million?.
* II no «CM fait aucun appH à »u-
'iin nnuvvl impA indirect.

\j> projet préroit. par onnlr*. la
najoraliim i^-s impoli owiulaîre^.

nolammenl rfe renx frappant rcr
Î r'vciui-i, [j1* capitaux innhiliprs
•odiietih seront pnrlicnli'Vftni'ul

Li TA\E
SI R LE CHIFFRE D'AFFAIRES
M. Cailhtux [.r^ptir*1 un nouvel

ent <)" I» taxe sur le chiffre
dont 'w* Chambre* swonl

* la rentrée.

LES ACCORDS
COMMERCIAUX

LES XEr.(jcl.lTIOX>
FRA SCO ALLEUAS DES

Paris, ;i septembre.
M. TrendoJenbourg, jiK'skJenl de la

délégation allemande, arrivera à Pa-
ri- le 15 rournnt >-t mptlra au point
l.i ri'|irisr il.- |Kiur[»arlfrï éconnmi-
•III..'-* ffaiir.i-nl]-marid?.

La Grève

dBsempIoyes deban^ue

AVIATION
COURL l UUM

UtiME AVEMijt h tn \t i»

l'uni J --f.lunibtv.
1 it 1-légrMtuiuti i|<- Hu'-iiiM-Aire'

fdit cniuialln1 *|ti*1 \f. Aivur, pK'si
it.nl de Itt n-|>ubli<|u<' Arfffiitii>f. «
f v u ii< pruico Mural ••[ loi a jusimi*
-o« appui pour fioililei- iiii-lallatiou
par lu Compa^iif Utécoeiv d'uue li-
(tue aerinmi». Frauce-Am-Tique du
SuiJ.

en Angleterre

les PAIFMEXTS
DE LALLEMAOS'E

[>..]«lr.-s, .'i srplrmbr..
I u iKTopIanf nlli>mnn<l ctt arrivé

iijf.up.nnii jHirl.-iir d<- n.-iil" million?
ix e.-nl uiill.- livrt'4 en b-n* «II"-
miifji. '|iù oui .'-t.'- IrniHri'rAs « la
"i AiurM.Tri..

PENSIONNAT l'i -,i:IÛ
— - — BAHTIA _ —

Le Pétitionnai Puerto est autorité
<>#» /« prochaine rentrée sroimro.

•oiV te» Pupi/lrx lie la Xttfion.

-tins enfant», d» UMDPMM; M. «i Um* C«B-
..IM JoM-MjMf. d»iMBlf<r à BMU*. *t MUT*
r

» ot >ftoe ntol»*, ««

Paul. lut. à

et Hnt"

CHASSEURS

g in t.''

oofc

INCON1. I l , Avenue C:imot : i
irea dp la gwr) , • B»«(ia. qui, pour
rtf*ppro*l«ioBnemant, )'vrt>r», t fer

artant d'*r»p* de m*rqiif et

I M de «!»»*«<• : 10, 13 et
. (Poudr# noire el pjmjlte.
» HjiuflKri-i .1 A <<him. A p«rlir

Clnmpi|in it Eut»la»

I MARSEILLE

Les pi
' mali

liun>[ue^. réuni?
é de nnursuivre

Informations Finaflaères
F1OVRSE 2B PARIS

Un* ilé|égali,.n a reDter<-id le mai
<- pour It»wo(Mir» attribué par la mu
ierp«HI# au Comité dr grève.

INCIDENT
AUSTRO-ITALIEN

( A Db.TACHEMkSr lïAUKS
PEXETRE EX AUTRICHE

Paris, 3 septembre.
Tu lt-1 •'gramme dn KJagpnfurl an-

notice qu'un détachemenl itaîicn de
!•«•> homme*, rnmman'téi par un
t"tili>mnf, n rranrlii la frontiér" et a

'-sverst1 .Magteru. pre? df Thw»l-
Th

M. E L I E
— : TAIIXl-TIt

4, PIM* eu lm lourM, Ttfrtt*! I T
*rm de i<nttai;it> : à flastia [Hôtel '/>•

France) tes S, / . .ï septembre; à Cor-
h Hôtel Paoli). lex H. ? septembre;
A Vmao. leg svpf'-ttitur.vtà Afm-Ho
Hôte! .h I .;n,• . fi. (/>. a -ru

tembrr.

LABORATOIRE
DE BACTERIOLOGIE
•MM*. — .li, 1,(I|,I pf lû ., J ï _ « « t a

ABBAT1 OCI
de sang, Wnsterman»,
Syphilis, etc..
o(ioiw IOIIH |»»« jours -:

; Mm» veave Ooœtaid
l». .1^ Pc-Hrlii-Meatsi,» • N T I ,P

-i, •-! -if-i .nfial*. <k- .MareeClr-;
Vntrotinl Joui, «t leun «ofHU
Valent (U Lt>4r:«c-.\Bdr«, M

pf BaKugllm, M. Mosta, lasç
i. i-t iva His- Mme v u v f Aoioini' Lim-
l. lit- Peau-di-Casfeu* ; M. *t Mur

L..1I, et Itura tmtiaU; M. M MIM Nrri; Hlli>
M m;1.' ValwKinj, a* Morosi^lU: M et l lmi
• =arnmaniT <ta O t > ; M. el MTOS Aageli

Roiliw ; M. n Mm,>

M. et
u ; M.

afari

.!<•-, el leur t-ofjnl ; M. Cimp«o» S&he
-nfBHer au 173* R. I., fi Butia; M.

t leur hmHlc; M. *t Mme Pwd! .

iinen3e 4*u:eur J» fair^ pari i

BEURRE FIN DE TABLE
d- VH.LBDTFIÏ 'MuncheJ

MOTTKC ROUUMUX ar TJWLCTTM

Arrivage (ous les courriers
• : i . r s iv i r i î - ; • - > G n o s - » * T - » I L

r? Biinjyi

Avenue Carnot

'etites Annonces
~ Économiques s

/" 2 5 ,'i /«/ne U AQtettrei —r

dt R.i-
ipewi d« bov-
d«U2 Unrcain,

.* •jéatw). I.e« rapportFr »a f

•oia. 5.

t B pièce* miniDitun.
i?e Sîtot-Ntool». prt-
iMo Sci! diapaae *
lonlb:* de tulle et «i
bon . Pao:i, i B»s-

iKl pe*»las
•) fr. Miisw
X> florins .

KCMd
21.33
«.MO

3fH.7T>
il2
HW>3

à Marseille
EVPOISOXXE PAR LES MOULES

Mar-wiHe. 3 «pplcmbiv.
!-• iinnimA Hyppoiilp TOI I ITK iip'-

((•• :S3 an», d^meurnnl quarlit-r il'.s
AbaMoirs. a M>' .m|Hiisonn.( i-u man-
piMiil de* moule*.

Lr maJhourciix est mort 'im
il'horriblM ^ouffranc*1*.

ARRIVEE
DUX RATEAU RUSSE

Mar^'iJli-, 3 septembre.
IJ* Jruet, vanrur russe, PB! arrivi1

CV*I le promi-T naviiv ni?*1 Ion-
chiut notre poH il<-piu> la révolution

ARRESTATIOX
l'UXE BAXHE DE r<HBfR>

Rao
SiirvU-

l U
urr>'-lé

| l l O
Anloin.- SnnonMli.

lluchini, Â ans. Si.lt Maiwn. k ' anr
• t Jiirqtios Prrralto, ^5 ana, qui on!
éW liouvé« rfrh-nl- ur* d'uni- gru—e
quantité de marchandises volées.

GRANDS MAGASINS

LOUIS _MAUREL
JEUDI 3 SEPTEMBRE

Ouverture de la Nouvelle Succursale

24, Rue Napoléon

Un grand Stock <t< Chaussures sera solde à «II? Sucwrsak

i :

LUNDI 7 SEPTEMBRE

A des Prix sensationnels de bon marché

•PONTENOVO*
VIN DU CAP AU QUINQUINA

otmM



3 » ANNEE. — N- S7t

MLTIERJ & *

Sooscfiprlon«-Op«r««on« fur titr^
Gard* M mr»* —prêta sur lur-n — t
ça.ï»err>eruMlo*j« coupon» Gara.v '

pair et U i>or»-*érmcaUon ctallraa"
R»nulgn*m»nta flnanclara. tnair.L: t1-.
ot «wnm»rcl«*« -- 8un«OUnc« «m
portefaulUaa, tw , •!•-.. •

I A U DE CONSTRUCTION'

LAURENT C0L0MBAN1
fi bis Bue d* l'Opira — BUTU

Chaux-CImanM — Plâtre»
Tull«s - Briau** - Carreaux •
Tuyaux — Fer« — Couleurs •

PlOChO» fie ï

TISSUS - HQRCERIE $ CONFECTION

MHUTE NOUVEAUTÉ

GRANDS MAGASINS

MAUREL
Boul. du Palais, Place de l'Hôte) de Ville et 24, Rue Napoléon

i\os ventes sensationnelles du Lundi ""£

ENTREPRISE GÉNÉRALE»
POUIÎ LA CORSE I

PEINTURE-VITXZXIE I
ET PAPIERS PEINTS I

Dieorttton d'Éfliuu & tTA/vurfernenfe •
tu TOUS GSXOÉS * s* tous STYLES !

— Venta m Om et M Détell - j

JOSEPH ESPOSITOf
Bul.varJ du Palais, BASTIA !

EXPEDITION A L'INTERIEUR

I Olr«u»ur-O»r«fi

RHUM lisu
POX-IANDp

• v rçue

L

F™.

L'

'1 LLUS
*s( U premier péri

TRATI
iJi*7ue illustre da r

ABONNEMENTS :

On s'abonne à
L'ILLUSTRATION
chez tous Tel libraires

O N
tCKat

« : 100 h.

L'ILLUSTRATION
es! en vente au Numéro,
1 'r:po*itnire« de journaïu.

II l'c» pu J- mikC-ii;. » laicil Jwmaljc

1 L L U STRATI
: - sn. Cor,. «V.

[

O N
1

CIGARETTES

FOXJTTROT ,•., CAP CORSE
tamnâ

PAMIANI^T
tNT «T tWHlT

et «A«TIA iaoa I T

MALSON,S
"our Touj
i i l REVUE PRATIQUE
"•t l'HABITATMMI 4» FOYER

Al >"»» 1 T Ir. -- I* »Jrtr4ÎT; ~ fr"V«
HICHITTI. T*. LÇULIV4H0 «AinT-atmMIN

LE PI.CS FORT TIRAGE DES JOURNAUX DE LA
SAMEDI S SÉPTFMBBI 1O6

Le Petit Bastiais
L e N u m é r o 1 5 c

JOURNAL QUOTIDIEN D'INFORMATION

POLITIQUE, ÉCONOMIQUE, SOCIALE ET LITTÉRAIRE
Le N u m é r o 1 5 c

(. PUBLICITÉ EXTRA LOCALE L
5 — PARIS ,

ABONNI

Ou P«l»l». C - BASTIA
;ifj ii* 14 Ir. 13 (r.
4^ tr. a6 tr 13 fr.

LETTRE DE PARIS

continue, <
.itt d-- cuns

t, q
taler, de notiv 11.

vert !>st. va a\-oir loutes aorte* de TA-
oheujWH conséquence».

D'abord, Fraissinel va être obligé
d'au£m«nter ses prix. puisque le Ira
jet. wra plus long:.

El nous nous éloignons de la Frai»
a- dont noua dépendons politique-
ment, éonomiquenienl et... spirituel

t 'ne chose doit nous consoler : la
perspective de voir !A Corse cesser d'ê-
\n* âne tle ! H eel vrai que eV<»t vers
j'fst que n>ius ai ions «bardtT le t
liftent et cola fK-itl ctragriner la. majo-
rité de ucw campalnole* qui auraient
prWiv toucher, lerre k 1« Jolietle.
]'r>Uuju« ou — b (nul le moiri£ . . ver-
!" Muurillon.

Orta ins de nos confrères doivrnl.
un i-uitlraiiv. jubiler et voir, dans er
petit voyage, une preuve q«e I» Corse
est uni- dépendance aaturHl'- de l'I-
talie. Mai* qu'il» ne «• bâtent pas d<
Iriomphi-r et qu'ils ouimidèreni, pîu-
Iftl. que si non» «Uonn wrn l'est c'wii
(pie riuur> venon* de !'ou<"M — j'i'ii
af.îrw'l]'- viitx mine- de M. d<- !a Pa-
fi*4> I Vepant de l'ouest, nous ne pou-
V M * «In* qu un morceau d- t-rre de-
lactié d*- l'Espagne, bien avant le?
Manrw et l'Inquhitioii.

UVHIII noim dira, bientôt, leudmil
exact de la cAt*» ibérique d'où ta (îor-

q
vues lu Luauèr*1 ! diraitW»nl —

d'Atuiunzio...
Mdif. peul-flr.' auron*-nuu*

Ifiiifts dp i-i-partcr il>' tout n'«-i. car jf
m'tiperçois, en ftisAnt un petit f&l-
enl. que l'<>v«n(ualil<'' d'un atxirdap
CPI IKM>2 loinlainf. A dix nn-lr-^ par
•ireJe, cette conjonction •?••<• lu tenv
iUliennf ne sert un f«il ftccumpii qu*
dans dix mitle «iècle* environ, un
TTKlIiea d ' u n w i . D'ici l i , h Tavigna-
tu- 'H ''niporlprn <t**s pmN '

Mai* <fii« nous voUà bit*n loin <i<-
ari* i-t df» Pvéï.nmfn!* plus iramt1-
mt*. J" no voit! parlerai pa^ Jpr>

c e i n t e a. çà ne vou« int>;-
t pa*. Mai* que diles-viHi* du

léopard ?
Jp vois d^ja nos oompalriotett qui

oui hAbil» MaiwHlp, Tain' un" moue

RI, tuus ces gi'fis de bonnp votante
:i'> d^couvrin-nt j»s le léopard.

On disait : le léopard se tem< Je
i'Hit pour n- sorlir que la nuit. tV fui
fHiurtwil à la lumière du SQIPU qu'un
]'&pet\ut et iju'on le fustlia lâche-
ment.

Il fut aussi toi n«luralîs^, emiailté
-t offert sous cette forint b-'niinie à la
CTIHOSH* dtt peuple.

Pent-êire était-il empuillé dfpui^
li.ngtemp.*. ce léopard ! I) n'en * que
|*iu« dp m^rit*1. II iupa ^t^, i^gdani
II-OÎB jours, la providence de*, joitr-
•tnJistPa «t de leurs lecteurs.

Ol te pénurif d'événenwnt? qui
pis tonnent davaiita«w les Moteurs
que la jnuTrf du Maroc a incité notre
rr>mfMlnnt'' Jean Bnsfia A si? d^Moucr.
I) vient d'avoir l'audace d'orfrlr. en
première représentation, a u IWatr''
Daunou. une pièce du phia haul co-

qii'' ; - E]]p p| Lui ».
l 'ne pmniero au mois daoûl ! Je
is que <;•« m- «'ijlait juinais va. FA
fut un succès de fou rire. Bmvo I
ti Itostia. pr.ur voire talent, .votre
aoe et la douce piliA que voni

jiirenl les Parisien* qui fM»«sent:l
inrw à Pari- •

L E T T R E XDU MAROC

La SentinHIe Taxa
On «ou* <Vrit dft Taza, ÏT «uùt
Tftza, la rainantiqu>' T«za. ut*

'jiiMful.' d>> l'hisl^irf du Maroc !
Ville dç guerre, chfMeau-forl, ,

d'un'
ou d

frirtf
ur de

t ron)eU<*
on troili

aatan elle
habitude

l l e , tjui
".» la mi
bourricotnt \

scule
d'El-

erba. 1« fJux
s t-n bateill'-s

l

t le reflux lit1* peu-
poursuivi $011 ryth-

xjHiTt nutoinottiti1 ml rptuitt ttan-
r pnr l'unprjuit'nrt' lie i-rft'tin
« frrvttitx. Il fnît <jW mrthmf.
pécùiiiste* de In circutatiaii re-
hfnt h ntflym. de fHmhim-r f<
re de* nrriiientx.

- Pruti ! k M*rwiJlp, noas avons
-il ls paiitbprf I Et il y a lonffiemfw !
Oumnv ri-* P«rhi<*n- r^tard<-nt !

Mai* d'abord, ce retard p»*t pa*
pfHmvv. De la pBnlhtTf au léopard, j -
oroi» qu'il y a proffTi's. [>»n« l^njam..
il y a Hou. qu" diable '....

Jp roui parlerai donr du léopard.
r.V«l il̂ jM uni1 hîsloipe tin pt'ii vi<*î|-
httte. niai*. -•!) ce* moi)* d'*1!-' où la
ohronique chrtmc, r>*( déJR fias mal
d'avoif un léopard a ••• niftlre inii!>
•'A dent.

c - jwipard. <V.nr, «'.-nfiiil. pertain
jour, du j.trdin <t'a«!Himataitnn. AUR-
-iliM. 'tu eraiffDil. rnmmc il *•»! IIH-
lurcl. P--I1T l-'i aïlif-nr-'iix qui •'?#&-
r<'iil.ta nui..dans k lwii.it- Boiik>fm>>
Quel drame *i une ing*n»w H qui l'on
voulait m<irlr«r «mplemenl ]•• |nnp

l l d l

Faite pour le- ?ie#p». Taxa u failli
élre investie. C'est maintenant la fui-
le des bontés soulevées, le rdlux ver-
In Montaftne. sous la puiswjile vn-
lunli' du corps d'année que contma"-
de le rendrai Boichul.

Tuzu a jouA une feis ^noore son
rûii- de aeulitielle. Habituée à tfnii-
devan! les rudi-s Beiii-Ouarain qui (ié-
valaicid du Djebel C/iiker ou du
Thouralet, rile a tenu cis mois der-
nu-rn. devant les Taonis -.•( J*?s Branes
:vvallÛ4 dans Itars dj'-bels de SP-
inist ou d*ns ««tx d'Asalteft.

Aprt-s ]« 1» mai *fH4. jour dp l'en-
in-i1 tlt-* Franvais, elle a runlinué i<
r.iin- front «iKT^-dvi'm'-nl IU.I\ Iritni-
<lu N..rd «i r» «Iles du Su.!. U'éUil.
ii'^LuVn liWij.la ville Jes H fortes, lu

JMI-* dn fiénéral Atil
-iler pull

l>rii!.|H
dé

rili-

p
lif dai Je conwr

e proche.

011 venait \T-
prendre soi'p
de

Puis TVira a n*spirc lar^e jusqu'il
I!*- ù f i l lus, sur

^ j
.le p l u ,

e détache dt

it i

On ni'Mi d u bflll

ouila. des affent*, d
urii'Os, *•< nnr»nt .

d'écurie.
Il n y ouit^uâit que Tartttia

On n lùngé à creuser des rmtiteauj
tr tes routes, re qui oMigerail le?
rrercUr* à ralentir leur allure, Malt
moyen empirique d'imposer fê prtt-

•tenn- ne prornr/uerait-il pas i plu*
d'ai-rident* quif en Citerait ? .Sur les
i/rnndi1* roief de communication on
il est permit, en somme, d'accéléré!
«t marche, le ranircau sv tmpsfor-
tuerait rnjridetnent en piège meur-
trier. On enJèrerait ainsi à t'aniomo-
tiihsle la ehanre d'érha/tper rt l'acri-
•lent provoqué par sa témérité nu su
malmlrrxse et on r obligerait à ** rom
/•re !cx ot par ordre supériew.

ht ;'Mt«, n'r.raqtre-f-mt prit, en ré-
rite, tes ifnmmagex que le spor^auto-
taobilr cime à In rie de ses tiflrptes
ou à celle d"autrui ? M'est avis Que 1er
tweidentt sont fort rare* par rapport
au nombre considérable d'auf* qw
lirruienl. A Paris, noMmmcntl >mom-
tue dans toutes tes grande» af/glomé-
rationt. le pnurcetttage est ii\*i<fni-
fiant il if ne faudrait / m dire que
l'on n'y referait jamiii* trik'rasé*

le. Trouve* la prevre du çattraire
dans les ligne* qui mirent :

<• On e*t fnrt préoccupé, à Paris, di
remédier aur arridmtt de raiturrs,
dereniÊS de plus en plus fréquents
Sur h* principale* roi/-*, les strgenti
de riUe font prendre M file. Ittm le*
arrefours. U R été établi des rtfvçes.
\hti* où le danger eut flagrant et tes
treident* difficile* a eimfwrer. c'est
nrsqnt dmx têhirvtes ne rencontrent
Inns un cndifnt ttit dent rw fr(-

nueniée* se croisent.

<• \otts apprenons i/ue l'iuitnmis-
ni ion ta poslrr fà de» sirgmtt* de
Ue qui. au moyen d'un petit dra-

peau, annonceront aux roiture$ qu'el-
fe* peurent passer sans risque ».

Cet entrefUet. paru dmts - Le Piga- J.'('mon"f
ro *. U V « ">'" /»*"" 50 «"•*- * » Branfe
Août t»7,Vme 'tispense de tout corn- nf

p
juillet I!*.-) où, une foi
*on rocluT abrupt qui
ni'intagiK'fl des (ihiata. elle u cnimi:
)•• ilranif venimeux de la guerre.

J^rsqu un arrive à Taz», un e?t
d'abord touché par la beauté du *:te.
l/'s jHnlinn nombreux cl les olivrlk1?
iirpMiléfs emplissent les valides ei
font un cadre lutut en cou.nir n lu
vieille elle berbère et à an bastion;
-•« l..iir* qui douecni'-il tr.mb<-iit ci.
nulles av.T une luajet'.é Jt-'^i'.-'f, Mu
dirHil d'un déLur soi^iii'UstiiKii', al
N nlivi'iiipiit brossé jioiir un prv»(i
trifiix opéra. Kl c'est pourUnt o> in
iinliire. un peu *«uvt4tt\ m«;i Wl: e!
•iDOUvanlc dan» la clian<»i muMÎ-
pli< des Houron de l'Anemll. dam I'

nlini des x de l'oued
Kj-Haddar, venu des gorge'
•b-s Rcnt-Bou-fiuittoune. Taza do
iv Tnxft commande l'Inaoum, mr
, . „ „ * . le MfiHH- de J'Oiiwl ' " "
lai : l lnaouen. qui s<- fornv aux
l'i.-ds .le la ville de l'oned-KI-Haddal
•4 du Larban, dont on dim-erne W fil'
îirffpntt-j uinuant dnim \<- vallée pro-
cbaun**.

J«di». elle a été fe rivale do Fer. Ri
vnk redoutée et bien souvent Ticto
rîeuiu' ' Pendant plii^ieiint année».
Fe£ H éti1 sa vassalp : Hle lui p a ^ i t
i\e riche» tribuU en j^rain". b^lcs di'
«Anime. HlnfTes et vierftn \M l-vfr-ndi'
vent qu'un étudiant audacieux, venu
• I" K«r«ouine avec une poi^né-1 di-
oBniaNiHi**. ait dans un coup de fotv
libéré la ftrindi- métropolt» de louent

nir dp rri épiitinie. te« Sdllsns U T O T
d é l l.>tlws dw p r é i

t je droidon! \n prinri|utle
j d l fA

oit il- pra-
* t i

p | p
t* le jour d" la fAte comnn*mor»tiv
A» - Sullan -\" T<\Tolba»

Puii* Tajca A I-II Ir ^>rl de hen;
d,- . i l . - mArorainm. K!l.> a et
tonnlAred*1 U V-i\ln(m-. Mai-.(
OODIN de cerlaitiea villes r
Oiiezmn. qt>î mc^ptai-ut sans

«vec «ne grande virilité.
Ce fui iin, h . i ] ' h\ch,- : enr -<

mil. qui
tlrnHtit finr la (T^dliiH) rapide
d^vf-iopi^meut de la ville nou
n,V mi quelques ni»i$ près dit cmn
illustre d»ns toute le Maroc : J.i cai
Oirardot.

La guerre du Riff a rpmi* tout

•"•Hlcmpnt ; car, rféjo. ia x'v é«on
inique (''prend ù Tsza v\ In ville e
rup-'fiin>- PP repeupl« et jioursuil
con»trui'linn. <> fui. cette fois w

vusti-' et tMRiqurt défectinn d»s tribi
ijii Nnnl-, [wcifhie^ [li'pui;' tonifiernp!
"i jwcifl'-"!» <A si jtûr^i. que pndai
'uute la campagne
'>nar«ûif!, ot jusqu'à l'année pas»é<
• n leur livTait absolument la vilk
\idêe dr toute m garnison guerroyan1

•n montagne. Tous sont partis et
•• dissidence ». Le mot de
ce n « l 1 invention sans doule d'ui
subtil pojilique musulman. Exacl<
ment, l'uele qu'il
français : « trahison

Les Branès, les premiers, ont pas
•ié à i'eoiiemi. Quelqni>s-uiin y on
ruis de- formée, uul finveuu. lin on
'•t'iivoyt1 <|uelque> l'rancai^ d^tneur<
t>arnï eux pour orguiiMT lu rf>i-laj

Mulaisa ou 1 '•
. t a gTfftK

il tourné casaque sau-
plus, rt'fusant de résister plus loug-
IF-III|I« 'I In prvsuiuii ii? "
Aprèn ilvuK nitm de luîtes
bamiu-n>^,tl8 soûl partis un beau ma
li".

Ainsi firent les Branès, ai
'»« TsouJs. La direction de ces der-
niers découvrait (.''«nplèleinen! Tarn
u l'OnosI .t minaçait ses comnn
cations par route et par voie ferré'-
vers Fer Ce fut alors qu'on dut envi
s«ger If pire et s'organiser pour ni
-isler à un siègi! éventuel, qui heiireu-
s.menl n'eut JMIX heu ; d abunl, pam
nue l'ennemi ù bé̂ i(<> et i perdu d>-
!'iur.-î i-n pslabres ; ensuit», parc <|
>i> •ijviriotj marocaine arrivait à foret
<l renversait la aituftti

Mttinlennnt U"1 T^wuh sont rentré-
• i ï f u* l'oHiv après les rapide» acti"i
-tingiW eonlrt ,-iix pur I» 19" corp
•m cour* àf la dprnièn-- semaine, ht
I unilion a été, OII »era, pensonn-nou"
i la niodurn du crime commis.

Kt k-̂  troupe* du ^ n t r a l Boichul
i tiiliniienl lour mouvement aprè-
mie conversion a gaux-be, ayant leu
nmrcliL* de I r^ t n lOuesl, pour attein
II,' le cmi rdu pays Branes.

1 A chute de en deux blocs ilêjfj
>. ra cirtnpit-ti'Bjent Tsza ; car |»i
< 'lAii^e. i-iip n'a pas été inquiéta pat
I Sud. \f* tribu- lihiata ont él.- nn
i nmi^ni ineerlain^. Rlln> ont été d'*-

p q
'iiaraîne - .h.nt b*'anroup étuieiit
••«mis d^pdi» ]'ann<T passée seul-
-.-nl - d-meuraient fldéle., rnurn^-

:>Mtt dos contingenta, assuraient U
iilioe. Miracle de »v pavs ! L"s aen»
- pin» férttmawnt i m n à nou* oui

•nntifitip n rnmbaUre sou* n»<re gu\-
l-m ; nou* a von- Mr irrthi^ jvtr nof
- n- vieux ami* '

T a » esl mamktianl une v»*t-» pla-

f • f i r en t bcw <
• v d mrméf. Eile

< intiqu- du " l>ur
Seules leii rudie-

. dans c-1
mpi*?, * •

l

ci air *
; (Tir-

| A Cf» Iribu-. nous «vntn livré b*-
! faill«. TOUU-K i>nt été vaincu». T a a
( a«t dmnufl a i « i leur marché et M

1,1-S. où l'on évoque If
_ r^giilinr du pifi...

Uais. ,ci. |ti«* d'appan"! aïi-rri-i-.
l>oiirrto«l i'Kl Kcaa \ pm«.- Irolli

- ml, ain*i que 1« Ûa* mille A* Bon-
b

La Vocératrice

Le vtitwjv ffcrufhe xcx tiuHtons fur
te* raidff versant*, emlmt^t par le
soleil. D'un lûté, te.* yranti* au.r fan-
vwi reflets 4e topaset, de iiutre, h-
bleu sombre de* bois.

... Au pied du tUkpe, à** *rren>i
d'écume aux flots légers, de bouU
blocs de saphir s'aijenouiUen au
ttard, te mirant dans l'eau pure.

A u loin, fi'.* monts majestutux
ih sdaurent dans Vair tiède, **r,;.'
ifurtmtr de leur* crête», Fasur pr\^
foiul.

... f'est un des beaur site* de Cyr-
nos, site inconnu, mais cite Virtf'fc
'ût r hanté.

Pourtant, malgré le soieit qui br&kt,
l>ur et hmit (fan* le tirt, malgré les
attamntx maxtift de Itntitquêt, per-
du. 'Ai».* le sih'Me irradié (/es monts,
le TUUIQ<- est entleuUlé. Vn de tes en-
fants est mort... vn de ses jneilîcitrs H
fi'lèhs enfanté : im tmvmfteMr.

... Maintenant, blême, la barbe Ir^s
brune, te mort est empoté sur ta plare
du village et.

L'/iir pur du matin eut tout plein de
[sanglots ».

... Par les chemins abrupts, point de
wrint bruit* ; roità Ir cortège sarré
<]Vi se déroule le long de* enclos, les
' i monotone* montent <*rn-» le

riel bleu.
lu. psalmistf. Vêtue dt noir,

la face dêraurerte, te* traits durcis, les
hntVT épars selon 1v riif ancien. El-

>i plein d'fiiifie, le cœw
uprrstê. elU- ronte les vertus de re-
>i qu'elle aimait... *wr roir s'élève, tir-

-s qrands yeux no>n. yeux corset
'Ofiin'h i-t passionné*, .''élèvent rers
.t m ( ' .i. li-a'luisnnt rn un regard dé-
x/aré fa détresse affreuse qui té-
rint toute.
... Eté dit sa jeunesse Hhre et gaie

dans les chmnps pierreux... Elle 'i>t
premières pen*i!e* île trnrtrosse à
tint de celui qu'elle pleure aujour-

d'hui... Elle dit la force et la bonté de
tire tmnu-... EUe dit ta. joie passée,

•nn désftpnir présent...
. l.i* rrrxrts, inspiré* U>mt,ent de
terres pAfies. Vt-ntidé* en rythmr

mélancolique, ils font penser à une
Ir ces tratttante* mélopées qur nos
lerners chantent à ta tune, ?»,* toir$
toutes d'étoiles...

Ses liras, en un yrstc lent, tnro-
lUi-Ht !>i cTémeitre 'Urine. FHeu ite-
•Heitlera rame du cher disparu.

Quant a die, le Souvenir suffira
itfiur remplir et peitjiler »n solitude,
'•'itiélr. nm rwuraimera, mmw re»l*
liment tes emurs Corses, jusqu'à Ut
nort. et — phu MM — *?w« VéterM-

'.,-,- ... i •••i-inent de leurs
11 . '"/es rime* dit
r. <Hre... Ce na~
>>i!,. n/Uère mnsi'ffir
u rtvtn! */•'•' ; " ' . < liant* anr mot»
irrv*. pour !• * prttfatw*. chant a"n-
iir et chant dr mort.

ftem ïc r* vers... item %èrts ftmt^..m
nière invocation... /'puisée... chan-
tvte... la Vocfmtrire, *e déehite ht
F.

• " C H I F F

A UNGUA CORSA

Ut 0 0 0 F.T L \ PKRLF

ttHppndii i u ped" d'un» ferln
lin Raltti Inivrt u m perla
A Torefice ha purtA ' '

ÏVv" <•*«*• r>n' e bella.
MA p r m-, une ftranella.
Bi [•ar'.n f ranci), f-ar» oump>ipe.
Porrtie megn* n mio affair ! >

Ricvl un pran libronc.
.; puHo in Jibreria
E <1i«w : < -Sia cum ella *îa.
Mi per me tre quatrini

"" che i libri !«ttm ».
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- V.il- .Wflniir de la toi d'impil

l.e r^pn sèment de la vte*R* 19IS

•ii- '.• ,\imp r.Hranehi.' de Pa-
•- • - . ! ««mourypt leatrou-

i.' Paru aitMtwnl sur

NOS DÉPÊCHES
Servie o télégraphique «Je* Agences et de nos Correspondants

A F "Officiel"

Paris, + septembre.
M. l'an) lielbronner, ancien élève

du l 'uV •i-linirjui\ dnrli'iir iW-srii'iiei'a
iiiallunnli'Hi'-'. »-l iiiiinnif nfllcier
(!•• lu Lésion d'honneur.

M. Hi>ihmnn«T r^l aolii.llement on
Cura.-, où il vifiil d'iu*lnlliT Au Ho-
Umdo cl au Uinlû, fies projecteurs
.'•l.'ctrvjHM f^.nr r-Miidr ite 1A jp^n-

narqw le* «uecto
t J riq

tiotr»
E •!(•*

t a lfcpre
• • •' OtiLra+e île» Arts KMaiHifi.elure*,

-r> im nom cher à 111e : Uharlr-
I.J <iu onloni i CWmtos. <pii » *<Til
-£.- 'une '1rs pareil lea plus trap':-
• .clorensr Rpott.*. p t *> Ma*'™--'.

• Oi i . i ry . la feaMM du monde •«•eomfil<-
i:ir para i t ' (DM les ton* d* l'esprit •< <lt:

Tn'-* vii-p» félicUmire* au fufur ma-.kii'-iir.
-,i mi-re H I sa v 'nmbïe BrandW-". 'a
•ntç-se Gr?çofr.

-.ri"nfnis aver- plaisir que, par
ministre du Comalaro* f> o>

<l*t« du I - noât m » . 1* î l f
u; .!« Travail vient d'être (K
• ,.i,nrit(iyi-n. M. Thomas Gav

l f tmmiM

LES EVENEMENTS

DU MAROC

GRANDE ACTÉVITf

Fez. i septembre.
Du constate une grande acltrih

ti<,its tous les si-ol.-iirs JHIIIP JH mi»
i'ii |i^wc i|»"s troiip'i tic ri'iif"H-i <\an-
l- cadr*" (Je l'urbanisât ion prévur
jur !•> maréchal iv-tam .'t le p-n^ra]

f> I.V.« / . i HEGIOX DARESaoS

Foi. 4 spptembiv.
i troupes ont arhpvé lr n^ttoie-

)n région d'Wagon infli-

LA VI' ASSEMBLEE
DE LA S. D. W.

V. ftl/AU'l ': UiSilVE .1 tiENEVE
*n-iièvi>, \ sejjtftnbro.

M. r*;mi t'itiiilov1, pn^idcnl- Viu
C,,,tiM'i\ est arrivé re malin à 8 h. 50
\ Lausanne. I! a « * . « : . « par MM.
Pi->vdii», ilir-diur t't rhrr adjoint <lf
Min CHbiiu'l ; HrUnd, ministre de»
AITairfs p-ln*njnn-H, H GlrnuH. ilirei1-
Ictir 'lu mTvicf français A te, SociMe
>!'i> Nations.

M. Painlevé M\ nrrivV- "» a
i;»nr>ve. A 10 h. S'.

en Italie
.U \ \k tllUt\ \f

l IL

p
r)p )n régio

t ;i I riiticmj
d'.Wagon, infl ,

nert'"< considé-

;.iaj..r de la ! f r

siim-tton méritai- honore >
,.iH*nl uliu Ht trente innV
i*li- r' dévouement la rna!-=o

LE MAliOf
M II t-T-IL t A IllisIltEST CIVIL

fil1 MIUTMRH ?

Pari», i M>f>ti'mbri>.
l/OEarre i-eri! ce malin : « La

question du r<*?idt'iit civil «u Maroc
!*<TII posi'>e dt^ Je début d'octobre. Lo
nmrèctiai Lyaul«y ne i'ignore pa:-.
M. PainlFVii lui a nettement fait con-
ntîlr'1 le* inienlinnc Hi; s-onvriie
: . | . - i i l ••.

LE CONGRES
UNIVERSEL

DE LA PAIX

LA SESSION
DU CONSEIL

DE LA S. D. N.
*—

L> CONTROVERSE ANaLO-TURO.UK

«U SUJET « MO6SOUL

lil>TM-V<\ i S-plelU
Le r.on-f>il de lu Soriélé des Ni

Hnn< n repris la discussion relative
Id question de Mossmil.

14- repré-^ntant de la Turquie
(•"•iislal"' i|iie l'exposé britannique
fnit <III<* fortifier sa conviction que
Yilnyet doit rrwnir H la Turquie.

M! Amer)-, minisir» anfriaïR dos
<:iiliintps. a ensuite rrfulÊ les nrçr
in-uls produite par les Turc*. !I a d
montré qu'ils sont en eonlradictu
H\I— les constatations RI les concl
sir.ns rln rapport de la Commiftioi

ip,,., . . .i. ^ flatte, dranu-anl >

•ir phare de *• c l»«* «•» *ff*rî

, j,.riH-e du phir.' il" l.i I' "" •

hiscmns m: v.
Pnri-. l «Mpli'nibr*1.

A. président du R^irhstag
^ Aujourd'hui ]n

La Brève
dsstDployésdebaoque

1 HH.E\TES M l.\IPESTATW\>

Parie, i wjileiubre
Lcv iuii>l(iy>'-s des banques <•» g1*'1

1''- »L> «ont Jtvn*a. cel ,apn'LsrUudi, ii
. I s mteil'wtft(ions sttr i» boulevard

l'.ui-4Hii( de* ort« duers. iU onl n
. -m.'- i'elMHjtisaemi-nl >ff !<•>"•* rov-i
il^-ali >nt. <•( iiih( !••» direcleurs.

La poîifc a il»1'n? UIH* oicaine d'aï
ulientHiid. a \
dix

• i«a «otrt. M ZOH Ui

fW^-t DES aOUMMT*

DÂIIANE
StoM »*KI»IH « P*. » .

rt Ronge

•t'mr rt T"f**r1i pnar Pa-

ît lu aéanct1 d'ouverture
*ti>'s inifrnational <i>' la Pnix.

L'-mit-'ur a fonst»!'' que l'idée d-
]m\\ u |(PnpTi'h«ê et que t'appHrnlioti

M a ̂ oufi^rne IVfTort tir M. Hcrriol
en fAV-oiir de la conslitution des
Klsis- IJnia d'Europe.

SI. Lnebe f-!imp que 1» ^ n n o i l h -
Uni) deti ppii[Jt-a finit se baser sur lea
fflfliHii"-' individuels rt moraux, maïs
>:iHnul "ioon/iini'Tiiw. Il nr^voi! qup.
<"ti fare dp 1 h''d"'monie <ic l'indu^ïrir
itinérifrtinf, l'union duuanière euro-
p'«rine f-il inévilabK Kl O'PHI. rroil-

luiincra lu rérnnriliaHon p»lili(|tie.
\j> prAsident du HeicMac a pro-

fiimé ciwnile in ifWj>»it*> d'areepter
tiiiif rA$Hf*menl inlTictlinnal (\n\ (lé-
i r t la ^miT-r- Minime un crime.

Il sV-l H^larti rrroiemcni partisan
if.' r«rbMrï>«e 'ihlifratoire et a afflr-
IIJ • qir- le '(•'«aruvinen' moral devra
uiii\T'' le d***arm<'ment militaire.

P.n (erminant. l'nraleur a dit :
" Nolr#> iréni-mH<m rnli'rri'ni l'irisa]
naLionaJinti' a VIT loiite itm ideolofo*
A» u«w*. Nous placerons a M f>lace

nnr Jaurêa. Pour y f«rvi«nir. i! n'->«l
\n- d- moyen [liu* ••TÙChci- qiif la
S-conciitation franori-tiletnaii*1. -

LE BUDGET DE 1S2S

SES PRISUP.MJ-S
CARACTEMSTIQtES

Parin. A fefi4«mbre.
I* projet d'- budfht d- itttV Mnba-

r par M. l^illaux. qti il a Roumis
h,er nu Cons.-il .tf-s minisire., n.m-
jHirte nolamm'nt la r^lnle de» hions
•ii-ifa on de« impnMluctionn.

Il nr vt«e pa.« le-i rapi ta un déposé*
hns ]••" banque)! i-\ d^ja frannén par
>- imnoï* nnr les valeurs mnbilim'ç.

Il «"appliquera aux meuble? meu- j
)>lanU. bijoux. objeU de luve. mlW- )
tîonn d'art fiivrr«e« et comportera
nn«* ranro «-xonêrafinn A la b»«e

I.-« «ervirea ,1e- Cf-.ntributinn-« uti
limeront priiifipfttanont le« koi im •

LA SERIE WOU«C

ACCIDENT
DE CHEMIN DE FER

TROIS VMtTS tf.SZE BLESSES
Itayonno. 4 so-pir-inbre.

I n train al'ant à Saint-Jean-Pi^d
(|f-Porl a tlfimill-1 à IVntréc de 1H jrar

On a A d.'ploif-r lr<n* mnrtt et on»'

t.arrirlent ^1 du « ]n vilrtM n
ive dn convoi. , ,

aux États-Onis
LE IHItlfiE.WiU: SI1KSANIHIAH

DETMfT PAR LA TEMPETE

Paris, -l »-[>tenJ>n-.
I B t>lé«ramme d- Cambridge

nhi-i, mui<»nce qu» le rfiripeable
(.'•ani Shmindonh, puppri* p»r lu
l.nijiélf. - i-s) nballu A qaei<|tii'« mil
!•- de Cuinberland.

U roli.ne] Hall, un d<w survivant
•I • la <-Hi««ln.|.h.-, rnmnlp que !•> diri-

boii
ri«|ii.
l l d

iia, li ut ô
* pieiK Le* *«>npa(w« Tu-

r!»* et r^Tfiitfï ivde-pendil.
ain, la tempêl^ radoubant
f coupa le navire aérien <*it

EN ESPAGNE

rXB LttTER/E
RESERVEE AI'\ '"EUItATMIiES

Madrid. 4 septembre.
IJI munieiptlit^ «>rfnni~e une lote-

rii\ ré*.TVée exchif)ivemenl aux r^li-
hfllAire*. avee un pro* lot de un mil-
lion, qui <tera or!r*jyt- au ^a^nant
«•.tif> c<mdition ^«"il «e mari- dan« le
i b f * * N i

i

A'.V

Hfnii.-, i Heptfnihrc
L.' "titis-totiriti Vrrttero m élt̂

t'-imv.- HII !arpi> du oap PUSS-TH iSi
le) « wpt kilouielres df Syracuse.

(>(t« belle tmil-i de la marine ita-
lienne est iH-hiiuéf |>fli- un fond
(«l mètres.

L'&iuiuttK1'. *)ui comprviiuil quatre
'il'oVÎT*. dix Hoiis-iifliL-iers cl t]
li-jippt honimea, M ! perdu.

Z..4 LtTTE COXTRE I. I »7t CMEHK

On W\ffUhlr qu'un vaste niiuvemeti
<!•_• révision deti salaires, en raison iti
l'-uehérisscmeul de la vie, a oora
niencé.

Les uninus nnl uffcrl des auflmen
bilinns quolidieunes de ft 1. 80 i
t 1, 20. En Catane, les exploitation*
rninierfs ont olT«rt une augmentation
île lr! p. i i». I>>* chemins de Ter de
l'Etat on organisé d*H coopérative»
d'aiimputuliun vendanl k leur p^r
soniiel d'-i proiluiU ?i prix coûtant.

AVIATION

DES HYPRA VIONS

Sninl-Raphflël. i septembre.
L'éprouve du «rand-prix d'n>xlra

viona a été remise à demain en rai
w.n di^ condition* nlnwaphérique
di> favorables.

M. Laurent Kynae. coua-secrélair
d'Ktal i\ l'Aéronautique, eut arrivé <M
malin.

Informations Financières
BOURSE DE PARIS

COURS DIS OMMCI

>u!lar -Jl^3 2153
INI lires «i.10 H5
'mi w-wla« . . . . . 304,75 3O3.«2
],-i fr. < , , i . ^ . . . . 412 41?

H TRAVERS LA CORSE

n . : r ^ pf

^ . 1 - " . r w - v n r .!.-« P. T. T.. i !.. Cô-

m -. Elle M répaMtail * • * 1 ^ '"•>-

-nutvm ,\T Vlvirifi M <ln Muraccralr rnimn.

m- (mlirt* "te poudre »t y emai l U pu*

Vf (rirtMNM1. Nnlr* cncrtlml o«MH«v.il.

•>irmt 1P* m-tllmr* ^Volir lou». ill^par^i j

l ffl mi *<W à'un

itne*. I .M i>-ir*fll« rt If» «ml», a!iml W

f'fi'.t. né* VorMU. 'I atn fumJl'-i" ai-
-lole» par e^tte pwtr irrtaiarahlg. nos «m-

l*et. — P - ) . » .

JVos Spectacles
THCATRC MUNI01PA1.

Nul dflnt* que pour c
uTln-ri- ,in^rn. ]<•* •IIK
li- tn'l ixiuly or Rr r- M i

• • •

a. — Ci- *•'!- i •
MrrtU ta weoaiMl**, <

'tl.-s, OtM4* Du««J.
mji jMrii*». .Jr. ••XcUi. .

(.r«# par Nu»! Fl.-rr •• . . - i

st. !« : Justin.
- : - LuiiJI : un I

D«n Juan Tonorfc*.
•'-l'

9
'

LE VOL A VOILE

AU CAP CORSE

n. te *4tart ^prit iinmnwé ptr une (jam1

fjiit si>ri prftfBf-Oj'e dnn* 7ea mes «nr i

\ partir île cclli' heur1, des dervii'-'" ;'<

M. ED. NICOT
GFI nrno IEN- DEXTISTF

— à Bastia —
n numiuur i/iufori
t/n'if ri'prt-iti/r/i
tirnttrire* à parti
Ire.

PRESSOIRS
ET FOULOIRS

POUR VENDANGES
i:T-\ni.lSSFMl.NTS

STAATH-SUSINI
a. NU< oc L*O*EKA. « « * m *

UADHQI Apér i tuH
n H I i r i U l au Quinquina I
rn VL-rt̂ r : . . Le plus esttméj

jxauccup '%• faùac

Çeu Ve papic-

1/n arôme exçuis

CHASSEURS !

ANCONt. M. At-enue Caraot (a vlnarl i
Hrt* de I* n r r ) , a lactia. qui, pour eaua*- (

r^inprnTttilonneBiratt, livrera, | p'rl*, oa ]

- I>MiI:!e* île e1i»*e : 10. 15 -I 18 fr '
ir rpnl 'Pawite Ëfïr' et pjTfreylrfe.) i

Pii*.'m H»nun^r>»« cl > ehl<^n, I partir '
il- tin frunr*

» )

fuxueuse

V//1 prix manque

voi/ti ce çac

vous trouverez.

Hâns /es

Cigarettes

E (M 'pèçuet à/êne ;

LA TENTATIVE
Ml

THORCT

<'••-•• • i o i w de l« vok- tH-.

nu m,ni .),' ita^Ua ,>i ,{>- Saint
U i h ' !• i i i i . i t jMi , T l n i r »

PU1" I l i tU ju l l f - . . or-4 VllK

jp vo| A voit».
. Le Utp tÀirne »t> utatut^ parmi

lue |tlli4 pittore«qws d*

Pompes JL Moteurs]
MU. 0-PÛMPàS

HIUV t - M l -i 1«M s ,,i..,t lutS it*U»4Ut;
iMtCP «tuf; < I

DEVEZ*. K

g
Corsf.

i - <|iii >ur J>III4MM pointa dé-
I :jnti m, Ire- d'ftltilnde. ft II

in- populafioi
I (ii.'ririiil,-iirs el i'i«> marin* *H difT-'
•'•niiMiiI r i^l l iment d t s au l rm région
I i. • ••( ulTranl aux yeuv île ses vi

vnllivf I*' cadrai au jwrfura délicieux
"t où l'on trouve Je* vignobles dont
l"s vins renommés rappellent n »'y
ui-pi'eiiJw ceux d'R*pApi>t- i-t de

I." l'Mfi florsi"! O'esl. «.'iifin. unf» des
r^ûiiitis de la FiMncedont la «Lructure
jirH-̂ iili» li> meillpur dispositif nom* le
vol h VniJe sur une grande disluiice.

N> taut-it rwifi pntir co frt'nre <\pi vol
une arAtc h pente rapide bordant un*1

plaine aussi unie que possible ?
E! qu*»!!*1 plaine peut-on rêver

d'aussi idéale que \t mer ?
Hier, dans ri* radre magnifique du

ftoir» d<- 3aint-Fli
• lu roî.HH'l Snnva»<'. n'im-sr-iifuril ie
ffouvwrn*»ur de la dirsp, d»« membres
.le i'Afro-Club ••( du Syndicat d'Ini-
tiative de Bastia. ainsi (nie
IHWX lourisltift et autin du t
que avialenr. U- liPiifcnmit Thoret
«'est t̂ levp. pour un vol d'essai, à
9 h. J5.

Li> vent du Nonl-Ouefl
<(iii wufflait avec une force moyen-
ne n permis au lieutenant ThorM
d"«rrP're son mnfeur el de fairp un
vol ;'t voil'". ]p 'lonfï des contrefort* tleg

t d ' Farinnle et d'Olmeta-du-

O n 41OU/)

eonvm u n [q û e

i. •rails un espace ivstreiu
I l'allrait et le charme qu .•! . 1 ) n jeu ,-M ik-vuu ptr trup I

<M(t taujour» irortraold pif
VM «Mké à U w n M M . — J'ai

Le Unp Uurse.l G'pdl au*ai la riche
i i i t é l l i

|i: [que; Jours npriiâ tca ri-Lo

i la HH'oiolrr 'fe |.ji[< !••« ami* <h) Cinéma
oui tkfiuia sa

"rt ««ries pas a aM jireanlcr a^Joar sus
>p«Ml«il. Il lnvoun tiumMe'

SPB vovnpe*. (] «Tmlrnlt
irif|u " fots fld\^nf ï<?4* ilt"4

d u * to Piyt . tta tftott* ] "Son r«l* ** fort «Beat, «Mi*
\ quflte psrrriflenmx H ajoiilf à '•

F- furenl pnlaUon PI â rt-altai» dnos IMH«!1
I e«t tHfficik» <M résumer «i en
ie*- I - PC.-l.piir iridlnmH.

p S.-O. d« t Grfci*
pa Ju mslie, m<'uif
; mm*** bussn t a>

n Prthtice. u soir, * a heu£
Kaea. «Jîspours du R p L,,,
, .uivi Ju IMi^m-ut de U rei.

e'est-fc-dira. q>i1l
i In ntalimtim sr

P«I «tuni

in«. vnir m^rne de ihVoi^re f*l de t o m - • i
. V faut a Joui-r d'uiUmir-, que rim n>*t ' frtre*

nim, w 'Jale do sort

sr&cc à rorRfln*alnm J M M1I«« <)n sper. ! j.pinp de eholcr m pcisonUm' • lype .
or«*BH'|ea en circuit* sonrala au rnn- f Tommv »™nW et l*s antres irrtPrni
W WCIMT.. . _ _ _ , ,t

plus ! non» n'en parllnn* p j , .
D-1. - Jiiaisle . mt une «uvre l>i>-

.Kcldes A les weilre PD r/.»li«ie au pofat dfl vue métier, mois don

U Boir, 4 s heures, «igtifiiik, Mrmt,
W rlu To Oenrn rt b£n*lMU<M * l T. ^

' A s h
hors llpn»... n

HMllï
ni Jif» extt!rienra Ci Psrfa cl dan« Iti en

- - I"»" «VU" «i« Tdi
•?. A Salnl-Dcnl', .
1rs va II li San* reUrlie île 19 heure» .In
in » m auit.

.a foule *t.it1 ponlemie par des ajri>nt<i
Me- e( * • - -sol-ral* ,|p |'Ao ». Le m^lMi-

pnllqiie PO laurnant dfs films ehe i nous. | !<• acênarto nV*l pai cinéma pt IP,

30. 9 h.. 10 Ii \ 11
par M p ftwo,

Esp-piiomi'llcmenl eellj. riante., (1 n
il*1 itiitH. Lr «nir I U

rhant du Te De
T. S. fticrem^nl "\unaê. A « h

ic ht.urf" HD< .inrun* wiilt fiilf^
r IUIP ir-iup • .rHriiii|p> p'j» ne-n

nur a 1«pw-Yr>rk île OVorla Swan- j
valet.! « ' , ,. .

ni que ^
nubifelW.

Prieur : M. AIrot» Jojo: «.B«-pri.-n
if. BtrrtiB!-.Jl Frefien:s; awJ'Iaot* ; MM. B

erri n 10 ti. 12
i)ei inAntea personnalités qui étaient

HutiMn»hi)p l'attendre à la
de FartnoJ«. '

.rtnlt 4e la Plar avre un sniK-tlIre
t Dotre QtnHetiM GloHa

re <lr tel le ar'iulr.
Oao^ le port, tniw 1. ' '

U s «<.nt prlè># de vonlcl
f,ijp- n-l rer leur*I, Aém Club du Baslia. nip|M>M,- aux

litln,,!- l- i,, ville que 1»' départ du
ni '•vi1 Thor-'l pour la tinlitlive lin pressai' A- M;.' j

— On nnnnnee ,ni I

o.i „,. ! Petites Annonces
n annono1

par \
omobrle poHnnt u

» f * • H l . — rrt annono1 par d'-w emira
, • - - par MM. Rndani et

pnpuluit '1 . •'! rool
i r n r)\* c

p»y*. >.• n'aurais Jamnis p
Économiques s*

•mm t 1, 2S /o ,'igne de 4Q lettres m»- ûa anon
Thoœa.

i-flli- it* I*»l>el ftArtrlpl)'!. In ersB'te
*we l'î MBfl'"!-' qun itfiUi H-nn» Vil
nip«l Juo* - T.H.iHf-n-la Ruagt - .
tt'iulr- pari, 1P "(«ivjp» ,!•• rStsrtlr Ctiap:

n MCH (fnnle rptsrA». «ar le CTIPJ arU«t
J(, panlt-)l. 1 rhenre j<-Mip"f m n tumf

l a ^ à rfre aoi e>!»u i
m* film» d*Harnh> Llayl

'adf1 nacnr, vou^ niJ un peu roi»4ti«

nés lame» \ifiKinlM ntre
Perr«L. lorsqu'.l mo Oil part onsuile

ri- avre D. W. flrl

r.rlffilh ijir inavair rpen*wu d'après !*•• p
tr.ilta de mol pufillé. <1ain !pa MaB=*lne- I . - — ~ "
inouvHt lonl arnada w » lira* «t en » # ter- | . m™"''•. ''"
raol ooBti-e lui, aie * • fv* «impie* mot*
- CM 1 Perret, je «ats tieorein >, el Ions île

I"'»1 I1MTI RI'S P'1»»L\nU>

toclpnW Hpt'rn Hlchler p.
r jm>« aux AIl«mno4«
fort peu prt*« M hfanr

i-l Arleltd Uirmsl

m rftl*pl-lortr f«n:als'r) " "

fira. I.-iir le OU» fr»lK»t*-

•i nar.irtérlalUpiMi 7
atlircraolre «yajpalliir.

i l . — Le«

* (inur le* «Ar»nl*. AVPO P-le
Pan, I* nr,!^ noalrral use firoduelkn don
IÏ\ Honuliinslié n'avait

Y. SALVADORI
•OUI. du~VaU», 10. —

GRANDS MAGASINS

LOUIS MAUREL
JEUDI 3 S PTEMBRE

Ouverture de la> >uvelle Succursaleu", n«tiT Caualtn Mt
. prnnlcr n̂ »"-

l.r Vaurievtite fol nft
e* a lr» iw ««

2 4 , Rue Napoléon

On gran45tock ^ Chausuirc;. sera solde à cttte 5occuruk1 mtml* buiM . >A{lt**r*Bti\f d'mr

LUNDI 7 S E P T E M B R E

A d«s Prix sensation els de bon marché
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REGINA
LA REINE DES CIGARETTES

TISSUS - HERCERIE <S( CONFECTION

MHUTE NOUVEAUTE

GRANDS MAGASINS

Boni, du Palais, Place de l'Hôtel de Ville et 24, Rue Napoléon

Nos ventes sensationnelles <lu Lundi

SE MnfB OES CONTREFAÇONS

L'ESSENCE STELLINE-
OQ o. crliadre» de 200 l i t re)

CRISTAL" R [ p u T E

( I ^ bidosa de I* litres on n cjttadra» d> 20» utrsa)
PÉTROLE

J *
HUILE " D EITIHITIIIE

<£• bldoo. d-origln» de î UlrM)

Simon DAMIANt A C Importateurs exclusif >
pour la Corse.

UA MAISON A WM BÉ»OT

VIEUX JOURNAUX
Tftf.3 PI/tiiPIlES POCH PLIAOB

ET EM:

S'ftdreBîer à la Papeterie du
« PETIT B*9TIAIB »

Lf plus moderne, le plus
complet des (ournaux
consacre» à la femme.

12. 16. 20, 24 ei 28 pages.
fermai des grands Quoô-
dterw.rireesen héliogravure
et en typographie.

10 000 lignes de texte inédit.
IMclk h es photographiques
I Roman médit. 2 nouvelles.
de nombreux concourt.

La numéro
0 fr 50

2. Rue de Chchy 2 • Pam

LA 2 HP

Usa*. •'idrNM à
M. jMef* BMCAIHOU.

I». tonWrwrt ABwrt-l". — BASTU

jnnmntiiiiimiiliiiiiillltllillltliu

Uw. 1. C0KD1U * n t A I. M <* P i «

FUTAILLES A VIN
( O b V E H .

 h
 H (•• • • - r i e . - . . M A R 8 E 1 L I

COUR KO. DEPLACIHtNTS...

où descendre

A BASTIA
Oll A M) UOTEL CÏRXOS
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GRAND HOTEL DB FItASCt.
1, Botri. ds P«Siim. u i « r t r e d* la \ i l «
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A PI AN A

LES ROCHES BOUGES
HOU. B*«liiu-»fll * • i" <>rdn

D*«0}«ar i F. LKFKVHI

A TOULOUSE

ÛJM.V4 HOTEL <C TIVOLUER
limiir wmforl - Etu triade, troiilc. pirliil

AfflrttUittlU >v«« DU» «t W.-C.
i- AUTOMOHILK A TOUS L*S HIA1N3 -1-

A NICE

ttSSTAVHI de ta BïtiJ! UEUSlBhK

tOÏPT • UUTLL

A_SAINT-RAPHAEL

HOTKL P£« MYRTES

U «*» <fc* pWÉOM Ai furtlii
T«ttt 000'on • p«* laeo^iru-.i

A MENTON
BÂLMOHAL

i rt bwd d« h nrr - Toul

S AAT tWA lXn r CONSTRUCTION

LAURENT COLOMBANI
lui .t i . i i rop<n usm

Tuyaux — Fars — couleur*
punenas. <i.~.
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L'ETAT ET LES DIALECTE
riiiin bruit autour
H- !•• ministre de
, 1 M d.' M'.iizi.-.
ni sur l-iwigne-
•.ViH^. <kml il

«4 *t linguistique iw met en daiurei
i l'unification .!•• 1A langue natioria-
. m l'unité polili.pji. du p.i\*. 11 mut

L E T T R E O U M A R O C •'• «^ iiomni**.
1 . ooniuuasancv in

eux do cen.

Chez les Aviateurs

u c'Mnprend la
meiise qui mo

qui, , t | t w . vo
J

On (rolH écrit du ]*V;

n,l,.r.il..1i ,lu jthrl.r «8U»nal. Il . I
(\ri"j-if r),. pj>iispr qm- la ru]turc <!*••*
dmficlra nuit il )n jiarfaiti- diffusion

i
Le- ivgitutalistes f*a+fiTont tt li'iir

lnur lorsqu'il!* (Jnjtfinlcnl que tViisei-
^nemeni <1u Fraiiçai» ^afrntruit A ce-
lui, pnrfllii'-ii'. rien ilioltyl^s. Sur ».•••
point. <*Wl M. do Moiizio qui voit j u i
!*• "il ^'û|>pininlil n rell • coni-r|Jion.

Mi'-im- « i•.•ci#lti [friQiair.-. 1RS pro-
jïraiHim-.; *«nit ituir^H : i; nu saurait
<h>ne r«(re f|m «tiitii tlo Ji'é charger tla-
v«iiiap- <MI i>nt!i(]ii«nl |*>* iiltnnii>a r^-
^riVnonx inn n'tnniîmil. fwtr rapport
«H rrjn<;-ai-. if utilité (]Ue si lt?ur» iisa-

p
••iirn^pninnrs fpii n
us jwa (J |̂«H)icr Ja n
nuefl" l ' in^rM dp
•mmnn « IrttifPs ip<
•tnprumi-

J I pa
K

a rerifor-
• qui font de

nt Imile- I
n-fit-IA de '

&
endre
î.
ci| c

* nlfi^à l'omljrL-. u<mt
i i l h i*ile à nos ami- '"!

pt c(-

derrière les ni.iniu-
piii'-i hiilps qui i«olfiit Fez. L'air es!
(uul f-mbruni.) d'un tHufTlv chaud, cl
!.'i ti'Tiif..'ralure » se inaintienl - mai-
xri MH'UI'C avancée de la jouriii><' .'
L'air que déplace noln> voitnre brûli
le vtaf

If* s'ali
PU par K- sureha r iment, la compli-
r*linn. la disn>r*ion df-s priwraTnm^

UIIP lV.n fasse un.* .'«eenlion nn..r

liii»n d
ni n

ps, A rAp)iiot"»r
comment ^'a|i-
«orw ? Vrai-

t J'iie

Xirtt

JQIM ^ « a n d i i r n sont encore
charge*, et le» programmée su '

•tir. davantage. En rfalilé, le* |
cycles d'éhides nu *mit conveaa- j
••ut parcourue que par une bien I
'• partie du personnel élève, nnr j
rite insienifiank-,
u» le. pédagogues vous le di j
: '.U ;ii..ij!.-î-(.i,'| mie flans leur ,

«'.hsuibn.' des siiaitioiift offici«ile<.
P<-iir Imrt dire. 1*9 .i>Tft» de t»ni« les

uiHlro» d>nwipnTnpnl porîoni de*
. i - i l iw. lu i 1.** obliK-n' •' nwrc'LT
.IfHMl IUI but i«u g«fffi'' pain) sa l i
''•rti«pcw> fur un nmal ' ' extérieur
tint « PunnaisMUicc l««r nn-'iblt-rail

iKKirl-tnt l'euprit A en f..T»it. p«"r Ic-f
mii.-s tnAmp <1P la vif. rt<" ?ir»« K U ^ -
rii-urs.

i;.-sl ia mentalilï> df* nouveaux ri-
Hn*. M»it Hw» jiioiiwiir» incultes H
i*iàuipuU-!iU. qui (M(me jtr«"iiii* l»«t
i,- .l.mmiin' dt la scolarité à ton* *es

iitn

lfr
On a ain*i d*jà bmueoup de mal A

iiiiufrvr un iw'H d'humaniMBf a Inu»
tn 'tir" -ilu.W iirhev^wi. vonl

j ' r , dans l'élite intcllec1u#ll#
•l'un »«>>•• En f*il. c « -tiiiifs li-rmt-
» - « . H combien im-omplètP!'. <•'«! la
ffrando p iuw qui comnwnCT, rlauf
| oubli K-!f*Iu d « quf4qiift< rwuvr '" t '

d' » hnmânitf§ •• acquis
ppflT*1! an C«UP« -1^ 1 «fP* •'''

et ] i
^ dan*

a vie »-n

. l'Klat.
l . TKK PI
ali-n du pnT et iln lalm.

i. < >M appamuim-nt pnur
1 | K M i r a m m i " *

ist p»««" préc«nii-
ntTici-i A'* dia-

qnr T.* commune- .k» lai^ics i
re* de* tan*roe* principale» dorip
qui ne xonl ni h" pmveiiçai. ni :»1
(un. ni le corn... d""' ' mfentinle
d'aiilanl tfn* [tron.-itW'1 <!""* '
,*>rtnrtii.ii liir-nin-«I in^wmriai
On «apportcrâil *»nc d'ètrv privi-
n^r-^ir- |«"ir rerimrir au *ec
dair-.

1̂ ' ministn1 a rai*""- 1* P"" '

' I '
. l l

"M^Î runifiMtion du fr.n«u» ont

p
In in<*mp Tnvcur. Où
(•rencir/til !<• diaWl
m^fil, il suffit itf se f m
(•"•plainps questions pour Avilir de
j.rispp devant l'opinion.

L'u^igi* l*CPlt flll dtflWtc COPSL'

notre pays. Il est comme un domain
privé, li- jardin de n-ilre rojer irn'
•-•piwrtiiiiil H nou» MUIS, sekm nn
K'iûtt propres, de soigner et de fleii

\HIST.\nniK

•r.\no»rat r
iwtï du Prn(p**evr

de ntMefine. fort troublante et,
vérité et ifui rttnrerne Vetiiploi du hrn-
zotttr de »nwte pour kl eoMertatirm
'fr* fruit*, tle* légume», du heurte, etr

Sotrv rorp* éhmine mat r aride
hentoiqur. Dr* fêtions ton! à rrain-
•frr au.r rein». Et ruminent pmtirh,.
n nettement dècturè qu'il ?/ avait <f<
•jrni'e* inronréttienit au ;w>i«/ il • rue
•if In santé fiubUifUe, a «• btiJtrr *m
l'iu-tion iMmiH-uliifUr hetirrttn dii
tiensoate fa tattrfe.

U- *toek de con**rrc* que w-u*
•/tirdian* /iréru'ttfrment tï ta nt'tt*"it
l»iar ror*er notre meuu frugal au *-.*.,
fit ifuetounn rirndrnit nt»i* xurjtren-
tire à la fnrtunr du pot <i été virement
h-juitié.

— t',- serait trop ftiVc. disait ma

ri ih te' rnifoti.t d p
*ine ft fattwmçms :

Petit poil ?
- I kl (ifiul'rtlr .' lièruliit IHO pru-

dente moitié
— El i<* sbor'H-ott rertt ?
- Mn*.

— Cntilit de tomrte* ?
Kifkif.

Bref toul a («Mi. « r».»nr». V*
onnmi. le* tibrirnl* ,le Californie
rt !'•' mirabelle* tte Lorraine.

Le tri fnit, ma femme ju'iea qHê fa
frt-rte itliifftaù t.W franrt

- ftt nr fait rien, reprU-eUe, t»*tn
invrH rmtl bien frt.

Miu* t* lendemain, quand tr ronlt-
KM de notre poubelle fut parti rer* le*
ih-fo'ttir* il'AirtirrrUtieri. ina frmnie
rTfirunn un doute.

-- F.*-tu bien «tir </«« tout et qtte
M,U* arnn* jeté rantrnail du benxnate
dr snwie ?

Hett/i... ton» Honte.
... lpre> 'nul. ctlr* ttnisnt peui-

être erceUente», re* ron*ertvt,
— Ça *e pourrait bien.
_ Oi» dont... li o» If» remplaçait .*

QiBKUa. BAUOE

ncaus (|ui
l' de \asle» hangars e ma
' " l - i'fiHrvt-*â dti plu» iiniii-

mn-, 'l',,us l.-s diseaux d'ail-
pmirn.rit s'abrik'r PI, loul
H.m-i .-u verrou» qu'un sera
uS:.,.,. à 1M lf l l" étoile.
rivons drvaut J^ luodeste>.

iiit--; q» couvre Ja tûle ondulée.
t ïi-.i hiiHviiix où IWat-tnajor du

-I Arincngaud pn'jwre J8
- ( a d i f l ' ( i ! |(i! | mi*p

"ions, «nslvse |>s mmplc-rpirdu vtni
m..- c i t e «nu.'.- furmidabl.' jui dan
"••s .sirs j.ni(;sa parliPijuolidipiinPBii
•len-ius dfs Iroupex di1 (erre.

Nous no rencontrons ps^ |« svm
('«thi'iiie clu.f. î flrt-urillan) (u.ÎH
«ilh-UPHWc» innmenl. Mflis parrf q w

IWI mil l'inir-nM <pir n,JUi* norlons û
in ctn^uii'n»' nrm'1. parce qu'on n lu
i— •• pnpifn. - f.fi non* avons dil «on
'••'<]>• >-\ .,i jr!«,irc. on nui* niivri- ti.ii!-

d l (
1,- fuir p«« de f opérasses,

-. pas d<- s t a t l i N
VI-IIHS p,n ip
r renlrfir den

•r H Te
il les don'

i'Hut'iil Mirlies « en masse <• aujour-
.Ihui. l 'n commandant nous dît :

\j-< mi^ns vnnt rentrer d'un-
ininiile .i l'niitre. Allex ver» les bfH-
-nnniMiix pour les allendre.

Nous traversiins le li-rraiii. IA jour
Imi-!"1. L-* prands ui«eau\ w wiol
un- ••noure ai^naK1*. -NOUB bavardons
.ivic un nfficier qui. ce jour-là, i.'n
;m prendra l'air. H non;, dit :

- Xos encadrilW partent de trè-
lniiiiie heure. Elle* vont souvent ju*
IIU'M un lerrain interm^liaire. plu-
proehr- de la liffne de f.-ii. Ui on «mè-
ii ' du (trotific mobile le plus rappro-
i le un convoi qui vipporle des mutii-
lioni. tti»* recll«np>'- .du personnel, el
IE.IIT II> jour rniu? p<iuvon« faire aiiwi
une nH\ftli' confiante sur une pl«*
r.iurle distance. Vnii» di-vin-z ty.i» W
i.'tid-'ni'*nt e»l an^rmenli' coii!>id*'ra-
til-nienl. IJ1 «oir. i.-- éfiuiniifiei ren-
trent « leur h«He. du f«il le« eumpli*-

ilu» de la journée. I^-s m^cani-
i» n-voient W appareils, et un re-

tul t i ui< uvion juiot
iwr ou frire d'armes. Il o m l'appa-
reil rtViiflamiiMT. Il a vu la mée do-
Riffaios sur tes corps martyrisas do
•ios cnaifiogrians cl malpr-'' rh^mïqiif
I nkjtive qu'il a fait*1 de fiourobassdr
t ' - rafwccs h coups d.' milrailleiiBCF.
i: a compris qu'il n'y pou va il rien,
li.n Iri^-menl car li>» Iroupes fran-
raist-B étaient eucore II dix kilomètri'>
il" l'accident,

l'n,- t-molion imr.ih-i.,.. .-,[ ,.|, ,U) | i f

J" -pm- piiurlanl. dil-il. <|u<- u«-
laiiliissins pKventw, arrivei-ont ;•
fernp* pour rflnii'iK'r ]<•* ei>rjw de ni*
-nii-î. Mais <>xcuKt'z-nuiH, il f«ut (|ii-
r«m» nliions faire noire comp!c-reti

!s nou» (|uiilenl. Déjjï un iKiuvel
•iji|wn-i] apparaît A l'htiriznn î U -oè
ne «*. reproduH toute pareil!,. r»s-
liommrs. courent A lui. fis nnt le ton-
mi tinf il Tait chaud. U poitrine H i
ilns nul prN lu couleur <>cr- du *n\ i
:«flM.ti>»i/.iv ,'t ('huile font sur nu
• ï'ê|raiijîi»i inl,niflpR« J^-ur enslnm

" leur uniforme. » pourrail-on dir-
'-I ; une paire d>*pfldrilj">. tme eu
!«tHe bleue, nn Castme.

Va h on lea nvinn* rentivut n,
• »h*curité Inmbe du ciel. T1 en arri-
ve toujours, rapidement .. repère^ -
inr l'èquine «ni l.-nr .toit rfoi min* *•;
'Jn-iw- pnr deijï poilu* vers |e s be-
-onneon\ reaix^tj^. tj>< ,i,-,uirviw-
•nrttenl |iiw| h lern-. lv« mécanicien-
firfnnl la «trilmme. Vnirt le casnuc

j
i'ifdl lurnj'1 où v multinlicrif Inot.'-
Ji's boinir-s votonlés et Inut les eri-
tbousiasme., ! Elle « absorbé des -<-
fectifs énorme*, elle dévore des bit.l-
Rfls imprfsifionnflnls. mai!> el],. d<n-
iiu tan! , | /«ni de enneour; ollc .•-;(
^ i v a ' 7 ' d e la» vi« humaine, ,f
-urinai elle impose à |V>nnemt une s i
proronde terreur !

NNous regret
l il

Voil* \* tien !
C«.f an - mAcano •> qui signale

appareil à ^on eamanidr. NOIH r^1»
h l Imir f n Br^pin'I 1mir:

ment ee jeune mécanicien a-t-it pu
pn'-ci«i-i- nue c'était celui dont s ocotl-

. «on voi-dn ?
Kl pourtant l'ailtt-' -e pr>lcinile vern

lavion qui maiiil-nanl rebondil -ur
ol. pui^ «V poMV.. I." vent n-n»

jell- au vicaire «me ntiam1 de nnn**:è-
n- net* : la hfiriie hboure le sol fr-1

I |,i vit'**-"1, l'h-licc tniirn1- nv>'!iJ

Deux twmmN «"•ccrochenl au \
plans inf-rieiir- cependant ijne foi-
*"«li Imcflement nwnpe ver* le sol *"
diriirwtnl v r* *on h a r p t r .

? Wic
frailteiir. 'tn Vt-nr»- lin •nftilunhi.-mr
•erre un MTOII. ..II enveloppr' d'un»
toile cir.;» les |»HI'-S <tMic»l.-*« d'1 i V
liw. puiit l'appareil -st pnns*.1 à brn-
t-ers l'nuverlure nnire du hanffsr.

Altenlion ! toux k ta queue !
Siv homme* «'arc-bonlent, font cf-

lorl. Pnnti un ahan î iU -«nnlèvent l->
Irai n arrière, son" lequel un «eptiènn-
clî w» un etisriot à deux rou*1». Ainsi
pare, i) n'y a plu* qu'à pousser. De-
)»TJ.\ :

Voi» fiitipicj: pas ! Alleï le^co*
lauds de Paname et c m de Munléli

IJ- |iln* bruyant **\ c<-1ni qui dirige
if clmri'.t d'arrière, celui qui a !•
inoindn1 erfort à fournir...

[».' la honnr btimein- mslffri'' la ro-
.!'•«*' d'une vif qui. pour ^n- exempt'-
•!•"« urandii ilanmT!< qin1 conrl li- » uer
-i.niiel naviimnt •> et <!<••< ri^mies de-
.nmftrjnl''r- fanla^ins. n'impose pa-
mnin* à toux cm mécano* l->-* plu-
iirandc^ Ttligtieti phv-sique*. Avant
:iumrf. its -;oni iA sur le l*>rriin. II-

jomwe. il* «e r̂ pwwnt dans la m«n
iv où IA chose t*sl piMKilili-. SIIII- isn'
li-inp.'rnliire alroce. 1̂ * -*flir. il- » r--
« uivt-nl - W arion* rt Iravaillinl «i.o-
v.nt ti.nlc lfl nuit a W melim a
piHIll !

\ow« pn*«on?< pm. d'un
n't^i jrA-4 ••ncor<' rentre. S
<te l'sppa^iJ. un mécani

Zut i p-nrni ! .1-

^e «ont d-nx amis.
j_ .. •'••. n sur le vi«aftv
,,',, , • lui ne lui f*l i«*
e..nH;m r N;> • fatigue jnmfti* u s -
VMII pli a l t ' r . r «on inla«<able boni"'
liiimeur. 0 " " «* paw«*-t-il ?

H41w ' no» nMiivti«« aouvaUe. L

— Il M! toml»' ilan;* h- nsnervoir. du
nn anlre. Tu m> l'aur»- plu*.

— Oh la ?ut#n« ',
Ptiih. philosophe :
— 1>- bien mal ac)iii* ne profit-

lamaiK. Ft continuant son travail. ;

r><preiMl une chanson oii jmwe dan-
.1-1 n>u|>letfi jx-u au-tôr*'* un nccn l
,(ii- la tUintnno n'eut p«* r.-ni^.

»..iiiie Immeur. mais syslêm n
»u*si... Rien de rlutnpê dan? !p h-nn
pier lie France !

\JI nuil *-l iie^'lie tombéf. I>> ciel
e?l o r » de pl.»mb.atroc.-. Est-ce fini .' ,
v. „•; .<i ..nenr*\ l.es dernipr» ,
nnt voulu. ju^iu'A l'estr'-me limilc du !

pav .
\e bi.iofcÉrd«r...

q u i o n s a re
nid ou reposent, loul-s niles ouvert.-
N;> pmnds OISPBUT de l« victoire • > ,
sigl.« dont K- roi* a #f.'. m1Ssi de por-
ter l« victoire do clochers en clochr-r*
|of)ir»nx )f1 | \ l p

Nos Bloires Françaises
d'nfriqus

,\ Iheiirr où ii.,s wldnl» luttenl si
/1-neiviiwnwni au Maroc iwur ta n -
vilisalio,, d- l'Afrique ,.( ; i , ripn;N ,,..
noire pairie, n.' convi.'nl-il p i - d'<'vo-
iii-'i- IIT. m,nis ilItHli-e^ qui wit fait
r-ayonn,.r si IMUI l li l l F>

L* Maréchal Bu^eflud eut l'hon-
neur de tirer les dernier* coup»* de
r-u eonlr.. les ennemi* de la Fra.i-
»ti»VTi."-«>niprpini^ fl'-nergiv et rie.
Imnté. i«t In cunriantv c|tii ênvanait do
;ui pendu il irrAtiaUblp IVIan de l'ar-
-es i-M-inpl-î comnir !"•>• -Z, ^ ^
1-oin de ^enl'-rmer -lins nn muli--
ITM- hautain il monlratl ses plans non
wulemenl HIIT p'-néraiMt mais encor"
IUX (irrici.-iv d -HIV *^(als i'jix-m<>-
iin-.. O u \ - r i repentaient avec une
vivi- rreoiiUfliï-HiiCi' i-- '-rfet* de -a
liienveillauce incL-»>antc pur laqiKl>
il .'vilait de raiipiier w* Iroupes inn-
lilemenl. ne manquait paa de Iw fai-

illait
{•• RU cours. de« m a r c h é , et
;iir tmi- avec mi- inlelliff-n-

el un soin paternel.
A Meddah. Milianah. Mostapnn,m.
Mari'-ehnl portait Iw bienfails de -K
i-^ence. -I après de briltenh com-

iml-i. laisoail l^nnoricièrv pnursuivr*
on (Purre.

Ijimorieière •'•(ail entr.* »UX Zon«-
'en Ion de la formation de ce Cor pi
,1-lit'1. Sen succès fiin-n* eclalants.
Partout où ii y avait une entreprise
hardie à tenter on le voyait necourir.

ittr lui. les zoirived auraient fnit
m possible. Ils admiraient ee chef
ml la valeur ftranrfisgait avec l i t
rriru-lfé* el qui déploya dans toute
n ;pio». -iirlont 'i Mascara, le* mer-
ille« df «un (i-ni--. FWs qu'il- »per-

H '
q
nt;!liu

dans un arotip.' d adversaires, il
l<it k «on *oconr* nv*e nnc généro-

,it# loule obe.v»kre!tque
,|Ï(H inon»yaWi>. Vest-
aran.l c<rur qui le j»orta. ^

ll f f i '

une rapî-
pae *tm

r )« fin d *q j
a \ ller offrir ««i "'P*'*'1 «U «h*1

I.' la cbrrli-iil.1 et H vouloir combalfr,-
}vnur Enï datrt ce combnt in^tral <>ù
\>n < l̂aii un contre dix ?

Toitlf la conquet.- de 1 Algérie •-t
iilpjin' d**c exploit^ dn ^•ni'-m! U n m
r;rî(V,>, p( pMAf-tentaniiKri dn nom de
jinrobert.

«îanrobfTl savait f«irp aimer -o"
•iiloril* et 1 affection de w- M H W -
lonii'V» allait si loin qw> dnn« «n

combat «n Kabytic un *oits-licut"
t f I én>-fti f Irop

rtangw.'loi cria, sans » pcéocenp-r
• ! ( disriplini- : - « Au nom du H.-
•tlez-voo* * l'ahri. où nno" sortons
lia de no* fmbn«csdes ! "
U Frano*1 "• l'Knrope «avenl rh-

,..ïoue vie militaire de celui qu •
appeil« Canrobert ton! couH, I

A rine qtulquet lieum au milieu '•;! popoltin, et qui a

I



SllMiMW J'.Muïsi

POUR L'EMPRUNT

lrB"d-â Wnttws. a ! • « " P*rT 3. P l'jpp»!

' . Le M JuUltf. J« » * • u (e •**••« k * • " •

Iwri-1 tl'MtlM de ta franco au detwna. i* B W i I

.„ , r, Uit Inaugurer laut (K •««« ' ' pnl"11 l l f

.',.,01 celte opération B'««t «F» ' - C'"*1*1"'1

.•,ui rat» » qui p«)"i'»< " " « " ' • ; '

u m pour courir». 1UMM I » ™ » " 1 " *

v ,„• d- * cour» £*"**• ï>u«1u - 'm r i o *-.

,.. ,„ te r . » ~ » m " « • •»* • M D d l ;™ ' ;,°™
• n l •vanlW"»rs r ° u r • p

ne d- voi» montrer -flic «I '"s **"M» d

qui p o u » " en r c t l e t l "

irVB
... l tppi-l a I'II* rwJo-<J<rrtt*6 par !'
d'E d 1 Ckf»pagni

LES CORSES
à travers le Monde

\ ut tuK.ii.vt l».-ur«d\ •

l Tu-rr* |>tri:r«it lei. t ri 1» «*
^ftir AJMC'0.

r . j^ptM» !nçr.^u^ pcroicItvt)M i d-
niJin>u« comptlriolr» J'éTltcr UDC <loub>

ÇONSTASTISB

lfiir> ,hi • Pulll BIKIIKI" n i

L t tmwe J B nouMlles de le»
.l'.Vlirfrl. O» d-rnlvi» "ni •

i, àlkn.*L«» le retour île 1' " Omljtl» •
ir retirer plu* » nolrr al*.- ol pour svalr

1 1

. . parti J* owwianttae un b»-
I • .« .lu 3 ' a..u«*es qui •<• rawoiilrer* »

c-tnimudant Jusqu'à [>r<S»fot je »• loutvv

,1-is appr"fi«i6 ".v*c OOP profonde ^ffllc-
IIIH] .. mort Je M. Zpvaiû, Jnge dp paiï.

r>.'* ïHwmrs ont •!« prononces par
M. wntf*. Juge do pais suppléa*!, an
,0. Parquet, et par M. PoU, p-Tfler. ou no-n

t
M Murarelolc. receveur tfcs po*ir« l Ci-

.-inn'-Hswion. v i n t rtp « c A l T & l'ftge d

Chronique Sportive

L C. F. A.
DISTBICT-NORI'

--MU* le ï ruorent. 1 ti heure*, au loe
^.nrliiw-aub B«*U»ta, *. rufl du Lyoé*. »
K.-.!i.i. '.n vur de 1* r^orwti-iation * •

B p
MM. mlf»l)i e. Florelll. fMOr 1*810)1* FI-

:.. ;•<•: M«rch-«in H Ctnuzl. çuar IX. S.
'.-tpa»!»*; ROMl f SvlveWrl. pour le

v B.: PB<-cwm M Evang^liBta. pour 1̂
•. r II.; <la(I; cl Ci«U»»tltl, pour IX". g.

. MvD-k'Ur lu piNl»id*l du S.C.B ,
N»II» «von» [-honneur de »ou» foire iwo
.. «u» . o u . .ua»K* n t - a l u » . * MTM
„ ;-.irM.-^ puni c- nwi-o. L-«rap«rl«tl 1

.n^-ft" i ^ î ^ * * ™ . v«u» *««•»«• •»"•
idrdilfl d*v<hjemem pour n»"* * •

i, A. Armani, P. d m -

COMPAGNIE
FRAISSINET

1I0RAIKF. 11K SEITBMBllE " »

"«r.'Ti[ ; M. SylTtmàri, du C. A. B.
.-.-p:J«|,(..nl ; M. Marrïitaiu. <|- VV.

IT.>IÎ,P( : M. Cantial, de l'D. S. C.
r.'«or*r ; M. ROHI. <hi C A. B.
" ^icitu du *n:ni-l t'Unl Naatltu^ «I
iMion <& itwolcur Luotanl tanntoie, «*-
'i iiiilif l.i *A]\e. M. Sj'lTMiri le rtakpl.i-
J» p^aiJfBoe tl a.h*M? «lurlqne, mou

i-m-rekmtnii «ai dt*l*fu*#, pu» l'ordre
aur .̂ tjnt rfpulai, J« lAmae fit icvc>.

a que Ir Diurlrl iil d -̂I** de se réunir
le» itunii» soir*, ï B litum, ou I M | .I.I

. B.. I* lii.,i!.'vi,r<i P»(,t!

\IIUB avoii» in«Ar>' hier un com-
rtjiini<fti-''. - - auquH noun /tif.tis «li-
-->iumi>ril ••Inttigfn. — annon^inl lu

lion <i'nn nouvunn d u h r|p fnot
. |*> Stor-Ttub Bo*tiah.

S p o r l i n p Hliih Rn«tiii* n-'ii"

M « m raua L« ooim.irr
,1- f:slvl i»)ur SWe. i *0 tieiiren.
1. Bni'a mur M.«el»i. » 11 »"»«"

dlle-ftou»«e pour Nlfla. à *0 tipures.
(Jl. BMlia poiir Mar*ellle, « l i tew**.

,. B<-: i p 'nr Sainl-Fl«r<-nl, t 3 henr
... Saint-KI.'.r.'Dt pour Baslln, i mWl.
]-Aj*^lo p.'iir Marselrhi. a 13 tieurei.

,!P Baslia puur Llvauroe, 1 ! l heure-
,1'yM*..» peur Niée, a ïû hpurca.

i ,fn BaBlla [."..r MaMM-lilf, k midi.
, ,1-t lwio pour Mtroille. k *9 )u-nre«.
K de (-.Ivi pour NIM. k !» IWUTM.
I .|p B»*U« pour M»m«HlP. t t* heuros-
• ai'A}ara,o pour ««raeillf. * 13 liourcs
• ,U Bastla pour Ltvnurn.'. a S3 heures.
l. ,b. Calvi pour Touln» <*i MaMelll-. *

1 if*J«elc pour Nlfe, » 30 hnur*B.
i JP Biuli* pour Nice, S !1 heures,
i ,lr Butia pour M*r«^ll]«, a midi.

A I I nur MamHHe t 19 heiiris

TriM-u»,-. rundallou B»»ncl*r.'» >'r**e« P«'
rjroauiBta Ju pnipl" françaa un' *W un.;

tel «naironl-ur...
. Toui pi'i1' confirme el **emlt l« prwim»

1, M C«I1I«.I -i MBfWoeru o«tJ(la»»We-
menl »ot> J*u danm te» pri»chaiilM n^gooia-
I,4M pour U mmïotkhHOD de la délie *tra*-

Jour'ou Jeu* la ««tloa eon»#rv«tn«- de k»

CiAr««. w jotal •»liil««iH P I
fait de sa pplltkiu*. Cvwnma «V»t « la partie
Je lu presw lu* P"r l'ùlémMit ftourRroi! «
F"riB*i\ la. ola»M ilao« Uq«eM" f̂ ootionilf **t
U auatlW «édotnlBWie, «m «PP»' f11"1 P l o i

mm ow.lr«bal*»«r rhnatill,* <(• 'a Pr*»p

,,„•:.,!!*!.•. irrita .lo cB qU£ M. ClllMH n'a
pS* app!l.1Ué le i,r.!l*wni''Bl sMr le capit-'!
nu>i!e désiruli tl prCooDl»»it -.

Lo - Bottoo Tran»eripl - d*m»™le tft'm
llcM* «o»P*e de |Vff«l ipi'*eoi»m|'U« eB «
m-nufiit 1" l̂ afKa lorïijuo s'ouT'i'Olll Wi <>*
P».-l»tlow rte 1" dette. Et le - PuW»» f-=d*er ,
ii.'ohrc HO« U Fr̂ noe eommenee pisque

l

AU THEATRE

Ms%r« le ttmpjf InoerUin. un on
I publie «MW*ït W« mlr * U r^priwntatiun

* . gala doeMc au Théâtre nMMWpal P «
C.'Aar Vciiaoi et M troupe.

Daaa I" quatrrtm* acln Ai I» •• • • • • * • •
r.-inaiie dan» les dauslèmc et quatrième «clés
•1,. utrriMhw, nolrp oé!M>r« cOBeHoyoo re-
< :,.- i:*1. »«*! qui; MHci
it,(tonor^'' <-t Avon ( l i f t a i , un trèi

«ans nul (loute, Ifi «ombrem «hUt

^ i se f.rfs**ifni h»*r «I

tlitnanetitt C «L 13 •opUlObr*. au *#V* «o-
Dlal, t l . rut N»ço!é.«, 4c 9 t 11 hoUMn.

tl«oUr.
ripai;.
I l l)^:

Lt

Le

iinnun
tir de
grmut

•cr.-Uu

t à la Malriv f»
. aujuurd'hul ihe
tira* du owtto.

M i
1. a 9

m

B, >.<̂ nt
liu: i ï

î heure:

ÇMTO
LA raie <le

On*e dot

Le T «oui

1 S.

M I M

«Ue

M

du Cnn««ll muni-

U

l>Lt! J.' N.-D.
heuru* du n

• Jimju'i mU
^Uttce. Le si

su:Ci {lu h*i«-

M V
la Sali'

: d>>
teUI
ibrc,

• de

de
N.
Wél

la

iMMI

dt-t QrtcM J-J
Mit M, m m ï Je
• ba»e*e t par-
air. A S tieuren.
du R. P L^n-

mect -i* la rtli-

U T. S. \lergn
D .If La Vttl&i.

Ule : le Malin a
(t hpuroi. œ « i . suivie du aerafo*. da la
t̂flturr- rte l.i neuvaine, ebaot du Te Deart «t

iBitM d'ïntlum de praoM.
Le soir, a a lirureK, «aal^iu^a, uraon,

h ini .lu T* tirant et Mnédtolton du T. S.
i.irriincnt. A B heure», primii'res vtpre» SHI-

r M*r«ll], a
(IAIMMIO pnur MamHHe, t 19
fijio-ftouu.' nour Nioc. à tt h
,i- B«t;a pour Morwllle. ï i l
,t,. B>«tla pour 8Mt.#lf>r«l. k
,iP SaJni-rinrriti pour Bastii. h
d-Ajarri* p-w MurselH», fc 13 h

B t i povr Livnurnr h f3

ï i . dr

h<-ur

Ir Mirn-illr pf-ur H a «lia, t 10 h.-nrn
h- Marseille pour AJaoclo, t 15 hourn
e Siée f>our Jir-Hou«««, I 11 h. 30.
<- M*r»«tlle pour Bu «tin. i 1* heurt»,
e Mii-*Hllr pour AJacrlo. i m)*,
e Llvoumi' pi>nr B«stn, k m'.lï.
i> NICP pour Ajjwifl. * s heure*,
e Nice pour Baotla, » » tieurca.
« T«ulofl pwir rjilvf. h 18 hrOTf^
* Mantille pour Bailla, A 10 heures.
P Marsrtlli pour AJoeelo. i Ifi h.*nr'«.
e Nir.' pour Cilïl, à M h. 30
e Marspill* pour Bnstla. t midi,

Maraeilf* jynur AJareio. k midi,
e LiTourne pour Bailla, k midi.
e Née pour AJj.vki, à t heurei

Nlf> pour Basil.], j , 9 heur».
Tmilom pour Ilr-Rûu».-. k IH hrure.
W«r*ei:ie pour Hiatli, à tO Jieurci
Martclt;-.' fiour AJ.MIO. i (5 h*utv»
Wee pour Ilr-nnuaae. k t t n. 80.
Marseille pour B»U. | midi.

tiM k AJ.K-.-'D, à mhH.
Rtutla. k midi

i e 1». 30, 9 h.
meese phanlït
Jean- Kieppil

nt. Jour 'le 1* «tt.
n l l . 30. 7 h

h10
h- 8 t..

(
Mirr f*-o. «itrf de Paint-
meal «HU «oo^e, il «y

f de mi*. Le «olr, à 5 II .
ï .>r« sermoo et chMt *i Te Deutn devant
:. T. S. Saerenurt «po»*. A 8 heures, bal-
•rtiM-nt d* la sainte relique.

«•la. — L»ft liaiBM prwmnirlef1» perpé-
UiPlle* rt annuelles toni priées He «culolr

ti !
-i(t!eu

fur
d

p
r AJu-eui. k 9 h

R l kk » neuri*.
- Touion pour I J I V , * I» h«nre».
e Mameille p n n r B ( , « t h u k 1 0 heaTfi

e Maraeillc pv»lr AJarWo. k 15 h*ur.
t Nice pour Calvl. A f 1 h M

Mar*Hlte pnn r BMII I . k Midi

EXPOSITION
ARTS DECORATIFS

N.iii, vtnniii dt
r..K-1-i'1 Kr.n*-Hpnr>-, ofi u. -
•i- la fùuop »•! (WJ* ri-fu la »*»lle d - Bam'

Lu fiiMp du (.••«parit . Zlii • a ineplré :
M Bmilf Tursy un tT*« tiel ortmle Inlltul.
. i..- Hunnu-ur'. paru daftt le - W^aro • di
»i aofit M I>*r*y rrnt \mtaxa*f+ *»x itnmp

OWtTOIIHt Ml «MUT M M N RMf

t..-- QuiUl'uu préparatoire a 1Ï Mie patr

)!tue).
il prendre .

t ÇA mriiftïirps dK L<i*1̂ '1 ^̂
il'Miteter k m rïunioa qui a
rlîiul k 11 heure» «u local K

Onlrcj rtu Jour : ^«pof ' l
vi.' -k 1̂  prochain' Hirllp
.'..' . . tiras- Oii- '̂IIOM d iv r t

il-ai h> eourtar CfiH- M freaante mMrniie,
!><iucl drrMe en ce moment, de maanXluueri
^'opariFs a privé» d.fvis yeu de !« Juagl<< II
fjut iller ..pptiurtlr Femutào qtu drcsie 1M
l.niiar.1», mats np ].n tue pas.

He« omtvpiui^* : . Le DO4F'HH • . et*
,'niileulis roulaala rt pIVoIMl* qui •<• heur-
trnt mtre PUI. at sftri'ablement k la prande
1 "•• île-a iwupsBls et des sp«t»l*uf«.

• L* Sker-B»ll • . Jeu de boule* modfrne.
•T-ii eon»!*1i< • laaeer |Mr rU3OCHH de* tWU-
.i'« dans rtJTi'rfnlf» iioehea fUpTpo»*o«. l.ea
j^inl i « « I lol-IW» k la »n ilt «haque par-
ii.-. Df* pr t sont altrlbula 1111 iragBanlu.
l I f l l ! m l y * l p i t p P*up i l <•

cl rf présent il ion*
!<• forme «uarfrii-iiro

M. ED. NICOT
Qnt tC ROIEN-DENTI BTK

fl rhonnewr tfinformer M rlienfélê
qu'il rrprmiira *et consul/niions

I tfi-Htairrt à partir </w Ivtuli 7 teptrat-

SOCIETE GENERALE
POUft FIVORIHR LI DCVELOPPEMINT

du Oomnnrvf «l 4' rinJuati-la *n Pe«n».
CAPITAL : 500.U00.DUO DB FHANC3

S*«e locial : 19, Soûl, lliuaainafie, PvK

fH C Pftne : «t 4SI!

EMPRUNT NATIONAL
RENTE FRANÇAISE

i o/o .!>:>;;
avec garanlip de change sur la ba*«

•iti émir* dp la Uvre StcHinc et
EXEMPTION DE TOUS IMPÔTS

Y COMMIS
L'IMPÔT GÉNÉHAL SUR LB RKVRSIU

On sausrrit mn* fmi* à la SOCWTB
r.EStHiALE, Agence 4e BatlM :
4t, bouleront Paoli,

l rfans tftiu ?PS Bureaux :
ue Mjjor-LaintiMHeB
I ATMtH PM«t«Bt.

|D
[lia*

AMI;
H D1NIAM

Mlk

\l
14

•tos M. C M

C". 39, M

aon A. P

Itnuffe
«ai Pndl

i PETIT BASTIAIS

Le Chevalier du Silence
^ * w PAR CLAUDE MONTORGE

CHAPITRE VIII

MIJt OD PàCE

KMcp"hH. FJIrn'anilMl

num'-i»! iti1 !*• voir
ii mM*.

|

«e roahwr. P
pr* "ni*. Bile
ti i'\\f fail

<)ii un

j
avaitii 'tiM"iir jH>rmi

l*iif -rt» on-nr ; nwi*
..iiffrnnr— n ' a n i w n t

- ' lv nnnirnreVti par OB'*'
,--. meut xlvwiir. tt* m^mi1

inip»g»n» qui rouf
d«« p«rttfw »ni

<le quelque*
mytérieux qui conneillcnt aux

IroupMiix rt> ri'iaxnfr I-'IIP abri, aux
finaux du ri'-l 4» •<• pefuger pnid«n-
m-nt dent qtifioiie infrne-tuosit*1 tin
r.cher.

Rien <1P ce qui i^l 'rrtp b*"tll. trop
. . . . linrmonicux ••( I f p doux n^ doit
•né- •iitwiiittT «n <*•' motxjp ingrai nt'i il

-'•mblc qu'il n<- faille s'attendn> qu'a
I r'*̂  Cl(*̂ ^ ̂ f lOfl ̂ . 'fU n UPS {l*D^ïr^^(

- Annir Anni ,̂ mon mtorablf p*1-
lUe ami'1, ditm-mci pourquoi TOUS

- J'ai peur...

quelle inptlitaM j'tttendi U Jour

p
i IMI

I j us iiancti t t ce
lui, .(ni ]e suivra <fo près, oit uoiu w-
rr.fi* unis.

" Vrt« parents ont voulu tl-ff-Tcr
''-!• frrandi rHvni'menla, nar^*. q U ' j | s
•-f-T*>H| rolrniivcr 1«' dornmrnt qui
Ifiir H .•!<• d-robp <-t donnrr plu^ J -
r»-m(M* A ce- -..lennltpa; mats ne p | P | ) .
n v juin*. IV* mon n'Ioiir. je {M^serii
» ^i>trc .loigt l 'anneau qui u<iin <>n-
cli»în-r« l'un à l'A n Ire pnur jamais
(l'IicHTisi'nx'nt.

'• Ont- nom s^ron» lH>nrotix, ma
cou«iit<> ! O n u me w n flou, rie - „ „ .
voip voit* aimer librcmenl. d,. vnn^
rript'lt-r A li.ulf. tiPiin* du jour one (.•
vous aime !... >. ' }

— ft-mard. taines-von» : ne tai-on*
f.fus do jtPojpU...

— E-t-r.- <|»r Ira p™j..,, q,,P i<>n
rorni" •• aid iil pas A fupporlpr (on("«

inqiiiil. Muffrir, mais eupérrr «tien-
dre du sort de glorittwi et d« triom- f H

j.limil.-* n-vanch»", n"e»t-Of pas iit
tf.irte la vie t .\'f*l-il pas permia de In

I rompnivr ioiil ornière it It-xiglcno»-
! d'un pristriiuicr enchaîné qui garde

roMilamm'-nt, pendanl |.-s dou.nu-
• r>ii«.^ hriiri's de M captivité, J M yeui

riv-s vers | ,i(iv)iie lucarne d'où lut
vii-iil un prii «|o jour , où il lui esi po-*-
silA* de oontemplep un lambeau du
; iel, un -••(roit Mpacp d,. in rumpagnc
illimitr*»» on des rooîstn.nncur* jieinfn;
».m- l'arrli'itr du w.ki!, pour aballrpfl
r-nrrer IPUP« recolles :'

— Bermrd. ne parifi pas dp l'avç-
fip. il nappaplient pas à tout le n»on.
tir. Oui w»it «i. demain, vous m'aime- I
P"z enoore ? Oui «ail *i. ce ?oip. 1 un I
,t« n.,u-t deux ne «tera pat elendu dant
la lomne glacée ?

— Annie, je voudrai* vous voir d-?- .
livn-e de ces. rurii-l.pe« ppf^entiraents
H de i'anfMi^w •pti ».st d a m volrv
jimi-. Je vnn.lrwi- ne (.lu. v - m *.-nlir
apeurée, palpiinnlf' M ntrv- ti«* com-
me vous IVkii. |

Bi-pn-spri. pe«lf>7..|«. ne nnrfffl pn*. :

jf1 «<*n* qu UN iimfhpiir n/iii* nî 'i.TOr?
— AUei-vous devenir auperstiueu- ,

«M pauvre naUlM f,m- I

m-n <|iii n'osent plu* sortir de Jour
mnison quand elhtt ont entendu un>'
l'ii- rhanl-T siip m haie voisine, qui
r-iloiilenl j 'arrivée du facteur parce
qurtiea oni aperçu uni» araignée le
malin, qui «'allrndent À un deuil par-
c* que. pendant le dîner, elles ont mis
leur foiirrhetle "t feur couteau en
rpitis ?

— Je np ^uiit pas siipemlilien«>.
mnis je voi* que *e Tenl a>J*v4> aux
n r t « qui se forment sur 1« lao qui
«•lait paisible ; je rfevine qu* j 'ai d-s
rnisoni d'être ttarme> en vous voj-»nt
flllendri et obli£p itp regarder l'ave-
nir, comme le prisonnier dans *a
MlHle, a lon que le prejient devrait
•••Im pour non* deux plein de >éenrif>>
«•I d*' jaiiN dAlical.-. Je prf«vn* AH<.
j ' aura i hi«riiôt d.- prave* mnliT" .lo
verwr <|M l a rn i^ . et j 'en v e r » rtejA,
pur a v « n r \ en voyant qiie voit* n'a-
y.>ï pan consenti a différer ce v<iynfce
jusqu'au moment on nous aurions nu
1 Vi

i
— Mais, nvon amie, je von« at dil

le motif.

Chronique Locale'

u n i H'i.u!ii"-i. vv*tfUt!. Drn

La umitrMuM **W k

1 1-

IMU.

ph*i« ;

T I . T -

NOS DÉPÊCHES
P c i i k * tctrgrapîiKiue des Agences et de no» Correspondants

A t "Officiel"

b U.ltlrt L

Papii, ,>

La Greva
Remployés dtbanqai

A ANTIBES
»r\TIii\ 1/1 \ E.s

uti «rrt'lail
nie di
l

Ai.lili.-H.
U- iin.i, d'aiMtl d m

à Strusbuurw, M. li.
liMir <!«• I» HoeMA K p i ^ q u
buurK1 •"'•>'•- <-l M. Ucpy.^', représen-
tai, t île lu iiouiupy, « Mulhou-si-, pour
<|Aliiiirii>'ini'ii,« ,|f 431 lonflea de vhii-
de «nubien, d-iuofc>.-s juir la H»iciélé
l-ng.>nli.ni.'. pigraul if crôdit t-u
b t u n p ' it<'Ciir.h- >\ M. Jacques Men»r
'hiiiilF.lra(i m- Je la Boumey. "

I-- «nxe avait, -ti eflW, disjiaru...
ni-i. ' tu il leurs, qn- !'ailniitiûlratfiir
ui iM.Mirnall lit millions <i.' rnuicst
O.m-ci .Init aclivi'iuuil rveherché
f -». iiiwbili> do
uiscilk- vii.i.-r.wsa « J'aiTaire tl,
|-|H»*itnl <|i*' JIPVIT *'.ifait réfugié

laun la larron d'Antibes. wHe fournit
i

ASSOCIATION

SYNDICALE LIBRE

i nul «»ur anet vingt

L-As*o.-laiion JUr,i pour orgaM* e»>

'""niP"»-1 'I" trdlt uienmrn* Ululufrw FL
•1̂  .t. m m.-mhr.;i «uppIfuHa rt le di-

M. ryiiacoiu J«in-r>»B(^is » m t\a
tf«.ci«if ,|.. r.^wlstlon par > »*„

i.'.t*H>iHbU!« «dnérale de» propriMi!-
i-e» »•• rrunira lom ici «# daac U

J -V. C0IO)0L!i.\J

PRESSOIRS
ET FOULOIRS

POUR VENDANGES
ETABUSSEMENTS

STAATH-SUSINI
, A UUTU

Par «lêcr* I p;uu un Juuiwit <>ffi
.|t. t.« matin. M. D u r a n t . ,

vi' des. <'ni|,|f>yr';t di' ban.-jiie onl pro-
tnia do uii'Hiérer k- omiel.'iv» a\j Jours

f
M. Cnrlotti mL

ment ilnns l<<4 ronilums do dir
intérimaire 'la l'Ecn' IIH oui siiiiuii.4 au iiHiualf du Tni-

vail, qui li's Irarisasatlm * iu direc-
Lurs des lwiiiiiieo, fie nouvelJe« |»ro-t I T \XU Sl'H LK CWFFHti

b:\yFMHHS
Paris, 5 septembre.

La perveplioD <!'• la t«x« Mit le chif-
fre d'affaires, <|ui «-tait assunli- |wr
riidminiolratiut

- Jésortimis aux
indirectes.

LES MENEES
COMMUNISTES

f * ville.
t:n magistrat -•injurlji. U

'iieiit.",t lu certitude ijiia ;.• cupah le s
r..uv«il I'I 1 Hr'.l.-I ,iii (;n(,, ;, A

.1 |«i s.iiUi une pluAit do JK^
i l qui reconnut un

LES EVENEMENTS
DU MAROC

Pnris, !S s,.-J.t.-,.jh,-,-.
jr.urnaux p w i w n t quf H no-

.l cl - , i-niwnH», dp la Uninmis-
l V ^ '•lii'iifs Ij ' r'umuiisairi1 11V11I plus de

neûw h d^ouM|ULT Meyer qui tw ca-
l i l -

Bâton
Cadum
PouriaBarbi

nnl mission de li-
franchir lo

TIRAGES FINANCIERS
\ iij.i-: m-: P\H\< i-y^

- oeauntialBfe de
*n d'ei
•' Al«e

FONCIERES
nhlipnliona poHnnt !
i().:Ï7?pt 1.3*17.171 n
. H i m m » (.nr fent millt- Ir.
iptl ion |H.rlanl U< uiiin^r

rn reml>our=/- r n r vingt
117 miil«- franc».

FONCIERES IM83
Madrid, 5 scplembre.

Ui« perles subif» tM r I*"* E
ndant I n combats d'hier, au cours
«•lui'la ils oui rt-iftê partout lr^ ns-

l/oblifnlînti |MiHan(

Petites Annonces
rr.iln'ÏÏpï1 "rpiÏÏmupî*. '^"vinÏÏ-1 s É c o n o m i q u e s m

millp francs. | — 1 "• Z 8 a tiynftf 4Q lettre, —
FnXClKFlFS

BALKANS
ET BALTM5UES

TV O^ .VON pfiSTES. ATTAQVE,
HESISTENos Spectacles

. 5
. viuk'Oiini'iil all.i-

jm1 par des forcp» nambrfiisfs. « ri4-
portant lu
inboumV nnr oenttr si JET n'fx

Paris. 5
L.- Petit P<irt*ien, r

nni va avoir lin» p
| Due»

l y wra question de l
n«j milli- frane».

FONCIERES 1900
\afninV* à rt,=n>-vp.

liomme» d'Rlai pxaminnruiit !
(•rojpl lifllénique de M. H«.u<ii«. vi
-uni B rimolitsinn d'nn parle ,\'tirh\
I Mi hn-i», S *rpt<*inhr#.

*t<' ItcyToiilti an
]-•*< onz.' assassi

è et Wys*ik
M. Skmiiisky.

n» conférenre i|
", dp la LMrnniP p| dr In Finlun.h

rt vni> de r/nli*er un nnrtr- rf-* nu
LABORATOIRE

DE BACTERIOLOGIE LA SESSION
DU CONSEIL

DE l-A S. D. N.D' r .mniw ABBATl'CCI

Syphili*. elc...
GRANDS MAGASINS

LOUIS MAURELParis. Ô «1 •|.|«ml>r<\
TA nuit .lennèr-, v,T- minuit, rirni

n< 1»« bu
ln«tnl>,V 177 hnn-

1-vird du Havre,
Il» nv.iieiit -l

M. Painkv/- a pr^oi.ie l.i sr-nn
raiijnuni'hui. AU cuira ,}n U\i]ivUf

JEUDI 3 S PTEMBRE

Ouverture de la \i)tivelle Succursale
Tmn«ylvanie. qui a lirai-1 ni

nri*» *»n* recevoir urw indemni

'"M. Titul.*^ .MnMnlr» l«rnnlmin. ! <1 '7' " " " " f™"0-.
.nui, viMiUnl monln-r l'Minril df p^- Lp".r ' "»!'P f*'^ »•» I'"r«*n| !« f,,ji.
i..im-ilC d* =nn p.uvPrnpmP»t. 11 ! ? * ; . W r p ' f 'u ï• \ P l '^
promet que wïal-rf accordera une SfT , ' " r " '

Ce pwfc Jni mut d̂ * fitcifalmn
I

r r NOI'TKAI TÛS VK PARIS

24, Rue Napoléon

On grand 5lock de Chaussurt-, sera soldé a ctllt Succursale

Y. SALVADORI
a*ul. du Plut. 1P — •AfTI

en AngleterreMachines à Coudre *
LE PACTE

DE GARANTIE
LtTNDI 7 SEPTEMBRE

A des Prix sensatio' nsfs de bon marché
TV ESTHSTŒX IMPO/sTAXT

. ;> «'i>li-mSpi>.
rl»nt a <>II lieu

i^rt.-nif-nt i\c
'<• ntitii^lr-1 He»
inniqiif. MM. ftriltlt' *• fin le.

:. l-.Yv.i4i,m nur.iil roflW
-,r'hr4 r>Ml ihUJr^iiivî fntflp iivrp^
•or le pid* de g*- H esi probtbJc que l'euTain viandra

*PONT;:NOVO"
VIN DU CAP CU QUINQUIN*
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nJnuor 4 1* Papeterie Jo
., pVTIT BAflTHl* ',

|^ANQU"Ë"DE LA C O R S E J

• ALTIER1*Î»APOLEOM *

TISSUS - HERCEKIE $ CONrECTION
NOUVEAUTÉ

GRANDS MAGASINS

i • ^lr*oUUP-B4r»nl,1 : Luelan COHDIKR | j>^]
v

Boul. du Palais, Place de l'Hôtel de Ville et 24, Rue Napoléon

Mil<ks sensationnelles du Lundi

RHUM
/armer irinçH *«\ <l»nl I-

- : ; 3. me du HeVi.v, Purin I f ) , vont ]>rlr
i.lhi'nlon. far plus iwiia spri** mamtir.uï.
„:,]. nr.m errai* forli p«ur •ICHadr* ^ bu!

UNDERW00D
U Plu Solide - La Moins Chipe - U PU Ugb

d'or
CAP C O R S E au

KUmbr.

l?DAMIAWll?

MUOOMTIOH DM FOtrTïlHI» FMNÇAIt
DI T I T t » DK LA 9OCIÏTI «NQLAISC

MM , . .. itn'Ji'drali-ara n ^ l t l d* r i te
- *1w av«nl .<M<«ré in bilan do «I t-4-

Pour Touj
/ 4 RCVVC PRA TIQUE
tlsI HABITATIONet ëmFOYER

LK OOUPON C!-«OPm« MUT CTIH M M M

STOCK UINDERWOOD PORTATIVE
K. COBDtEB & FILS, 8. Bd du Pa i*u -- BASTU

&XIGEZ LAMARQUB

SI A É f t t DES CONTREFAÇONS

LE PLUS FORT T1KAÙE DES JCCKNALX l i t U CORSE

0C<.18
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LefJoiitenant ThoretenCoi*se MM. Hirriot

f ii*l. - i l e*>

* peur le vol joars la mêrn* et qui tond à
vdît sur te vol à voi)<n-nf. >1*4ivnu nf-

un

POUROUO écrire à la Main?

\ ,i ni il>> fiiattii- un raid de ï"- koi
n L fin* fimrtn* trouvé mt le oun(ii»>al
iMiiH'ai* rf*^ terrains ptmr ]a itistaii
.•-•. M. Thoret. le (jremier. a ^révu h
j - ^ t b i l i l o dVrffrtuer ™ itor^p 111
••H j>lu.*long.

A Sa in t -no ren l . depuis qupJfjuer
-un--, l 'aviateur cherche sa roule
•OIJS tkfwx ««•»», il a iurvo].' Tc^rhi-

'')•>.'( Fannolpoî» il AIIRJW j^s i n f l w n
i:s d u relief sur W mouvBmenl< at-

' t iuâphér iqu^. Cptte étude n'imptim
<»r li1 v i ] A voit» m? va pas, comme

an l'on pen*' . aaris qui lqu^ dan-
-•- r : étant fonction du vent, il nut-
'•ji i;iw>c«jui-n Tusse défaut fiaur qa<
•• (ilaneur 1. pique une l*»t«- dnna ies
rcux rocheux d i s DHtntaffnn du
ip.
Kn eff^t. un avion, hélice calée

• itd à Êbv l'iilrainé par tion propre
, titla vpm k soi : mai» ni nn VPnt as-

ndajit cnnlrp-balanc" l'acliûn île h,
1 -ftnt^iir, l 'âpparvil. appuyv s u r J>
-n\. flotte nécMMirt-mcnt : simpJ.
.roblt'-BW dp «Isliqup. Alors, df <Jeii*
II-JS»»,* l 'une : on la force weent ian-

u ',':<• pu) sup^r în im 4 r4Il*> de Is pe-
infpur e| l'avion -"''lé\.- di» p lu- en
us — il» moins jusqu ' à une oertai- !

hauteur '>» l'équilibre se rétabJit ;
1 '*[]!• -—t piu» ftiibio. <?t IVippnreil
fi fi 'Ipsrpmin1 : r>*l la d-'spt-nt*" en
. |rlnné. A l 'svist^ur. alurt. d«> met-

!•• eap voulu punr «mérir s'il If
il. |W>s d'unt' pl«K'' "u xabi^ fin.
M vtiil. iDSink-nanl. Inut le dan
• uli^renl A <v « xport rigolo " cnm-
<li( iniiveiit M. Thoret, h o m m r

[•ril aul«n( ipje bon «viateur Lr

PI

, La Consommation n«ni. n.'~*~n...«t

.. de Mara-Giaffirri i ' " *„ français i P ° " r l t m p r u n t
dans

A • uiq
••• au moment où il devr&il sflwffi^r
.!-• «un enerfri» pour qu<- rhnmnie-
-mi arriv. ' k Ixm twmp Pur ail-
"*. ••i«nt donne l 'altitud" rWativi1-
ul têibU A l*queil« i 'avial«ur se

't ' , il-«il malVrii'llfmont impof^ibl-
remettre h< moteur on niftroh* : la
H^troph" .'xi inévitable
I ' voi- poindre

servir d'un moteur ? La diligence i
remplacera plus l«* chemin de for, ;
*.'uis doute. Mais 4 l'examen, l'argu-
ment présente tout au plus un carac- |
i-'-m spécieux. Nous cédons in parole j
«u Capitaine Daffiuiux. le fmtnd navi- |
«nleur aérien, ijne M. Tlwrt eile <\am
un .article, paru dans !o u" 21 de la
H-vue de l'Aéronautique Militaire.

" J'arrive bientôt en vue de Mur-
H», La crête finit ici et j© ia quitte
j>'iur passw sur la vallée. U , je com-
mence « être éuouYanlablemi-.it •»••-
.•mi.< et jederiensle j'ouel iuipii-,, n !
• I" foiiraiiU descpndai
.tank... J'BHi*h> des « coup* te !a-
liac » d'une nire violence, tandis que
îles vents bni*<]uet me dérivent vers
I' sud «van! que j'aie réussi à corri-
i»'cr leur indiietire. Prfci do Murcie.
j 'ai 1 impression de rester accroché
sans parvenir à d'»ubl**r ce carrefour
il le vent doit tourbillonner ». II nrm-

[lit ensuite Inut.f le« péripéties de <;••
ol où le rooleur [puissant raolcur dr
iierm d'- 30(1 H. P.) ne sort de M ion-
an-e-ereue* que par une «orte de mi-
nele,

- J'offre le récit de rt's derntfrHV
lapes, dit enfin M. Dagnaux. AUÎ
rvnlkjues du vol a voile — *•! j 'a
nue en avoir £f* — ijui en nieriinn
[icorerinlénMetJ'iitilitA».
Kn vérité, «st-w <|Ui- le vol it vnil,

i> cnnduil pas A r étude des

On lit f/a»c .l'Aviiir de l'Orne, pa-
ntixtanl n .ilençon :

M. Htirriol, pV-tid-nt d* U G\uun-
[•1-e, (•«( r . v n u lii.'v incognito, veis
•Hidt "l t'emi ft Aiwon, acpumpapif
de M. L»rj**], dinrl.'iir de «on calii-
nA el de Mme Israël, .le M. de Mon.
(iiafr-ri-i. il.'pulé el anoim inîni-tr1

••t.l.-Min..deMom.<iiafferri.
Apre» «voir iléji>unû à l'Hôfel di;

(it-aud Cerf en eniniHipuie de MM. d:
Itfrnaoli. sous-préfet, dp Mftrfagne
Comift, clu-f de caljinel du préfet qui
•'Xcii»« M. r.ftatnn Touiet, préfet de
lOrii.*. parti \H willi- pour Vichy- el
Itaiiiy. conseiïler Jt.-ib'-ra!. nos liôtn-
t-mJnenLs et leur suite, sont repartis M
deux heur.'* pour aller visiter F'arrnn-
dhmnent de Moriijme. selon ]« pisi
meuse <jul e n avait êli faife queinuef
jours auparavant.

I* premier arr^t ^ut lien à B-'Ilèjn
où |« visite. *• r ^ l i ^ . oITril^n ^mnd
inlerAI «it Président de In Chambre
I n - hall,. » la r«ri!| ,|r Hellène P( m,-
visiti'urs conlinucnnl leur route ver-
M-jria^iii'_ Après fltre descendus « )i,
sou*-prnfuture.- M. Herriot ?| |Of.
jicrsonnes qui l'accompagna if nt ûilè
™ ' * '« 'na'1"'" "•' ils ftirenl reçus
par M. IVitrier. |iremier adjoint r>'
pciaenlant !<• njain- et los conseiller-
mnnioipanx [^puhliMliw. lia narroa-

dans les Colonies

!•;! r r i - r viiirole ob
publics n .-liidier \<>*
mcltroiil de d.'velnp|«
fitm .1 l 'fxpnrlalion de I« prodiiftin»
r i L O l û

p
^ qui p*

iu' pi vwit, dan

l j > onvention df SHîtTiiiain. du

i
XVIII'

n «di

p
la viljf,

' lu li'cti.'i obst-rvatio ton-

u at-
wa.tphtriqueè ?

Ne wa-t-iJ point la m u m d'un.-
•M'ienoe nonvpil.' qui «firira dans un
avenir. fip.'Tons-It> pnvhnin, h la d»;-
ti>rniin*(ion dw grandes routes a-1

riennt^s et i\ ]n donws lient ion dp? mu
rants ?

WriU a éfiler, ^ennomif.1 d'ess'inrt>

piin d* vltesne. voil« m- qnp reprp*«n-
Ii- pour nous le pprfpclionncm^nl du
vn| n vdilc. Voilà pn<irqtx>i aussi nou^
.«utvronR a w iiiL'r-1! M. Thnret dan*
If» PxpéripnCM qui lui donneroni
peuMIre 1" reoori! de disiance.

.1 Brun KSI

morl*.
O'nU

inM«i.E»

p « r 1^ hoiwriea ,!
iiV-Ie qui orneitl labsidu
e recueillir pfiidnnl quelqu

devant le monument au

mihr,-4 tur.
*•'«* pa>

r«MJ( i n e
S' Htix l'en, i

enne.
I ou* rrnei
\k ' dame.

est en train
-,,r MIr,v,t,, r» hlaUx><

• •ir Ire*-
•i ktme

••tif/itail

me }»Ttu. père ftrm-htt.

. mon fifH. i-'e*t de la

•r *r,,p rarement.
ml qur roM* êtes

• epeniiant, et It
:. ,:><-:• <i la . w . W , // atontimi-

.. uj .W,IM ,!,- pourboire au garron,
• lui dit :

I ©M» n'ttrt pm* O***"**- P**
'•hU.

Eh '. quoi, rfpiique le payMU.
itonr pnn mite: d'avoir augmenté

•liage. famX encore qw le pour- )
• ttlire Ir mnvri-wfit * ft'ahnrd, .
• If />aS-on qui m'a mxe1. jt If do>* !
' . m<m im* ! *

' <*-de*ni* it père ftrnrhu s'astied.
l'm* permettes que f attende ma
< fillr ?
Faite* donc te* ch*1*e9 Mnt gra-

un tiège, je préfênmig r
ri tue Ici fjiriboiet me n
rt '

virent dan*

été* pour-'iiu-rr bon *artg
tant asies riche !

.Vf>W*: ? QusWe menterir ' J'ai
h.ut au plu* nmm*c antiques billels
hlf'tix depuis dis an*.

Tai*e;-rous. grn* finaud.
- l/i .' ça. je le jure

Et !.• prn- firnchm étend In main
ilmitr rrr* Ir l'oiffrvr il miche sur
In srinre du paryttei...

Mai* a ci. moment un, HinoHuti?
conttuitr par u.ur jeune fille Irts clé-
qanie sarre'le devant la boutique. La
jeune fi'Ie riexrend. mire chez te roif-
feur et ^adressant an paysan :

— firantf père, renes-rou* ?
— Me (•• *> nui petite Française An

rrroir. fa compagnie !
— £t mon powrhairr. re'cltme h

ni Mortajrne pour quelq;
M. Herriot, M. d- Mo

i. M. de Bernardi et M Ci
ti-l se rendirent à Tourmivro nnui
rriiiduito de M. BaiHy, conseiller
n^raj et maire. Ils y furent aeci]c:

par 1« intinicipaliié _ défait heu
p'iix, J arrivé.- H Tourvmvry eut
'luelques miniiln) api** la proclama
don de 1 élection au conseil d'arrnn
•li.s>emenl de M. Hene. eandi'tat répn
luicain. — Après avoir, comme à Mor
iHtni-. porlé leurs jms vers le mim-i
ni.nl aux morts de la commun.' d.1

vant lequel ils a'inclinèrenl M Hcr
riol ei MM. de Moro-Oîaf f<iri. de Ber-
nardi e| Connet, prirent ooiiwé de M
Bailly et de» conseillers mniiirinaux
•lui l'entouraient. I |s relournèr-nt «
-W'irla^me. où \U furent retenu» à di
mTMrl f . . 1 i i « . | r i f rM Mme d • Iler-
imnti. Le presidenl H^rriot «npr^ia
|iftrticiilièrfnienl le li,nxo Ctirs,- ,̂ | ],
'< dos Lundry •> ititi lui fur"nt nervi-
|Wr nolrt* i-ommfrinle.

U jn-flc" infinie et In sjmnlieilr
eharmnril.' '(u- Mme di- iîernardi mil
dan- ft,n acru i[ l.uiclia profond.-
iifiit chacun rf,. S*N invilés. M. Rrr-
riol et .Vf. ,le Moro-firafferri rhareé-
rent ]P SOIM-préfet de dire Iheureust

d <uii
Tant

ur
ï de li

\m. i u*ct r
Cke.

i"e*t le plu* gros
pa}/*. Faut-U qu'il en ail rendu de*
Irifumr* aux f<ari>ien*, et à qnel prix,
pour i*iyer w ztu'f» de quarante mil-
h batte* a retle goste.

— Et ç« rowjt réfute quatre ronds '.
.t'rrric le garçon en plantant rageu-
sement son peigne dan* sa chevelure

son pasxaire ;i
Morlaprie ,pi'« son départ de Ton
rouvre, le Président fui SBIUA par te-
r r i s d,- <> Viv- llcrrioi ,

* * *
Vnir't l'idrcuf rait'-e fuir Ir fontcii

'/ènérat ffr rOrnr /frin* m *éance d»
17.1m»/ Ifl».

Le Hoascil ^n-ral de l'Orne c«l
henrens de saluer le* hole* êminenN
de la slntion thermil" de Bumiltu-
de-fOrne. MM. If-rriot. nrëKident de
I* <'haml.r. •!•- d/i-ui.'-s. dp. M..rn

a d r e w l'exprcHion rospnotueup,. de
sa BTande M-m,all,i • -n formani de^
voftix pour qu'ils envHkrtenl de lonr
fléjoar dADB notre -»-'pnrlefDeni, i,,,

il de Mntfi-r.îifterri a réj-and* p.,~

1!) wplembre 1010. n prohih-' l'impw-
lulinn d ^ alponls rie Iraite el des «I
cncils contenant certaines eubsiancf
•locives dans nos Holonics il mandai
du TORO et du Hnmeronn. En Wmn
I* IH-f.fMiffflnd!' aupn'-s dos indien..
uur quiU abandntineni la r.ituom
tcition dr l'alcool nti prufif de U

r«ii*ai,n liygirniqm1. 1« France reatieo
"•r» le mandat que lui'a confié la So

-V-\* ries NatioiHi rn lui rec-omman
la»! !« lulte contro l'alcool.

r̂ H .Iroils snr ]e« alroofr-- ont M'
iinpmenfés k (elle enBcipnr qUp sj :-,
eofiveniion it>- St-(;*Tmnin fixe i,
droit mininnim .\ 800 franc* par ne. -
Iwliir.-, un a adapté h iaril di- l.rwx»
h-nnrs aiiffin'' s'Ajoute nue (nTl. ,j
<.'n~ninmation de )ft francs, -oil ;':•
francs pour au lijc> d'alcool »

ÏJ» colonie* anglaises, compte tcjiit
•lu change, ont élabli Je« droit* au\
environs de i.ftlO franc*, l'heclnlifrr-
H n'y a f«s de crainte de contreban
•le H -m peiil ..lever encore ce* tarif».

f> rainant, nous nimpo«f>"s fias -1>
risque* au commerce français par»
que sur tOO ntre* d'alcool imfw>rlés ei,
Afrique Occidentale, en Afrique
Rqualuriale «t oti pays À mandai ; 8."
viennent de MoDande. 10 d'Anglcter-
rn "I ii seulement de France.

A mesure qUl, }P, droits sur l'alcool
"• soûl élevés, la consommation du
vin « ougmenkV Au Tojm, on 1922. i!
••n a <-U- consommé fonte hectolitres,
-n i&tt on a alleint llfi.145 hectoli-
're«. Pour le Cameroun, les quaûtité^
"i» *ont ^lev^cfl d<> 1«1.(NXI heetolitrw
i r»ir.iV)O hectolitre-. CM. vins pro-

preat|Uf tou» île France. lj\
on est très marquée El!-

peut titre la nn>me pn Afrique Ooci
J.-ntaJe el en Afriqn- Kquatoriai*.

Il faul organiser la propagande ;l\"
l-ivaiiori dos droils sur l'alcool e*t um
utile mesure) en cràaiil un Officp de
Puh.'icité. Il faut que l'Atlminiiln-
lion autorise e| cnouiirn^p les <• Tam-
fani « où l'on consommera du vin. au

imrnl de ceux où ] on hoi( d" Jal-
. Il faul aiis^i remanier le droit

e ren
P

' • rv (f^normp* *>:ttéanees f ^ au / y,tf
w senrirair vn,un//eu3-. eu narvU'c
nrcotattunrr, ,•„ auiaitl If Trésor n
fmre fat:r ù .«r» riium/v/ncitt.*, Fout c»
tattMmi un bon placement ?

Pour rtnualidtn- M dettv [hXi.utt,. la
fronce laiti demande de 'oujtci

rmpruMt-or, <
t

* de* conditio

On rou» donne, en effet un titre
•*empr de tout impôt, on rou* aarttn-
Itl un tntrrtr avec un minimum de
* IVD *•/ l'on vous garantit, en outre
votre capital. Où trouver ttuithur
ptot'4-mmt aujourd'hui où toute* Us
ctfeur* sont m/elle* d de* fluctua-
lions constantes ?

Tout rom convie rfour à touterhv,
H réaliser une affaire sûre rt de bon
rapport tout en contribuant à uneteu
rrc wtlhtui/i. i't une trin-r,- émittf.n-
meut ptttriotii/uc.

Dan* nom- pay* toujours prompt
-iitr uënAvwm ,i noble* penses,
l appel de la France *era entendu et
lr.< r«r.w# .<*• f,ront remarquer enco-
re une fui*, par leur haute concep-
tion de l'honneur el du pm iotîsmc.

Souscrire;, patrinUe ,' you* aurez
tnujoxns fia i 0/<l et rotw .urei à Ta-
bri des rapri<-r* ,{r Mil,-

>,*<• d't nre
}>ropax un d,- not </nrn,f* I

'•i. enfin iNpmcnlT !-• prix dt-
KV-. [«»ur U vente d<- l'alcool, afin
l imimiT c l n i rte« licence* éta-

blie- pour la venl» d^ notpp produit
»li<MMl.
Au T'i«ii. i| ,i •'•:•'- coiis'tmm'' ••'
K'ï. ;>*',•.•• IHref* d'Alcat* pour une

pupnlalion de ^3«'i.i'*«i hahî lanU. Mil
I lilre L' par hAliitfiril. f>tt.> l o a n l i t -

cunsidcralflt' ^tanf riooné qu 'au
*ii!> du parailèle d 'Atakpamé, h

Le
de la

l i y a (jusque
iais .'il Uniou
"oquet Itfltnoau
rvpî blnnc de«

Saut
Bergère

s années, j'excursion,
ni. aux environs d u
li'Aubaxiti*- dont ;e

fTMr̂ nn^ il^lsf i j « - a

f cherchai an-de<<9iis
«i arhros, ie },„.& po,,^ d> im , o i , ,,„

*• f 'W de n i m ( v M,.,,,, hwwnio. tout
coup, (eshrnn
n Cnni/Vonl-ni
tmii'iinparul. \
-, i^rianl -n sa
•mfifi d^ n<.iwl

phi*- «'-'.minèrent jm,^
nt H un" jeun- pnv-
•'•liic d'une jun-conr-
uloir un p»lir jwnier

Rnvi. j , - matturdais ;i con(*nnr.:..f.
y

•ni i a
t r * f ] ë r

IdMnt de ceft.. fin d-

ea.lpé danK un^ inrfK paille. Esl-ce
une f,ie ? Va-i-HJe frapper la l e n r d*
-« [npuett^ de «>ii,|rier ,»our «n h i -

voj||.<u\ palai* ? Ma
hmi . p p r tf. „

e dH Minplemenl : » Vous
dti chemin oondni-

**nt »u villfl^ et il » . r«ii t/èP,|. \ v -
i-er au S«ul île [a Rorp^r>- Vous v
>..uv«(vi ,1M IN.I .fe n . * rh<>w« d à
tni-! ,|^ rit H .ib-ill--- .1 un bon jrffo ,
!>• «un .le ertfa- voix .hiBf> ie cwimc du
- ̂ pn-«rnle me ctmmM et ton! en m a r
' ll.iul .Lui,. |« ., ,,|, . imnni ).-, feuillet
•lui ^tourfaieiit i,,^ ,«.s. , ,n -iVir me
prit ff'> fairv pnr«T m» jolie compa-
i t i . \ ,-t j - Ja priai (h- tnc mconier une

(fi ide de son paj-9.
Docile, t*Hfl eleirdit MU mains i w j .

riitsvji vers deux pics isol."-* qui -»
•Ir^-^aieiit «nr î'écmo du « e l i u i n .
vnan l g r i . de péri,., ,.( d - u n aeent
.endr»' m.' narra lu kifrendr au'elle

souvent é c o u ^ ao com d,- :«
^ où .lar.s J.-S f l amun i a r t en -

ehvtt*i-

avait

Pref"
rturble t^r
e r*i( J't-n

démon séjour dan-
lement.

\>n<vm.
•1 flKtw *vn:p

élre procurés au ramnurcv
Irançai*.

N .u- iievon* porl.-r (ffandr. «Ucu-

il fort cncoiiPtpNml^. fie rtVltren
erdile.

rapports de nos Gouverneur?
<|ne si l'action e^ m^lhoifiquemi-ni

•. ie «uooén .•«( perlai n et la r»c ' ^
e « -auvepard^. Vn- v in**!* .le j ^,irr>. Li^n'ie ^ i M d e ' i r * e w ™ i
lïTTiton!» pvuvént ainsi Ire* rapide- jauviiie „ t«Miten celle* qoi. Ado-fee
"""' A'*" "-*«••»*• -•• *•"•""—-*™ dan» les, iri(*nta^n«-'>. bercent d« Jwr

f,cnm- les naïvp* iaugia*li«M.
I n prince venu de tata loin pwmnt

"ir l'i. rencontra une bergÉK bcî.e
tomme le jmir i>t en devint «aMw-niv
I,»1* (iwin- joinles. il nunnurm :

J niirs!-. voulu .*'r'- berger pour vi-
i la chaumière et ̂ nrd«r ton
i. Mai» il me ftnt ëlbr corn-

Enormr» BARTHE.
./f i Iloissons.

Ih-puté,
Préskient du Groupe \ iticok.

dt ta

\v d
iruup ] e font aU
battre iei aéoriuto. A w m



| i , i.m-, !ot>, la borgWL- nu peu»»
I.IIM M " * l'****'1*1 t'1 l l > u t *"*> l l l a U l " a

i|ueiiiMiilh\ pendant quo le» moutims
blancs .Traient | « r m i W h y r h ". >•!-
1 • priait M u r K *a salnl» pahvmne •'*

u r a m e n e r *on fiancé-
Un j o u r un*, roiich.-? entr* «I

liriiriW de Dfu>vr.\ elle ratait
. tnipti -iiir le* lèvres à .•i-oult* ..• vent

* M * M «rarir <Jaw le «M, * « H ™
; • i',.! .l.-i lur.>ml.-:lûs. il'1- hnmum
- iii.'.iilpiVrn! • t U» poursuivirent do
•«urt nr»p>* iic«ocieiix. Atara, de l«u-
IA iq rnrw de sva jaiut**. die tourut
p. ,-•*,'•. .1" lu nuiiilaiïiie. M a i s 1(*s P i e r"
.'.. ,-i L- ronces iviulai-'ni la mile

l.i.'ii .lirhciU' et aea forces dm
iiiiaiunt.. Se sentant perdue, au m
ment nù h>* *BJ«HU allaient « » l r
nuf laille. '"Me invoqua la San
\ irr.ii» i-l la supplia de ne pas lais'
[mrl.T atteinte à sa robe virginal'1.

Aussitôt — 6 miracle — un" il
menw brôctn- se creusa derrière *.
qui la mit ft l'abri da « s inwiHeuw.

- Et après ?
— Apre?, le prinoe, retour de

.-u..rre,*pousa k be r^ re . et A la pU-
ro nrt Je3 libertins Turent confond»»,
(ont là-haut, au bord du précipice qui
),rit l*nr 3 <ht Sant i e la B-rpere it
Urva un chapelle. Les jeunes fillw
(|u nnva. sans souri d-> !» rooanM" et
, | , i ) f , .n,-U épineux, y montent pied
nus par le chemin te la pastoui-el!.- w-
"une M vont demander à hi toino du
Ciel de les marier dan- l'année
prince de leur choix.

Voilà C que finissait <fc nie. du .
Llmounin* >n sVrfaçant pour nie
iaisspr pénétrer dans nne chambré
radin"? qui sentait bon le Tom rou-
i»»" el wmiiii', avant de nous quitter.
t.>'demandai' *i file avait nn «mou-

t ! paa>ni!ln telle, n
nlranl rar la toiStn» les brillantes
rrerie» du ciel : on '

les
rie» du c i l : on m'a ainir.- q

U r les nuits ^toilees, la princes? p
vlmt garder ses blanc, montons e
ci.s lieux ùt-ni* ••.

I...uis B.

A TRAVERS LA CORSE
QOJtTC — Un •

, 'i,.>rLmr«l «i- c-klil-al. * ^ortc le m«r»g"
. M"- »**«• Boni». HIV J'- rMrrtqu* ft

.. lu-iE. ur. »l • Mme, trfe Boa* C»-UHH».
h...•<..<< «r. ji,-Mlr*«. • * « M. Jmioini1 Ao-

• * -ntmant au ! i* ehaswurs. <-h"'a'..er
U»«a«««r..^M N-.p.̂ n

An'ir..!. et « Mon-, née Marian .
Ai Iji-ii de m l'Ouï* P « U Zuwarfta,

I . ut.-naiil. e-taevUitr de la
1. jtuoe «1 iïmp«Ui*ju« *f*»M. «gré»
:u-cU •'mue. d»n* M auprrbe rifb* d*

m.nni- L"nr longut' f"" d'-iulos, r-m
. - - . r em, «•* plu» rtpfiTW!»!"1* «l «<•• '

- ,.n raiiut f«-t*ff»- SNja*ta»t e«nm«
• . !•• i i»«iajrirf : pour U • in4« . »taw

. : n. n^t Caaaam*. u eouaine, «t pou
„,-.. . *nn r*w:o. M. lr . '«nHudaii; M.i

- i.valcr *• .* LHÛOB J'h<™ew.
' - ;irf'un *JC BuarUKrtT, •• «ïmP"111'

v, l ^
..laiiniatr»..fi", ruhi» et p

"rtl i •, nnri-1-. r*utomol»IVr'.

, . . . te «r iHlM *• U « • « / .

- toirf BUtr.» : «M, M»rUfB

« • r c t r . » . : H.Uel. I M « « r i ^ " ^
.,.<»• nrnp d«* C. F. D.: J M « » m " l . A*W

in, i In
e Cort.

,% r.-nt proOt* d* eet inKrmMe, pouf »
r . n . ^ it all-r carter lew 6o»lifiir d

^,i--.pi«. «on J * m * * B t > " ' * o u *"
. V -d'Attir

v.™ o m les ptaB «recttum el l«i plw

THEATRE MUNICIPAL

'h r! ri" , » « h»ur<>s *U pilftwt du
TMtlrc. ™- d* l'Opéra, a partir d< l'imi

m «ttlph'l du Th'ttre pour «r ti'.rr n«r!rt
• pwir ! '• r«n*w«nuBi( At* r*p*iili«i
n:a*r»|.-n lut >«r«B1 i>« !<•• mwerrdl 9 r̂

SUf |>llU [Htr
irpi i-l Pin/iHi. "I I tip-nl Mri

ni il fat ràoult* q»P l 'auleur de ces
pniilK <ti' T'-u ' 'mit nn Italien. l«i nom-
m- PeniifllJo i.iovfttuii-U«(>i»U>, ùgé
.!,• :t7 on», enn lunnuT, <?.abti rue <lu
BitKti.iii. I l- !" iu"rp"t en .'lut d'arn»*-
U t i o n . ai»*i que te n o m m é Murat i
J i v p p h . ft«« de 3 5 an*, pécheur , domi -
rilii- r u - <1M M»l"l«. «fui a « i l *l*
iiiuTt-u d*n i ci'ît iwirngt'î», '-n t'-lal
d i%T«i»<' cl brai idiManl k tout propo»
un revolver.

^ l l r\]'li«[H- . )" ' i ' u P? r t u , l l e

VdCMle du dit Mu-
Mins vu-un jnoUr,

ra»', i' l u ' i t

(1! tomber. I! aval, entoile prw 1»
t k f̂l11!<•« af

twr l'KtlUudu proVd
ni1, qui l'avait M

d ra»
v i : t a«< î A l'

ber. I! aval , en
ruit*1 *l craifrnaiit k'9 rep
V n r a l l triait sorli do clii-z lui, « ran
ï " „«..* lequel il aval! tir*
K.I" i-Hii* J- Ce" pour eiTraycr Mit

M.irali, qui »VU.I alors p:m*n.' pr̂ -
f»îfiî1nmTiifnf.

Vprt-s .-ntiut'U' fi inl^pr^fratolrj1,
\f' ;, ronioiiïaairf »lo police les a mis
, ; , ; ] M deux A la dispositinn de

M . lo procureur de la W(mb«que.
p«ur port d'armes prohibas ot \u>-

UNE AUTOMOBILE

PREiND FEU

Hier matin, vois S h. 25. boulevard
Pari-lt, devant leu inaKti^ins Sanlan-
diea la voiture automobile 10fiOM3 a
,,ns f>Mi alors «ue s/m pronneHin-
f;iisail le Plein d'maencc au distnbu-

or automaliqut1.
L'incendie a pu e!re eteinl a « M

iil scr
' feu aurait itr

issanc* dn rtii

EXPOSITION AGRICOLE
DE LYON

< LVM I M T U M I ii

f.ut p*rfonn*i Tut MD! en rtro
iir leur tnscfipu. n dfvronl ar. p

• (0 ••pK-nibri: iSM, ««'tr '

lolrs, mardi B septembre.

ManW 8 courant. Jour de 1« Ml*. mesiM

g h ao, » h-. 10 h. A i t Iraurat, grand«
m. in- ehMldc )»«r H P S»oo. eund de Saln(-
Jpnn. "ExpppIfoiiOi'Ilem^Bl crtlc snoér. U n'y
aura peu dt mené de midi. Le *mr, k S h.,
viN>re* termon et ehaal du Te Deum devant
I« T. S, Sa«r«ii)«Bl «pot*. A B heurei. bal-
ipraent 4e la M*le Mlhpic-

Atk. — Le* dîmes prMuratricct perp*-
tu--l!«* et nnni.iclica «on! priée» d<- vouloir
b'.-n reilrer fln faire rrtlref leur»- ob]o(H
rHi*ieuï le Jour de la « te . avec pr*re de

u pwpara IWf a lt f«- patronl-
ra uianli (rr«rlmlD B du aouroBl-
metK a 7 Heures el d^nle. Le
t et Hlul.

R-̂  fuc«man. eto...). twlt * i Brési
Bl Cp»r^

t«.V 4 falr- .- flitt ça Pl«" onnillre vl »p-
pr^fl*-r 1« produil. »gn«ol*« <*«• r*giM»
!(• «wrvl»» par le f**»ao P.-L.-N-

A c*L1* KHHWitlôn, qui tr « « * • • rttO» If
P^iuii d « > Folf» d<> Lyon, du B an If •»-
v-mhi-e proWuio. 1» tnmp^ï»J» P.-L.-M. «
dfT.M > la-Comparai* JP« C. P. D. d» fi'rc
rnrllnper !» Hofif. i-t «1» |.rt*-«ier ft Lyon.
l"» produit- •!(• nie 11* flua toierew«nl«. Une

* W t et ((«HW11*
d.al la iU«u«Ut<oa -i*«i être, hlm mtpndu.

»irrlcolr. «^n! Inï i**
«Init poar I» IS «^i f
D1r«!lio« dc« CfcMnttt.
Buda, rp" I**"1 ronre
«' tn«o»*nii uKI*^ ">r
Uii*tlon d^ Icori proJu'ti t L

pin*

Spectacles

que Hïï^tWealPC «te Norvi-fir. mail o>

.1.. rtr ln\i'.«rt tau* h» porlfiiPi tnmqi
i, te» lilrri k a"WH#rlr« dïn« If pi"" t"

&W.M. nvonuf Mort-'^M*. » Far*.

t pourront •* procurer (*•
nuiion fl l* pro«T«™e d »
uvrt««««U ftttnl de IAJ-
u K*r*wlrt féirfral).
» d'Admivalwi, *UhH*i tur

«evmut psft^llr »u Qanvtr-
»u plu» l^rd 1- 1S ••i.lêinbr.

' d n

Chronique Locale
a a i l M I M U . — Aujuur4'bui nuruj

i M-'JII'inlir.' l'.'îl, .i'wtil<i'alSleiBe MDJIUIDI
*-»!• ]-ur .»• r..mii*, J l l t"vnlr.

LUUH : dern. anrarl. la tC; nauv. k tg.
Haie il : ,,-\.-.t, 3 ti. 91; eovoher, t» ù i;,
Les jour* (Maïauenl ..If 10 impute* :? m.i-

l'n *?t -Ki I j iumut.'K lr n a ir .
Aujourd'hui: ; Nattvilé ite la state-VMrg,

sa.m ASdrkD, iDkrtJT Litrmuo : ULnl O-T
)tuo, naartyr; «int OOMt. 4V<4HB.

La lMM»érMur« 4tihr à Ti .111 — Thar
inom.-lrc : k 9 usures. ÏJ>. k H bture» ( .
a is liL-ures, «J-.MiUnu, *!•; v.'ïun <. • - .

t«:,5. — pr'sf il.- St»b:i8loipii!. \ille et pu-;
"lr Crimée, prit; par h'9 troupe fraoçalftc» L

utglaloea, s*u* !•« wdre« du muAebai Vtl't-

1914. — La raarohe <ie l'ctomi eM T.
rsyv'e. I] m n-pH« itani la «tin-olloa Je
Mnroe.

Ettlre Meaut et SëMira?. Ici AUcmi-i ;
«oat refoulé» v«rt !• Nord. MtltMDl <te oeni-
hrvui priBOonicrg et du matdri'l *-• ftii'1:

•+iBK'*B's rontbal* k lu Hre-CtaaHppniS,,

rta ateo 1* pliu vif }.:„.
r-Tiicp dv Mme René1 Fou-

r a no auf.-r** K*rc/>n qui

.'!.• "m'iribuop -nu «oMa'l PintOmlli Clau4"-
Sr|>alihi, do C«- bataillon (ta e)iauew!< .'-
p s*.

— I.K M<<*dll* fflliitair* » i\6 f-nfifArC. 1
lllrp poflihunM-, au l!rul*B*Bi Gu si le In.
KIIPDDU, llrol.-napl au i ' t^plmcal ilarHikr
•li' inmiafniF: ofAc'er itp I^MTVI1. plHn d'en-

ds luBln. exécul,' lt fi «vrler 1817. fo .Mu-
f. '. -i [inrlé auprP* JB sa batli-rif «on»1" •
un viol en; hombardi-menl rt • fa:[ roni .nu •••

tm noun annonce tic Marteill>> le -l-'i
y..lru ooiiriloyen. M. Sjllvi-iir Carbucru

tl PiK préai*tnr^n«ni nvl 1 !'•*#«• il
»> fiunille. à l'A^e <i- 65 MM.

Hon rAnarailr, cznplny<* prvb? ''t

i pr.'»*fltûiiii t Xinf T#UÏ« Sau>*
ala H à MB flla à Umé «I H. View
Fia. ton frère, et k leur famill». w

Û Je U CorM a i p"" p •••••' * '
e a . . . *dh*re^« ' • • •»«*• «-«n K

La P*d^rtl nu <** A
liu>Ue :leal a N-ur iHmpn.lt on, nmpnaa# •

- I, préTu Dm* jta«lnie|ioti mlnW»r(«41«.
«or 1 '«ppiv»nwi il?» >rt de* 101 a tôt de
. loi des F « w - * du 1.1 Jutl'rl 19tft. rela-

I gu«rr< l'IU- ! «U

(,* p * * l l * l pp q
ndii qu'ans Mtrat munie* d m tlmbrv
tir U réporwe.
\<lriwr Inulf U ••(•rr

,h> PETIT BASTIAIS

Le Chevalier <lu Silence
^ PAR CLAUDE MONTORGE

Tuisei-Tûus. BcrnarJ.
•̂•J: m«il mentir, el c'wl H» v

rtt.liîï.'- it" m'-nhr t\a- jp «nia
f«r il fnii 'in- la ™W>n q
pmi-..- i, ]<> fain" « i l é w w . J"

m- . •!•• (
aimer « w

Penikn) atwn-
ni<>n n i T M . j n f i

, . - n !..iil<> heiin>. k tdufe minute du
. ,, . ; j,» ne p r n w r « i qn 'à voua et ne
i T U i»'1 |»rier | " " i r v.m» pendant ]»•*
' m iîiiifl<ain(f* fl murt*1!!" heur fs d ' in-
..•TiHu- (]ui feront de m n nnita ufk
fjitiçwnl «ii^i l ief .

• On q i c VIHI* ^f>yrt. m o n «me n*
von» niil(»T.i j**^». J'1 cnnt is l t ra i . par
dp- ri^phir-ni-ii'- imm-i i iaU -l d"
panii-* aouffranôM refoulé», le*

-t les jioin**9 que vous aurex

- 1ViM<t-Tftut. Anni» !...
— Bernant, j " vnna «iroe.... «t n>nt
« de n u fanlf, vit\ez-voui_. !<• ne

pif» dire et vous n* pouvez p«s
l mbien je TOO< tume...

CHAPITRE IX

CHOT DE LA

B«>rnard rfe'ÎV-va! .irriva. rtaui tin ,
iiifnnKibi'. qu'il <vindni«aît lui-m? ̂
nt'. au moulin <:«.l.-nix. i

II avait rem •** fiancé* avant 1"
lenarf.

Kll.- lui aval! jiani |>lua arrermi'
Inn» une grand-' volonle de o o u n w !

AD Mamenl de k t f p r i t i o n , elle i

» .'tail raidit» p»iir itaralir'1 plu* va i J -
lanl» jn !!.• h- .'était «-ri fa i l le . Kll-
'.v' .vdil Tail. il'un-1 voix dutil IIPU-
I- • i -ment il n" perçut pas 1P? l^^er*
1 i niblenvnU. it^ reontumandftliorifi
.|i. (oii'f fpinnin fstl à celui .(uVlie
•li-ii'1. «iir un Lui ilnpparontr indiTré-
r^iif. pour misquer t«s poignante
-i-uffruncf* i|u'fi;e entend rertforraiT
dan?« Min wîii. aRn d'en jouir dan*
** «olilarfe :

— Mon ami, prem-z JRIHP dr n<- JM^
rr>pvnii« fatîfrtirr : m- failes pa« d'im-
i.rtidrnrpn : ne von» i^posi-K pas à
\.r-n,\ro froid...

IVriined fêtait t-imim^ a|tn^ IPS
tl-Hii'T* pnaiirht^tnpnl-i. heureux de
ernire qu'Annie olail enfin devenue.
rHi«»nnaWe. qne M pen«Ae >TMmH af-
franrhi.' de» funesiM pr^e*onttmonU
<|tii I av«i<"nl aailéo H en nf di<mnt :
'. ftah ? !•* cnow* *u> w.nl ]*^-«Vs
mii-US rjuc jo ne I*e*pérai5 ••

<> <)u'il ne uva i l pa». r>«t qui- l<-
«iipr^n»' effort d>- volonté <jn'ell''
avait fail avait .<*.tii«A W n>rnier<<4
fiireit •!•> la jf\ui- DU.' <•! <)u il «vnail
ii JH-JII.' de fermer la porl<* qui mettait
l«i>t de my**K entre Je pré«Mt et l'a-

venir, qu'Annie n'è\n\l )aisi>et> tomber
•ti «rrit'n-. «VIT la raidenr ri rinnen-

tiihililA il'une mort-.
On - . |« i t cmpr"iwe autour d'el|i>.

nu l'nvail (ranftfnriêf dans sa cham-
bre.

I n dorteiir .-tait venu qui l'avait
rappeli'-p à l'umfp> de se» sens, mais
elle d^nvurail mnelte, ohtlinement
Cixt-»-» i|mi« la m-'m-' pun»*,» 'i»mtvf> et ,
J-.'C||.T.V.

Sa mer* -'.^ai| a^?ti«e À «on cheve!
(jii'HIe m'iniilluit plu». Kilo «upuliait
stin i-nfant de rie pas *• laisser empor-
1 r f>ar voit imitai lia lion ver* de» sup-
positions aWifreanleg.

Annie lui avail dit en un moment
d fd hel p n D t

- Maman, je m- reverrai plus Ber-
tinrii. jr suis sûre ipiil ni* reviendra
pua... .

\rrol>v. Urne do Brax avait deman-
it- de s •'•clairriaseiiienN ; t

On.' «• |w**e-l-i] ? y u y a-t-i] ?
Ti-D COUMII ni1 «ira il-il fm* B tWiw-
m<-i.) .-prix di- toi ?

Oh ! si. raèrr. Bernard m'aiaw
fointif je l'aime. i>t il faut que la rai- j
•on pour :aquell< il l'wt éloi^oé »oit I

ftmvr- p<nir qu'il «it iv
tic je lui fui «ai* de a

• ..n départ.
- Quelle peu) Aire cctle e a u ^ .

f l aque fois que sa mère lui p"B

tim- queation prAci»e, Annie hau^
i i . .|>aiiles, laissait non regard w f>
ilrt- dam le vague.

Maman, dil-t-ilc ^ f m , îl w l:
i)p anfoiir de nous de téné.breusf?' •

trepriaea dont nou* ne MiopÇ'init'
(»ul-iMrc f>a« 1- nul. dont n-'ii-
p'innai^nnri f*s !••* autour> [.<>
Inre rjni VOIM e*t arrivé*- en ft-n
pnp.n-llp dont j'ai Ht U viftim.- <

sait si le voyig* de Bwaard n>-
•J'I-HII- |>niv.ii|U(i p«r <•J

tTtilte malveill& q |
•lit d VarhartM" cont re nous ?

— Bernard exl IMI h u m m

, 1.-1

IDAMIANI
Vin <Ja Cap C
. nu O - H u i «

Blanc et Ronef

S c i . - : r.-!éfi;raphî Hii des Agences et de nos Correspondants

I ta Socù'lé (tes \ a lions

M. PAINLEVE
l DIKOUM DIMUAUU-

AuJHtinlhui «V-si
me A-scnitilw il.' il

, 7 septembre.
h l i i

t \a-

pntnuncéM. Paul
•titTuur* d'iaailgi

IJ- prénlnVint thi Cuiisi'il Trançal
rH|i(jcl[e ilabonl les dilTi-renli^ It-nta-
liv>'s efTK-tu^s ol W initiative déjf
prî t'M puur résoudre li* difficile pru
iii.-in.' i\<- la sécurité.

A oc urupiw, ii relrace les travaux
••••'«•\ .ii-i-nmpti* par la SncielA J.-« N«-
•snii-. t-l notamment ie protocole de
'îitnève. ^labor*' l'année tlrmiùrc.

(k\ protocole, dil-il, bas.- sur (roij
itrinetpes fondamentaux : l'arbitra
se, \n se^uritii 1P diViaroiftuciit. f»
«iMtin/ A iransforniT <k> fnncl en
'•vijpble !<*« rolalions entre peuples e1
.li.il enfreitdrer ww n.iuvHli- mi-nta-
'iU' inlerautioiiaie. M

Kvm^uant l'échec j*rtwl du protu-
cnlf. oni n'a point obtenu !a ratiflea'
li.iu liv toiii IPS t laU adhère n U i\ Ifl
Société 4M Nation-!, i! déclare ifuc
<-> t échec ne doit pft» iivprendre. Kn
-fîi'l. les peuples liltns fi anplo-
,aM,n* &*pir»nt tous a In paix et tous
: w .les \oifs tHlTérenfr'-i ; l'oral^ur
' xpj-iin«' i't's|M»r i|iiils llnirunt par fw
:•• iicotilrrr au but eooiuiiiii : lu Paix.
|,Miimi qu'il* p*T*-'*vèrent dana leurs
T..Hs.

I. bnBine d'Elu! français niontn1

,u'un rfanlIM e^t âêjh ohtrna dan«
i-.'tlt' voip. ri'Kullul d'une importanco
frmnidrrable. pit!W|m- dm tViirooia-
t Mi* sonl ouvert** fhlr»* le* puisKAJi-
.••' tes pliH direHr-m /ta

b t* la s
r but la r

U ^ p
• ni d"a prlwipe.-* uiCuu- <l" pn.tooo-

• ! fiViiïncnl pn* '''ti'1 possiM" ^nnP

M. Pain leré n la eertttTide que la
-mite dr> la paix tfrem ample profit
h la conehiMiUi de <"> Irail». a u ^ i
I i il :

Sariri ilout'-. ci>ii\ii>ndrail-il d'en-
nr iuc r l w Ktats ii ijnjcwirr JtBP d «

..i\-culiuiu «.•lublabl»'*. \J- Hioix

.,i- lH-nlrra.il ihrir} l-iivenii- M.II .le
, iri'iiiln' IVlllde d u » pruUtCnli*

i li

|,r^ci«- I|U'U
t- loisipie. ta

pp
*' iT1!!1'™! du

(liait.-. 4^-lui-ei n»- |H ni
i

•• Mata,
e abonJ.i dan
t <|tu>

iW p ,
l'urdre »pi'i.'s*aire, IJ.» renverser sérail
Cuire cour i r ù la paix l w plus gra i ids
p'Til«

p <u ntfil alxjnfi pa
auit«' le p rob t èau ikmnomùnjBj qui
.•X'-reo liiti- irtflin-nc^ eonsid'-raW''
ur les relalioim itilernoli-iiiak^.

Aprfei «voir simlipri.1' i|iif le déchal -
u nient oVs fon'e" -icouoniilUfs r i i -
jiif de compiNWt l r e la paix, it re-
i.tnmiiiid'' .-uix tvnrt ;sentants il-»

Nnlion* fit- -'tiliflrhcr iï ri'fflemen 1er
i ^ i i

AVIATION
itiUur» LltifttTL ut I HIOL
SKRAIt:\T PŒHht'S

i:« noir, ù H heure», ii-u
intH-pt-Mi-t pont- r.'tn»i!v."r lu» «
tfiir* Î ij>»rli> et Frii.l, i|ui ..ni di<
i-tl ep Darticiiwnt <au p-and prix
lljWufiïiiiiii, n'«wii*nl ^nnnè au

l t l

p
mrap'-tix «viali ui% mit -'•('*• ni-

«mai 4pe lennt

à Marseille

Le
<iT-!lV

HHXKH.IL <
: - • • i ! l , - . 7 - . (

i aionale.
uis, il prucJarae l'idéal |<acifiq)i<-
U Frai I OC. Dan» un mftfrninV|u ••
n venu1 ni oratoire. lrè« applaudi. :

LES SPORTS

On-JI" qnc «
l'inploiercz.

ur I'1 concours
«ollnbu

it la méthode i\w
ous iinm'fZ ooiiip-
d l F

-• Kll

ancuti (i
r«-nfwine. Elit

>«r la mArnf
i Hic riait la
M. Paioleri

In ii son esprit. iil!e ni-
es •'iiRagemeuts qu'il

ri'-fHidip !a violenc
•inergie qu'au lemps

victime. .. '
exprime l'espoir <|tj-

rnil-lthifT une Lif/ii..1

nation a, dans laqur>ll<-
'mBpii" el Ici Elats- :

par b
é l i

fit faits. — «.it
un arrnfii uni-

1. jfii nalur-! i-l biftifai-
" et par

'piioMtioii.

II «joule : - RAall*«r la patx ™t
ie <|ui>*tioii dr volunl'-. On l'«lmo^-
I.'TI' tic di-f]arip<> I.I'I nous s o m m e i
ntip'8 FI- dissipera, o« W déflancet.

'«rciiinulant (>Dg<*iKireroiii • falnle-
'•ni la hid''ti<"> ptuerre prévi-nlivo. » '
Kt. -MU» un tonnerre d'aptJamlÏMse-

ii lormiiif HUM
rours par o»* mnls :

" Votre devisr rloiJ
ttttrrprtnttff. per&tvàre

/*«/v'r«

M PRESmEST
Aprvs |c dic-mrs •]•• M. PainW»

A^iinbl^.' a procédé à IVtit-tion
tp «oti prd«idenl.

M. Mnn.furmd. rl.-li^n.» du C«it«ifri
"!."• -lu pnr i l vnix «nr 47 vulantH.'
L1 nouveau pr^idenl &1 d'urî in>>

! CYCLISME

[ LE TOCit DE LA HALAti\E

lli-Ruiiss.-. 7 ï.-tiliMiilu-.
I * coureu r bn^ifit-* Id'iiri \ ia

sur bit-ytii-lli- Hryenre. H CIIU-V.-. .la
un slylf l'rïHjrrtin.jii.'. lo Tonr d-
Balagiio.

Il biittît nn snriitt I Ajneric» 0
Utinbaiii (•>. el ̂ m camara-if <]<• oli
r.andolft.

LE TOVH IfEMHJE

Rtinif. 7 i*-|.lL-uibr.'.
l* Tour d 'Emilie, cmint Itier. a (-

cHftiié fwr l»1 cani|iii''ni!"tiin» l ï i ra
d -n«o, devaul le Niv»i« niii'to ' t n i :
limi R r m w m , j M no lr.t](nii-ur,

MARCHE

LE TOUR DE PAIttf
Pari" . 7 bPpk'Biljtv.

Hii-r a «lé dis jmlr l'annUel T o u r 0
I';n-i- » i.i marche .

!.. ['nririien J u l i i n •-! appiv.1 |T«'
nii t r . uan-uuraii l le- i " k i l o m è t r e > i
ï h W S m l arrivé»* PIHIIIIF U-S IV-'
:• - O u i » en t 11. 88 ' ''l Van H m v

' pt Peretii :i*ari8).

NATATION

LES EVENEMENTS

DU MAROC

/ . ! TtCTIQrEF.MSEVIE
Fez. 7 twpl.-mbre

.sur divrra point* du fronl. noUm
ii . i»i dan* la «oi»e «pajrnok. à T-'
i. . . in Kondftk. Rdffia. pui*. "«r !
I ,,kh<».. v m lsoual o\ Pakar "I T>j"
t .'t N"hir. leonemi «embi-1 voulu

i , jL.îr.- ••rgiin*ali"n '"' I*1'

rsArrir/TK DE L:WUTIO.\
Rabat. 7 !.rpfetnl>n\

IMntieiir* t»»cadrillm« françaisex or '
vol- «uj-unl Imi In vill.' d'Adji1

\hi-Kl-Krim tenait son qitflrtiBt
1,-n. I..'chef riffain œ wrsil « ^

i ' h ! B i l i r

ISH ESf.iMt ESPK.XOLB
i l ROMHARbEH MJIirgMA*

anttfMtrl .l'avion» et IIP
iiill^ Alunira» pour al-

T* la répTinn il'Alhud1-

àNice
HkPXHT M »/ K)

.H a iAAroiwuliqu.-, . |ui -ll*il ve-
,.«i«tfr anx épreuves rfti frr*no-

.' . .le* Hydreavion». « iinillô Nid.-
i..- iprti-mldi.

'.ES MORTS^DU JOUA

M. RENE VIVIANI

EST MORT

M. Hem> Viviuii, avocat, sénateur,
'e la Creusv, mtrien pr^sitletit du

/. 1

i fn

i Tfi il

l\VP»'-f
lr 4 kl

H fi SEt
Nic-

ile Ni*

, devant Pclli'ury
Niwi . AiiRlnwv.

1 Boileux.

e ji£ xrrt:
. 7 s ( . | ^ml
•e Î\ la n«p-
:-H. H .'I- flï

PrinlPlti. \

fil. !
- d« O

p
la d»

If déHinl étail m- n Sidi-Uel-Abbe*
Alpi'-riej le H novembre 1808. i

M R.'ii.: Vivian! collnlx.rn « IM PC-
>le RfjiHf'litjur t-\ à La Ismtrrnr. Ses
.rliHi-s tri-* renMnjuéx lui valurenl I

.f>'pnrl'<m<*itl

...vaienl. |K-H

pp. mi. r
a Franr
fl fit)

«pnS. M,P
jou-r un

dan« la vif
'.ie d- l
ol>"'i"''

i A

Diiniitrc du
les cabirt**»

.in. f-n il*««. it Hriand. m iuj
i-tn- «le 11 n si rue) i< m piiiiiiijii.
fs Rraux-Arls dans !.* niini^lAn'
t.-umtrpue. en (»I3 ; président du
ujiscil i l minjslro île* Affaire*
rsnftî^ws fii lut4; iaini<dre d<' la

Ju^tk- en IM5

W. 1*1PPRRIEH

Pari^, 7 wplfmhre. !
M IMij-rri-r. inspvleiir
s P u n i , ,-f niiiiii»*.1'.'-!. (lii-e

WATCT-POLO

LE rHAMPlOWAT ht FRASCE
P a r n . 7 - | i i - inhrt1.

Le Oit-^ie du Hiuin|m>nfiHl -Jf Pran
I T Je walt-r-poln . f i r an ien ' Kéricl.
d i s p u t a hier n P^ric u »l^ papne j»ar
U* Corcle dew Xa«r i i r s d t Met), qu i a
fallu le ntlllï H"« Nd.-'llT- •)•> 11 f»[
i<«. par 3 but* à 0

TENNIS

/. I rtii pg DAVIS
P - i r t * . T - • [ • • •

AUTOMOBILISME

E rn wipfoxx.ir nr \io\r*E
Rome. 7 septembre.

/* r ' ^ m t i ^ n n a l du nt'mrl>- de Tau-
îoMInm- « ;-[f> «oiirn liier - n r k-
"wt de Monta .
A i»r-mi>'-r<- hlflep n '-|.- n[li'S.-<' ( n r
ih.-n lïri'li-Pppi. su r Wfn-Hn-nrn,
a .-HVHn/' If* NUI ki l . ( | l i . ! r ' s 4u

r..ur« . N .*> 11. 11 : a " . .l.vniit Cani
i .«»r \lf^ RomAn <>n .% h ;ft*;«i";
tnnlim ^ur RuanMi; Mili-.n. -u r

M. Pierre U*ti, aiiiu*lre dm Tra- ,ÎOMX dnr BnpiHI; Wwre de Vi-^aya.
\d»x puWic-t. « l (téord* aujourd'hui «ii- Bugalti. et Fenwn.| de Yucaya.
• P tm. ' MIT Bo#aMi.

PRINCE SEIFFEDIN

I . i - . U t i l ' - ' .
1

l >e«uua i i | ' a u

^•'iiTediti I*V,I i
Tiiwhui-l ef
Jteut'i- p*v h.-,.; .. ,„. ,, ^
tif.

li'lui-fi ^uin « s, , t w ^..^ndr-tii i
I'HU «•!-o.*niplail si.ti a r r i v e A U«m;

inainihi di-

I I - L , , . . , . . . . » - . .|iii . - l le
l.»i-iiu-l'tvr, >iu r u fun.l . IKK>|>1 ' ' - I""1-

I :• rxgiMjtnor U TUI-.-UM-. il .1^-
v i m t Mp»* tafe M aatfitiwt I* * M l >ir

I..T.T I , - i iumeiw- . bi.-ns q..JI
isli' u .UtM*x<n<tri« ef ftamt U ÏUJ-

NU

NOUVELLES
JUDICIAIRES

UT.V H fHM>

.1. J. -.,„..,
i : . \l M .

• ' " ' " •

nia, Muw w
V«nl.M : >i"

• - i ' - 1 U J
' "D itruil;
r... rt ttoe
-lin ri U»

. ..- r * . p,.'

M. NMCXJia FALCUOCI
ln*utut*ur m re

:• m' <pmi*. per*. li.-.u-rfe
. i n.tiatn grrinitm, 4 i ^ i . 1 il
v. m«i. !-- "It lom IMS, .'. !

u-att*

e. oev.-u, oad«
Stint-FVrfe-de-
ïf- &•• ST «BU.

Pari? . 7 st*pl •Tnbre.
MiHcil it.- auc-rn- fli> ia li n1-

, s iégtaul ii Mftz, u oondtuDJf' n
t. par font un™ rn. le jjpnp>nl fit'
inn nllrmnnit vnn Hinlïcl (|tii. <-n
•mliri' l ! t l i . iilor* (|u'ii o.immiin-

l i i i i .le cavnl'Ti.;, j-iltn
it d R iI . - [ri

\KV\-NEZ (

t p Dfirteur FOVBTBAV a Vhoti
"pur de prévenir sa clientèle que ton
rabinet sera fermé du 10 outil au

fnfbnnatlons Financières
BOURSE DE PARIS

OOUrN Dtt

'.ivre ins^î Ifïj.
iullnr ai.»! i>l.:

••*> lires «i ,sr»,:
' • « peseta» 3«ï,ft? 304
• ni fr. Kiii(»<îp«.... M? i l l . '
'.«'I n.irins S-'î1 K.™

ASSOCIATION
SYNDICALE LIBRE

1>1 CANAL I» AKHl 'SAii i ;
tlK NOVALi: PIANK A R I T A L I

Ol L'MTC aVMMOMTHM

rmq.

'1Mtt

<iu,irjnl' proprl^UlrrB i l * kt flan
,i.- liuis'i i lWpnri«n<Tit .la ta Ot-r

IShr-, ronrnra»MnHH 1 l i M <l«

3 nari IHH. pour l'.^euU«n. l'cnlrr-
i:.-n ri r.xploM ilim du rîiim' ii-*«w«iw
t. WivaV-PEuir à Bulr,; .

U l i .Utvtwi.OB MITA a«o «Mee 1

I / .

•-'•fl^r

.-.••mil

M .

pr^Bl

Cil
"-i-'-ar

**Arïation îura p<mr nrâ^aefl ei»-
U <l'adBlBj«ir)ikH l'-iw wmhke
île , t* . atrnprVtalrmi. If a)4«Mi .
.Ï.< dp i r^f mpmbr.» tltulalrea r i
m oiTnbr»-* •upfl^anit et if .1!-

CfllareRl Tean-FrMe.nl* a « « élu
™i 4r l'Annrtalnn par 1? 9?tl-

•• K'Un'ya d-m l u »0« dnft* .1

1 .• IT.*..1-nl.
v ('TOBprtl.lVN.

BMfM ' • CMtdHf
CAVIB A E « « « » v

• n v l - ) . Ru. •!•• i:.'t.- P»K15
AtfP'il r-'/i. -..i

M1.MIK1U,.V A " -vu» ' •*.:Nie-

M. ED. NICOT

" !tionmur tfinfùnifr m clientèle
•l't'U repreuilra ne» compilations
/"nteirt* à partir du. lundi 7 **r*erp-

FOI't<\fTT RKS SCOLAIRES

UltON VnMMT f u t M »

Y. SALVADORI
10. loul. du ••alals, 10. — IMTU

tNSTALLATIOXS IL

PLOMIJ L \ TI•>'.«•

IWaia t i tMlMwa
GL'IDIKXI & ROGLIANO

J ^
Petites Annonces

Économiques s
—. I /> 2 S /t tînnt-w *O Ultra —

srrrr \1

i lahMr* (iruot.

ET FOULOIRS
POUR VENDANGES

KT.MIIJSSKMKNTS

STAATH-SUSINI
r ..,;.--> . i8>.

•PONTENOVO" '•--.**.
VIN DU CAP AU QUINQUINA



PORCS A VKNDRF
TOUTE L'ANNEE

t*n /,- vos Tttim ^
PEINTURE

LeFÏXALO
1-tlXTl'Rt A I.E.U 1-AV.VBI.r

Le LAK1ND0
• •KlXTL'TlL fcM.UL

> ' :3TE8H «OTRI MNTC PAR L'IHM-O»

ii-, flEPUHANF d e l i S A l f f U

et U* niitot FirtffiiitH
*• 11 MIETTE

imç, m. coaflaa * FILS, i, M do P* »•

RHUM
[AND

arçiue

Cor C A P C O R S E ailJïf,

DAMlANI^f
«T «KRÉT
O« (AITIA 1SO9 «X

EXIGEZ LA MARQUE
J. VIDAI,

*>• ANNEE. — N' X!»

S£ flfflER DES CONTREFAÇONS

IMS!
o5

i'£Y9E PPIA TIQUE
-3fTAT;e:ot eu FOYER

- .Plamtltt de \si-lm et B « B - G , M

I \ A \ • li rn-..-1-t.l. * AUmnu i 7 L1. - Lu FatM-k-ule s I
B f M H ^ HACHETTE. 79. BOULEV0RD SAINT-GERMAIN

TISSUS - MERCERIE ^CONFECTION
MHUTE NOUVEAUTÉ

GRANDS MAGASINS

! . . MAUBEL
Boni, du Palais, Place de l'Hôtel de Ville et 24, Rue Napoléon

VIEUX JOURNAUX
TRÈS PROPRES POUR PLIM»

S'adresser à la Papeterie
« PETIT BASTUIS »

ENTREPRISE GÉNÉRALE
POUR LA CORSE

PEINTURE -VITRERIE
ET PAPIERS PEINTS

E* tfj« a*N«M â C- tout *m.W

— Vente en 0-n* M m Détail —

JOSEPH Esposrro
Boulevard du Palais, BA8TIA

EXPÉDITION A L'INTÉRIEUR

!\os vente» seiisiitiomiclles du Lundi

REGINA
LA REINE DES CIGARETTES

LE PLUS FORT TIRAùE DES JCUKNAU.t DE LA CORSE JJKHUUiDl II SEFTEMBIU; ltt&

Le Petit Bàstiais
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fa ••• IMaMta M M 1

• 1 ir. 17 (1. 10 fr.
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L'Enquête de MM. Marchoux et Rejnaud

L'ASSAINISSEMENT COLLECTIF

M. Brisson «st mort Le temps passe

Khargé», par la section d'hygiène
IA Société des Nations, d'une. <'n-
•te sur le pafiidUm» en Cor??, !•>«

i.resw-nr* Aluroliuiix el Raynaud
i déposé ieur rapport dont rimpf i«-
ii est terminée ••) qui sera dislri-
• aux conseillers généraux a la
iif>n de septembre. Nous ne comp
s f*s noiiiî livrer à une analys» dé-
liée lie ce travail ; il nous suffira
ti Atfthgf-r quelque* donnas pr'n-
ili-s el d'en prendre prétexte pour
iqiie* observa Lions auxquelles rai1- {

•n) r p ^ r insensibles, !
~ ' OMMUNOM de récepli-

Nous y sommes. .
MM. Marehuux A Reynatid n'ont

j>as pu ne pan remarquer it'nbnrd que
même on pleins centre» de paludisme,
il existe des Dois ou l'habitant Vubrite

Ce sont des Hofs disposant d'eau po-
lable, cl Kurftaaniment mit en culdi-

lh n'ont fwi« également t-lé nan* n1-
^iiai^pier que IA inênie" oi'i 1P *!éfiu se*
1 il avec intensité, les ftitiiipcs d'îi'ilii-
isnls qui en évilenl le mieux f~ iA-
I iules ^tiiil ot'us qui firnli.jiv 1 1 ]<;
Iii"il-^tre.

Non H connaissons une localité, si-
<•( de développement <lu paludls- j l'"1'" au beau milieu rie l'une des rA-

i' varient pre^qif essentiellement ' cions IPK plun contaminées de la Cor-
l'iprù* l'individu e( d'aprë» l<> payi. ' •"'• Le paludisme y cal inconnu, et
'•tus le premier cas, e'esl 1P point de ! j'un y vil même très vieux.

\.if médirai qui (•*( engage, dans !>• ! On y observe la pr locnc d'un*1

••eond C'M( surtout |e point de vue . ""Birp e\ la mine en cuit u n j " H
••inomique. El. dans une large me- j complète d'1» te-rn*. environnantes

MI-*1, ifs «tout ansofiiés. Main il faut | I-es haJjila.nU nVmiprenl pas ; J.vin-
'.iL^rd !'•* distinguer. j riu^ «^dputairt^, conséquence >>e>-

l'oint df VIIA individuel :

un" rÀffion infexlén ne çagnent par
[««InHitni", de UQ("ini\ chez ceux qui
W n e n t .il produit des eTtet* diffé- I
ut?. «Mon les condition* particuiiè-

\<i- c'i-ttt I hygiène eorporellp Je l'in-
• ii\,du qui roiHflionne eet état de r-̂ - J

Au S t a d e -(••-

Le temps pasw^. Vatci que rient Ue j
lu Con3eii de la Société des Nations !

Celte Société des NaltmiA si d.-dai-
iriipe, si raillée..., Hle I»Ursuil .««n pe-
Ml honnomine de rhemin ! Son dça-
l.ii «'arc-.m pi il, suivant un rythmr
I ni tiiniK qui déroula quand même
''••flaius p<Tso n nages n-'-< nw-lins. qui

nii\<in.>!«

-l.f qi,'

.IH, I I
>h-i |,l Su

OapuM t*t
d* M. MIMON ttalt «irolwmsnt m«ia
la via dm latiiw* «1 du théiu

J«MfMI • L« Tmpt > «•*»'( 1903.
•vait aoquj* un* réputation mvndlal*.

<;•'.« tie v u t ]<uint dire qu'un ind"i-
ht aysnl |e<* moyens dp soigner k

'tul )>on hygiène corporelle MM! sou-
Hiiiement a l'abri du paludisme, ST

- moir-Ana lui permet iec.I d« *e bien
urrir H de travailler modér'on'nl

• n r IK pa* s'flffaililir e| i^xjnwer
•i*i nux altpinlea du paludisme, If
•|imr proJonpii en plein milieu in

1' pi ooraaioonellemenl, nue f«i-

l>p Idle soHi1 que la SPUIP pos^ini-
-. radicale dVvib>r 1P paludisme

i f jantaii rp^idor m itérions iufp!<-
• *. Crwl w qui pxplique l"a,nandnn.

-tuf !*• « u ri* fore* maj'urp. d<- f->*
> •jnon*.

MnM. le nv'-di-fin «oigtlPpa -tan*
nr vari.'-t*4 physiologique JPJ cas in-
li.inH». mai* n<> xupprimTa fMi la

*uw promirTf qui 1M <T** : l'jnha-
itioililé Au fmyt.
V.11. ,-iv<-.r̂  |-<n->M-. -fln-j lrnn>i<i<>n.

o f-oinl rfr> \-u<> individuel,oit médical.
.,i jMiinl de m - r^ffnnal, <HI erono-

ic*le* il-'-nt le mérid- *url>>iil en
1 qiti ronr-nie M. Marrlu.iix, qui a
; 'Mi* dans h- • Mttlin • «vint sa mi-.-
- un «1 Car**, un article on il e«n«la-

''! la v t H i r anli-palndiqnp rfp* Im-

itipriH l'imjHïrtiirHv du fait éc<>no-
i"|ii« dan» ranitaîni^FfVienl de la

1
 • • r i » ' .

IJ< ronrjiision ,(i* Jein" rapport indi-

•iwni déTinitif île la CMTM* c»mpori<> !
ta r«Aon*tiluliun ^onomique de

1 -nie l'Ile n. El Un donnent pomme in-
ll>|N>ns«fal«« s n> hul : 1* le reboiw-
i lent pour U rv^rtiIariwUon de»
• >ur4 »fr*ii : '," rirriftatinn des pl»i-

' • • ; 3* la n»i*«- en cul l'ire rAfruliére
.; « letre< cnliivabl"* : 4* l>nrichi§-
-tnnl en pa>" *"' ! augmentation du

ilure ou leur in-
dustrie leur a procur***. ils prati-

ili'venue uni1 Inidjrîuu.
En «WIKI. lonlp la pluine eonlamt

d-'-e dovrait î lre ce qu'e*l en petil CL'U»*
luivililé. île fondation asaejt récenl)j e(
ifiii compte Piivipon (HNJ tianilanls.

Elle esl mi" déoioniftraliuii de la
jusle-ise de* coud usions dp MM. Mar- '
chaux ui Reynaud. :

Le nalndicnii; itîsparallr* dan^ la
jncaiir" où i'on v résistera, cl l'on y
r-Wialc pnr une i-xceUrate hygiène
(.-orporelle, cunst^quence du bien-dire
individuel et de l'aisance collective,
que seule peut créer la reconnutulion
• eonomiqu» de la Cnrnt. t

11 n'eiil faut pas moins envisager ••'• '
appliquer d'imporlanles dispo*ilion- '
liyfn7<iiN|ut'4 et mMioaies de. -t--tail.
Misceptiblcs, en attendaul h pleine
mine eu valeur économique de la lior-
?". df limiter graiid-iiient IPS ravage*

• 'intiftiilf 'le ilrmeiti qui ne firnp
ilr venir fi Parié nuirre fex rôtira
f*K*ttt.

La frrtffntinn Kmitr rt
ffiutstf) I/P h Mevrthe n penni* tférli
jirr an HPH dit la Porte d'Ortfnt
in teinture même rie ia iiptlnJ,
rite tmirt-initiiirr qui a (W inaugurée
!- mai* ttprnier. Trois renlt />«
'i''ll* *erûnt logés là et /tourronf y vi
rre mit ux qn'iiu quartier forût pou:
une somme modique et itou* un ron
fnrf riW. J>< bAtimnH* de In rite m
'filleul ni Ir lycée, ui h entente, 4t
l'itris mfme tte Si. Lurien Deteart*,
•/Ht t'y eounatt. « Chaque
••n-il rVfn/rw de Smis-orr*.

ffHi' lit M rOI>(H«- J«r HHf i
7 MI autorise l'orrvpant à »e crottv
itifj lui. H y n de» faitex de réunion
\[xirieu*et et tittrtitfnntex qui font

l liôi 'A ldu fléau. MM. Marchoux el rUvnaud '?'»" ô "!' « " * t*«Mi«-A un *tu
'•-», el rétablissen<ntt Imigne •!"»

' tHVt&rt .-.>s «u^gèreiit, et la m
'T i-iti. daim ci- domai

On y revi-ndra.

>M»n HorkM-
». à 1s lAche.

Nos Artères

On ne fait pat
El r'rtt pottriftioi 1er druMmtei

d'attmittinn n'affluent pn* pour la
rentrée tfOcfobre. U* étudiant» tr
méfient 'l'une Write «étmitv qui lew
ftrait regretter la beiie liberté rfw
quartier Min.

T-7 i;'r,-r.- ,)„ , ,,,,,1'LT l.itin. me
'"-•' "<*.i''e*t bien y«'i
' >Me» thainhre,LU TMvauX H RinCTrOM

M* ma «-«on r r OE LAVEMUt eamoT ' ""*' imiiond*'
_ " , - 'Us revtHurtint*.

, IV', us fi!', .< < j*yihï^ dut, gilr ft du
dommen- \ **uper... ef qui ne tiennent pa* annprvdtn

ttire ht Irttrr iidrentée à M. le Séna- re'tr
ieur-Muirr de finutia qui donne fat- \ .ht /,
xuranre attr tr crftàl nécessaire sera ' f.tl
bientAr ourert pour ferfrutian de cet -vin

Monsieur le Sénateur,
.«unie mit" A votre lelfre du 10
!•-! dernl«f>. j 'a i riionneur de vont*

l'ublie*a «ji|ir'tm • 1P jirftjW pn'-«ent''
i),i r !'•* infr^nienni île la Corse jionr la
!-'mi"* en élal de* chamwAVa de l'Ave-
rute Hurnot et <f» Bonl'Vani Paoli h
rte«Tia. itan« tri» parti en r*Wmm-<nt

crédit ter» ourtrt prochainement
>mvr cet objet.

Venilln <MrrA-r. Monsieur !•• S-;r.n-

ttpritf*, des r-tmam
>"l"-t'...
-,..- ,', ..unnld'nn ancien : xi
-ittfj -i Patis et si In bourse de
•mtti c./ m»ie*t*. prafitri de*
v#r* i/uc mut offre ta
h 'Ir tu M-arthe. Ye

;:u( de
••••• d é -

,././(/ de

f ï r u | m
un fiiin^n-e-i iiahontil I<

-fii 11 SfMÏaii. av-lil AH.';lil.
ririidii-ftlioii- t-t <i>-- v.i

tiivr'" It- projet d'insHlution d'il'
rie penaarmerie iidirnafion/il'-

t l

viendra,
. ofrfnin-'

.sous

uns doufe, à cefl.

trarmUrr

rair de rftromn un <nit prctqm fa-
. n mifial qui s'éti-rr parmi W fi*w»

ln>peelrlir Oénêfal de* Pont* el Ah , \ ̂  mftJf Ç^^ r>nr

Cnan«Rée# charfré du Service
de la Voirie rontién. 1 GASRBL a\LC<E

. u iliffércnle. an protocole de O n
y.•. l,e lemps passe et IM cliose< . . „
|Î1P« péri il peu s'imposent, en dép
|p l'obittruction de quelques inférél

particuliers qui R'im^inunt mei

L- Ipmps !«"«?... On dirait qu
••rrnireij. an Maroc, prennent un-
f'inrnnre ?atinfni«»iiie IA enror",
"lri<ni'ï n'prpnd >*t^ flroiln. Kh ! oui
I' d IHUU fjiif !.• temps n'en m^le. N'a
mit-on pac pu mieux pK>voir ? D'à

•>n ne ios écoute guère. Si l'inluitio
l'ail d^riul, pour prévenir le mal. j
nér •ssjlè1 DP larde IMH n découvrir
loi. ir^lnefaWe. Mflll.euivns.nw..
«•*'•*» de plus de peine, de plus d'ar
(.'(•ni. de plus île (etnps qu'un pa\
n» jwrpsseow inrlairvoyano*.

V- lempt* pisse... Ne signak-t-o
l1»-". en Al)enia(rn«>, un p'tJressemPi
I» vitalité économique qui |nnd h al

luis déjà merveilleux d'avanl-éruerre
Kn rPpmrdanl bien, e s t e que TAnglf
i-rre. la POIORUP. d'autres nation* en
rori? ne risqtieulpax d'èire menacées
un jntir, de périls araves ï Mais, «i
I'*ns donr, et la «oli<Jarité interna'io
unie contr? tou'e j ï^rwion. ci l'Infor
veniidii de lu Société 4PH Nations
'iii'en ffiite^-vouti '.' J'allais von- 1

Ecoiilej:..., parlons pinlrtt Je^ dnlte.-
•nli'raîli^e*. Ah ! iî la bonne heure, C«
LH.CJI va la^mi- Irv* bien. M'ai Heurs, à
i"lre ••poque où |e chanifo —t m
rail plus dç caf d* l'arg»nt que de Je
• ie. De Tarant , il en faut beam
lujourd'hui el on n'est pas loujour-
•erlain Je s 'en procurer... Quant i Iti
ie..,. i-sl-ce qu'on it'e?l paa nùr d-

iitourir ? Alors ! [_'n j»u plu.- lui, TJn
[>'>u pJus lard, par i.-s gm aspiij xinut*
•u oaii* un anrident HP cnem ;n d>-
r. qu importe !

IJH sr«urite. elle, «era toujours pro-
''•intliqiie. dét-lar» <in militaire, •:'
Ji» iv rUou«, c'est le meilleur ret-

p ! ,
* ]c bijou favon
j j d

ff j
b-llep-m^n'1*. de* j .

pi-S i»( d>-s fou>, U'Iit-llJjlIlt, SUt.'
ri (raniwnya cttntinuvnl leurs col

!sii>n* homicide-'. L Hérault persisl"
noua donner, en plu* d'un vin gr
reux, de iioiivc-l.--> -murces de pélro-
Des perlen <IUparai*«fnt et se n -

m\«-nl ; un r»nard. a i Opéra, fait
nip? au ].ioji«rd ; je cygne d'Asni. • j

- dvtrùne h- VMuionr d-n Ternes. 1

L« ttad* Nutiqua d» Tour»liM, » Parx, «M

•avafti par urw foui* bruyant*. Noir* cit.
ait* raprttsnt» un ma«nif(qu* plangaon 44
LCNOmiJIND, Ohamsilan d* franc».

'": -oii-: C.:i n - Par)- -•

LES DETTES
INTERALLIEES

'..tu, -n. al ftti r«:M. <im* la 9n,,
e, de J, nueatlnn d » delto* au cour
éri-Nip. f t > , jeuroau» n-fliit an*

• r - '^ l r r ce qiïit* 4V1 .«I .it-ril t r e

n'.Imeut pi» 1 «tjt'nor? Irail-r
f t t k • *t df . mwvh»iW . .

<nil • • fait Jour d i u la
- ce JouriMI okr T«B

TUP pour rA
l Efi I

f
que 1Burop> a'time plm !

P o q *

. t riMi-IVi m aaa.

' continue,

K

Ce* HOUCrai/T litres de renie tont
rTempti: de t'iirifMÎf redtifaire
*ur ht tûUurt tnobilirre» et,
ce qui et! mmirenu, de CimpAt
général sur le rtvenu.
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in tout « T1'* 1JI

LE SERVICE
OU BALAYAGE

I • tmhivaiî" i'PB r u ^ *sl l U 'P l l i B

'iii'luui' U:uip< assuré * la MllïtMi-
iinn gfntn* . « m !« <l iw»»n * '

• n i n - municipaux.
\ujourtfhui nos rues «ml r*nil».-

,,1-nt ii.«ll«yt'f!. cl aucun- rodama-
• ,,:i n, ,Vst j-lii- (ir.Mlnitc .

| Bureau muniripal *l'h>gii*n.o
-•(iri-upe maintenant du aelloyafp et
•1.. IVutretien des cours.

\ M effet, il adresse au* locataires
1,-t immoutilM dont la cour **l «i.-

irnnliV pour son >>tat de inalproprM*.
,:» Mire -uîvante T

i Bure
u biMtt

|.rj|.r.-Ù «ufftHWd-. par «Oite *c 1» ma"™'*
lubltuto 4e J-ti-r In lm»°ndJceft [•:<" * *
.'cWIres.

I1 !•*! rrcOHtt aujourd'hui, du oonswilr-
<it«i unanime, qu« Ihéorlquiment, psr u i -

I»«prrt4 rlfourtuw, on peut »' ?»r«uur * •
p'impf.rle «qurl'f maU<fie.

Le pMtail entretien ùfs «nur» « t 111* <>•*
^••nwntf et tWtrt* *t« la propreW F*n*ra>»
rtc 1» vT> cl de la sanlê publique ; \ou*
,Hf« .1-ne i CIBOT <1« veiller. tpiwtMrfiiwnl

,i.m<Hin> dan» un «lai irrfçroehabW. s»"*
,„' i Mil BM«s«»irc df vol» y obUffpr p*r

LE COUVENT DE LURI

jiwlr »t î  '•nurrfcnlv maa-w,1» pouralt y !>•»•

\l4iBWn«al ta «lui tort,? *uto F**» »>•(•
•« *K- '">'- rouli- fUKVfciquc ïl prMfl»'1

r , , . - ', ju.atf» r-a^B ewwal.
1.1, igri'alH.* aorprtanl l>r BomWïux tl

,, ,..111* f.onltoi-ùUu». dan* ta» ruioo*
. r>Jrrat <lo Juur en Jour, <pï»enl de

i , -•..., vaeaMM. Ka •Ml, i w «u™
•j, , •;, inlfretaMlM M *<** P*"' •"•• '*>"
fini- -!f' MU (Un* <M? s i ' admirait!.-, ficba
ta »:f tt ta lumlerB puur r*t>Orv la *MiLd à
•.••«* 11 fallait habiter U Cor» pour ifWrer
ur.- l.lh- «Ml\ri'l <•' e'«l P " l f P'u» t ™ *
"..- iMMUHto qu« noir* aulo 1* Couvrit.

IJ . «Mini «*l. «a rfai. Htuclkawftt «••
, ,,, :. p:tr vs p.,lml.-« il-; varsaui?» •.< d'htoer-
„ a,. -j* ijiri. qui l'ont fïlt nH^^r el ••»*-
w r , f L«» anetenBM ruine» nMoateitt Kvi-
v PaHoul le «mmles .fcn*tres remplacent
;._ i,|fjirnea mnnariliiwi et *u Inunt Bil»M
, nunn'-Jé la plu» JOJTUM animal**.

SÛJÏ )• dlreolloo Ai «voué «l « w '
J.-.HW*»! de l'miwt. aar*»* de I'IMY»»»*.
.(u. '.'ur sacrifie 5e« vacances un* aolsan-
i . n.. ,i- J.HB'-» CMtkarDttHX viv«i la. t, Ta*
[,i - .'! \:i liant J« U monlafple i'l dv 'a lpl 'r

. .i. vin- or 'a eolenlp Je Luri H c>*t uo

<r lue de U it«ll«r.

]' f-ut qiw <*«« « O T » , premier» *i gen-

- ,, nor*e et CPpMXiMl IJCBO^P. Wll COD-

D : 'i''* a r i N II (aul que le» «ocourag»-

.DK J« «ot compalrlsle» am*ot I te» »r-

LE VIEUX PONT

T-.u! rnourt, tiMil s'ilaBfuil ; ]'IHH>t»'vJ>l»

nolic l'sucaJyplUi itoa» u

«orrtxte la «eu» * M*

11 V1CHEL-ANQBL1

COMPAGNIE
FRAISSINET

Hon.VIRF. UE SEPTEMBRF: t

t Uimw u Bu
r BBNELL1

Cttle Jeltre montre l'intêrC-t qu''
r.nW-nte ia propret* des cours au
jHttnt de vue do l'état sanitaire dr la
\ilk>. U serait h.'iin-ux que notro po
nulalion iw rente point sourde «
iK.nvel appH <l"i lui f"1 •*«*«* *
n INMCP. tlnn? mm inl.'-ret m.*ni-. ur
.léfioratole procédé du « tout par li

't

CYCUSME

"le l» CfM«nl*»>«"i '

y

. ..«««.(.««n «a COUTMI «1*1 CaD«rt* »
.1.̂ 1 if i%>r«aaiM-r pour d:B»a«:h« ta vp-
-rmlin- i i tS. <« renHHâ«i»«H *> T"- l r *'
• i r.i-si-. !« quatrième ar<«J-Pfl* d'AJ"^1"
p.'I^t rtr B»II*. arrivé • AJiffl". P*'*

t.-, vofiferorBU *«r«t reçu» on*» M.
H..rJjrfflDi. 31. me Tewti. AJWÎBIO, eoailrc l«
t.rfnmr de i Tract, r! wront fioi * I '
i-tn.'flihw. • mi*

(,. - prix «ont : au prrw IT. 1W tr : au
.inn^nw. «00 rr,: au ln«i*niB. IM ""•: •«
O.i.lr*«w. IM fr: •« ClwpiWaw. «0 fr.: «0
tertio. M n-

j ' > rmBlK reço'l 'i toiWt* faite par
[r, rurmhr*. du Onnit* d» B»«l:t. 1-* prU
n-r.inl plus f>TH.

I,. - p-ix »p«ri»ux toM : »u pr«Bi«r «
n"tli<Ml CjeJnl* A)B«Hfaa«. 1*0 f • •"

in«a(>-iir« 4> p r *

A TRAVERS LA CORSE
Lll-H. — llia.mii - L'use -1« Dfl* flu^

n-maot.* t-nroiae.. et au «eur a'or. Wl«

. .fleMr Vpcrhlol. unltsait dcrnièrcDWIll B»

•v-niJe » t--Hf J'w» vadlart JîUne ftwiinif,

• M*re Apwlinl-

L» . rlofrtaesU • a^alt eu :,eu PI CB Jour-

itr tft«H al pur. notre bttt n*l d* Carar

-.1 «l blfu que vohMiiflft Vime »'ouvra!l

in d'honneur. M. Pau) AptaUni apporta

i-t îi« P'Ot.. farUl .tu foquel *-.]!««<• il''

,.t«il.) pour »r rendre à ^ m»,ne it'abnr.l.

, , k i-i'a-liK où une foui* irôa d m t d'anll»

iTdfllI La ̂ ICbrailoB fol fstte par M, )•

,;.'.,l<ijrpB nukr l . aisiii* i« M. .«IfoWtll,

. ' t (JIK Mme DoBOiBlci, aveo inBnlnwlH

--.'.'•<|.-.n. non* Joua il ; - La SH-Ht evnû-

»=•.' . . di- BoMudl. W rcmanfp d- HH-

i Un (tu r*pia. ao nwnu duquel oo

mmFtif boM«ur. MM. Vrw.lHolt.

j . Martial • ! I* "loiw! Sa»1f'll. e*p

-nt J'I»» '«!<»• peraMM'IV et fr»rf

f.-ijç-Bal* Ipiir» M*'« ««r I* martaft

ii au* ] ux. Un*

i if prol«f»a t r t i

a, _ m a ^ w FMMta. — On

nili', i plualcur* repristt. ) l m <!'

il JaDI lr^U'1 ••• trouve it p*m\ d<

. «HiMUe» 1 1» eaauiMaoec * * pou-

, puhlle» qui 'tœt •ttni rnp(Hinble* * • •

ttMiU qui H acmettl m*»qu»r de t

v Calvi pour
19 t

et M«r

a pour WlM. a 11 heurei.
4e BMtis pour Marseille, a midi.

.; ,i-AJ.r«:o pour MartelH*. fa 19 hflurr».
: d'ile-Rou^e cour Nice, t 10 heu ru ,

dfl Bwira i.our MarMi[t«, a i» heures.
i ,lt B^*ii.i pour Sainl-FIoreoi, à 3 hrur
.' .1^ s^Bi-FlcrfOl pour Ba»tla. t midi.
,. <|-AJMM(« po'ir MWMIHB, * 13 Heure*.
, Jp Ba.ll» |Kff Uvoiiroe, k !3 heur*-*.
. d-\Ja«lo pour Nice, a ÏO H r *

d ' M R M m Toulor Toulon

l pol
i pour i

N«Cf
i midi.

Umille. t 1S hfurea.
i de *Ulv! pour NI», à ÎQ heure»
I 4- BatUI pour Kiwll l" , 1 l t heures.
> d'Alare'O pour Mariell!?. k 13 iieUrf-
; itfi Baslla pour Llvourif. k Î3 heures.
i. *? nalTi pour TWJIOO «t M*M«1IP.

J » heurn.
i <l'A)acclO pour Wcf. i M htwr»».
• île Banila pour Nî<*", * î i hpurf!"
, a* Bi»tti pour Staiwllle. * m"*!
i ,1'AJ*<«W pour MirMlHc. k t» DaurrE.

d W « W PfUT Nice, h !» heiirea.

i pour
•fat, i 3 hrdr

'[•BU' Ll ï jur» . - . k Ï.1

T l r t i r M r . . k 1 0 *<•««

is* î<Wir Tniilnn «-t 7

1« Manrlllr pour \j«vlo. k ml*,
le Uvonrar p-nr Bwti». t midi.
!«• Niée pour A ] i w « . l « h«irrs.
l<> Kift P'iiu1 BjeUi. » » hpurt»
le TDUIOB pour Culvl. k 18 hrurea.
le MarMlll* p»ur Bulia, k 10 heur**
U NkfMllir pour Ajacclo, k 1B h^UM-

I* Manclt!« pour Bailla, k midi
k Marte lie pour AJifdo, k ml*
!« LiYOurn* pour BaMl*. k mtilt
I* Met* pour AJÏMIO. k • hnu*»
i- Mer pnur B.Mi- h 9 h»UIV*.
l« Toulon puur llr.Hmwaf. k 18 hrur*»
le «ar»»Hi* pour DHtla, k 10 hmTe*
|t Marseille pour AJaiKl». • 15 heure»
If Hitt pour II<-H«o«*<\ k f I h 30.

k Hararilte k Ajaceio. à ntka
le LtvDurnc pt*ur rlialia^ k midi,
k N«" pour ApttJo, • 9 h*yr»*.
|r Ni.-- pour B—tii, k t BeurM

W TouJoa puur Cal¥i, l
la Mar»flle p^ur BaaUa. « 10
k M*rtetH« pour AJ-ocio. k t

reppur CK,. a t l h. 30

UN POIVROT
SE FAIT COFFRER

Hi*r, v.-r* ï l». ;h'. le nomnn' Of
.If-ri €hiir!«--. Ain* tl" 31 «iw, oUtUT
Lf ur, tt.iueuraul à R.witfimnu, prèa
B..nto. ' k (u^iige n K*-t];t, -• (n

n k

Ucaiduri, f\û * JêciiWoMal lu viu
nmuvui*, «orlît iin rovolvw et se mit
A im'nacer lf» Hii'nU.

1.0* «ff-«t^ Mattit «t Cirlutli inli-r-
vmrenl Turt à-propos H tueillirenl
pi'i indivi'iu. jwu wuommaïKlablc

THEATRE MUNICIPAL

1«
Ii j-rm-ii s^ter

qjjura lieu 1« g
d.--Jl îionone*. q>ll ter» pour la O r * «Hlfc-
n- une véritable f<S»«)»lioa.

Un misin <t? » p-ande arnueaee pour o«t-
t- soirée "tec^Ltinoeile, Ul pl«SU da fa-
veur acroat »up*rl»ée«,.

Ton e la •opulillon biaUtie. 1*» am»-
leur» el oopaiiBCUi». M'a' «P* ' • • ftnl11"
1,-î, dL* VIIIIUIPB cDVlronnanb. vwrooi défllff
«ir notre M # H no» J««"« " I" '™- T"1 B"
m..olreront dlgnt-s lie lout 41o|r. • lk «T«-
,!" Jul'> <le nus

.ipxftB 1« iWol-:w du Jurï. la sflirf* » ' « -
minera par MvMMrta PJurtloané. ««o César
V-*fJiBi fTorri*)). Mil* M.-L. Avoo( 8 M -
t,,sea. Mite Verg^-De»pwo (Lola) et le
.J.utlomv Wte de WVHkar.

Pr.x d^i plaee* : premier rang Je loge*.
li » (rm. re« et ftiileull*. î fr-; atalleï. 5 t>.;
d.-iisiém« ' rang de log<-t. 3 fr. ; parlerr*.
î fr. 50 r amphlthMtra. 1 rr. 90.

I \ ioeallnn aéra ouverte de 10 heures L
m»li et <te 4 i 6 heure» «u gntehet iJu
TliMlre. roe d« rOnéra. k pirtlt d> JeuJ'-

I çumh'jt du Ttiétlre pour se faire inwri
d rtilii

k L l * aWTILU

l'rtjlr.'f i i Wltt il 1 In <*.»lributiuo d-'n
H sont v-ndiM 0 rr- 5U- La Mte et le tira-
.luront IIi4) i la ***<am du mulihi. 1. ru-

i Màftuw*. k Parla, le Si «Alafe»* *»«l»in
Lei TieMnMM da la HTiWrn cl tniili-* ppi-
iiwi i«alrant partiolper a celk- «uvre ul -
voudvooi bton i "

^ Ou n
Mr t«ur oofDMjod-.
t m iwnwtat « i ilm-

D*i eoadUlsaa i

On ,nc' w
corrun u nîcj ug

t.-m <-omm..-r(;inls aura ll^u à !i Mairie du
9 du Î0 »ep!Mnhrp l»ï».

l.ea p»r»onae. qui «ont en dr«n dt « « « •
d l i i l n Urt-ronl *f prl«K»«f » ls

La «rlCUlaliOa intrrn«iii>B»i« **vit nui1 lei
nlfiirn rurt** de mani*ri>i k repayer » la
h*i»~ l«oi ^ * Mf • ' • r t t a à . . ba»..
. n i mallieureui port «uni fraa«aui. 4">. * u

^ n l «, i. panique W avec iotef.tl.rn
c » molli ikrn'M*. avalant *»n-lu l^ur* tllre.

fir l"s nouvolki oalimiatei, •urtoul en
V l f S 1 j f h u l ié

m>nllo« et k i ftoTiU. p
nolro p«llt'que du pi-lrol.'. ecn«erv«r ou dto-
i r l b v ' l 1-ur irrf no, cw^a . iMa de flakt.»
ri de Or"«nyl. d^ftlarant . ouil» m- »«ol
.lisMtoa k aMorow 1*-. enneewiloM que aur
; r . | r m : B « non rSplolUX. •

Liioio* «Orfraie J M FV*r«:w»« «>• a»
CTHIIOB» .1* porteur» de tllre» •«• aoe!<l**
I .nt-iirrt pêlroWr*. mtnl^rpa. taH*\htt-
- . . , homllfrru. nt«*MitO î*a. d'hffcwtrifla «g-
tnmoMlet. teilil»a. <f* faWiajie» «e ctarnla.

. rarritrc* ri >-!• «TiDMr», <t« £ti«*ne !
r l l « « l

rti vigueur. De» formu'ïs spéciale* «nul à
l^mpllr pour p^reevolr lea rappela dus il- -
cuis le premier J*DV-fr 1»«S.

Pour la décret du Î5 aoW i « 5 . fliut W
modallUi d'attribution de ltodemttW <1-
irnilooKiH de S.OCO franc* acconlée k tout
If! lulx'reulfux de pu erre, pensionné a 1
100 p. I0fl d'iovalfdtli-, uo« demande spitrlu-
1P est A établir.

I J Pcd^rsIloB Ouvrière fi P«r>«na« dr*
Molli*» v lient araluttement k la linpoallinn
des vktiDUS de U guerre «our leur fournir
Irn formuU'» <'1 leur <Jrtnn#r lou» reoMlgnf-

p ;
jTB >tul oe «ooi f>M r^gulfèrciuent pajrrf* <rt
in-e dans lei termes Jes eonvenlloni, ci

proviranMtl (l'empruilli. «oll d« 11 B*pi.-
que Argeel-ne ou *>• prOTiMei (Bueu*'-

™Turflman. etc. .), folt'Ài Bréill ou <Va
uU { Amawwp. Bahi*. Gwra, Bapinlf.-
rjio Mflr»nhiiB. Mina) Geri-s. Para. P«rn-

Pernam^en. nio Grande R« Nort*. <-tn.;
t de m Ch no, f oit du Confln. «I l de (>»-
i.i,. (province d'AnlIofluii!, BO'1 île C.-s-

ut.-3 *•'•! 'lu «TMoVditehi? 'le Pliland. .
a Ban -

T tnA * 1» HetW, » i
InTdeot tau* 1M port tors fraudai*

i k d l ! h [

li« iwniMwre pour <-»d emploi» d« réda*-
c u r Ria^uilre <te l'adralniatraUM «éparlr-
B.4IUH en Al«*ri- [ciDrf » " • « » • ' " r *
iuvert ke lundi l t octobre 19(9. • Alirer,
O-iO ConiUnlin*. Pari». Lyon, Maraollle.
B"nlrwK. îSinay, R m » , Lilla. Touio«»e et

AJitMlo.
I^a eaadld&ta pourr»ol ** procurer !«.-•

c-nJi't.iO'i d'admiuloa H le pra*jamni« des
^r«oVH» ut nauvernemeal «énénl de l'AI-
<r«rl« (uabiB't du »Mr4la1re (rfs^-ral)

Le» d*>m«fl<l<>* d'admiaaloo. étabtM »or
pM*r timbré, d*Tt>out purwnlr au Oouïer-
«irmMjl «entrai, au plu* l*rd 1' II aeptemhrB
1SÎ^. L">» eJUKiWam .levront »1«a;aa*r. d«n«

d 'Al4 l

«VM MIX AP»I«««

La F*d*rat!oo <h-a A P. 0 de la fera- "
Ihooaeur de f»tre connaître k aei adhérMH*
au'eil* Unit k leur «•pi»»''»". H*******
D* | , prévu daM 4'fcttUuctlOD minMUrMlle.
pour l'applxailon de» artlolea 101 k la* <l
ta loi *>. r j ,
i:*e k lallnbullon dua* rtmemnit* rorn-
peaaalrioe aui pi ;#»B«:.T* 4* gu*rrc- I.:-J
I. r»« 4'unr InvaiidlIA.

L4 fr4a<d<4i( rappelle qui) a» tera r ' -
M ' l t t l d ' n li«br«

Chronique Locale

-• J'1>M- k BMÉat. — Thi
- ÏS-; II heuru*. • ( •

' Uirniou. « f : mulau . » •
. ..nui-cuir : trtut vu-l«kJ«

NOS DÉPÊCHES
Scv.iic icl-graphique des Agences er de nos Correspondants

la. tofHMilc. in oi*re i-t l'(«f»nt «

tlaeèw* f«lcital'oM aux hr-ureux ps

,.r,>l*#f •M«*ilr# 19Ï5 :
M Filit.pl AfltP-Of eapitame an loa^ cou

. . 'art rapilatae 4ii paquebot - Ooavnmri]

V. FraiirpMh) rhrialoplip, «écaaMui bre-

Hcr!lni Jean. eapliJOic su ivag cour
n-l f»pit«io» <Jil pa<]u«bnl - Conlca -

OiD4oa< \nt»ln<>. n>>5cdDkïlefi de ^r*1

- olHHe. chef BdeaajcIOB du paqiich

AVANT L'OFFENSIVE

vye buvL.iRArtox

DE L'AMIRAL 1>E MAOAZ

Madrid. 8 sr|.loniUv.
I. amiral 'le Muga^, rommandanl

ii rln>f du la IloU.' rapagiiuk-, u d.'-cla-
-, uu sujul do lu f.rûchnint" «niniii'
lïïiisivi- rmn»:*t-tMjj«(nioli'. <\\u> *!<•»
PL-rations préliiuintiires »e d«roui<?nt
^iuHlomvnl, nui ont pour but prin-
l'U] d.' fAI'T |-etiri"Mli

f.V* TEXTATIYE

hE IJEBiRiit EMEXT ECHOUE

MéUll», 8 septembre, l
Une tenlalivo de (lébftrqu.-meiit de j
nipes espaguoli-s sur la odtu d'Al-
ipcmas a échoué •
Une nouvel le lonlative aura lieu
jourd'hoi.

f.SE ESCADRILLE FRAXÇAISE

BOMBARDE ADJIR

Rabat, 8 septembre
Une escadrille française, compre-

>nnl sciie avions, partie de Gutw*»,
a !>ombardi: Adjip.

Omis milji« kilos de pwjectiiea ont
f'i-1 lancés, sf-mant ia mort et la pani-

Do norabreu^e? pliotns ont <H<- pri

LA VIe ASSEMBLEE
DE LA S. D.N.

SE l.WF. troiïHAMSATIOX

tionèvtj, H »epluruiir«.
L'A^riOtubl^ s^n^ral" •!.• la Suofctt-

dis Salions a tenu, ct. malin, une
e>-aitc>- (l'iippuiiwtion au cuurs de la-
(|u-llc a Hé liMvrmiuC' I'OHII^' iti*s tra-
vaux îi cnlrcprendrv.

I.psi HivcpflM Commissions »P ?oul
réunie* P\ ont procédé n In dAsiffni-
li»ri de leur président.

i l PRESSE OFFRE
l'X DEJEUXEH

Genève. S !>epteinbn'.
La jirL-stio a«credih'>- auprès H'1 1s

Sopitlé des Nalions. t-[ dont le ('.omit-''
.-st pri-sidi* [>ar M. dp Jouvenel. H of-
fort, aujourd'hui, un dpjeonpr auquel >
U.TII ««.ÎHIV MM. Painlcv.'. Chnmhrr- j
lain ol Vandfrvpide. f

bfonaaiions Financières
BOVUSH M PAMS

M. CO. NICOT

" ikonmttr <nttfot,,,tr M rlû-/il*,v
•/«•i/ rei.renitrn tes conmiietion •
•re*t.u,vs .i /Mirtir du IM-MM 7 Mp/r'n

Li«ro 103,43
Dollar 21,23
ion lires 85.90
100 | t.-rla, 304
100 fr. unisses.... 411,74
Î!Y1 (lnriiins N'JO

SOCIETE GENERALE

tfu Oammaro* M a* i'intfuMri* an Frwio*
CAPITAL : SlW.0CI0.000 PB FIU-M-S

I

M ni. -ol . 1 " -tfoBIlu» *dmla*iblea
rafi'ol •> MeUur el>*f d« pu*et. a :* awtit.

• Mtnrn Ou T.l Job) :
M r i c a n a . I Manplilr, tl. P : Mm on H

< P«rw-llt: Imnaritiai, h Pirn-H P.
- .Mi. !i Ptru-1* : BarldIBI. • Saini-
r,-;. Luetast. a ÀiWB-ProvwKie : NP«TI
-unis-ft P . !-• en. j Tnni*-ît P V<-»l»f

tic. Kn r-«H- «*«

.ircn. d' ohemiM df ter. t'.Ml Ojoe 4» l»0-
- ri-fnmmiDrtc MUnnml k loua !<•# por-
. un fra»**" de ar m#0rf de looten lea .
.i,;.',i-,i.•-, .n.*!t*%tr* r.'panrtui'a iiu* > but ; U. AafttlU. eipHila* •!• h 1* compa

n .-i.vi.NTir i1<- rfmflBtc a ' 1 / alTori

a A'Am*. «on effroi. **a ctu-
wr- -<••> fros!«lions. «*• iong*

iitls '!<• (••niCfiilniInÉii dam* une
- ? doulo«r"ii»i> rffararpni s« mè-
iii sVff-rTCMti 1' !» ronwtlpr. (te lui
- r*|>r.Thi(r. un peu de
. .•]!.' (l.ntUil ,1,- Uiul. ilf* princi-
(tr- ia »ori'-l>-, et Hl? r^pomtail AUX

p«
Iraii* .l'un âffrpîin

- IV n>»l q w dsns la l ^ n . i e . mè-
p.-, ifiu> ].' noblf rhi-vdli.T. irwpitv n w
| drnil d par la JU*1M-'\ vieni n bout
du i\THfion ro-innUhle et perfide...

PilÎK file r>lfmh«.M «iniis *f'ii «cra-
t»t.>m.>nl Urihirn

W >mhre<i,
onde de rafcemw de son Men-aim.1

j « | ubit une lorture
non vile. . .

An Mrnilin Carton*, Bernard #<• Pre-

••! il altnil fl

n *M PETIT BASTtAlS TM. ».• présent*, pril
oonle

et !.,. pHtoM* miit ap
délibérément

!•• >.>nher qui i-t.U.ie le
du t>iii*in.

Pr^T»! parlait peu ; mai*. « plu-
. il f»l étonné d.1 voir

qu'à une iiilrrrofretion directe de u
[-ni. }<• il>un<"itii)urqui •'•tail venu à sa
n iKvinlrp n>> iui ri|HiiuJ«i( pa*. nt
U.nmail pao vr^me la <<Me de son cdté.
Il avait mis ce sitoiee ••ar IP rompti-
d<> la rv»erve. de l'intimidation et
p-ut-i'tre du report quand, impres-

oua élion» loin
e voyage ?...
I/interpellé ri'pinia av.y un certa

înirissoment celui qui lui pariait, b-1-
ya quelques xnns inarticulée, <b

b ^ fit comprendr
qui) étail sourd et

Apn'-- quoi, il repril ses paquet
l»)ur*iiivit «a cotirw.

•— Voilà un singul
de roule... pensait Bernard,

doi rien, ntait qi^ ]V
frayanli' #i)litudr iiiii IVntourail r>lu-
>i**ail rependanl n é

Il nnitinuan

Chevalier du Silence
PAR CLAUDE MONTORGE

mii-uiK- t«rh^t». d-vunl aucun rnioc
i-.ttr arrivir à l>-nr fin. O «ont reux-

no*- In Toule «If- honirïK* pxnllf, en-
- «pprvci?. quvnf trriiivc fort^,
'•Ile rhcr^lif A imil^r Kll a i

>>||r m^pri
l*, m i s qui n i -

w sou* le* «
hnnTHHir l

«* taiesaii t-mporli-r par

!i fniirberif'pi la ruse ? Don»
lie ta vie, e u x qui «»•

«Wcoavwt *k>ivent
rhrmin>il. il d-nianih -. -..Il

le rnuU- «i l'on était loin
TV du Cr»t de la Koudr-
serviteur n<* r^pomtil t"»^.

rnard renouvela *a qit'^li>>n il'u-
ÎK plu* ferme.

L nnrteur <}••
p di>u-

l-r qu'on lui ••ùt parle.
De Prévai lui po*a un doifrt «ur fe-

patik puur aftirr*r «on ft lien lion : k
vilet M retourna.

—Je Toni «i dwttând*, n o n ami »l

nif>u»so«. dann ie lonilniant vaearm
u (orrenl furieux. Ol»i-ci |«raI*«.I;

d méconlentement de pttt
n plu i h W h

en Iniver* de
route el nui I ohlifieaient n d<> lnr,
vos sininfit-1". A de» meandrv»
rui-«!><>aii ivre.

De temps en lemret. une branch
mnre hamil le senHer. des brindi

! Bernard an vigagf.

nuimc i
l«irs «ITronU

»-' ' W i i r . Tv» vii-t-m*
admiration* M M rr*

qu .-11- ••nlrtlnc. v« aux cyni
À qui ne rtcalMl

Cmi d,- U Fnndr-.
quand un «nrrnn de f-rm^ lui dif : |

*«' attendu :
leur de Monsieur de Cimrw t*\ loi,

ihitan* fr *«n Mn:
•I.. H* vin .i c-lu

San* *<m amour. In
un odieux

LA SITUATION
EN SYRIE

^.V A'OTff OC MfXfSTERE
DE LA GUERRE

Paris. S septembre.
Afin de rassurer l'opinion publi-

ant , vivement émue par la campagne
nu-née par certain* journaux au au-
j'*t des âvèneuienU dv Syrie, le rainis-
t<'re de la Guerre ;i communii|ué une
iu>l« mettant <>u K^rd'1 l'opinion pu-
Mi<{ut> eonlre lout.' m-uvfi;.; orOn-il-
w concernant ia siitualion en Sjr if i'l
]I-M ^vènnnrnU qui s'y soitl d>!r<m]< .̂

]M note nffirrne en outre qu'acMx-I-
Iim.'nt la situation <?*! très calme
rlaiH toni |*> levant

LES OBSEQUES
DE M. VIVIANI

— * —
Paria. 8 «cplenibr

C'esl demain jeudi, à 15 heinv.,
qil'tturonl lit'u À Seine-Port, près dr
\lehtn. \^ ubs^iui's (!.- M. Ri-n^ Vi

|jf gciurernemcnl a d.'-ciiftV qu<̂  le
funérailles du l'ancien président I|I
i:nuseil auront lieu aux Craix <i
KRtat.

l a Greva

/^l GREVE roXT/Xl'FRA

PPari
M. Durafunr. min
reçu e les i

ptembre,
du Travail

d. mii'H1* revendicali"!!'! pr^wnleV
jjir li] (Àimi !•'• de (ÏW-VC

LVntrcviic n « rt'pendant .li.nn
(|<i'un ri-siiltal n^gslif.

Lfg grévistes «a MMII n'unis oc m»
liu «u p>mn«-ie Japy. Oummc dhab i
tnde, il* mil entendu plusieurs ot&
l-iim -t '.ni -K-Oifl • •)•• fH.nrsiiiw,. leur

«ndica1io
le 1A-

à Marseille

SA.VflfllOf.El US fXrEXUIAlRES

Manteillf. « •wplembre.
Di>t* ratirioleurit ont rlpvaliin' l'ap-

pflMeiiK-nt ncrupd |iar M. VU-tor Fra-
Ra-t-fi. mnrrhand I|I> vint, rue Espot-
fli'r. piiix, il-i ont mii« le Tru aux meu-
bla.

L'incendie qui t pu être éleinl
tppt fo l A n p .ffOri fait d i
tînU<Mg*U.

pu l
B fait dimpor-

APRES LE DISCOURS
~ DE M. PAINLEVE

rf.QVEMTLA PRESSE

Parif*, S sepiembr»*. j
L'Homme Libre écrit que dans ann

discount iiiaii^iiral de In VI* Aj'Si-ra-
Liée do In Socivlé de» Nations, M.
Pftinle?é a défini avec émotion et élo-
.jiipncp l'idéal d.̂  na ' x ^ '« f>anw.

1^ Jbfa/fn auuliguc le fail qu'
M. Painlcvi1 ti brillaramont r-'Us*i
dans !a lârh'? maïnisôi- qui consistait
ri r»*adPt à la SnciSIf des Nations un-1

Cirlaine confiance eu plle-m&ue o*n*
ln'tirlpr l'Angleterre, qui n'a déjà pas
nue grande ardi ur à g'intér?!<s<'r k la
^•''curité des autres pays. i

LES MENEES
COMMUNISTES
EN POLOGNE

MiX/FESTATTOX rnMVtWISTE
EVITEE j

Paris. S septembre. |
Un l'^prfimnie d» Vsrsovi^ an j

iinnop que les oinitmiinisles polonaî-
nvaienl lonlt'1 d'organiter dimaurh*-
d'TniT une prond** niflnir^^lnUnn.

\A pnlici1 pnl l>*s i*m|>*Vlicr dp mW-
Ir" leur projH h exécution f-n ••in
-.ini df fnrl« bnirafT''''.

in c. S*IM : t l ts t ]

EMPRUNT NATIONAL
RENTE FRANÇAISE j

i 0/0 i 'Jïi |
are« garanlio de change sur la base |

Y. SALVADORI
i, lui. «u Pin,, ia. — MCTI

L'IMPOT t L su» ta REVENU

On souscrit sans frnii à ki SOCIETE
GEXERALE, Agence de Bas lia ;
4i, boulevard PaoH,

et dsas tous ses Uurneux :
Altui i : Hue MaJor-l.amDnMCliiai.

: P.. PaoM, otisa 11. C i A.-F

BEURRE FIN DE TABLE
i l1 VILLRDIFt! iManoli";-

CM MOTTKB, ROULCAUX ET TaaU^TTU

Arrivage tou* les courrier*
CxcLt-BtriTri - : - - : . GROS - DATAO,

F. BIAGIM A CASANOVA
Ttiéphvn* : t r — M*TM

Avenue Carnol

KODAKS
Fournitures Générales,
pour la Photographia
Dtx'̂ ïopp^fTi trits. in'ipr .̂'ssïcns.

grandisîementt. Jumelk-s diveiï»

SPORTS
Ankkt de Foct-B.iH.

Insignes divers

N. Silvestri, 26, Bd Paoli

AVIATION

\\I\TEIRS LiPORTE ET FRIOL

Saint- Raphaël. » septembre.
On n>> garde plu^ «|in* [»>u d'eapoii-

.1 • pftrmivir le« arinteur* ÏJipnrtP *•
Krinl. -'I leurs Irois nnWniciens. dwn
un osi tans nouvelle* depuin samedi
••oir. après Icor départ d'Ajaocio.

Le-t C«jtes de la O>rs., du golf-' d«
r^nes et df Saint-IUpbril toni vi~i
(/•es par <!••- torpilleurs et d<^ hytim
avions.

AU JAPON

nnu:\TS ORAGES

i|ir-'. ditns h j'iurn
In cfilf sud <\e h

Parif. 8 scpt«>mbi
l'îi li-lt-^ramme de Tohin annoni

d«ns |. ,
Cor^^ et 11

•• Syii-Thn ont *tf d̂ V»*!*'••'-
|»ni de <"ioli*Tit« or&ftM.

PIiii Af d^iiT rcnl dn<inan1'' mai-
n« uni elé détruit*»* et de n.mihr* ii\
'HilenU -P <.>nl produiu. I! y aurai1

i|imlro mnr\* <-( tnrtti'-rix M<>W-<.
Kn f.nfrf nn r«t rie tn«A> a «I'ÏI

ur 'B C V - rtK-* de Po*an.
D*1 flnm^^^'tlT bateaux de pArhe ont î

•le cou é* t-l di'UT traîna, (wusânt prO» |
de la Mie. •»>> ' lé dé~tnril«.

Quarante ra«i*jn* oni .!té #n]#v*.«i I
ptr M formidable rtçaB. f

! I t-'OCRXm KES <;h.\£A'ILLS S
! «•/ S

; : INS7JLL.4TIONS fil.PCTfU'H'FS S

, s INSTALI-ATIONâ A FOURNITURE»

= POUR SALLES DE BAIPta

: P I - M H r:v TLVA<

1 • a h . « , o M h M .
} GCIDUCCI & ROGUANO

Î...

- M A BouL Paoll - «Mahi |
Téléphone : I-io I

IMÂRFISI Apéritif î
au Quinquina j

Le plu$ Ç t̂lnjJti

Meaucvup vê êaùac

Çeii *(Je papier

1//2 arôme exquis
<ÎInej>né$entafton

luxueuse
9//? prix m cirque
vot/a ce çae
vous trouverez

'cJâns /es
Cigarettes

HflRYLfllïD !
flLB/IN

Petites Annonces
5 Économiques a
— 1 !<• 2 5 "i ligne û£ 4 O Icilrts. —

l ua Jtuat hnwn 4»

t acli* ravaterlt: ri •

Mi rmMMM, vl

OISTARut raaha

i.'n'J
1. \ v

lalUara

I,Ï|»O1

ti - (

C * m '

t>. On

l!^^^I^Jll•
« M gl
\ n«n

j »t iTi
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VIN DU CAP AU QUINQUINA —
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«ilat. «aHfM «H« » MB * (- imila "P« «•—••• Mute *Min
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-Abonnements

Petit Bastiais
Journal Quotidien à grand Tirage

Tarif Je* Abonnements :
CORSE i AI'TRES DÉPARTEMENTS

Mfr. i-Tff.

f BULLETIN D-flBOP i

émmtmtant a

mt*frire un abonne*"*' >'•>.
! • • •* PITIT lAITIAII • ' * poil' j

l'jdrmai • M. r o n n i M , Dincwat « • • flTlT BASTlAtt "
1 <k (-•bMrtifWtf - « un •H.dat fMU w »• et.**»* pettil

! L » tJ8B!i*S8iieûtS ÙÛSUI

PAR l*'Jr» SpéciuILiett crxqui-e* ti.r#[une«-s i
• Cftp ÇoiAS rU.rii&nl " ll.*r« Cou-ours, Membre .lu Jury
- Ntctar C«drat " "Myrta" " Mandarin» " Marque» dépose»

PAR le citais ImcomparaMe de liqueura \
! Rhum», Arniri, Varmouthi, Ch^mpagnes, MoutMim, Vkis
| 11* lOUtM Marquw*, que •'<>• *at aûr d'y trouver

PAR l'««portlment unfque d* leur rayon d« i
tC*. Ct£#r»ttM, Of aroa locaux «I étrangers

PAR ftur* prix minutieusement étudié*
OFFRENT los meilleures garanties d'achat

AtlURII-VOUS KfM I I _ ._

VAK PRIVE A MOS LSCTEVRS :

Bl TBLIMI tfll 1SI1 l i t ! BS n iHEl l T

LE MÉDECIN DES PAUVRES
ET LES 2.000 RECETTES UTILES

par le Docteur BEAUVILLARD

û> tuiriûN 1983 -Tnunfi 50G.J0P PAR AW.

U t
n u bien portant, chacun trouve, dana ce lirrf, irs ren-

^ m e n t s precu-ux.
U i'»t i- résumé de toutes les découvertes heureuses que la médecine,

ia cJiinii". l'herboristerie ont accuiuul ;i-s ,'t travers k'a âges pour mne-
<iiw a la fragilité humaine.

On a |>n.fité surlout d.-s belles decoiivi-rles d^s grande Malin» : Ras
pail, Pasteur, etc., qui ont rendu ilo si grands services a I humain Lé
ïuutfrauW.

Lisez Le Médecin des Pauvres, il TOIU donnera, outre diverses recèdes
irès utiles, les muyeiid taciW de C^ISTVW voire santé, et un ca* de
maladie, il voua iitdKjuoi-a ce que Yuus devez faire pour la rétablir.

Voua y apprendrez au«i à préparer vous-même une infante de re-
mèdes et la iioineiicJaluru de nouiorfiix produits que noa» préconisons
avec leurs nouveaux prix les plus aiodérea puur J'épixjuu de vie cuere
diiiit nous suuirruii» Ion».

Il donne aussi l'explication des Cent plante*, leur nom latin, leur
famille, leurs divers n unis [Mluia et If lira propriété.*, ainsi que la mt-
nit-re. iit les préparer. -Nuiis avuiis .ijuute trente-deux planches repré-
SL'niant avec Jeur couleur nalu: '-il- Jus principales plantes tel-
les qu'on les voil dans le? champs ••! ;• ̂  prairips, ainsi que les c'iampi-
«n on s boas el mauvais.

Haas celle nouvelle édiliun voue :rt>uverfiz un grand nombre de nou-
vellts gTavures <*t Je Irailemenl de- ji^irieipaJe^ utuiadjus des animaux
'l-'Uiestiqu^'s ; chiens, cliata, jtouies. [liions, vaches, chèvres, niuuluna,
cl; vuut, aie, avec un Irailemi'nt d s plauiei ciupluyies daus la méde-
u'i.1 vétérinaire.

Le Médecin des Paume i Mt donr un vrai trésor que toutes laa fa-
nuilcs duiveul posséder.

Chaquu volume contient eu ou'iv un bon donnant droit à UNE
OONSL'LTATION UKATLITE jwir oMi-respondanci.', par le Docl«ur
tfcfluvillard ft « Celtt- consultait"" rembourse a e.le ^eule, largement,
;<! prix ju voJume qui est de i fr. ?ô,

A'otu offrons fa dernière édi-
tion 19KS complète et franco aux
tectewt qui tiaut adresseront du
bons prime â-contre à découper,
accompagnés d'un cMque pos-
tal ou mandat-poste de 3 fr. 25
internent.
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ALTIERIÏNAPOLEONI
15, pi. St-MicuUi •! 41 Ui, k1 PioU à MSTO

PriBri(Ml« •f^n.liw^ dr la Bn^ir
EacompM et r«csu»r«ment dti l»SHw

Souscriptions — Opiraiiorw sur Utre» —
Garda 6m tiu•• — prit* «ur titres — En-
c a l » « m * n l 4 a tMM c nuporta — Ca raiill»
oootr* la rltqus de r«:nbour*anient au
pair «I U non-vérliicalton ilo îir&Qcs -

lommnrciam - Survalllanc» <J«

ComparUment» f lepul* SO Tr. par

WATÉRUIX UK CÛNSlKLCriON*

LAURENT C0L0MBAN1
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/aux — Fers — Couleurs
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I/Eiiseigneraeut Agricole la qucatîon ds Mossoul

ri,j..rtanCA d« loiil pr>-mmr \
• st. à n'ftn p*ê douter, parce qui
, .uuirs public* l'«nt vn partie
.'i i ^^'^ AU cours des cinquante

iii---^ année* que l'exode rural a pu
v •-tir d'aussi considérables propor-

;;, : 'i- ni arriver a menacer le payi
• ) |>>séquilibre économique qui de-
i. i rr p. ut lui être fatal.

i ne faudrait pas croire ,*>n effet,
u - s transformations auxquelles il
,.,,!, « '-(•> dnmié «l'assister dans la
• .r'Hu'ti du travail humain aient

•î.' 'îre \a résultat d'une évolution n*-
.' «uire et fatale en ellç-mAmi1, et par

^•.•quent impossible i éviWr.

I.Vxplicatlon d'un tel phénomène
I 'ti réalité beaucoup plus simple-

' i -aide dans les lois mémrs du
_:is dont l'influent» s'est diver-

:>vnt manifesté-' «u cour* du stè-

i. ,ji.(u»lrie et le commerce, plu»'
iirticuliéremeut favorisés, uni connu
'.'i développement considérable qui
•il. H permis de senior autour d'eu*
,;^an('i' et la riche w . et de drainer

i-iif profil le meiîii-ur de ce quv

F'ii-nnl Hirurp de parent pauvre à
• •'<!< d ce* deux branches d'activité.
'•:LTifn!tHH' n'a pu alors maintenir

',-\ -ii|<r<vn»1tfl tatnmtm Tiar elle dw-
; iii- imijouri au Afin de la nation, et
•t .i ••••'• vaincu*.

M..i- .i HH défait*' u <H'' ati«Hi rapi-
i. in !•' ouiMMum^f1. cela tienl preci-

-,.-m. m < w que les milieux agricoles
ii'tinl |w-i a<t>te* comnli- avec l'arme-
,i 'i' r • nod>s«iti> la vie modem". les

-•rmation d"« «'liles. le« labo-
I où sortent les découvertes -.

\ su; _-arde* du progrès, l'enMigne-
•. ni (.iiblie. enfin, oft se roodAle l'ft-
•i- d'un peuple.

l <-ui et*'' >a^c. dn la part des pou-
i-;-- prblie-i. d'agir sur l'opinion des
m- - - payunnen. <le s'attacher à

• • jHir^ier (•» dpconragement, de
•..i:'*uir d*n>» l<-ur tâche difficile

. .1 . I- !••« entretenir, enfin,
sfiitiœpfil que la profession
ii><t inférieur'1 a aucune au-

• - qu'un contraire elle les dé-
.i.li". H^US ji- rapporl de l'utili-

. . -• fl Me VinUW f^n^ral. L'éco-.
::riil » cet égard — surtout l'ê-

• •'., frf-imairi» — comme un admira-
l,k moyen d'éducation : c'est donc
1.- ne i-ûlA qu'il éu! failu u r^ i l e r lea
Tforls da redwweTnenl i j t^^latt à

( • • . .1 !ku de c«la. qu'a-l-on fait ?
t-t l.ital que cela puisse paratln-

|MI\~V qui tin» g*1* principales
- (1r ta produrtion du sol.

jin-mn!1 a étA ennfu ;le '"'le
. qui touche À la ler-

i inement iffnnr^, n&-
••-( pas délibérément

', aurait failli a>rir sur le personnel
tt-.^fniant, puisque la formation des
i '. s .-M ,n r..ncti(in et comme le re-

• • • .lin -1 t\f- i i propn1 fnrmation. Or,
• ' -'frnird. 1*> prA^frnmines de 1 Eco-

•rm«l» Î*IITI 1 resl^s -i>n« le rapnnr!
• r ninsm!'«ric*« ••Xi««1'** en maliè-

: iin-ieullure CH nii'ils étaient en
<^;;. au lendemain mtane du
. i -lait .1-ViiT.v er&of <1 Victor

l'Ia&Ututeui- u»L, sa'i* eonlesle ]josni-
Me, prépoodéraittc El o'csl pourquoi
il sérail illusoire de modifier 1-s pro
gramme »i,en mémo temps, on ns
"'occupait de ['insliluteur lui-môme.

O'esf très bien, en pffet. de tieruan- J
.!IT aux eculos iiormales d éveiller des
vneaLions agricoles. Mai-* encore est- \
il iK'cuisain-, par la suih1, de ni? paa
c>ntrnrier celte action. Cela suppose,
[••'sulues, différentm question* biu'.fs

I i l le* unes sur le recrutait]'1!il îles
in*(itutdirs ruraux, a assurer d'après
)."* goûU révélés par chacun des in-
l ' T H w , les autres, aur la stabilité de
l'inslituleur au village, pour que ce-
lui-ci sil le temps d'y acquérir un>-
iiifluone,- el d'y exercer une action
conforme à J'inlérft do l'agricultun1.

Ca dernier problème est tout parti-
culièrement important, car de sa so-
lution dépend en partie le sucés de
renseignement agricole à la etiupa-
L'HC : mai?, pour qu'il soit Hsolu, et
ii'iu* tenons tout particulièrement à
It- souligner ici, il est indispensable
avnnl toul que le système actuel des
(ivartcements soit modifié dans un
-env ([m assure à i'insliluleur rursl
Icn avantage» qu'il aurait eus en vil!»
-'il avait suivi le cours régulier de t*

Crt r*l«on d« U Vtt grand* Importance d* I*
queation da «oieoul. MUSTAPHA KEMHL

Notre Budget de 1926
l*ar un viiUiiicat de convenance
ie chacun compreuttre, U. Caillaux
• vi-ut pas donner ie loxio cumpii't de
n iwpot/t d''rf motifs avant iju'ij ai
"• imprinn'- -t distribué aux *;ham-

rriei

Une fois culte réforuiu accomplie.
il r'">l''ra k envisaiïer le? mesure;* qui
'̂î l)M)FPnt an point de vue de ]'i*n»ei-

Kii"m"iit agricole donné pnlsenlement
n l'i'enle. U ne lait dr< doute pour per-
«onn<= qu» I ' - méthodes employé"* h
r.-t vj-nnl ont fait faillite. Au surplus.
] i rsi«oni d'un tfl iVhec sont con-
nue*.

Si l'enseignement agricole s'est
jnoïilr." -i peu efficace jusqu'à pré-
«'-nt a maintenir l-s gén>'ratioi>H ru-
rale? dans le culte de lagrieullure P(
île leur profession, cela tient k ce que
cet enseignement a M mal enneu. Ne
comprenant la plupart dii temps que
îles « notions purement livresques ».
il ne s'adresse qu'à la mémoire des
<!cves au lieu de fa in1 appel à leur
raisonnement et à Ir-ur esprit d'ob*T-
\«tï(iii i-t, A cau»e de cela, ni- retient

L'enfant n" comprend bien et n'ai-
me bien que ce qu'il voit. Seules W
il^moiiHtrations par l'exemple lais-

Ccn di.ftrfT' tinn^nnt rare* sur trlh'
ttrfitc pla{/fi bretonne qui n'tM pas eu-
fare à In mode rt où le ctisino n'en*- '
te qu'en projet, Ist rotoniv ne peut
*a*ireiH'/r*, pour liuv U twmpf.èfai-
re l<i trempette et il poursuivre le* rra- j
lies sur k sable toute frt journée. Son- t
i/ei que tri journaux ih Pans n'uni- i
rent qu'A Vhmre de II sif*H\ C'cttl j
'•mut itiiT *i te* mal < né t* sont lonytift
à ptrnser. Sauf le dimanche, tout>-f»tf.
ip jovr-tà, les baigneurs vont a h
.itexte dans l'humble t'glise 'lit rilhi-
•je, histoire de rompre tes limws dt
l'ennui qui parai y sent leurs membres
rt leur cerveau, à frt point que ter
tains nont pu résister déjà nu désir
•te vnir ri let fmtiieivjrtis riaient tou-
•aurs à la même place.

Le bon ruré du pauA ne *e fuit au-
• mie Hfusinn sur {/• sentiment qui
iioiume les parisiens à suivre ass'uitl-
.nent l'office dominievi. Il n'a qu'il
'(inttater que le produit des qvPtes
n'est pti* plut élevé qu'à rordîtwirt

se conrainrre que tous c*s tous

Désireux cependant dinformei
public, il eu produit le ré-iimc sui-
vant :

•. l'n budget de. vérit-1. comprenant
!t IOIAIII'1 des d<spens?s iji- i'EInt a
cour* de l'année à venir, plaçant DJ
r.>gan1 les recelfes. an rendemen!
ln>nnêteiiii!nt évalué, proven
qu rni ni de l'impôt, t.-l p8t le firojet
'(iio nous MUHueîkms à %'olre appro-
liatiun '..

Kn ces termes, le MinUlro d»1* fi-
nan«^ définit lo budget d« lim, en
• irr*proehablp éqnilibM », indique-

Il d.'veloppe la Wchu qu'il s'est n^
tign-'c à peu près crinime suit :

Comprendre dans le budget la tn-
'iilito dea d^pensw3 de l'Etat, sans te-
nir compte dea cloisons artificielles
ijui ont filé maintenues jusqu'ici entiv
[•priâmes d'entre elles et les dépen-
*es ordinaires ; couvrir la tulaliié de?
Jépenses uiiiquetuenl pard^a recettes
lormale», provenant de l'iinpol,de fa-
ruu. qm; la différence enlro les recet-
!t?s pi les dépenses fasse apparaîtra
un excédent rie ressources.

Il nous a felln, écrit M. Cailiaus.
Hjuiiter une Mimmi- considérable au\
'leprnsn : 1.600 nilliona MOÛT I'ÎH-
l'cirporalifin de la Cajas^ de^ IVnsiuns
:to;i miJIi.nis pour les dépense* de la
l'-uxièm • Bpcliuii du budget de?*

i\ T. T. Il noua a fallu, d aulr.; pari.
•Ifkluire r|pis reroM«« iv* "ommes qu;
no devaient paa y figurer. IM SOU-*-
Iraction de l'aïunni'1 Uawes •*(• Iraduii
,iar une uiminulîon de ressources de
1.100 millions, chiffre inscrit dans U-
Ijudgi-L de IHiû- 11 nous a fallu encon
tenir compte, d'une inévitable reduc
lien des ressources *xceptionneUes ».

Airtsi, au point de départ,

vailler, une detJiXi- du moitU- -ur leuri*
revenus. V

En revanche, ]•• Ministre a jug4 qu«
le^ c i l i é e favorisées par la fortune
devaient apportor un plm large tri-
but à l'Etal. Il propose donc d'insti-
tuer Ce qu il appelle, la ondule des
biens oisifs, c'est-à-dire un impôt tur
les capitaux mobiliers improductif
qui Mhappent aujourd'hui <;< toul-»
! fixation.

D'autre part, il suggère de frapper
'es revenus des capitaux dune texv
h tarif progressif qui charj^erait î'n-
pBl*-nco M qui aurait pour résultat do
porter à 40 0/0 le taux moy.-n de
l'impôt général sur lis revenu frap-
pant le» très gros*H fortunes.

« Ces taxes, écrit lo niinistrt-. • n-
trt>nt dan* 10 pian de IVdifici» éta^é
<Ii>nt nous a von* fixé, il y a quelque
•]iiinz<- H vingt ans, W lignes eas^n-
liellen. Klle» 1" complètent en accen-
tuant les i.lV, de justice fiscale que
.'impôt sur I<¥ revenu a introduites
il an* nos budgett dont il e«t devenu
une des clés de voûte ».

Par ailleurs, résolument -Ji-cidé à
ne laisser échapper aucun- occasion
de taxer 1rs bénéfices soudains al in-
justifié?. M. Caillaux demande (|if,

er. noient «outnis^ à
un« révision exceptionnelle >s in-
ilnmnités pour dominagei* de guerre
|Ui. par ?uitL' rie ression« on de fié-

; i>lac"inenls de dummfige-s. M>n' i 1\>-
J •-igiiw île pcofiU excessifs.

Là> proiluil a atl-ndr» de ctt'" Ji^-
[K>fition n«dvi»ndni cependant pas
nu builgei n HCTO attribut à la caisse
'l'aniirlissem"nt qu.» Je miniâtr» d-**
i'inanr.^ f.iit revivr.'. qui sera cliur-
-,•... • ,i jH-niu^ rfos sommes néct"
air>" pour acheva1 la reconelitutii>n

+*ins les régions libi^rées. de<t nnnui-
*ls à j«>-pr pour les itetU-s interalliées,
n rewtles des reprises Bar W profi-
'-uru — le ministre spécifie qu'il ne
aissera passer aucune occasion dn

frapper les richesses insolemment ao-
Ministre, avant que ne Tussent écri- [ quises — et des versements d? l'AHe-

l '

son cen'eau u

iluii" r^furnv en pareille matière.
tVilf-ci n.1 *era complet»", toutefois.
'iiiP ]e jour où noln- enseignement, au
IAH d'*uv nri'-nli1 vers mu* déracina-

ii\>n rt*-* •'«pritf. * f i enfin dirigé VIT*
<••• qui. A la campagne, devrait ?lre «on
"lijff exclusif : faire aimer la terre rt
11 profession agricole.

A ce peint d* nie, ]Wiwooe iê

durable, et c'esl poun|ur>î l'enseigne-
menl de l'agriculture à l'école pri-
maire, pour Mn* profitable, doit s'ap-
puyer avant tout *ur des expérience*
pratique*.

Au programme de« écoles primai-
r e rurales doivent figurer des sean-
er* pratique^ d'agriculture. Oel'es-ci
fHiunoiil avoir heu, -mit au moyeu
d'un terrain mi* p*r JM communes à
U disposition deg ecrilns. soil par des
visitas urganisées dans it-? fermes du
voisinage, visites au cours desquelles
non leulenient des explications se-
raient données aux enfants, el oil
l'instilufrur répondrait a leurs ques-
tion*, mais on des travaux pratiques
l'onrraieni l'̂ rc exéculiis. La soluhoii
du problème visant à l'affermisse
me.nl d«s liens qui unissent le jeune
paysan à non village, a ses traditions.
:\ la terre, ne nous sembie pa* avoir
d autre enigo».

Si nous voulons nue noire agricul-
ture connaisse longtemps encore une
prospérité que lui envient Uni d'i
Ire-; nation*, il n'y n plu-i U
» perdri1 11 faut résolument
l'mns la voie d'une réforme géix'nlc
ilt» notre enseignement, en adaptant
relui-ci aux n>w«siié» de l'heure, et
en donnant à l>n*>ignemeni «irrico-
le la pîaiv qui lui revient logique
ment.

f> n'est qu'a ct le condiHon s.'iiîf-
ment qwe l'atmosphère du pays pour-
ra 'Mre MwArén^e et l'avenir envisa-
gé à nouveau avec confiance.

pan] MERCIER

pression ' tict se moquent bien du Bon Dieu.

instant

fa, est-ce qu'ils serait*
'kius le pays uniquement pour faire ta
fortune des deux bateliers ?

Et un ttimanrlte, le diyne homme
monte rn chaire. Il promène un re-
gard" courrowé sur l'assitton^e, se si-
f/ne ri commence ;

— Mett chers frères, quiconque a
i-onviie la femme de son voisin a
consommé faduftère datif ton ctrur. '

Lex fidèles dressent loreiile, et le '
i uré poursuit : ;

— Je rerenais hier par la 'lune à Ut
nuit tombante. J'ai VH un gâtant em- (

j brasser une jeune femme. Ils sont ma-
| riét totis les ileux, mais pas ensemble.
' Je connais le galant et sa complice. Je
' ne dirai pas leur nom, mais ils se dé- '
; matqurront eux-mêmes, car d'habi-

tude ils ne donnent rien A la quête-
Sur ce, le MifTÛMin circule, rt les

j gros .tuii.« ,t /(•.« jetons de pleuvoir sur
! le plateau comme d'une corne tTation-

dance. Personne ne croit devoir x'abt-
tenir, ni parmi les indigènes, ni parmi
les étrangers. Jamais la récolle ne fut
aussi magnifique. Alors, le curé qiri
riait resté en oriunn dans la chaire.
se lève et dit -

— Mes frère*, je ne reu* pas lais-
*er plus tongtvntps le trouble dans
votre vwur. Je it'ai ru hier personne
sur la dune. Je voûtais seulement
prouver que Ion peut toujours don-
ner à ta quête, ('est et quon appelle
une parabole. Je vous remercie et... A
dimanche procliain !

QABRIEL BAlUt

tes les augmentations fatales dv dé-
penses, avant que ne fus se ni entré- I
in ligne les accroissements de receliez ! <:,
île toule nature, un déficit de 3.S>) <l<
millions apparaissait -.

Mais cela u était que le point de dé-
part. Il fallait ensuite évaluer le* re
cèdes — ceia a été fait avec Ja plur>
"Xtrénu- pruuence — U lal.ail surtout
limiter au minimum let dépense* tî<
rt-tat, Les iiL-uiaaaes d augaieutalion
des déjwrifiiieul» miniHleneis ont '!•>
réduiU-8 dv» duux 11 ers. L* maximum
des retraucbemcnls a été eflrcLij el
^ u l - ont élé Acceptes les »ccr..i5*>-
nivnl» de dépenses tncviub!»* dûa k
l augmuuUUÎqp des prix \7M mil-
lion*! ou a I exécution de prog.'im-
tt)i^ •rn'llt»T> par des dispositions légi«-
:niivei' autériL-urt-3 [AM* miilioit»;. M.
initiaux ne pi-ut pai actuelleinenl nl-
l»r plus loin dans la voie des r^duc-
lion«. Les économioi profonde! ré>l-
1"̂  qu'il entend réaliser néccs*ilenl
<l<-s éludes approfondies. Elles sepp

activ nt, elles
liront proebainement.

T.iui comptes faits, un dé'ici' de
:LW0 millions e«t apparu.

<'omment le combler ?
Pour y parvenir, M. Caillaux ne

a'e-tt a>irc*t<j qu'à l'impôt direct.
Il a. conformément à te« projats

.'•ntém-urs dont il a njeii tontes les
lisjm-.ilmm de dêlail telles que celle?

eoiiomanl I-s permis d'1 rbasxc, fait
• lui d'il ri-' Bugmentation uniforme el
notable des impôts c-Vlitlair"*, n'al'.ri-
anant pw In revenus da Iravaii
jus u il ils ne cnrri^fmndeiit pas i dft
imiteaienN élev** 1! a voulu affirmer
<• wiraelére dètnocraliquo de cen ta- J ii
v J en insérant lin-* di^posilion lie ••
nrjc lunituirtl- qui ;u-enrde aux con- ! J'
riluabien rund.•-!-•< qno l'Age où lee •
ufirœiiéa mctieul nor* d'état de t n - ! Sl

li' plan iMu-i1-:. est-il écrit, n*-
imm*1 nfiiis n** devnn^ pas en
, son enlière application, le»

iirinuit.(i qui eu il.'Coi)liront et <jui, à
i>artir de 1930, dépasseront I.MXl mil-
:ii>n» dr francs-or, nous permettront
('• faire face A nos engagements.

a Nous ne vuulong pas un instant
••onfiderer ru '|ui arriverait si les eu-
;;agi>mens pris vis-A-vis de la F r a n c
n'étaient p*« tenus. Nous nous bor-
nons à spécifier que la caisse d amor-
tissement si; suffira à elle-même et
que les charges qui y auront été ins-
erilr» devront ètr.- nVcesvirement PI
loujours couverte» par d&i recettes
miae-s pn regard. Vous affirmerez avec
nuu«, Me^«ieun>. C*tte volonté du peu-
ni-* français •',

M. (filiaux conclut <-n prenant d"
inrgea vu<* sur l'avenir, en iadiquant
que. si on le *uit. le pr<Wnt Ml entic-
reroent dégagé. l'avenir *ùrf*raent pré '
{•are, que la politique financière dont
il A j"lê le* jalons, .irient"1* vers la
liais»!' du laux de lintér^t. doit per-
mettre, pourvu que les circonstances
;a favorisent, d'alléger graduellement
-niH porter alt-'int* a«x droit» et aux
îiiti'Ti*!* individui'ltt e fardeau écra-
~nn\ de la délie publique.

LYxpw1 de- motifs se ?«nnine ain-
-i :

•• A?s«inir sans heurt», par une vn-
.*ni- continue de redressemeol d&n«
u Hre, p«r l'écoDomie et la taxation

«ncMin-e mais inexorable, (alto sont
if* id<vs maltivMrs qui nous animent
H qu- n»ti* avons n>aayé d'asprimer
.Mn. <v projet de budget A ee4t« fb-
iii}iu- d'aud«e'' et de prudence Mflé-
••tiii-i non-i avons la oonvictwo ^ue le
JJIV ' ' ' - - ' ac]ui-^. Nous avons la. « n -
r^ne,: <]w ,*• Parlement lui donnera,

approbation iMmrtiw ». _
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LE VOL A VOILE

AU CAP CORSE

ô flcplcmbiv, uou* avuiw winis Je
lUCiiMouoer la dur*»» exwt«> du VÏ! *>
\ ,\\W e w n l é pur l«- lieuteiuuil "lïi* M .

Ij.- •.wuutthi«|Ui1 aviateur sV-l ••'>••
*.. ttV.r muleur. A 9 h. 15 pi. HI-ÔV
iitv r-.iom»iiis»aiic- -ur Uv> ni-nil1»-
Wnt-, il u arrfli »un moteur et « i-ffeo-
tih.1 u» vol À voU<\ hélice «•!'•>•. (le
iepl minutes.

i> vol, bien que de durvi1 u » - ^
l»rv\t\ a été intèr*>ssant car au début,
|,riiiripal<'m«iit, l'hydravion a volé
|.iu*fcur« ru» u i u deicwidre UMIKT*
- m ]>oids d'une tonne et bien que 1«
v-nf fut de f»>N* a s w médiocre.

\Yn* la fin de l'expérience, le pilole,
jour prolonger son vol, a rôuwi à
iifiii*cr les faibl*a courants aacen-
.îtiiits .|ui se déplaçaient lt long de»
jw'lit.M éminencea qui dominenf ia
nier.

Au premier beau vent, le lieute-
nant Thuret essaiera un vol de durée
i ( v c amerrissage A la marine de Fa-
rinoje.

•
Depuis le vol, le lieutenant Thoret

,, .:\i bloqué à la marin» de Farinoie
(«r les proses vagues qui déferlent le
'unir de la cote ouest.

\jtrtVj avoir pass4 plusieurs nuits
J f,n avinn. le lieutenant Thoret,

l i

.m- qui ne l

*u.o* lalre» <i<- lui lalieer ]'• <l™it i l»«'ulp r

.linianeh-' profilant de l'accalmie, au
' y p r du soleil, a es«yé d« rentrer à
Saint-Florent.

Maliieureuwmcnt. alors qu li aUail
irtincliir I'1 dernier rouleau de mer.
-un hélice, qui tournait a 900 lour»
• •nviniii. a heurt* la vaguo et s'est

U " eipériencff eontinutront dès ,
que l'hydravion *era muni d'une, nou-
v.Ue h^liw, dont J'arrive* est annwn- •
oep pour aujourd'hui jeudi. I

„ .,„„ J c «o»b.t. ™ * B O U T » ™ . " " .

' , „ „ , . » ™«». « « l'"*"- " " ' •
; ... , „ ; 1,- e n . , . '«i •»"'<'« * " » " -

. . . ,i» <J« f o»T.i»er '. U »< l'u ™""1

', , „',, n»..» ^ ««"If •* " " ' " » " ' :

OO cuwuMtUlait «u

p P

prov"iucr

m m JOURMIOX

I-- « t ««ore trop k

i doit « • m*inWiiiiiL * i " r«tfnu -
ratooté dï n* d^B-Hlrr qui -tl«*

r dm M«orww*«. M
r id«t d*J*. M. Jo«pl

r<-ft'» po<tMinl«. Tool*
l

aoyiw *• I* pr*w«>r
.^mer. et.-pour «rrw|fr Ino
« r il f«"t «ft» pij-r
, 11 OK>O«* » rimpat d^cft qui fr»r
rtuoc l'ttnpJi «dliwt qu* rrïpç'

11 l1

' • ' . . r i ' i » , ^ pour tasls""- n u o P»* u n

'a, i 'm rira* *• ni'*", c * «™">l«'«1;-

, .. W .-iloy**. y pou»*' 0"
i

EXPOSITION AGRICOLE
DC LYON

[,. C.impuni? P.-I..-M. Çr-piT''. * !•?'•«
; «fMiMiion d-une BIJKWIMW .̂ g''ec•'.p d«-
11** k f»lr» <IB plu* « plu» eooaitlr* *i »p
prAdtr 1« produit* MTifOlci dm f-'-fi'W)'
jx - imlu par 1* t***W P -L -M.

A («Ht Expotllloo. qui •« tlr«d» d>iu> It
Pii»!! d<- U Foire de Lyon, du J lu tt no
vrmbro pruchaio, la Ccmptffil" P -L -M. «
offert • \* Omçtffût rt^ C P D. d<- r*.1!
p;.rttelp*r I* Cor»*, cl de préwwler à Ljoft.
!•• produlU df llit lu plu* WirtiusU U
Cjirrit «jM l̂i}- **r» r+**rvét h et* prm
Aint !• dé«ml*lion d*vri tir». bl« Mt
4UiarM #̂ par le* producteurs .

Cut de «m compatriote! qui désir

• ion pour Is 15 t«prMBbr« MI plu» i*rd t 1'
D r*elti« <ic* Chemina d« fT dt U Cor**. '
I'i*fi, «Tiil leur fonralra eaioltt lou» r.«

LA VIE MARITIME

r'nir** o r les! : se. jmgeMt B.8tl l «

-.ril» »UL- . .1 • H, JaugMBt Î.Sl» Io

p a r t i ': I J » IOM
irchsn^s,-, L\ji-rkV» : t ÏOi lotmes. *

« hdiw*

.1 * l l «UT 1» U**« •«•rH-UfOBfM M

.... t>H<*-flMleitc lUliee »••!••• • «.t «r-
, A 4 <ie GMdl*. sur Iv.t. four charger troli

— Le vtpeat O»«M
Roue cour Bastl» tvee u
qtilde I f l b l

COMPAGNIE
FRAISSINET

HORAIRF. HK SEPTKMBBK 1935

Dc^aim
M OOHU FOUI» LI OOHTIIiniT

•. ii« Caivl pour Ttwlon et Mariciil*. I
19 h

ilUacclo pour UaraeiUe. t 19 Heure*.
d-Ile-Rouwc POUT NIM. ft 10 heure*.

i de B«La pour Marwiil*, « l t hfiirM.
. d« Baall» prur PaiDt-Florirt. » 3 heur

. de Sàlnl-FIoreat pour Bailla, k midi.
-. J'AJwMjlo P-»w Msrsellte, h 13 titan*.

,1? Bïstia pour Uvorane. * !3 heure».
d'.\J.iecla puur Nîfe. » *0 heure*.

. d'ile-RoiiMe pour Toulon *i « M M I U * .

É 18 heure*-
. de Ba»!l4 pour Nie*, fc t\ h*ur*«.

<. de BaiUi pour H*M*H^. a midi.
i. d'AJaorh) pour Marfedl*1. i »9 heures.
. a* Cal* pour Hlce. I Ï0 heure».

dv Ba«tlt pour NwieBle. i 14 heur*».
1 d'Mscolo pour MariefllF, à 13 heure*.

ï S 1 ^ tïï™;.' ££*>
4'AJiMlO pour Nlw. 4 10 h»ur*«.

i .1B Burti pour Nice. » II heur**.
. île BulU pour MarstlUe, à mlill
'. il'AJ«miD pour M*r*#1Ue. » i» heur»*.

7 d'Ile-ROUBM pour Nlc*. • *0 heurts.
d# Baslli pour Marseille, t U heure*.
rfe BMHi pour Saint-Forent. I S beur.

> <ir Punt-FlorMii pour BJIL'*. • Wm.
•t a 'Uiici î B-'Ur Mireille i 13 heUfS*.
i n- Ba*t i pou- l-lvourne, t Î3 heurr*.
.' «rAjuwin pour Niée, t tO h

AUTOMOBILES^

Agence RENAULT
A ATELII A TOOA J

THEATRE MUNICIPAL

Ci?»! bien samedi j-reotiilo. i ï «epleuibN.
uVir l liao ta grj«Kt BOBCOUM lh ohinl
vj& lonune^, ']u: «eri paur U Cort« «Btlo-

c une vérlUbl* r«*dlalioa.

Bo raison de la 8T*Bda «MUOM« pour Mt-
.> tuir.>u *-xe«pllonst>i:«. le* plaeua do U-
eur ti-ronl «upprimée».

Toute U population tmtai»*, kr» M » -
#ur» ul oooeol»*eur«. aiial que le» fïmll-
ra des village* environnai!la. verronl JéBIpr
ur notre Mette no» Jeune» eapolrt, «P*1 "

lûiDtreronl dignes de «oui elog», a la fr«o-
<1« Joie de lou».

.\prt. la JéoWloB du jury, lo folrée M t « -
mlii-m pir OanMarta M U M M , BVSO Cés»r
v.j-ïuni iTorr.ilii). Mlle M.-I.. AÏOO( San-
tu«»a. Mita Verge-Dosp»*0 ft-ol»J et le
•deuxième acte do Wrtrthar.

Pris dei pia**» : premier racg de loge»,
h.urnOirea cl nuleulîa, 7 tr.: »tallaf, » tr.:

! a. 50; amphilluîaire, 1 fr. B0.

l^i îowtlOa »exa ouverte de 10 heure» a

* : * et de 4 » « heure, au f»>h«l «»«

ThWlro, ran d« l'Ope», a parttr «Je ]«rti

[..•s fMiilIiMU sont prié» de se préaenier
^u g«Mlwl du TWàlre pour se f»ire Inscrire.
et pour )M rcnael^iementi des ripélllto»»
p>oeralra qui «uronl Hcn le» mercredi 9 Bl
v.'DJrerK II «plcrobrr. k ! H . « *« »""••

AVIS BOX MUTILM M*JU«lLLAMJ«

r ml lieu, en Corn, aux dates ci-aprê» :
Ba?tia ; 1« î» oclonre 1S25
AJaerlo : 4e 8* octobre 1915.

PO4IH LA» IMtTti.lt

U.. Fikh'rrflUm OimnSm f| Pei'unn,.-
Mullliis <ie P^rli orgsulto. au proUl U* u
<-aiw de « c o u n use Têts avec di si ri bal Ion
da loi* gratuits, tes frlaulpaux lut* aant
toux autamoIiriBS, deux, chambras k o»u«her.
snli.li a manier, appareils do T S C . inolocy-
olel/es. blcyrlillM. elo...

L^» hl)t«U da souBcriptU» «oMaat * « l t
h.Kt.lrff i !» t»te Pt à la dislriltulliia d «
M B ionl *«tk<lua 0 rr. M. La » . B el le J H -
r - mroDl ' i ^ t la M.mw *1 imiUM, 1L rua
dp» Minlmi-s, a Parla, le ï* oetabrt prochain.

Les vleiloteïi Je là fiicrra et touli's p.:r-
sr«nt i id.irant participer a est1.* «uvre ul:-

mandal ou tlm-
FétWrMJûa dm
uuebal*. l Pu-

p o , »i*go de la
éi, 3, bnultvard Be&u

U )
DP* cojxtittona tpoolalas aersni r«lto» aux
rsonal" s TouUn: »'oc«up#r tfe ia m t i
^oslUlrp* de juuHMklx. débitiois Je tn-

rti 1

«VN AUX Anciens PMSOMNIEHB

f rou Tmilne t Mirwllle,

L Maracli:" pour AjaMio. a mliJi.
« Lh-oura*- p..ur Bulla, k mHi
r Ntf* jwur AJaocvo. à 9 heures,
a KM* pour Bislii, i 9 Irtirc*.
e Touloo pour Cslvl, 1 18 lïturM.
c MarscilK pour Bailli, t 10 heurt»
« Manrtilp pour Apeelo. » I» hrurp».
< M M pour Calvi. t W II 30.
« Mars*ill* pour Bsslis, t mmi.
e Marae;li« (mur AJa**io, k mlfll,
e LivDumc (tour Batila, k midi
* JUet pour A]a>;clo. t • •UDTM.
« Nice pour B.i*ila. k » hi-urM.
* TOUIM pour l!r RouHr, k IR h''UT^
ic MaraflK pnur Bail a, k .0 tleurM
e illsrieii:* f u r Mtocle, t IS hrurti
le Nle« pour l!p Rou i r , I t l h 80.
« Marartlle pour Bs*li*. k «idl .
le Marseille k AJS.-PW. k «Mt,
fe LlTOurM pour Baslia. k midi.
le X . - fow AJaccto. 1 » hearra.
* Kk« pour Bastlt, k I n r a m .
it ToDJon pour Calvi. k 11 Heurts.
1* Marseille pour Baatta, k tO heurts
'" M>r*r!!:^ pïmr AJAMIO, k 13 beurpr
,,. >-..„ ,.„,,, ,- . ,KI. I 11 h. S0.
-' M --• ' p«jr BaMlA, k midi.

, „ r c T v o a annuelle t™ II.Los J ' s «kc-
^ cni^nmonls n.irs lien a U Msirle * J
au tO Mplembru O ï l

r b'ur iQser!|jUo«i d<"
. , .. (i;Pctorslf

•••• «0 scft'Tiilirt 1SÏ5, flpml^r 4*'.*1

Cn «on^otirs P»UP ciiH emploi» d« r*d»«-
w r i J , W ^e l'ataùi^Mllo* -Wparte-
umjtile en \la4iie (cidre masculin) sera
ouvert \' luwli U OrtObra 1SU. a Algrr.
O-an C<w*!sn:«e. P»r!s, Lyon. Marseille
Rurdesiu, N-ncr, R«"M. LUI*. Toulouse el
^]a(vio.

Li-s i-dn-lWil" iwiiirTvnt «e profiler "•*
rothUUont dadmisaion M I* proaramtoe d'»
A ! M I N AU Quuvemematit génial de l'AI-
«Tie (cabinet <IK aecrAUlre général}.r t ! « "«.«de* d-.drm.sion. établie* .ur
naper t mhre. tfevronl parreoir au Gouner-
n.îLnt RMrnl. au rlu» laM le i ï septembre
m a I--S randldjls devront s <-npager. dans
Vur dpnwoae k occuper Imr «omin.tlon k
; une des Uola préfeeturM rTAlfM*

L'MMMKHTATION H »

Tes «npbriHis el a»'™<l«ni»
«a TlpTciir n<-« torml
remplir f.our p.rcrvorr Its r
l-u'» le prrmler JanT êr 19Î5.

Pnur k '«frrl du IS août 1ÎI5 tWanl
rtadil*

maJn.*nwii
p c l c s «oni
rnppels dui dt-

imtwD: * 5 « H I fr*n<-i «conM« à ton»
lea tuberculeux de guerre, Penatoan«s *
100 p. f>0 rt'lnïalfiHIé. une demande sp«cla-

" U Wder*tl«l Ouvrière et Psj»«t»' <!«•»
Matîle» »r lient araiHti'meiil k U dlsposiilon
rt*( vicllme» de la guerre pour leur fournir
i«a> romulea et l«ir donner uw« iwseiptf-

Ut.il'.
i nmitre pour reyonae Ecrire
Mut*!*». «iAg* aoclsl. S. btmle

La Fédéral on Osa A. P. O. de la Cor».- ;i
] honneur de fslre oonnaltre k les nlbéreoL'
Qu'elle lient k leor disposition, l'iraprljii'
n< I. prJvu fUm jTewu-uolloo minlalérlclin
pour l'applwalion d«s arl!c!ea (01 à t u l <i.
ti M ait Fni iucs uu 13 juillet 1 9 » . r*t =
Iv.' 1 ratlrlbullun d'une indemiilt« oon>-
ppcsalric» aux prisonniers de, guerre t l l j-
IKT'I d'uoe InvUMIW.

Le pr«siileol Tappelto qaU M tera r,;-
piDulu qu'aux If lire» muolea d'uo Ilmlirg
uour la réponse.

resser l.mtc U oarreapoodacce : I, ruu
parte, t Aja^olo.

LHS .^«w^.il'ooa dM pomur i franoalt do
ilre» cjul BG sonl JJM rdgultèrement parci M
'tinee dans le) Mi-mea dc# coDventlonï, ••'
|jl provIr'Mieni d'emprunts, soit de la Répu-
iMuue Argwnl'»» nu de» prnviiwes (Bueno*
t r t s Carrlenlp». M»ndcïa, San-Ju.w, Sanl -
">;, Tu^uman, ete...). soit <hi Br#»H ou d t
•;iat* 1 AtriAKune, Sihîs, -Ce»n. EipYli -
-iulp. MarsiUixt. Minas Qerae*. P»ra. Pan
u, pemainbuco, Rio Qrande No Norte, eli1 i
i..!l de. 1« Cta'oe. »oi: du Congo, «m de c,:-
•rnble rproTtace d'AnlloquiFi). Mil de Co*-
i-nira, «oit du arand-dui-h* de Phala»..;,

i, i de nondura*. «oit d'Haïti, soit de la IlaO-
,ue Hjpolhéealre o« Nor»*se. au» de :»
(.umank. toit 4e 1s Serbie, toit du Mexique,
-U. eli.,. Invilenl tous lea porteurs rrsnfl.ils
],- c-r» lllres k i'iosrrtrs dsns le p!US brvl
l--]y\ it, avenue MuaU«n«. * P">*-

(UX PORTCUira FKAHÇAIB DI TITUCB
DC •OCIFTKS AVANT LEUM EXPLOI-

t* »p;eulsllOfi intTndiloMle sévit su- les
leurs ruaaea. d« manière» k rapaaapr a J.i

iussc tous »e« lires Mhelia * la ba!t<«
s m.mewfux porteur» fraoc*l». qui, .-m
.ment de la panique semée »*e>« InteBlion

M mots tlrro iT». a»al»»l «odu leurs t i re-
Or. le» aouwHM opllmlalei. «trlout ea
*Utrm pélrollfèwa, »o«l aulourd"hui d.1-
eotù-» <•! lo» Soviels pr«iendi«t résister fi

uire politique «u pelrolr-, conservw ou dW-
ibu-r k leur grt o « eaaueH.on de Ba»"u

et de Oroanyl. déol«r»ot • <ju Ha ne aoot
di.po»*4 à awomnr «Je* «onceMlOB* que *ur
W terrilM non exploitas. •

LUnlon (teMraJe des FedéralioM de» AS-
.ncislloa. * • porteur» de titre* dw « K * 1 * *
tumcslrt*. pétraliK'M, mlBleres, Mélallire-
rps, hODillèrea. méoanJiniM, <l'iadoat
tomobUe». rrxtilpa, de. fabi-i<|aea d*
(tf carrl*re. 1 Mis gTaaotea de gla
ï.rrerle», d

Wi-c*. de rb q
lc* société» ayaol leur» nploilslion* en mii-
r>. refomnsBdf Utianuntnl k tous le» por-
teur» lran«é* de s* ménYr de toute» W-*
publicité» ln:fi*M*^» repsndur* iladS le l«:l
de leur soleTtr leurs titre*. Elle ouvre, en
ce moment. ï*. avmue Mcntalgn*. » Psrls,
un aerv:<"> apeolal puur »e reMelRner el
r-i)sei(«er le* porteur* »ur toutes le» eom-
b u t o n acaa^aleiu»** qui eouniea l k ! '*
{.river de leurs cooe««ah>« «t 4« l«ur* pro-
4uri. el nvtl« ceux qui a'»ur*i*»l p«t «•-
r.ir< adhère à 'eur* AMOclal!oa<i. 1 fatr"
parte»* « i P'v l»t : t t , «Tenue Jaooui-
tue \evkm SODM, adreasea. le* Mikultons
• i le nombre dr leur» litre» (tour perataltre
h leurs AaMWlatimi d'agir ent«acemr*l et
rt.at llnlértl du plua gnaA aombn pw».-
Mo 1e f.rtsurs ftieçai»

Wnn Du PETIT B ASTI AI S

Le Chevalier du Silence
PAR CLAUDE MONTORGE

ITHAPITRE IX

K r.BOT DK U

'tl.> n»l»ri» abruti*, tourmenta ,
anliqw .1 granliose frâpp-iil >\e
tw-ment Borna prî. Parfois, dî"
n l - nnuff-- Ini nrrivaii-nt "t lui
-rtaie-n) d<^ /Tn*nalion9 rtag.nn-
• m- phtttqn"* '1" cftiinvr^-s. r!'1 h*-

..n ,f."cnmpo*iti«n.
srrtti*. un r m i M - w n l AP cor-

'•" «n hololcBiPnt d'orfraie Je
«it w rftaurrwr *t tivinaiilir rmn-

lonpie Miulfiivr*. fllitingfV «n
- du ?*nti-*r el «ur laquelle il
«Ft i r* ]•> pied, »jout* une sen-

>..iLj"ii r^acialo .i CP<* .inprM*i*ins
jrmubliabli» f}i.il /-prouvai!.

VUPlqiiP ohofM1 d*1 *nrnflture] DQI-
t.ni dans iirK|iiif tude du v^nt. dan* k
r roeillMat-nt cûnununioalir de cette
tVr*i profond.-, dfln-* In smlonnil* da
-ilenon, dans i'"ap.Ve de etuprar m -
viponnaril*.

Ver» quel repair*1 le senit^ur taci-
l u n v qui if pr^o.'-diiit pouvait-il le
conduire ? Quel î lranK*1 «"«ractrre de-
vait t*lrc c»lni d'un homme dont l"ha-
tiitalion étail perdue, rommi» celle '
d"un ogre ou à? Itarlx'-Bleue, dans >
m\-»tfre aV « I l e toreX magique ? i

fVrnaTHl w> fwwait cMIe quenlion. ;
quand, api+t- un bru^qiip ororhet qu'il ',
venait de faire aur la droite rt l'wc*- j
lad* d un aenUar i fie, H parvint de- |

vant k* haut** et nombres murailW
ri 11 diai.-au d.- *on ennemi.

l'u taillis i-liis ^Mi^. le* dames roo<
-, ptienlaux «le olitafs lmi«i tnm c**n-
I iiiiirw. un" im^ ' t ^ rab lc futaie. f..r-
maienl H CA\C habitation nno ceint»-
:•• rapable de la, d^ robr A toute-» !cs
s-imoKilés.

Le ipn i l . n r tnnet, avant de pswwr
]•• pont-lcvhi, *>'arr#l«, r*oiil W ba-
.̂-atie- dont iJ sVtail c h a r ^ . puis *>n-

fi.Tpc» [wir In polemp.
îfcrriBrd !e ntiivit cl. Aïi qu'il eut

p D.'lri- dan* la forteresse, il vit le
prtnt-lt-vn se lever, rendre *& ftiili- im-
(HM-ôbl*. «"il avtil *t* tenté de batlre
en rvtr«ife.

Iy* rfiiiM Alaietll d^wrlmi ; dea
hrnu««aillno H do hante» herbe? y
rroioDaunt M I D rraint* dn reftfvnti-
ment dW iardini«rs.

L*> » chat*aa » au ce.nlr.- de ^ ^
miiraiH- elail formé par une vaste
habitation * demiwroulante, aux
murs lézard**, aux fenêtre» clf>*«.

1*0" tftorelle d'anfrif «était effon-
l * rt' h4r*>. n en ^lail rl< m

polie exi^i- dont 1M pilier* domeu-
nient «eul* drtwut, lupportant qud-

fjue« pierres de* VOÛW que le tnnpa,
m 10 à Une. rfALarhs.it. ,

IV-i timffes de pariétaires a"ac<ro-
chaipnl an«t murnilles chancelant»,
m-tlaienl *nr l'aspect n ^ r b a t i f rie ce ;
ohAlean-r'.rl n demi en minw, la lii- ,
ih'ww il pfpftlesque DOIP que niellent (
les touffes de poil hirsute a m verrues !
rl'une fn-imftçanle face de reftre. I

]b>rnar<i pilnêlra Anm une «.rie »T> '
T»ji|jhii]r> auv murs nu- qui se lermî- \
nuit rar un.- m «nu mentale chemin-V
aux lAndiers Je fer. j

Deux é n o r m e \Ht* do Minglier. na- '
f»rali*éi»4. rHuifnt plarée>« de part et :
d'autre de cette rberjainé*, en port- l
dants. |

Sur If» moraines, dans In piern»
dure. d'MranfreE motifs avaient *!*
Mnlpte> : une fanlx. sou? laiuel'» «•
Irnitvai'-iil une t(Me âf nw>r1 et denx
fémurs en cmtT. un chevalier n tHé
d« fer, sernint dans sa mai» dr«H- la
poiim-'-f d'une r-rté» et tenant l'index
de M fnti]<-bp appuie sur se* lèvres, :
dnn« r-e ffexte familier qni conseille le,
«ilenrr.

Une moisi-isnre verdâtre «Ytendait
*ur le* muraiflet, doat I n eDoaigna-

r.'s étaient tapissées de poiKsiAreii^eH
l.nlfs d'araigue^s.

Ouelqurs vilreg manquaient aux
f.nétrps solidement griilagéw. Olles
«{ni n'étaient point absentes étaient
revêtues d'une opaque ooïK+ie <le
rraaae.

— Otle deent-ure n'est pas habitê.v,
pensa Btrnanl. nomment «-• fait i!
'|iii' le maflrt' du lieu ne vienne pas '
m» rencontre ? Serai s-je \ictime d'u-
ne plaisanterie 1 Le ponl-levis s'est
referme derrière moi ; j<e nVnlends
\n ni un bruit de pas, ni un bruil <)•'
voix : relie maison e*! singnii*Ti\
Quelqu'un qui me verrait seul, iri, (<••
nanl d'uni- main des épers. de l'antn'
•les pintolela. ne manquerfiit pas de
-Vsoiaffer .OnVsl donc devenu mon
«lunl-niuet ? Bah ! l'aventure est
plaisante, attendons la suite...

Chronique Locale

.1 dal*r il'atiJauni'

l'y MlloLt* 1«» troupe

*t de Lan-
apiM I>D-

onaien, un

ut. 1rs bureaux d« la
la an puhlle : If matin.

«ulr, d« t i S beiu-M.

DERNIÈRE HEURE
CONTRE LA VIE CHERE

LES OPERATIONS

AU MAROC

iAA BSPAVXOLS OEUAJIQUBXT
A ALHUCEMAS

Matlrid, » gi'pt>>intMT.
U« ^pugiuiis uni del*an|uû liier

»ur U <•-'.[.. ,|,-. la baie d'Mbuoemas.
A midi, lu colonne du général Sar-

r» a occuj>> de avlidod ixjsiliim*.
Lus périra du corpn ilu dé.baniue-

IU rit sonl d uno oi.iquanttiiiir d*" ILI--̂
l<iiit la moitié 0 irutig^iies.

I-es troupes ont capturé tlpux ou-
mns, sept mitrailleuses, un rtora-
m-ux matériel el des prisonniers.

t . l COOPERATION FRA\ÇAISE
On aignaie l'efficace cuopéralkm

" l'escadre française qui ft| dr> ma-
nifkjuts tii-s.

YERSADJIR

Les troupes continuant leur action
offensive ont commcnci- leur marche i
>'ii avant dans lu direction d'Adjir. |

L'opération se développe favora- I
blement. • '

L'ennemi n'a opposé jusqu'à pK>-
u°nt qu'une faible r^siglance.

LES PACTES RHENAN
ET ORIENTAL

1a»Na. r»l owtim^ droeii-ur de
• '•> Bir«rae.

— H. WmlifTii Alberl. ronlr6l«i
l 4 S l E t l t

vif a 114 « o e m e u n
VfM Oinrft PCrrr-Pnul

l

eUw
— VPif OullteM* Marip-ABloOftle. eom-

« '! ' •> l'.mpîo

U Grive
dis employés de banque
LES GREVISTES ET LARBITIIAGH

DU GOCVERXEMEXT

Paris, 9 septembre.
Les gréviste!* dt-s banques s» sont

rvunis ce malin au gjTunaw Japy.
Il" ont adopté un ordre da jour dé-

clarant accepter l'arbitrage du gou-
vernement. prnpd«<; par le Comité de I

A t.rox !
Lyon, 9 septembre, f

Le travail n repris dan» certain? J
(•Ublissemcnls. notamment h la So- j
oiM* OnêrBf".

V. PAISLEVE S'KSTHETŒST
AYEr W. BAUntl\

Paria, 9 septembre.
Dans in jountitft d'hier. M Painie

vt- s'eat rendu de lïenèvc à Aix-le«-
Balna et a rendu visite ?i M. Baldwin

Le pr^idenl du Conseil, qui était
acconii»a#iie par M. Briand. Biinislr--
Hes) Affaires élraii^r-'*. ,t iouœîg au
pr**uiÎL*r ministre britannique les ter-
mes de l'invitation uVvant être adres-
sée À M. Stresemann, uiinislrf dea
Affaire*) étranger'1» ilu Reiuh, >*l des
conditions dont la demandi- dnU r-tre
(•••tour^ en vue du parte rhénan.

CE QVE DIT LA PRESSE

Paris, 9 septembre.
Le Petit Parisien dit que la Pologne

et la Tchécoatovaqute participeraient
aux ennvrsBlions, main {larallèle-
im>nt afin dr> ménager l'Ànglelerre
p"O encliiu* « ptilrer dans des aii^a-
ciatioiH intéressant les frontières
ori9iitale*.

L'Echo de Parix, tablant sur les
nombreuses entrevues de M. Brinnd
avec MM, Benèa. Skrzinsky, Huya-
mans, ^'andervfldo et Chamberlain,
prête a nnlro ministre des Affaires
éfrangirt>s lintonlion dn favoriser un
projet aboutissant à la création il Une
«mie drmiJitarisée ixilunaisi-

LES POURPARLERS
Paris, 9 sepk«ihrf>.

l'inr infornialion de source --iliissi'
:tlii)oncfî que In réunion des ministres
alliés et «lamantin aurni! ii.-n Je

A MULHOUSE

AtlHll El. fil-: M. PAIX LEVE

Mulhouse, 9 septembre.
M. Painievé, qui avait <|uitlé tien*-

,-e ce mnlin, ,:M arrivé à Mulhouse
linsi qui- M. Domicl. sous-swrétain
l'KIftl n lu présidence du Cun^il

t fr**», et pour un ««I,,,.!,. i » â-Misa.

BIERE w ZENITH
-> RI1ANDR MARQUR -:-

MABBEIUJÏ - Sr-Josi-a'ii — TÉL.: 9

t leur-, tur.inn. j , - H!i r,. Mme Rippol, n*-
ilJ.'n,' t i y Jl.j.poJ. ,.L ,..Ur QÏIB. d» BJWJ-
. Asuiaui Lauraot. k Par*: Mn« «I M Lu-

ie C U t I-.IP, .>nr*ni,. Mmi- An-

Propriéuirc de la ûlwlèro d« Brando,
— ï, Rue Sslnt-Franco! § - BASTIA —

PONTS ET CHAUSSEES
ROVTia MFUTtHKMTAJLU

AVIS trADJVBtr.XTiOS

L* tandl 11 cstofcr* 19ÏS, & 10 hpn-
re» prtc«F», !| sera proi-éiii?. en séante
jiubliquo, par M. le PréM de la GOMO,
«O COMell <Je pr̂ fMtnre «1 fn prtteoce
tle M. rimailleur m chef dt« Poe» et
Changées, a l-«4judf«tllim au rabais.

iniH cach«i4es des irovsui

j the» BiHllBI t r . » . « w ! w r t

iVcs Spectacles
u — Gt Mb. k * h. 45 :

* tr** iBUrtaaui; LM « N I
IIM MMBlIMMl n Mpl éfi-
m *»too4» ; LAotO Ira«H]H»;

•*• J « H Tiaafli, draaaa «a T partie *•
MMMIiN f**U M«««pol J«* Zorrllla.

M. ED. NICOT

— A B u t i i —
l'honneur iTinfortiier M riirntiU

"'U rrprewtra n» contuttationx
t'ntmirtt A partir du lundi ? septetu-
re

AVIS

LES MENEES
COMMUNISTES

DBVX ntMMCXtSTES

E\ TrXiSIE

Tunis, 9 seplerabr*.
La ^iitlarmerif de Souk-EI-Arba

it urrHè. liiw, un sujet ruas© et un
Poinimis, tou« rleux militant») com-
mu niâtes.

CCH deux individus avaient l'inten-
tion de gagner la Trtpdiiaih,- n Ver
im-> aulo volée n Boue.

hfonaalions Financières
BOURSE 38 PARIS

t'a
ooum DKB

Livre
Dollar
100 lire»
ipn petons
lOO fr. 8Ui8»e»....
1(T) florins

i-, ii -.•ptemnrv.
DrlAHOia

O«urs Osrnlw

IÙ3JÏ* tOS.W
21585 21X1
87,40 ffl.ffï

303.125 3O2.ffi?
-110,5.) i l ô . 3
8.W.23 SJi.75

t " J.OT ; Boula Mpnrl^mCTilale
D* 11 : Coeairuollon : 8(M»iMi} Trioo*.

ï* LOT : Rouie <WfartpmfOW]« n* « :
Rr-conslltuLoD de cftausoée : 1^9.000
frsoiiB.

3* LOT : Roule départementale o> 5 :
Cu&slrucliou ii« chaussée : lOû.âuO fr.

*• LOT: Roule dt-pnrlementarc n' i l :
Remise en alaC Je \i «tututtl» :
ÎS 009 francs.

Le* pièces de* prfijtU ittanl rommu-

J«urs, cwepl* le, rtimaoches et Jours
U-riti, de 9 U i bpures ri àf> 1B L

L M

I U¥B
!.. .it-
< Ori'u

Ont

•rsniic

•\:è4i-
L'an!

urvfiil^t
Hu&Utia

Albrrlml,
VI Ile frai

•a ; Zucir
!-;mm«iK,

« Looa. d | . u r fl|]t;
AMtaoi. 4e 1W^, , - , . M n , .

<li* Valte-d'AlesaDi ; ,Vnti«-
alii' ; C'ilutnh.iol, lit Vtl'e-
*>!,, de Para»*;
e (fenleur d« rnr0 p i r t a

»"»ia , unis »t eooinJM^pfl ^ Ut
•4-ueUe qu'ils TlAMVOt d P ^r Q U ï f r * n
le ttfl leur

a l'%e d.

petit ange

s sa nui*

* diM Ic fl U Pr*fcotur*

x de M. !'to*énl«u
BMlla pour le

I-o prieur avli tiair Ilea de !*itr- rt. fat.'»

APPEL D'OFFRES
SEQUESTRE

f>U DOMAINE NATIONAL
DE CASABIANDA

I ml»:-e.

el quilrlème J

à Marseille
ARRESTATIOS / ) ( V VOLEUR

Marseille. 0 neptembiv,
A» mois de juillet dernier, un vol .

important plaît commis dans un ma- '
gasin de la rup de-> Trois-Mages. <

L'eniju^tt- ouverte jwr la Sûr--tv I
vi.nl d'aboutir k l'nrreatation du ;
nomm.* Padine Oaelo, âgé de 4(1 a n i '
d.-mfiirant rue d* la Ualn&lrale. t

l ne nrriniiwlioii op^r^e au doroin-
Ic de Tinouipé a permis de niellre Ifl
main sur un stock de drap dune va- j
leur de 3«.rtlO franrs. provenant du
vol.

La Sûreté conlinuc « s r«h*r*hes
pour découvrir lea enmplicp!) d"One-

p
t M. l'IngAiJeur #0 chef de» Poa'*
i.:hjUfiBt!c» de li Cûme, a AJ»"io.

Lea «valuppea (mrlerool, esWrieii
rrrawl, la menijon - Venle de <̂ <fr
lu Domaine do CasaWanda .

I.t tWIa. d« râceplinn d^« Jr>)tj.«f
ji'U explri-ra Je premier oelofir* k a
h l i u

' '* OODOUITEHIS pourrooi
oaisMMe du «h ie r d«t charge, ef
moiWIp df soumtsiijoo. mus les JOIITM

fCriés. de 9 h«urrS t U henre* rt
15 ftciiwj i 17 h P u r e s , a u s b t , r M U X .

Battla ;
T • ! - M ]••• Ûér»

PRESSOIRS
ET FOULOIRS

POUR VENDANGES
ETABUSSEMENTS

STAATH-SUSINI
m. mu* i» L«PCRA. «

U Docteur FOVRTEAV a Thon-
Kpur df prévenir tu clientèle tfwc 'On
Cabinrt M M fermé rfu 10 aoiit au

»>imw. Paimtntl rnmptoni an

A009TINI

A NANTES

DES VOLEURS AV PALAIS

Nantes, B septembre.
Le nuii dernier-', d'audaoieux mal-

faiteurs se sont introduit, rn frarlii-
ranl mie porte du Palais de Jii"ltce.
dans It? luirraii de f'enrr^istreiDont
de* SPIM judiciaires.

M« mit iférobé pour cent mille
franc* di' timbree-quiltances.

La< enquête ?ii ouverte.

LABORATOIRE
DE BACTERIOLOGIE
•MHIa. — 3t. •"•il1 1M.. ,, 1» — BMlla

IV CHARLES ABBATl'r:ri

Ex&mem de nanti. Wo<>.
SyphW*. Me...

C l i t I
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Cigarette
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: MAROOnNEnr
ARTICUS ET XocvBAcrts rœ P

BUMON VMMfrr TMl «OH

Y. SALVADORI
0, Boul. du fiêi*, 10. — UtTM

Ciiais|n is Culilsii

Petites Annonces
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VIN DU CAP AU QUINQUINA
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CIGARETTES

g» ANNEE. — N- M)

TISSUS - HEKCERIE $ CONFECTION
MHUTE NOUVEflUTâ

GRANDS MAGASINS

Boul. du Patata, Place de .'Hôtel de Ville et :K, Rue Napoléon

Nos ventes sensationnelles du Lundi
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LES DIFFICULTÉS
DU C()M%ItI\IHME «USSE

J'ai pu lire I.nUrinftttt. dan* ia pan
>- '1*1 ive «les n a n m , la répoua.- dr
V. Staline aux rtndiank I- lUiiivu-
- tlé île flvmllov. Malgré les alTirma.-
•,,,(.- ral.'puHijLiP'i IIPS dirigeant*. If
, irti coruniuoUlo rusie connaît le»
Wcprlitude*. Pour les dissiper, les
p- udiants avaient posé dix questions
« M. Staline C(> dernier a répondu
fv;ir un discours dont l'insertion oceu-
I •> quatre num^rna de la •• Pravda »
<i-' fin juin, "I emplit une quinzaine
I1 •> colonnes.

IA première question était c«lle-Ci ;
Nul d'»«<rm4iB n** \t?ui pr«metim qn«,
' Ans d i ' on quinîf ans, le proie lariat
. ecidwilal jirftera un appui effica-
i •• À l'Union Soviétique ; d'ici Ja, com-
nif-nl la dirrusioivd^ la claase ouvriè-

• i-t df la daww paysanne sera-l-elle
j.cmmpjr KOW la dictature du prol£-
I iriai ' Intjuiélude Ipgitime : aucun
ii<î rh"fs dm omraunisle^ n'y a

hppé1.
Stal

nier dans le monde communiilc et
qu où aime mieux h'oounallre. On
di'nonci? le d^veloppeoipnl de l'in-
fJuence bourgeois*1 sur les gvm du
imrli, ot l'on explique par une sorte
il,, nvinclic dp i'fsprit bourgeois te
hul que deux groupements fw sonl
runstilu^ au soin du communisme
n>-Jsi> : dans l'un. tMablissMnenl d'uni-
-M-i.Mê i-ntièpeinpnt snciaiisle M ron-
-iit.T-'' Cfimme impcwsibJr ; flans l'au-
l v. pt'l établis*=pmpiit est jugé com-
iii • pri-D)atur«, el ii i-n sera aiini ju^-
«jifau joue iiù t'olaltTft la révolution
universelk- : Ja révoJulion d'octobre
• -i terminée dans ses conséquences,
il n'y a plus rien à Taire eu Russie. !

Tendances défaitistes, s'écria M.
Staline d'autant plus dangereuses
j"iur le parli commiinisîe qu'elles si:
nianifcstcnl au moment où lu. r̂ labi-
li-ialiun dti oapitrtli-<uie devient plus

di ! Pvtil-être Hurait-i! Tail '
M."Staline pense

iccomplie, quand o
<̂ ra ! j'rt'-s avoir noté c?tte cnncomitlance.

d t 'il ' i là,„ i mira liquidé 1rs ' il regardât s'il n'y avait pas là ausi
du communisme mili- j u» rapport de cause à efl*l. Ils se ha-

i.iî- rh«* les ruraux [ûlablissement ' (• de dénoncer les fuiieslespériU de la
t'rfn- poliliqo*' <Je pris ites produit? | contagion bourgeoise, s'eleve coritre

• iliriqiiés et de* produits agricoles, di- i j , . areptjciamc qu'elle engendre, prè-
unuljoit des impôts agraire», déve- ; „!,,. j a foj ( j a i l g ^ vieli.irt? finale, ai-

m, DURAPOUH i
Travail, potii-aii
oh H pour le r=.
culte, nul M •

lent atnûWU 1 « ftltft-
é!e**ea witro le. Ha-
it <i kur pcrionn*!.

V raillai
•if. Satre u

i de ia coopération
wlun de l-'em ' ' '
iisation du vs
u. et autre?

j
, <). «• p a r les

l d ^ t d

sHk'

taratUtep de» '
<• pays ?emi- '

pas lu révolution '
qu'U faut aiteudrt

£ " ^ ' l ^ ï l j S ^ "' ••'"uiffl^«nIleVriompbe"ducom-q
q a n d on aura réalisé dm

a4ministraliv^ d pnlili-
•• unf (^tn*rf:raue «.iviHîque
ill I d ! pf

nmani^ rf *pure le* orgaiws de i'E-
hit. r - qoi n'ifit pa.- davantage une
. >!•• d'in^'^nlion;* rxtr>lnii."lfs ; **n-
• n ifii^fhl f>n aura vulgarise et ins-

11 ••!-, ;i.pj<-nM>n( ' •n*>ipT)pm<-nt
, ' , !!!• .Il'» ilOlU-TIl DJCIlU

( >•). ni 'li-mifcraliqiics nnt
, . M V .•..it-s.l.Tf'i'nmine li" plu« W*-

JI ':iaiiv des devoirs.
Plti« IMK. répondant à uni" autre

i- lien M. Htaiine avouera que If
nt.'nlf d^

,'• dan» une série d 'Etats. Vol-
l.i pourquoi la Chinu doit élru soula-
uut-, favorisée par tous les moyens,
liUdleâ que soii-nl lis complication»
qui puissent survenir avec <1 autres

qui l'»nt oubliée, la force intense du ,
pays communiâte. fait" d'obéissance
aux chef* du parti, dVsprit de dise;-
J4UK aveugle : .« MUS direction tJe
paru, ia uiciatun.1 du prolétariat est

q q
L it rffx oainpa r̂n>-d. mai« qu'il y
Liic fint[il> (•nnccti'iOTi f«i!f nnx

;, , . .*i«,concision iiwiffiiriante. «e-
(1 lui, <-t qui " p sori pas du cadre du

• ^•:BK soviétÎQDP "t qui ne nui' en
ir'inc façon a U diclAture du pro-
; !-i.il. Oui donc avait o<msid r̂p rnl-

rtalure comme nue fortnt- dr v:.»-
,.-,. ? - C fut une furme ii' \ii»;enoî

PHVCW i •« r«-
propri-*'nirc«. <"'•?!

uwniwv d<* diriger les payants
. nr-i'-tariat. o>«t rmsfallaii»n

,,H:.-ni. ian«la SoeWt* •>. Vio-
,!., . •. !a ville, «impie dif«*

1 m .'riuipagne. inaiallalion du
i<me(isnslarit<'- J^ coi» oiseaa,

/ nu-; aili»*... Si l'on Irniivc « in-
r Hnte • la différence entre Ï*
'T* titre -le la diclature *t la ?e-
. e'«l qu'on ne regarde pas d «
>« \e»\ q\v noua, et, quanl à la

'-n-'- : • ••nrttil « » n va-
-rmd cho!>e. car

uiiiiprnfs. qui

lisme ri-' l 'svnlr -n el*>et ri fiant

partir pour l'A méri-
re des Finance» xau-

<<t parler 'twe expert* de \Va*biug-
iDit, pu* de )>liraxe*. De* rhiffres et

.d--n .prfMttvïtr* sérirute* et rttuotum-
i>'v*. \tm.i iiwjuron* dont: bien des j
<-:.t1ltMtt 'Ir nftti rni/fir/e. t

.lf^i, vmhtrê relie rxpèmpre. on ne
/"•>tt te défendre 'te craindre que le \
.«W-'AT H* *oit pax nun*i rom filet que
miHx li- nouhmferion». Ou n'ti pu cn-
<nre trouver mtr ht quextiou de no.«
•iette* ti.i terrain d'ente/th' are<- le»
1 laériiainx qui tu-rueitlrnt arer tféfé-

. • i i „ . i'1-nrr mn proposition*, le* examinent ,
pays. II Mt temps de rappeler À ceux ! f,oMl,ttu.,,', rt%ow w retournent, (tu l

*'-nt qve la cordialité n'y ert film. L'é- \
l.i,i rxt >tn\p,:. .Sn-rit-rr doin- *nti que f
' ' < 'iffainv d'argent nu'\*eut toujours ',
•i l'amil\é ? Que faudrait-il /wtir re- :
• iDKjui'iir relte synpalhic tiiti noa*
/•'happe ? Comment iulr rester le
i ntf* dex i/ollurx apnpl/tlit/ne* attr '
i.inlltrur* de notre franr anémié ? \

Quelqu'un m'a dit '{"»*> ton sérieux: •
Yn»n oublies -/». ht bannière

t'toilée flotte jtur un peuple dr xparti-
»"<ii enrayé*. Pan*relie république,(r ,
>jmj-| r.»' rot. Qu'on rfiaroe doue un
tosmr célèbre de défendre »m inté- '
• étx. Il déttarquern la-tmx arer un j

* aitqttel aurim de ito* homme* ;

LETTRE DU MAROC

Une visite au G. Q. G.
du généra] Naulin

Ou n-.u—TPit d- KCA 31) Aoûl .

L- quartier si-njcai ! XOIK .ivun-
u,um visiter oeil.- petit,' riJii- df bara-
ijtn's 011 s'élaborenl les plans de ba
laille qui vont délivrer le Maroc du
pi-ril rlfi'ui» <>l nu-Un* uu termp.
nom de I» civilisation qui' nous
pr^sMilous, au bauditism'r d'un
i!al «jiii u conçu le pntjel .iiulflci
KIL- reiidn1 res mapnifiqu*-; eurilr^
! 'itiarclii*' et uu dé^ordr*' J'stitan.

<• q u a r -
fi

Aucun'.1 concttwinn a l'ailt d
J'iutmialionaip commumsl' ^v

dénonces

ht de '

ni*- rf.'in.jcraliqiii' quand • s-,»l pas, «'entendre M. Stamiv

lou

p ,
faibicssT dan* la lutt

éiémi'iits undsovdjUque* ; '
les >MUI paru ; au viUage, il» 1
tK-ul eu autan-n cumpaciea ; il \
un du •** cuuibaitre «toujours [
e aiuuwej, mais dv créer tu- J
et ie* comuiuuiatwt t !

p q
d'Etat ne mtewH prétendre.

J'ai réfléchi quelque? imkiittt
ti EK

,k- rapproc.i-r ,le« urgaui- ,„.„ „-,,,,- „,„. / ^ ^ fi;iUtliOWT r n |
rgenfcv ». | ckam,,:.,,, %pi,rti( m- p,ni ximprovi- ;

qui n'indique | fCr !«»<>,ne de finance.*. .»r, tort de ,
autum: aes auiicutu», œ 4m
so oc ©uarCôtT a iv*' resouuri". Mais
iuujuun a^^ra i i .« IU^IUS «IVIVMVU-
MUII i|u<! j ni bî utUL'u. 'i IA victoire .
un cunnuuuuiu« tiu Oeciayiil ne ae ,
n-aii&e pu» êViic toute tu ctuenU: que |
IIUUB aurions d)*siràe ; n eiûpccJic i^u1

 (

i>-ij uiiiicuiit^ «it lace de*queii*a oua*
•mua trouvons soul surmumalxes et •
i un MUI que nom* i"-*1 suruiumerous ». 1
La dfuxitane partie e^l txMiucuUj) plus 1
nintestabie que ta première ; les boJ- I

l

f . . , ou d
iimr. il faudrait bien qu'il ditcv
U !

nkt avaient o
6 K plua r

s u r vie- I
s facifi-, en j

J'ai réfléchi de nouveau. !
.lfrti.» .e*t-4f qu un homme de fi-

tmni-e* ne pourrait pas dere/iir en
fieu de temps une manière de xport*- •
tiinn ? U. CfiUlaUf e*t encore feinte. I
*p.« unitrln n'ont }»u perdu leur ton- !
plrw. il n du ftrret et de t'ettonvtr. *
Ator*. *i on c<savait ? Je le roi* i'as-
neoir a l-i tahle de la conférence et di-
re : !

— .V-ï*iV*ir», je rou* apporte le m- '
lut i ordinj de la Fmnce.

l̂ > p'upml Naulin donl
KNlt la illotJe&lii' t-i ,a Au
vie, n'a point voulu pour s<
lier .. J'un d»" ces rieiies ft frais pa-
i lis, où s'enchante la vie dea grands
r.isis. nous le murmuri.- <!*••< jpts dVaux
' I la quiétude des patio* refuge d«^
liirondflles ! Il a choisi, dmi* la vil
I- n.mvrtlo, aupréx dei eani'K. d'au-
i-ii'tis baraquenipnts militaires), faits
île murs ru«!ii]Ufs et recouverts dp lo-
irs ondulées.

Point de luxe. UIH- au»teril5 sévè-
re. I n ordoiinaiiceioc-nt uniforme de
. bureaux " Tenues par K*i simples
'ork'ei que construit lu génie. Parfois
n port'' i»t remplacée par une toile !
i,- ti-nti' dont W palpitations venli- I
•ni l'aJruosphM- brûlante Jes pièces. I
Ki l'on lrnv«illi> Ternie dnn« ces «•- j

*.Tin?nn*nM ! Voici I» X- bnrcflii. De-* j
.ibji's ili- htiif épais chargée.. (]i: pa- ,

^.•nisseu sur le^queltic «urnagf un té-
léphone. An mur — il fallait s'y ai- '.
Indre - - d m carte*, dre graphique!-... J

Huns CM piiVcs. on traviille <*n :
cnimiiu - irilnbli' salles d'étude - -
'iiitour «lu i. Ch.'f » — Celui auquel
[1XH ni>u*> firi^entons est un com-
mandai)!, un fintflHoti). qoi paraît
t ;UB jpuiif <ju«' l(s capitaine* et IPS
iii'ulenanU qui •> grattent " aux ta
Mes misioc-. • tl y a pn<v*r<- un chef
.l'e^cidron d artillerie flux rhev.'UX
LV'i-x.niinol-. uu capitaine île cavalt-
rie. ua intendant. Toul le mon*-
» «.livre '< ferme. Nous sommes dan»
"un (l>>* bureaux le? plus chargés de

Ktat-Major. j

On nou- prévient que le généra!
\ iiiliii ne 'xjtim n««!> recivtiîr *|u •
•Lion qui-lqiirn in«tanK l'n officier
n»iis invite alors À visiter l> * Bar >• !
.Li 0. (i. Il fait »i chaud i*5« à l'om- '
l.rii que cefin idée évocatrice de boff i
-uns fraîches nou». enchante.,.

Mai*. ]« •• Bar ... c'<-*t. d«n-i un coin ,
ou casern««nent. une planche sur ,
•Lux rhi">va|i-t«. quelques caisses en .
tui«" de sii'ffén. un émirnii- « perco •• !
.!•< f r lntlii. n i i .^u^ bout-il 1̂ ^ 4e li- '
inuntidf tit-dr... j

Nous bavardons .
--- On travaille beaucoup «hex

»iius ! Mais fmit-i] tant peiner pour
f;tiri> érhec et mal ce( aventurier fl
•H clique de " wjo|tardB » ? j

- Oui. Sou< avon» notinleivant j | '™
nu- MU» «rm-'e ici, '

Ii faut l'organiser, l'articuler, l'i-
-lnpl<>r. Il faut préparer les plans n'ât-
laque. |« f | i ' "

il'ulteindre lf> twts a-sĵ tn4*- .iv**c i"
uiiiiinium de perW .

L" minimum d*- perte» ! Haul.
cuiistaiit cl digne souci de tous W*
t-hefg que nous rencontrons ici et qui

«uluit d'abord Aconomiser U* «ens
qui sont sons leur?* ordrwi, éviter les
ileuils aux familV* europ*enn*>n fi
hiài&nn.

'NL'US nous d i r i o n s maintenant
vi-h !<• bureau du commandant <m-
I^H^ur. Nous aammis d'abord reçu
l-itr son eb<>f d'état-major, lu <*olon*!
l'aquin qui tïous accueilli' d'un wu-
rire aimable. Son bureau est d-c la
njAme simplicité que ceux que noua
connaissons dfjà.

I.p colonel Pfiquiti y trarnilk1 ̂ oul.
d y Ira vaille sans amM. sant> tr^ve,
iiialprv la chaleur épouvantable, aï-
•.nranl sim «•norme tâche sans se dé-
jwrtir un instant de cette bienveil-
lance qui IP rend si populaire ici.

— Le général vous Htt"nd. nous dit-

Vne ij n autre bureau
ûblc ft d'une haute chaise in-

ic. Le général vient au devant d"
et notre rapide eonversalion ^'-

tuivrn debout, car il n'y a qu'un
itan« <-HI.' pi*«'e doat Vanwa*mt

,.1-iooipal ,-"t... tint- va-d* cnrtf vieor-i-
•••h-'-i' aux mur- .'i j " m- ei-épi-- !

Le ge-sk' hn-T .-l vif. ia pen^V nette,
rnpidt» Je gi'iiéral Naulin. vrai soldat
le France, nous apparaît le) que nous
'• cou naissions ù tnivcrs les portrniU
ii: • noix ont bro*»*.-* ceux qui l'ap-
j.ruHvn!. Pelit, un L-p-r embonpoint,
il eai \.-Ui 'lu costume kaki des trou-
;K>» cnlonialix. Sa eonlialité, sa ?ini-
; licii'1 noiH font prolonger un-1 vi-
île qii" non* e*/*->mplions brève. Noua

uoun exensonn de lui prendre tin
' mn* précieux :

— Pas du (oui. Il faut qui les jour-
i.alisl.». sachent <>t voient le. pin» de
rhoses p<lisible. On ne parie bien que
f.1 pi' qu'on n vu. U faut que l'opinion
-i r**nde compte, sj \n chose n'eut pas
f \jà tuiU-, à* quoi cM-1 *on1 1« «ffi*«-
•iirv .'t qui tellement <u> bal pour la

iberlé <<l pnur la pivi!i*atkm.

Nous .'-(jnnti venu* pour denwndT
;.no aulori^ilion pour un voyage au
.Vont. 1>" jcnTal nous 4a donne avec
i jdii« ''xquis.- bonne prie*1. Nou* If
;uitton« enchanté de cette visite et un
•»u Fier de noire Milr..1ieiî avec ee

Ml» dit : - \\Alr.A priiH- forii, on
*r£* voir i^ -

U François c| BUnc. \bls François
i'iit '. l'n plan Ion i
confié notr-1 c«

.fUl

— Mais b guerre mirocaine. n>
| .Ile pas

vaux d'un ttat-Major t-

q p g
• de M- Sfaii-

L Ht- V--M ppo-

,r -L)•:<• d*1 la slabili-
, isinc au « s où cel-

j Mirait de longue du-

fée* gtt 00 ê»fforc«*ii en v*io de

<:i>>nifiilie par te» faila, ira embarras
n ont pu que croitn- cl mniliplivr : le
[..us grave pour i* communisme est
wlui qui rfouKe do conflit, plus ou .
moins avoué. maL-* certain, entre les
e t » ' * oiivri.res et iM CJM^ pay-
-iiiin.-*. tl parallèlemenl .le l'évolu-
tion pu^tb.e du Uouvernement so-
viétique vers ia démocratie. Trop de
|.ro|>ii< les se sont trompes jusi|u à ce
jour, en ce qui concerne If-a destinées
.h- là RuMie, pour que jaaguiente le
nombre des prédictions «vonéw : je
nu- roni«nl« de c^nmaior'ft d« réflé-
chir.

H*JUO (UJtSTA.N, Sénateur.

ro* maint le projet dr r?
*• o»nd.ii

n. dans ... ^

1,-

>

V maximum de f.ifUitét.
A§O*t, M. C-flfaur. tile à rentrai-

»ement .'.

| ] < " • » • • Ç
I re doit eir*. aoUonnee p»r

.-l forlc volonté. Aussi bu-n »-* tvnïi'
niandanl» de colof>n-> ••^ii-.-rv*int une
iir-nde initiative |«>ur . W u l * r \t+
miMmn' -in'iN re .̂-.I%.-nl i i c i , mai»
v..u- ..• • • • . ' .ilk'ir A
un 1 • "' I H < S l '

•• auront-^If^ corn-

I
GitolB. BAL'GE me premier eJTe! de nous penuertrf ( Fnnce *

i.ou. introduit.
Le colonel Krancois Vm- \Me h a

Henri IV. te fr*tf du Béarnais. Grand
que I..II| le monde connaît
randonnée dans Ira sables

!n dén+rl. Trie haiil- intelligwe qoi
n fui) choisir pour ce poste très m-

•. ié Le colonel Blarw. lui ,est un vieux
. manicain ». Ancien chef dWa'-ios-
jor du général Po^ymirau. puis da
général de rs*mb*ûn, il a pacifié
!oitt je Maroc, cfloi d* l'ANas. cHui
lu Rif • d Oii-ezan à Taxa, avec o*i>
lenx chefs l>c gém-r*l Nautin a » n
u i avoir aupm< île lui pour «rtt<>
împftgiie fl t! a par re shoix Jlffir-

in- *un h*ut souci d'assurer '. avilir
i la bataille dn Martw en nrotitant
!"• rnMgTH-awnU du passé.

Nrttisi avon> don« vii W grands û'i-
mrr» -îe k lnltf contre Abd rt Krim
• i.,un <*>« chefs nouv fini donnA nr*

i,l]e imprwsion dt carié, ft de fore*
lue. (tins cxaclement que
certitude dV la victoire
.Vil ancrée en nous.

Et cette victoire nous ta kmma, 4è-
,:, dominé<- par la haute répalalhui
lu nmr < tml TV-Uin qui, <le MMI qiifcr-

•r ^-II.'T»] .1. Mi-kilt1»;, anime le mer-
nt niMitaire qur !«.

envo
nt

au Maroc.
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Scvvke télégraphique des Agences et de nos Correspondants

Les Evénements du Maroc

ë r i r S r S ^
» *• 7 Vltry-te-Fr-***: .11» £ « • » £

AVANT L'OFFENSIVE

VEILLEE D'ARMES
Fez, 10

I/offcnilYe française commence
vraisemblablement demain.

Us Irutipt-a françHisK-3 t-ntrepron-
«Irenl u w l'iierjriqii'' ofFensivn au cpn-
In* de la li^nn d'opérations au dana
une Aulrc «»n« conformément au
plan arrêté Je concert avw les Espa-
gnols.

L'ACTIVITE ENNEMIE

Fez, 10 septembre.
LVun^mi monire toujours une trOs

itfNind^ activité autour d'Issoual.
|ji «ni-nisun du poste fait bonne

, ^oulenu
v mobile.

(l'tiillei M r !•

•l« <fc Berrouil
ir de perdre 1" r drroie

lippol Laurent Anm
._ AtaiMu-BenurdS")

L 1 LIAISON FRANCO-ESPAGNOLE

L«' général Armandez, cher de la
liaison espagnole auprès du quartier
pt-néral du maréchal Pélain, esl ar-
rivé.

LA GRANDE OFFENSIVE
SEMAIT COMMENCEE

Paris, 10 septembre.
U- Iktily Mail annonce w matin

que r>ifTi'iisivif français H commen-
•? hier.

L^ m<*-me journal .-.,. -,--
••tiocès espagnols et Sa réussite du dé-
bnc]iienient à Alhuceroas ont fone-
mut impressionné l'ennemi.

Los chefs riffairw j)rélcnd4...... —
IT.'t, quu la oôle fie la baie d'Alhu-

:<'jnas éUit invulnérable et *JUP toui
biil.-au approcha ni «lu rivage serait
immédiat'-mpiil conl.'- par les engins
in-tallés par ordre d'Abd-rj-Krim.

L'avance des Espagnols sur Adjir
H fail concenlrer sur ce point une
irruide partie des contingents se Irou-
V:II[ dans !a son --- ' -•—'- ' -

LES EFFETS
fiE \OS BOMBARDEMENTS

Nos botubardoineii
lût n
.<nt ti

llabal, 10 septembre,
' Je. jour et de

aieju «mm- (>!"« •!•• d e u l t

ii à J'eiuiutui «l ravagé les
rpgions du Doupganous. Duaber el
Tilaïuu. ,

U ailuation est câline sur le reste
il rnuil, nù le» troupes vont engager
.main une action Iréa importante.

tfiformatKms fwàtrm

L'ACTION ESPAGNOLE

1 ALHUCEMAS
Madrid, 10 septembre.

Des nouvelle* très satisfaisantes
arrivent d'AlhmwinfrS.

«aujourd'hui, les Iroupoa Ou géné-
rai Sarr-o complètent leur ravitaille-
mxiit el consolident la baso. parache-
vin! la fortification dp* positions très
importante* qui ont été occupées

Les ennemi- n'ont que faiblement

r ' l ?s ptrici espagnoles sont d'une
trentaine de lues.

IJ>S troupes du général Fernandez
n'ont pas encore débarqué.

L'AVANCE
DE LA COLONNE SOASA

Mailla, 10 septembre.
La colonne du général Soasa a »c

citp.1' des post?R importants, maJgré '.t
vive résistance d'un ennemi pourvu
de canons, de mitrailleuses et
bumbes.

ATTAQUES ENNEMIES

Tetuuan, 10 seplembr
L,'* Biffai™ atlaquriit obdlinén.—

muis vainement, dans la région de
lîni-Zogmar.

IN «.ml refoulé* el «ubisien! il
tri-4 lourdes perles.

THEATRE MUNICIPAL

LA VIe ASSEMBLEE
DE LA S. D.N.

r.v nisaii'Rs
HE M CHAMBERLAIN

Paris». 10 septembre. i
\u cuirs de la séance tenue nu- ,

j.iijr-rhtii par l'assemblée de la So- \
ci-lé iW Nation». M. r.hamberlfiin a
['"•iinoncé un important discours,

U'fXjHiîié du ministre des Affaires
i''lr.'fi«<-re« britannique, qui devait
Mr>- niw réponse « M. Pain levé, éUit
tr-> attendu.

M. Chamberlain constate l'influen-
ce et l'autorité croiftsarilM de !« So-
(•]••:.• il>-« Nation*.

Il .-xpoîie 1M raison» pour lesquel-
les ton piuveriremenl n a pas aece-p-
t- Je protocole de flenéve.

!>• chef d.- la délégation anglais
pM?qte du p«ci(r»me de son pays; il
dil :

i N«tM ne différons que sur k«
m-'lhodes k «ulvre pour »«nrer 1»
pnn,mai« le bul nous e«I frmimun. ••

II souligne que ce bul n'est pas iJ'v

[.tniir I " a«r*^-ieur*. mais d'empé-
. li'T l'ajrvsion. Selon lui. on a trt-p
in'-é .k' mandions et cet esprit laisse
Âi]|i[xiavr if nminlien âe la paix -n
..rtranisant la gUTre.

Il n'pr*>che A la cinquième i*wm-
lii->. <(iii '"'latKïra 1»' prctt-coli- .1- l«e-
n*-v.-» -t'*\«ir %-oulu unifier !»• docu-
mfiii alirs qu il faut l'tdapler h la
-itiwtion de chaque p*y».

M Chamberlain reconn*H ensuit--
lo. ,iifT.'r^nces énoncée* par M. Pain-
Irv- it 11 •oijfi .le )'p*pnl anglo-«axon
,.| ,i.. iv^pnt latin.

Il ajoute ; « Néanmoins, nous pen-
sons qu il est préférable d'aller plus
douoempnt que la cinquième assem-
blée et d'eaMver de faire moin« pour
faire mieux.

n Notre seul bul p$l d instaurer la
pnix et de l'in«lanrpr snlirlement.
Nnus voulons supprimer !a guerre, et,
si cela « t impwibte. nmi» von1 - - -
U rwMlre difflcil". -

]/• ministre arMrl«is **• pronom*
p,^ur l'arbitrB^rc. la sécurité H ]c dé-
«.irnT'tnenl, fjoi •• «"inl H la b«*e
même M la Social» A** \ntion* ".

Kt l*or«leiir tiTTnin.- en rf*nmm«n-
dtnt la cojirlu*inn d aconrils particu-
Î\T* qui se rejoindraient un jour

La Grive
d«s employés de banqui

RE t MON
U MINISTERE IW TRAVAIL

Pnris, 10 septembre.
!,*•« mwnbn'» du Comité «le flrèi

,:,!. mt r««w it*1 la réunion de ce mi
in annonr*'1 que lu Oomité serait coi.
,,,mé à 13 heure* e h » M. Durarour
ninifttre du Travail, atln de oonnal
t- IH p,'|>on«.' d-t .lirncteurs des ban
lue* au «iij-'t de l'iirmlmffc d» ffou
L.rnemenl.

M. Hurarmir a inrilé |e« grévistes i
jt-pr-tidre |e travail si l'arbitrage es
accepté.

1 MARSEILLE.
LE TRAVAIL REPREND

MarsfiiK 10 septembre.
On eons'ili- CP matin de nombreu

>* rentrées.
Cent qua1r*-vin*tt .iis-huil gtvvis

.* ont repris leur travail. Mille deu
•ut quarante Iroie chôment encore.
U reprise est complet© à hi Société

H^nérale.

L'ARBITRAGE EST REFUSE
l'an», If Beptemnre.

!y t DBIM|U" onl décliné 1'ofTre
,1'Hrbilrage gouvernMirfntale.

Fiies dnnmnt cnmme raiwn qn
j.'-i avaient déclin», au début de
ifri-\f une proposition
M. Cadlaux.

L'EXECUTION
DU PLAN DAWES

r\fc- CONFKRE\CE PRIVEE
A LONDRES

Londres, 10 septembre.
MM MontJ«ni Norman. rMrnnfr.

docteur Sehachl et Uiitwri lvarker o
«u aujourd'hui a la Bawpie Nahon
lrd-AV-1 rr, un- ^nn-.r.n pnvM

œ i l . - • " '

très frr,- -

Dawe? .

LE VOYAGE
DE M. PAINLEVE

,t MULHOUSE
Mulhouse, 11} dopttnibre.

M. Pau* Painlevé a consacré la
juuru.'t; d'hier à Mulhouse.

11 a assisté à une récupiioii au
cours de laquelle, devant une Irè»
nombreuse naaiHlnuot.', il a prononcé
un discour* très applaudi.

La président du Coiiatil a nette-
ment exposé ta situation flnancièri;
du la France. 1] a ensuite munira les
MVHiitagtH de l'émission acluolle des

i-s i 0/0 avec garantit! de ctiaiij^
_ vivement '•'igagû les patriotiques

^pulations des provinces reconqui-
«s à y souscrire^

L'homme d'Etat a ensuite parlé des
'tei i nierai liées. Après avoir rap-
é des dernières conversa tiona de

^undres entre MM. Cailiaux et Wins-
:on Churchill, il a souligné l'impor-
lance du prochuin voyage à Was-
hington de notre miuistru des Finan-

li a proclamé le désir d« 4a France
' faire face à ses t'iigag»ments, mais
a ajouté : « U France paiera ses

•Ile», mais dans la mesure de ses
tioyens. »

A 17 heures, le président du Con-
•il est parti pour Coimar.

A COLMAR
Colniar, 10 septembre.

M. Painlové est arrivé à Coimar, en
compagnie de M. Bonnet, sous-Becré-
latre d'Ktat à la présidente du Con-

•il.
b.1 président du Conseil a reçu un

mieil triomphai).
A ï l heures, il a assisté à un grand

annuel qui lui a et* offert par le
miflVil général.

LA- chef du gouvernement a pro-
oiité un remarquable discours au
ours duquel il a retracé les grands
'rtiblémec politiques d'Actualité.

A l'issue -lu banquet, M. PainJevé
r-4 parti •'•n automobile pour Slras-

Livrfl
Dollar
IfH) lire»
100 pHwlaH
100 fr. suis
100 florin*

10fi,W »03,U5
21,23 2\&
V0& 88^0

30S,Ô2 3O*.l^
410.50

NOTRE OFFENSIVE
—a»—

ELLE: EST ENOAMiK
Fes, 10 septembre.

Une partie du plan arrêté lors du
dernier conseil de guerre se déroule
depuis ce matin.

Etant donné sa masse formidable
l'artillerie employée pour effectuer la
préparation annihilera l

A CALVI

LE MONUMENT AUX MORTS

Calvi vent de recevoir. <*> rweoal Je
Umerç*. un canon de 7T~/" et deux mi-
irsltluuse» lourJti Uulm prit 4 l'ea»einl.

Ce> atoricux Iropftéo., qui portent An
traces d* baUes el <l'«el*t» oot été mis 'n
nUee aaprèt Uu mouuoiMit «m morts. Ce-
iol-

lui mi'ri

beau u
H tome .

TIRAGES FINANCIERS

COMMUNALES 1920

Pari», 10 seplemhre.
i/obli^ation portant le numéro

Mô5.(IH8 sera remboursée par deux
- il mille francs.

/obligation portant le numéro
t\Kffi s,-ra remboursée par cent

Mit* francs.
L'obligation portant le numéro

l.iiW.394 pcra remboursée pur cin-
quante raille francs.

COMMUNALES )(M7

L obligation portant le numéro
1.9i;iH«a p-'-a ri-mbuursèe par deux

•ni cinquante mille francs.
L'obligation portant le numéro

N07.505 sera remboursé* par ein-
qiiauli' mille francs.

L'iibligatioti jHTlant le. numéro
ltil.657 sera p-râboursée par vingl-
rinq ntill" franc*.

AVIATION
i / 1 RECHERCHE

DES iMATELHS
LAPtWTK ET PRIOL

Toulon 10 septembre.
LM recherchent continuent en vue

de r-ltwiver !••* aviateurs Importe el
Priiil et leur* tm« mértinicien§.

Le to-pillenr Boucher, au cours
dune patrouille, a recueilli, hier, un
flotteur ajant appartenu à l'appareil
d* Priol. "

tre le plus

;ur*e i-t KM. d*i plu* rèçiu

•ranrp. En effet. (Trille et ]j

,i'â abords, dans qtirftf.

Ua C*lv«is. H. P«ul Pl«»w. "ooal 4 P*-

,* Jcraièrement de pas»»»" dao» su \i\ie

..laie « tenu, lors d'une *èaoce <Ui Conseil

léfflolgncr ite «on adminlriUM

Mivre et U* aon désir 4* coolrt-

nneUfWMlt. à U mKlre plfrt»?-

pf. GAierpuMinnit. Il %'est m\* 1

n de U Ville pour lui p«n»ptt-B

«•t pla«lUtl<ni* ri d»i travaux

•_ et. tuol d'abor<l. a aller* am

nrtsntr à rrl ftfrl. WoF>le (TO«IP.

•1 M. *K C!tlrarab»«l1. i'*rehtt.'i"e

irr», bientôt. t*nntn»r ts

.IUBOIIOO de tout us i-M«iïble fo Nil <l«o-

.inl \t cadrï qui le m*tlrs M wZcnr.

SUR UNE LEGENDE

L'article de notre dislingué <t.lla-
mraleiir, M. Louis B..., intitulé Le
s'fiw rfe la. Bergère, paru ici-m^m'1

lam le numéro du 8 septembre. nou«
raut de recevoir la lettre ci-apn>s qu«
nous nous Taisons un plaisir d'in«-
rer. M. Jargois. le «ympalhique o<ni-
mi?saire spécial relève, en connais-
sance da cause, un point d« is \t~

Ju- vlrn» df lire. «*• tnalia,
m.' Juiinwl. If t*nt de U - W
dr la FcTf*rc •.

Orirtnafrr. fr m* m*rf,
rtAobaiMe. J'allai». lor« 4'
p»*»*r .toua Ira MM. me* T»«

Je e m a .
^am d« 1« B*rf*rt •.
uf. «était ptt nciMl+

r le» vie
la pas

Itustoir*. k l
la m#m" U^

Voici or q
l'our fu.r

<tu roclw ri «<!•«H daaa la
aucun mal) d'une hauteur sff>r*ei*»l<.
4 - l u» S M t w h W h •»« P«l *

en
IE r kl kLL X KHAN

SEVIT A BERUN

Bfriin, 10 septembre.
lui- enquête ouverte à la suite de

la disparition d'un jeune homme, a
permis de découvrir oVs documenU
élabliwant l'i-xî pnce d'une société
»ocr.'te fu-mblable au - Ku-Klus-
Khan - américain.

lien organioalk-ns existent égale-
ment à Hambourg. Portraund t-l Caî-
jwl.

Troin Américains ont été mis >-n
élat d'arralatioa * ia suite d« «Ile

l» d« p u

I tte cheral.
qnr lV(tll«e d-Au
hftu' dt S«ist-niea»e. c «

hMlerkim. MM» d'atltrur* q<t«

Dtr*e*«nr. et*...
TABOOM.

.DAMIANI
? Corte

QainmlBa
c el «ongtr

OtHt 2b

FEDERATION
OU NORD DE L'ILE

U A f P » « I'
r u t œ n t m i M- i 'UJ«".

, , i r I» nuollon J» 1» f»vtalon
rt<^ penlions

. t» Aui œilitiiire» de» armé*» «* terri:

."t- AU» m i i m t-ax orphean». «ux t

MMAIRE . i t » Ba
Brownio. — Critii/ue de Fhn LA
Rein* de ta Mode. U Rançon. Je
vairf le Tuire. un»> sUrprisL1. A la
pcnirsuit,' d,. !'«,r. U Pwtît» Annie.
— Echos el \ouvetle.i : Madagas-
car. Himono. New-York. ArtiBlett
Français à 1 "étranger. Victor .Hugo
à la mode. A Sion. U Fulie «l'un
Soir. Mctropoli^ L'oubUée. Nalaeha
Hambova, m«-tU-ur en scène.

rtawf.
11 e»l profondément regretumm qut;

ri-mur Jlnea * CM artirl» u'«rt p«*
wr4 d'un» Bwrtère plu. mu»*iW<-.
-„„, dt r « n qui « t <K«1»UU.

I.om d« IHKW la WM* da -Mutali nous
^K-T « M U dlMtiMioa dM droits » rép
'.D prootara^ï p*r ta loi. Ce^Mdant .1

« <p.e «eu* 1"! • • -

^ dmt >la *Ui«rt adtataU pour éviter l «
;JI«*MMIB iBipoi*«« au« homme» la leur
i « w . «« <l«T«i«it tm »bl«ilr "* «n*"1*"
.ftoUÇM que ceuï ifUJ ont Wul donc* BOUT
,,iv*r i-hamaalW.

t;v0t'.e 61 da la loi du ^i m«--* l » " . «•*-
M'va au mtaial" le iroU d« r«waloa, mai»
P Jririt M peut «t™ " " 0 * qu'en «ai de
•sud» Or. » . a>»l P«a '* b u t Q1" n ' u s

iin pm^osom J'attorfldrf-
« qui u u * pr^oMupe, * 1 heure aeluolle.

»gt l'JttrtbuHoo nllMMwH« de ta rtpW*-

.[«•.
L'article S df m loi du 31 «wr# l»t» * t :
. TOUIM le . 6HMW*. to«l~ " • •»!*»«•

f*nsUléea ohel un uUlttaire faâtMi M pr6-
«•DSP «ou» lu» »te*peai« «' J«« S 1 1 m D l» T11

.*( >i|[vl son renvoi dan* •*•» foyers wrcnl
UïfMrte* irafxiUbte* au strnet. •

Or. r#u» «pii «ont «irlui» au earpg iléjà
<lini leur c»paoW physique *' 1"'-

« f»il, a'QAl «u qu'un effort moindre 4
rnir i l « a u de* «ra*iUi*u rel«tiwm«0l
lïi. ne devraient pa» oWenir i l répara-

taUfrate 4> t 'Itupiad phjuique coni-
.̂ * «he« PU» •«**» «ïor *M rendu* S !•

wllvs dM T'us et êes orfltltFs
InutUana mlnwt.'ridle* <w! *labl

l'oe R vuuo plall !
eomprenaa
m'appeUt

Jmgu* pré*ent« h Mme Lo
U l C l l l

il «on
-QW,01

iif, M
nu«u!

tera pli

r «U* »

j , l o t

rutrouv»
riin.le *lu<

qu'ils tml

i « William

:rrn cl nc«
Mont k'ura

J'avoue qu-) J â ' *l* tout t fuit oMinlH
par CB ftlm. La r^epptloo de ]« grtrnle ooulu-
n^rn p»t ut) petit chef il'auvri! J'abit-ryutto»

fl d'humour : qni*l à U pr^M-aUUon d> ro-

Ix-a, ellu e*t d*ua goOl eifuii »t dîme nu-

pnifloj'aoF .'l'iataote Paul Bnrn j mis NI ttà-

Loairloe Jny, Bme«t Torrenrç et Alloo For-

donne plu* de valmr RBinre a OPLI<< pra~

i M T
p

alioo d« luute p

pourquoi Hlla PrjDoilla. Dea.1
Jour* aa • Petits Rivale . .

PabaiM, )o ne m'appellv pas Rivale et
après tout. Je n'ai même fiai un métro cin-
quante dv moias qu'elle.

Bile doit ftlra « t a pour » B
<t>' la JalDumi- au fond parce qu'
uif voir * •* rt4..jS pli» b'Ur^ q
n u . .

raUea

p u
a i i

q
oua «Min lea ooatei d* H«
ol, Je BU* eomente samme t

it pi-rmla rfe Loiu-a I,e Petit CtW-

J'ai pour
l l

quaigrand peur Ju

eulo dam la forflt et ce' qui j
ttta brQH la bagua en voulant «oOt«r

mikKMu de la galette louto obaude qne

Maman m'avsk dooirfc pour porter i

m ̂ re -grand.

Mfllf

••i"H k ritpflratloo. Po

• ,ir d« mime pour toutea toi affwlw
-,/»r* ftift un tnlUUlre a é

-'Vision r'irtTils. * • V* " " " »«>«itrrr I-

, r l it suffit tl<! rPon-rchT l#s MmSfl*l«.re«

i. it loi ipil onl hK l'abjet dupa IUCIIIMI

-i-ww r-oiwn*«»loB dï rtfortne eu du Caispll

. . r*r»iioi s n a t l#ur sppr! too . l«i <lra-

p - . m par deorct de moblliamtioa f*o*r»«.

I rtt io]u*t* «( Hnmorit, tu moto«et OÙ ta

rrM*. *prou»e de • ! | r a «

hu !«41alrr*,4e «rnlr 4W p#nal<Msa t de* ff

,...i n'y « t auoM 4>eU.

» c> U 10* ftrruUlrB
* o* t . H. T.. S A*

•nmt h leur «obiMMlJi». »n un mnt a uu i

i«no« «aiotMrt*, l ' M I W* étab)ir n t temps

«•min lfur droit » r#p«r»tlo« f* qui *otu

ti'CMBC. dans leur rxl*t«O«« p*r mille -If

•7.jrr ivwillaal d<-a d»WR>rt et h l i a u u d<-

fin TirUmn-la dorn>M «tr« *Mur*M do

AUMI noir? or** du Jonr «loi tu* fom-

Oi
comin unique

.!»• Mrt t r
garçon» n'puasant pas été plus bra
mol s'il* avaient entendu 1") lottp leu
il- ai grosse vorx : • C'e»t pour tç

Je a'Bl pu» la prétention d'être un - Cad

•if (çranilc r*ce • ! Dlcti B«il *i. dsni is p< ti
fi-rme nu Jp suiî né. Ton nv Iraltnit du BI
au malin * ; sale • Cirbs ».

Le f«it PBt que l'on y urtlt blgr«me»t
rttal)!'' par lu ili^pe *l que J'.ivaJi trop d'*
fflit.

Va ahim qui a*est p*« beau, U<:au. bnail

qui <Wvor« tout co <j«Tl Irouw, "« rapH
m^al éihntnë.

L? Ti-nnier, mon maître, ua ffiitlr» qtK J'.
vai* iiftfp* un «igot, prit une Mrdr HPUVP

rnlide, m'atUrha et. d'un f u raplrtr, ni'ci
trtftM vexa 1* 9«K vnfaM.

sa» eerlalne mare *ssei prafoorte, altutfc ai
iiitpt- d'une clairière ! AUMI f»lsa]»-]i- tom
rt» erfnplfl pour prt*leat*r ^mtr^ la rorJi

exorable <]ul raVmmrajalt-
Vol a palier, non IMIP f«>, ntals le rrai (tei

rttfur* en i#£ne, mon hlfln-aJm^ patron se-

— Tiras I > rrm p "TU; mr- dbo)an4slt

i> lui^ ; s'écrii

la petite roal*

A'élil n parti*, qu'un" faible nlfra-

On «ofivlDt qu« J« potédafe d« l'atuncc
da «aluni, de l'arfreM* at d'an certain dn
d'à* mm i laiton preaque btMMlDe.

Je -Khulal <Jo«io k )'««ru et, plu* heureu*
<fl* «ertAlna • cabota • h deux palto, ]-

I,«ti\ta àr mon
comumer. quMd II
>iwiwl JI m'arriv

moi. puisque OD
* * Mèœ «C* C

- T"utou\i!lr
fait rire t gorç

Al!» voir lr«
prochainement.

Ptroit de chit
or Tenu pialsdrr

J* » N quinil ,
raut rtntr. et * > .

C de tn* tromprr sur s
D'ail!
ra'a conr)4 le «nln de

PU qw «ml Joué
des âetfurs de mon e

- •$

f d«p
film.

•n. )*

ttl ftll T*i p'̂ m*
l«j«>.

Il fiut
it rire
me In-

mettre

••JtéM.

sortir»

'i p'.n* jnaisiB qae l>xi«t*Oo«
mit (">or «mu un* •

Je vnti* » w la rw

M l MfX «UTIL»

!.<• Fitaln. nu
1
»** <t̂  cnmsiunion * 4 h>-u-

r-i • ; .Irtnir >ntr" I M W t t h e u r » . trMd'-

rrrŝ p- • 10 Fi-ilIT», rM^bré' par M. If eha-

rellfinrnt HnTm de* id/t>it mi^rr«pa iitmi An
p w ctt r*dv«rHlr^ «ehamé. «UIM profîf

t-i! tfuo ïoy»«* ar «on *»«o«W pour canea
qutr k C! art no Wme Lontsf, praoïtp coulurt*
rc partfiPDDr de pMBi«<- k Cti-ca^n Le vi

-Vu«in renlre el irduvi- ion maa^am tou

U*ntts.rmé jtnnr l>»p(»ltl«i de rotin »
nnni'i'-' a grand rrnrmi d> publwlW. Kalu
relkm*»!, H Mt rurthond. nai* cammr > >**
trop tard pour dfeomnaMlrr Mo»* 1,out»#.
fuit par »'-nr!:0fr H v tmH prMniM- jw î
•on <w>nfonra pour rorgaolBiltm iVanr m

e vieil 4n«n« e * tmit P--r d

U mnftM (Film liwirloiJû!. — une Jeu

BB fltli; qui u trouvait seule diioa un ranob

f«lM est surprise par irai» hammri que l't-
vr<»Mi; rmvorop, Eperdue, pllf promet le
Mariage à. errtit qnf scinbir in, ipios sjmpt-

tïlkjîi- ï'il -irr-ve !» la sauver des Jeux autres.

O i*rau r dé«int•*«*«•• un tTf *»a adrirsal-

refl t irr itr î'or Pt tue le irxwwd dans un

ne fllîi" devant I* Jilgn du >tHaan \n;-tn el

I'ABOU*-. malm-é la ntpugnance <lf <-p|!o-r| a

tenir «a prornasse. La nouvell.! t'pouie DP

veut p l i pardonner a «on ninri m.lgrJ «on
rivklen!>< ttoaté, PP nuriagp Qt.il pat Mr.-. Mal»
ituelqu'ï mijte plus Urdi celul-fi lui stynnt 4
•n.iuvffiu fauve la vie. filr mmprecuira son
dévouprent et U prof D O * nr de non .imour
el tes deux tpallx seront enfio unie

CMio nistoirn gcotimcnlil* *c .14rQiil* «
travers le* mapiifiqupï d.'r'ir* dune r%ijn
monUMi'UR'! el piUorewjue. El te ii iîlt; mis*-

(T, «-i-n-- avec snta par nefttoaid Barkor «I
Irea hieq Interprétée par Hanway T tarif el
Alf#P Ti-rry. NDUB y relrouvons ^alemeni

W«llfle-* Berry qui, t ton hatrftud*. a suput-

hcœcnt runpii la ŝ HintiPlfP d'un bandit une

(JUK anl!paUilque«.

J« *ala t« falr* un* Nrpria* (Ftlm omM-

C5io). — II j i rtaUB w film un-- I.Me de v*U-
dpville TH«- tiotja aurloiw alnnrf voir rmlU"

par le« GraiWs C'irnïpie« de l'icran. I,pa dvu*
Inlerpréle» DMKUIIH vint dr« plus » n t -

rkocleun. mais aseei temea. Par enntre.
i'iifi deus • iPwtlna; iadlfs • wxU grïclemjf"
i>l }iorlefi( avec rhle de niv1<»iwto* leilelle»

li-ur ««ériw.*. est en Iratn d'ierin- le s ^ - ,

B<trlo l 'un moi historique feV.ltuM • N*W- |

YOTÏ • qm #r« rtill** par le metteur M

isCoe .VU* [>i«iaa Ce I tU » n (ir<iaentd «a

orlnlempi prnrham ï 1 « o « * i « t du MO- M i l -

verwire de «(ew-Ynrk.

«rthHM PeÉMila à W t f • » • — Arletta

Maroti»!, * la *ult« du BOD wcoè*. lor* d« la
rr.Henlatlan <te • NtJsm* S«n»-â#DB . vient

dfltrfl *K«g*e pnur *rut« «n« par le* Am#-

rlcaHu,

La tootfl Jeisnt Orti-ttc M»cW!» » aigni Jcr-

nlernnenl pour un fit» »vea nos frande Br-
ins «HemsB<rP. *

Monique Ctoyie» que oou* navinjis p u
vu 1 l'éorsn ^Dii^ w»*"rae* tamps (MJ*

ù^nt .r? partir «a AngUtam.

H. Boaavilj Juai-ph. uowpaur. Mœ" !l<m >-

j . née CJocaritlII, »t as»«.«fin!-. L B J ,

; U. BOMVIU Prao«<i.s. «i Mme BUTI.^.I..

H tim.iiu-i:. : Mlle DoluvrU, du ^i t 'anj^

(itHiej; M Bonavlla Pucai. «t . i fa-

a-Ull '

«k«Ur H««e i U IIW4*. — H t f«M'
1,1 ijii.J-o «uil t Victor RUjr». Aprt* - Nutrf
nanif ff*> Paria . , ta tourne • Le* ML
Mti . pt • L'Hoaune qui Rit • . va «U1- I
a l'écraa par Raymond Bernard, tsnriu crue

[e.i« K.imm traviiiJ:» actlviment k ta p r ' "
rsJJon dP • Ruy Bl«i - . — (N. C. P.)

a aiaa. — Le bruit a couru que Max
ter, M cri fi™ l ï la mode qui fait aeluelln
'urrur au cnK'RU, sUaJt rëallser un f'hn SiD-

|[m n Li Pnlifr d'un Soir • que Qoui
;pn(flt. Rompant flt'-e ki tradition an

itmitr » chnfsl im* Wrotae brun-

« n i fatalfi 6laide. Celte pillte r

fait. paraK-N. <iup:inp bruit

arftne reçut imbreut

ii!la«i- <t» Par-W.si, une JP.UOP fll-

Bar-DaDoioa- «>*l (ipriir

rv>m«dien. soe hftlu de (Metsgr

nitiou tir fait que dévelo^cr [M mauvais
u t l s o l i de e*t Fiomm* qui se r*v*le b u v u r

"1 J-jueur achnrnit 1% Jijur. pouBîë par df

Meae* ttrtividtw «UB^UOTB il doit d" l'argent.

If etmlcao au roffri>-fnr'

etn. Mali, dev.tnt la duii-

F"1 la surprise iif ann j*u-
M l'cat m fin r<-v: '•'

e'e«t tnl qui parlfrs a la pmiKutte de « M

>ltjf>lireB pnur leur r éprend rî . an p^r:j Ar

i vte, l'off qu'iFi avalant d̂ r"l>*F.

Cell« r l u i e p*jmhol»aiquc AU milieu d'un

rnn>« rnrourh^ est puiïvamnu'Dt itl'.erprû-

•t par Eufiène O' BrfFo «I Ma« Buah tux-
i.-Is l i n u f n t c'ttdjnhidre \tlUlrtA Harri* i"

.luiras «rllflei tou* pied lents tt irr* na-

.__• qal la fdlkltaient
n qu'elles «almt bnmet ou Mondes. On
lit pis «i 1'* ronaw? ont écrit.

lieu J'ijvfiPl^r des CIOIK

..mmrtii uoe lutte âtm» u
inrdEBieait tnapFHifi»< an-

i-c II n i donc apte t II

-m e

1). — Cr
OOU4 fait
fille OTuri:vr? un inrimmt ij petite Annii

il-MRitii i.** se» 1-UT ït bahlIlM a « o le-
>r«aU du quaMler pnpablre <lr New-York
t Hl« h«bltc. Nous la retrouvons ennilii'
itilouri-m» a la mort d» i>>n jii'-r̂ . tué •<•-
ji«tel>inral au r.iun d'une rtie, pixs d#-
m<l* Jusqu'au «orifice de BU vie dans un
ipiui OÙ elle vVni dmnrr ion MDIT pour

!.i IramifuiUiD afin de ssuvrr fflui qu'elle

m>'. Tfpui je» jr«rxninafrp> qui évoluent au-
ar d'en» Mot prt» *ur ]« vif. et la **&t

t-mèmt jpfiarsft d*iBe fisirnilf n u t l l u -

C* film rtt l« tMt d*rnt*r d« Mary Pic*-
i>nf. On nu on assure nénte 171* 1» PremlArr

en Fratlre a •'M #ara!ein?n

n'Att. nann-11. p u e

raps >h- son film • MetropoUs - .

» nllu^cs t un* WMtdP prfrfondeur aU-d«-

its <if la **fiiUle. ftt daaa lewmeKes les w -

iMi aoulpv*» se rcïinnneot pour ron»pirfr

otre icur ctploitrur.

L'Oublié. — Mruî tirnnaHie Duli« qa
ni do tirmtoi-r • Lu Fnile d « Vaillants -
voulu prouver rfii'f] ilt^it poaaiblQ de r^a-

HT un film <l'»vmt-gwrd« «* pûmpirtani

nulle,

M Bov
M. U^WVIU

wvita FN>i>pu

!1[, Je S4tit*n

Eitotunl, et sa rjniU'
cl -

narla
»•> PirrMdlao, el sa flU«

Ont
iv au,
fruuLlâ

,a douleur d« fki

ttinls et rn

qu'il» vl «ui^

«iiMe d« leur ltln r

4*VtiM
L'en

iL-aiit, s

Miis

nniinni
* l'tflc <» 4

13 beur«».

«reli

a sa
HM.

• Ue

. 6.

funlllv; [4 fdinii

;it*B»! : Mme veu
d« lUrtatUt;

» p»H * !eUf« p'i
r - - -, - • —

NMWITA

U aujourU'Hul v u

i-U'.' SdiBt-JnMiih.

M. ED. NICOT
CHIKL'nOFE\-DENTI3Tfi

— h Daalta —
a l'honneur d'informer sa clientèle
'JU'U reprendra *e* consultations
dentaires à partir du hmdi 7 teptern-
bre.

CONTRE LA VIE CHERE

• Malgré les bag prix, un panylula d«
cïrnpaftm? sers uffart pour tout achat da
ÎIO fr«»c*, et pour un. achat da (50 franes,
;n parapluie 'Je vU!o d'une valeur réeHs «t
ii francs.

» Pour faelliler 1P* clients .]e l'intérieur.
<cttn grande n n u rtalama

FOURMTURKS s

Sp*«WHaa FJIIUJUtD p«ur
l » t tof

*'eor a-modern
, Mme

Sttfographeit <• SEMPER »

'MERIE - : - M4BOQLINBBIE

ET NOCTÏHCTÉS DR P A B Î

MlttCOH VENDANT THC« «Ht «AKOHC

Y. SALVADORI
10, «oui. du M,) . , m.

«-ptpmfrrr pour réulher une grande tupe
iroduetion. Urée de - L'Outil* • , IP roma
i,i>n connu * Pttrrr Benoit, l.inlerpr^talin

•iHnpuricra plusieon granatM v*-ftctti>«.

»'«bptp In
H-tnl* < .

Parmi le* print Ipalci tateryrvt»», il v a H'Mi

<<- nl.-r Nltj Naldl (t Paulc'lj- Duvsl

Rudolph ViienUno n'entre pn rien <tao«

i prodiiptim de ce Mm- On «ait, d'tllletir'.

u« Valenhno el M femme »mt ta insUnc

Quamlnnesicn Imnnosanti-
on vit dans |;i fî^lîri|f>

qui t" plaignent loujo
i t #tit*rt\em*>l

* de quelqu
am

q p g j
molaire tout #tit*rt\em<*>l d'humeu

>rc 11 pn i*Uil anal pour Mlle MalvUM Bl»-
*\<:T. AU Coin, commune de O1UJT»I [Arde-
DeJ. Uilf BUcbler souffrait * maux d'eiua-

m»e. H Î * n'influe davaniage uir le oanet^-
\i. D'autaail que »ouftTmt de !>»tonne. 00

PRESSOIRS
ET FOULOIRS

POUR VENDANGES
KT\RTJ^SFMFNTS

STAATH-SUSINI
t, mvt DI L'ocra», A

FOI k'SITI KFS (ÏÈSFRALFS
et

INSTAIJJtTIOSS ÉLFCTRIQVES

PI.OMB oc TL-YAL-

t GUIDUCC! & ROGLIANO
I *•«! • - 34-S6. Haul. Psoli - «MMa
! THtphtmc : i =v

r Hltafair* I* paMlc XUT PMkford 1
pe rôle de fillette qui fil toute t» T*

en. Elle »T montre d'inu- ^ionnnt'
I»P, et non» fait êperoevoir *.;n Ir.v
talanl par l'ittaser de ion Inlfrpr<:j

.Ion et h lulte de trts b«llM eiaram'n--

larmes, alun que (raelqtu* Mata«l«

ont IM «atmt* qui «mt t-'
l Ouelquet tBprlt» aharrm
rt.-.iit* que Mtrj Plokrord ne
f f t t f f tp

nrfHosr IUJIVY1 en «

rouv<T la f>-(O Ulrr d'aulrefols qui
tonjnur» m » * J#«l*. *ww nu fi.m

oa» les «élaila re'vileat mt m M- .n
-*ne p.rf»il# -t <ru! doit plalr* * « pTw* t f-

•i!«ll N'ai qn'k rem qni • « reeh-r-

Eotos cr Nomxu»

MMar. — J-*« «itMiir et > w 1

Petites Annonces
= Économiques •&

«ft ua r»ç- h balte, 14
i f » * U j t t - b t - t o .
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D'OCCASION

BANQUE O^L*

* ;iTIERI * SAPOLEOK' ij

ulfstV"1'""'"'''*''"'1'" \

', « • » * » . a >.'•.•>••» « » J

• • » » » — « s ™ " * . ;
1

; . . ' •'• •>

- ie ttiroft — prit» ^i- 'll ̂ 7 ij
. -,enta*tous coupon* - ̂ d : .': ' *

. r u u a Ce « m t o t i i c ^ ' 1 - <J
u n w w < t r l 1 M W n * » M i " - . f

^ÏÏÎÏÏIIIIIIIIIII HUIT.

aPEl ET JOIGNEZ
tcUfi annonce

ÉT- , uMrivânt 4 MÉTALLO

, ^ 2,,L..,._f=:..-™..-

, A; f.;3'".~;»ï"Wf?"--;-i";1,î"-

fOUI «OS Dti>L«6£MENTS...

ou descendre

A BASTIA
UOTHL VV

GRAND HOTEL DS PRAXCi

A PIAN*

LES KOCHtS BOCGBS

HOlel-ÏM*t»Uf
HMtMr l

A T O U L O U S E

i,i:.i.\D HOTEL ti

r .IL •.- panfûrl - l u ;nau*'.

-1- UJTOMOBILJi A TOUS L

TIUIlLlt.lt

RHUM
ÏANOÏ

A NICE

HBSTAVJU de ia BELLE MKiSiU'.t

De «rwtiUon iaan.dii>
L* plus MliB 3*!i« d? N.f
Or»*»** i-i «iW*'1*»

«crW - HOTEL
10. BtNM-VHtf *"• lU!!î*P. III.

:- PBiX «OUflKta -:-

A SAINT-RAPHAEL

v wfFIER nrs

En Achetant

UNDERWOOD
ne rùquex p u v
une wp* '"« . ^

Vous profitez
tft celle de milliers d'usajeri.

ûfAtions d'Entretien
PARTOUT

WRW1TIE

AVANT
DE SIEN DÉCIDER

Demandât!
PRIK e t CONDITIONS * VEHTE

MENTON.

HOTti

Les g 0 " - Bsstia
PAR leur» 5p*ri:<tss esquif» ci.réputée» i

* C»p Corse Damiani " Hors Cornour», Men-hre dn" Jory
• Nectar Cédrat " " Myrta " " l^.a^darina " Mjq«:f» déportée»

PAR le Choix Imcomparubl f de l iqueurs :
Rhums, Amen, Vermouths, Ch^mpagnes, MOUSMUI, Vins
4* toutfts Marques, que l'on «s: sûr d'y trouver

PAR l'assorti nient u trique M leur rayon de i
Tabacs. Cig»r*ttea, Cigares to au» «t éttar-ser*

PAR tours prl* minutieusement étudié*
OFFRENT les meilleures garanties d'achat

Assumz-vcus EN i i

LA REVUE PRATIQUE
0t {HABITATION et du FOYER

Le Fn«l. ' , l . ' : i lr. ES.

HICHETTE. " , BOULEKIhO SilHT-GEBHI»

CIGARETTES

» ANMÏF UJPIUS FOJT TIRA6EDES JOURNAOXJjE LA CORSE

Le PetitJiastiais
Le Numéro 1 5

*la»«rt i
ACTION PARISIEN*
DHSBNCAU, 4. i
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fTION ^GOUVERNEMENTALE
es vacances bien employées

Lettre du Marocv

' Par delà j
Lia Moït ia Brav<> '

{jtv\U> nav *t.it lowin.in qu'on ui!
du MinisUVre PamlfVt', un ne peut fa~
lui f*'proclwr di- n>* (»os as»' ' l L-H«O^
moins dtt u« j * * agir avec mrihoil".
ÎI K su. àPlon I" mu! île G&niMIa ̂ <-
ri-i-r les questions, en met Un' *u pre-
nlier plftn de -ton actiuti ceHei qui n*1

•.oiirrri'iil ni relarii ni alcrmoiement.
mai ' lnuit'i* oui élt: t'ibjcl '!»• son a1-
l'Ttti'.ti ia plus vi^tlni)ti>.

Mu il su^i»*'1 îles npiT»li*>na mato-
caui«M. du [lactt' ck flt^ur-tL-. du re-
ttn's«pm«ul dp iioire silualîon r ;t.an-
eîtTi-, di» arrattg»»monls .*i envUijKT
pour l>> roiricDit'nt «ii-s-d-'llfs inieral-
liéee. M. Pninl.'vv -I *r» minisires ont,
*ans tk-lat. san* <>sli>ntqlion. t a rn rC-
«•lairn .̂ affinn'- leurs points de vt«* et
leurs pfrnislAliii^ vtiionli* de n;j*.IÎHrt-
tinti. uwu un M'hs aigu du possible el
tic l'inl^nM iiatinnul,

L*>g opérition? mUilair^s au Maroc
pnlwiil dans utie l'benn d<5cisivf ft

f ii'ntnQiif ne JKIUITU faiiv ^ii-f an
iiiovirii^nifnl île n'avoir pas Ii'ut

fail i^.ur li*ter um' paix, an àomni'-
flc<-''fjlahl>- i.l salisl'uïsanli- pour Abl
f| Kriui .•! r,r* (iartji-au<,. lout en mu-
vi-onr.if»[il la digiiil/1 dn |a Franco cl le
rimmliil ipi'i'llc t>xftivp {[uns l'eronirv
('h'-rifi'-ii roiifnrm'-tîit'ni nu^ «Upa-
Inlifin-' <lti> Irtitpn internationaux, >>'
clff riffaiit. <|ui n A ri"it d'un dAtnti-
cm'e - n'en d*plai»e ii <Wi> a.imir*-
|i*iir- TrfttiçaU IHJ élrnntpra — a ac-

' W)i dîli d

i-'rniu^ ft veni*»t
11 garantir « spcari
1 limée.

uicfiTtUuiil aider i
ê et «on i»d>'(*en-

Noua n 'aunms [>aa la «igiwlu» tl?
'Aitfïk-UTn' uu ban 'lu l*ruiocole de
ienève, pas plue que nous ne rallra-
. imns *<m cgnsestti'tncnt BU traité, r
\uf nous (.fTrail M. Uoyrl OPM-J?'. H. I
laowé. &u d»'l>iit «t" 1022. S"»" adW-
irni 11 la n-fxm^ que noire (inuverne-
in>iit u l'niti. HIIX imli'» <Ui Oduverne-
n«iit ilu Iïi-ich sur !<• na*:!-1 rt*1 M U - •
il^ est un pHp- sérienx pour l ' ^ t f i - ;
itinn di> la pnix sur <!'•« ba^Ps tanfri- j

T
patidn

ti^i ïncmpii l niurfil. i'Iii-
ijn( îi liélruini les » l-^eii
iiici «ni» qui fixcrn le l'f1- :
i bruils si fatK-scnifïil n--
Ir" pi-rlaine* uiitti'- maru

/ * d'uu commun

| r _ T a

nir rapid
irrai

p nu-

1 -ni -lu r
l d<ijioi4 n

cfiKn
i)«i

i . i i I ,imi rirrai
iil dAmaurè d'un rch*'li
ilr.nl lamhition .M .-xac^rWc

"nrourafp'mi-nln qui '"i vi'in-
iuni-imp intprnatioDil
»air»"s on Knni|H'.
suu* rui)ii]u<- *>l haut
t du mnn'chai Pétain
çaisos au M«roo. li1

a aernmpli 'in aote
« larilem pat a avoir

ron^^anonceii : niai* il
ssi, IKs li ion fail de ne pan de-
l'T an marérhal I.y«u)py d ahan-

i T adniinislralifin du R m l r t o -

L.'« n l fams du Maroc n'ont pa*
luit ntV!*t-""" a " O'iuv'-rnpnK'nt le* in-
,.j^nnt« .)•> SvH» l 'n» («'• qilf le Prp-

• ••••"• • > - m-'inbwa du

A f ie iR-vôe Pré^ticiil du Conseil
11 lu minisire tks Affaire* Rtrangè-
!••*« df la France1, pntoui '
hr*>s de la délt'gftlian fr
ni>nt t)e dire av^c force
re qui est Iti pensée vivante dp leur
1»}^ qui, n'aime [>a9 la guerre, pour

1 \-.i avoir subi htaiïoucnipnt *'t viclo-
! rieusemenf Ji>s plus ifuree >*preuves.
j \M Mtir/Til'1 <ii> In Franc-, l'almo*-
1 jthiTp de r<iin|>lvli> quiijfmii" <•! d'ab-
, ,u]H . - (iinrisiifp crf*- auloiir d'fJle.
• (['•sormenl | *u à pfu l^s préventions
i 1 -'•; |)lus tnjuslifiji.-a. Oe si-rn uix- «•-

';^r«e(i<m i^onr Ions ri'anprenrim qiip
• W ti^KoviaIiun>i couux-rcialifl HVCV

1 rfiir-'inlrc II n'a pas
de souligner li>* ((*-

:'ïtralif.ii^ raltps au OniiprM J<- la
raix •'! « h fV-pImn nu «liai d'Orsa>
i,ir !•• i*r^*i()"n1 lu Rpich«tafî. Pour
«m- la i-nix d.-vïrnn-: un<> f.*rliliMÏf. il
fnuf quo la loyauté d<N m i t m \»y>
[•••pnnnV k n<\\r du nôlr-1, qu'il* ai^nt •
IfiiiN aillant qui- lui If refpoct des trui-

I 1 •'••* el ilfs couventinns qui dcrapureul
I j . - '•Inlui in^luctatat'' ^ Nalmn* dvlt '
' li-iSf». j

I I.'éniolmn. qu'a fiil n a l l r e c h i z c ' r -
laina 4léments d.' la majorilé il? MW-

' r)ii> 1P vol-- Hi- r<infiaur(- [lu 12 ju i t - ^

\ O I H sniiimcr- au Yï juin. Pari ont .
sur !'.' front n*i<i faiblfs effiHïlifs sr
nitiHi pliant j.our p'nmiiiscr a u \ h or- i
(its ^iivalii^-iinti-â. na in la n'gion
d'OiiCBMn. l'ordre erf vi>nn ilt> replii-r

) le (WHcf» it- Mzotia. L ' o p ^ l i o n e*\ en
• 11 i i 'u ^i i i '

pmlmiat** »ubi.eo!
uni note du «ntst™ d* I* Bu
•ue panaramiqu* de DMIW*

i «V*i baliii. une compâgiùi- «si dt-ln-
1 rhif,* su r un mouvement rlr- liTruin.

Tout à coup. \p commandant vnit w t - ,
If C'iiiipapnii- w replipr dans uti or-
<in- ini|»-cr*fili].'. Il «btirv» mifux. I' ;
f*t alujKJl'ail. Au milieu 'le la oompH-
izuw nWfth- •• à obérai - le lient'- !
(.lui qiïf •!» rommandn ; Cwidaminr
<Jf la T.nir. Il nVn mi i l fia-* ses yonx.
II «n («irtn fii avant, furieux, pV*ï I'I
r-iin* 1rs fil i ls S.'V('TI*S ol^erviitioti' II
Mtii piilutrilnnni» qui s'orfre ainsi a n \
r ' .ur^ -lr Imis \->- snloi'unls i -mbu-
quég dans iea rocher» voisius...

M fejnipt Ja ',>om)ju|ttiî^. II v«_prW.
1 <•* mol- -*p fîpent, fîondaniïno Ho In
Tdiir !•!•( î «hpvaJ. mai» •• il P*' morl ••.
r?»n\ «i*r»*iils imlifrènp- le ttonlî.-n
ufiil, U ' i liraîlli-urs — c- «nnl ilea tj-
rnilli'ins marocain" ~- retraitant, mais
ii» IK> veulent pus Jais*T a»x s»hi- i
r*rds In jf»i" -l'avair tut1 « leur offi- j

Jiimaachf, accouifc au parapet du
,w/li du Lùture, je «WÎIWJ les *haU

•it* wt{i*ui* <k* di'us SFTrx qvj ve dm-
L.tMaU-Hl If r/ta/iipioiiiiitt tiv Fratu r
.'•lit* la tran-név tiv Paris. /•• : Ma' }-r
jusqu'au jmsdQc '!"• dernier. Je rix
, p tiwlhewetix £)iwi*ê, rrfnxer It pfr-
i /je Mprournblr que l»i tendait «on
rtiitvatjt'iir. Il r'iuin'tl aller jusqu'au
>i,ul tjttHiul Mt'Mir. Jfn*r rho

o q
i autorité el l'inHuenr- •>•-

. !a France a »cqiiisp« p»i"
.- dp la boni* *t do l« ju«li-

l
liM-lion du <t..uwrn"mrnl n'esl p««
m<»nn effinare. M. ArirfMp Rn«n.l.
«ver la rine««.-. i,. dv.i)rt'>. la notion
r\t,cif d.-« dcfrinill.'* ft <!<•* p-i-»MÏ«li-
ti* qui font df lui nn d*^ grands

)

IVmprise d>'* r.-alit^s. M. Ho
r«it h Ixiixlr*1?) un j^in'lmî"*
s*nt. Nmia n'en connat tnmt li1 r^sul-
Inl positif (iur lorsqu'il anrs accom-
pli îi Washington la mission qu'il
ri'aliwra-nrofhitîiiPOjenl, avec la cal-
Ijihiiratidl de qur-lquiit-UDs de* mcil-
l'tir^ financiiTt du Parlement i>l de*
meilleure itThniciens il*1 "a financo.

Si l'Aiut-riquc se met a u d iap i ion
ili> rAnjrlr'errc ot M toutes deux ven-
I « -u I encorV $•• aou venir que la guerre
u i-ti- aii'nép **n coramun i»our l« oau-
.-•** (viramune <[o ta liberté, le rejrle-
mctit d.'i ((.-Iles jnlprBNJtW entrera
. lan 3 sa d-Tni^n? phase.

Nmis ta (ti-vmi4 aux roneeplimj*
Imrriiw h In m.'lhnde amiaer-u-ie et
b l 'npri l pratique de M. Cailloux.

dramatique JL1 Ct'llc sci-nc a«iï-

Cuiiunaiidant Chalron» nnlonn'1

mmpapnu- do se porler sur m>
pnint du lorrain nù l'on u <'ncor>.'

partir"<• avec lui » h l'ennemi.
Kl la chevaurhéi ' Impiqitn conti-

nua., et l'on vit uni' cciiihajmiow Ital-
lr.- jusqu 'à la nuit smin !->s urdiv<>
•l'un mort , niiqnil. somblail il. elle
nlxMsRni! Inujours. Ptiit^anrr mont-

' d'un ch>T aim<'. 'l 'un twnu «nfd«!
-ur W Maroeniiiri^i pror^ndéinent al-
lâchas au nrcMifr1 d«' qui «'trap«*«*' i' j

FA, pH'iiw-racnl, !-• o^rps du b>;ri>s
tut |c suir rainent'' nu ramp. Se» Imrn-
m^s lui cnnrectionner'>nt un»* bièr»'
r«»(i«Tie. mais »Jirfe. da r* Idiuelle ii
fut fr«nsporie à Ouezzan.

In <t<'n«n1M'' mor!.-!le dit Neiit'nanI
IVtnriimini* d'- la Tour repose dan« 1.
rimr-li-'T*1 d'Oirrxmn, au milioii d e « w :

i t ' « n n « . frrler au noble ! / f R r

..n.-'nifnt d" •**-* liraillenr». G- pnnl , ft' ' '"
beain Franoaiîi qui »n! pslvani^ ' '• 'J. V

r* imuivs et qui. »vw eiio», ..ni I "•""
ini le coup ••. • ••"' ̂

j J
El pntHnnl ]>rr*anitc i"* jmrlfraU rfc

rHui-lii Pn* »» journal »»c puUiifrait
. t /iha'n. Xtifte fentwr. infinie Ifr/èrr.
Ht ratli'it'ti'iîl au i'O))f rtr i'Mtti'i arrr
M/M> yerle <lr fleurs.

Et';,- H,- pu* m'empA-her <l» penne
7«>« iWttière de tporf lr dernier n'etl
j 'w toujour* rframpenae' romutr il le
m,'rilrrnil. L'effort qu'il d.mn<- en
'titcfquefoU tvpèrirtir à retui fourni
,mr lr chaiitpi>>U. Mai* cet fffnrt de-
,,,p,tre mut pour l"i el A f" dértptio»
•,'njonle tt <lt<ilain -le /<»«•* <~rwr qui
,i\idmiren! que lr* perform'wrt it>-
tnrirutef.

Qn'tj a-t-it de plus ïftrmnt. pnr
t-rempte. pour un eyrlisfr. de rouvrir j
toute» le* étape» 'i« Tour de Frattcr '
rt d'arriver I'O.< drrnirr an l*w*- 'lr*
Pinre* ? En rente; n'a-t-it >»w mérite
autre rhote, ceM-là. çiw /** moyw-
riet d* *et camnrndes et te turnnm */<
.. Innternier •< ?

JP demande qu'une i-ouipeuxatiim
.rtif nffrrtr nu rovmge wathritrrur V
.iur t»u* retir r/Mi (,-i,onit h min-tn .
<ttr la route commr sut l'eau, con- \
uniment enfin une ">rta\nr poput'iri
lê Ouf In course de viti-nne ou t>riNet>
tes as w transforme »ffÛieUrr,unt fi-
rourte de lenteur pour*?* nuire*.

Y(itiez~rowi. dann quelque roi ili
\1}H* la rtHCantee de* t'rark* du Toui
1WT erer h fantemier du Tour IP26 ':

. prr lntrrn ! s'éeriemii ftntter-

Nos Ecrivains
Régionalistes

du
<>r"v- r t '
n l i n •[>! " i

ill ''ltlr.-t-iiii leurs ]<rtc«ra sur !"^
i l - .!.' <• ftutti in in twnui ". If

ni'T rwinûl d^ p'i/'nics corses
Anlone Itonifario - , dlfocteur <i"

Anmfk
A .-iir Unir, t>'- iMÛodiques iU-
•ns •.Vii-otifK-ul A<- r<riinv d"jâ con-

..ilérabl- du poète copeocain. L'Idéa
W«irtM/i/f, ^ rriri'it, la Cottura,

. (ffiie.i. Tyrrlnuio, etc. . en mil .lit le

ion^ jivec plnisir dans ie dernier nu-
ero iK< T • Arrhivl». Stnrici» (Ji Cor-
ra '. î ininurtanie r-vin1 Iriioe-tri''1-
(»n!i'! ' -t Milan «ou* ia bautedirec-

)ii d*' | 'illus(r" prof-sspur Oioacohi-
i Volpe. d4pn(-; nu Parlement Ita-

i mita
nvi :n q-jïïla «u» raroolia l> Pruli:

- II «uo <».rv> c J-l pfù purl e,
f itinntiiiOM ri * iniroftotlo volaU-

— h-:

Nntiono.
I! \ a «hl •

ii-.- de la Sn

il •"1"1 un hnimne oV> «ni-
* m « i o n . >•! <••• qui explique qu'il
t wif contact et cau<i* ivec tous ceux
oui ^ H t f e n i le dfetr d* ^ d k

Nr>it« • •^p»'ron>' bien <|Ut> li* Minis-
ir>* f)e?i Pin:inri><i nlv'-itiTa jwi ii *p-
|v>rter la iiv'-me hanitetw.» au redrp*-
-•mcnl finsneior. di*nl «on projet de
IniHpet p.,ur i r w donno r thuir iw. j Tciul<> n r o w e a r , ^ MtMltl* lomt

M, naillAUx a irpris. en l ineorpi - mis.-rahli-m"nt devant de pareil* pe.
ranl daiiîi le budpH de 1036. le pn>jet I-*.
fla l i f tux noavrfW ressmirrrs f i - . _ __ _
cales. Il ne prupo^e, par de«t di»<po-*i* ! ^*****«fc««wM»*ÈÉÉ«^aMiiMMÉ«
tint)!) dont nous e..nn«ltr*in^ prochai-
nement tontes le* moilaiités, d> de-
mander un nouvel ofi.rt de fifenlPé
.->IIT t—(iH-*e« T'irlii"'*^. Il n>"I hnr*
bndgift Ira re^etic* du plan Pau-e* qui
*errirnnl ii fnipe face auv vnfnftc-
ments que nmia avoués runlmct^ .
'•"ii'lcnl In (Tueiri'. vis-à-vis de no« al-
Vit*. dan» leur inl-'-H>t eomme .lan* le
rt.Mre II r.'ali*' .lefiniliremeni ]- bnd-

n n W e«dre toulefl le« d.'nen^e^j du
i » . * \ n moment o»ï |e Mini*lr^ d»*

se propose v|e rerhercher de

-.lit Tirtetnpion,
'<i, dtmrrment.

i triomphe.

BAUOF.

BAVELLA

mieux nos fonctionnaire, m a i s j», vu -JMH i*ur ^i« w* »ifiniw m.i^:v •
'lty<in»*en b-ftUCOIip moin^. j snr un ««!•• «f«l 4* ™«Brr* «»prt«

Knfin. pniimuni ne pas établir une ' RI te* nnw< a- prami ;»nt« rt» rwiKiir» vi-
trtvi* de iiiiHommation qui frappp- j :«*
riti| inihslinrtcmenl Inno W rilnven^.
O t îtPlWM rarHt* à perrevoir a dnnm'-
d'excetlenls résultat* (Jans la pitiparl
' n-mihii -nés iV l 'AmW'

i'occa?
•q ra*ll i

d't-n reparler.
i t l

mn de tane, Trapf<ant 1
leurs mobilier**.

l.e C.(

d« k

nom !>•« re^i.iiree. pou
un d-'-freit de nn'-» H" t mi!ii
nmimill pfiil-«rc p n r i w r r
iil-* de*imi»liri<ir no* Wniini
, . , , ,n réduction do nombre

Tenlalifm
tnndl.

omhler
-ils. il

IA

•ernenvnt em"!oî^ *e- va-
mieux de l'inlWM ff-n^ml

Nnu» von i>n« hi-n cpoir*1 mi*1 k P i r
Ti'tn^nt *iâiirfl rendra h'J|H*Triiiiïi"1 ^ >on
art ion el. en tout eut. nt)lî-er If- nw-
t(*riaiix qui uni été mis iur !»' chan-
tier.

GPATIC* CANDACE. D ^ U M ,

rvoqiif I"» n

r 1* *rl WW»wl rt'iifl 'or insp

ta:w di aperçut ai
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PREFECTURE

DE LA CORSE

A H R E T E

Le PrrfM de U Cors?.
V» rirrSU* JU «Uni»1" àe --Agriculture «a

,. .t.- ,iu 19 aaOt 1911.
sur ;•• rapport <iu din-ateur *• U Slalloo

ARRETE :
Uin-l'1 prenuor — De» prln»« d'approtw-

.it;ï biudeU d« r*ei Drtril» <J»itln#« i l'ia-
i :ia:rh.- mutât*-"- *n Corte. Le, bauJuU pro-

,i ji.ll .'ln-i le* éle*eur* pourront également
i"r.> .i(-rrouT*« 8>*M «'«uroat pas droir A a
1.,-Mnr .a argent; i Illr* «o^UOOflel, t! pour-
ra i . i-f-r-nJ.»!. pirhùs, leur ctM locorcW tnu>
[•r,tn.! dont 3f monter4, oc «Mpwteri pa*

ArlIoJe S. — L'WùbatlM *«" la Commin-
- ion daigné* k 0«t effet e» on brevtt «tti-
:.i*it l'atlmiioa de» elewu» sur DU baudet
,usefptJb]e d'mnWiorrr l>*pée#. £'!<• n '
'oaférée par le mWsfr* 4* l'Agrieullu» snr
« proposition d'i:ne Coawniïïlon (WslffBée 4

ff.1*, l'Iuruv en ce fil) le e«B«WW 4» l'VV*-
culivu ilu jjri».-jit ^rrJt*.

ARRETE

-, ,., 1913:
\ . • * •rrét^t ik M. ;r uunutro uo l'Aifti

Vu ia'olrEUl*JM lit M. » Mml»tre <*• rAarl
ilure. eo date du 1S Jaillit 19ÎS, n* 7fll
laiive t J'or«noiMli(w i*a opértUon» d« 1

t dei éUlan» particulier* en 10î«:
U prosnsltlw de M. I» dfreewur é

m..:.]

mCTONS :
premier. — Tout

U . :ak>n a;vmi ;'ail.fitiua <J« Ii-
!-.*« i ;a "monte de* JumwU .jjipp»rte
d-.-ii'rrt qu'4 lui-mOm*. <Wll « Mre
o\ir.ln,n S la Pr*ffCturi' ou a U
P.-iTi-durf tie *ai^wToi»dl*tnni^* «v
1" «ctobrf prûohaln. d«roJT déli*

VIIci* t. CooIonnMMt \ l
I » I 4 « dr » lof Al 9 wril 1 « 3 . «•

reproducteur» qu« les
lTi

* ;.hj-*i
e tout*

ioloïl<pte« U»
v U monte; « outre. ««* pî
«) po!téil€r dej qu«Utéf de ro
t** pour leur p«*a«Ure. tout
a»i!alHUr la riee i laque!L»- t!«

it Inapt
îniteur-

moln*,

de 3 — Le règlement de ntmersire à

Arlsde 3. — Daudet De peut {Ire

1* S1.; o 'o t Agé do 30 mois au nK.:n»;
?• SM n'atleiul la !W!I- mMInut <l« I-.8S
3- Si sa einfonattloo. WO # t« *>atretle«

, i ~»E 'Ut flâ«H*l« u le r«sd«ot W« > '••'

'e 4 — L*» pr!me» pourront Ctre ac-
s i d«n iwuJ-î* entretenu rn C#r»o

i» .nie soif i«ur orfptof.
l t I

i-urt* eu de» rimeeMiOMiaire* 4e baudet J'

ir>-* jusqu'au !•• orK

:.i- ÏI->:H du proprll-airc un du COOM>«».i»a-
r r-- . nom du tjiudi-f, l'Age et la taille.
< ' ..' .-•itrf ÙÙ U d*»lre àr préMotw.

i n ,ivu peranaol fer* <-<OMltr« au IM-
. . moi it (Ut* de la «site P*r :• Comm.s-

Article 7 — L** proprtéUjr^s Jr* hiu-
rlrlR qui lertienl approuve* auront l'vl>a#a-
Tinn de [pair de« rcgiatrri de BQOati- It «ÙU-
vhe roura,* en Ump* voulu fur î'Adminl--

Artki* • — L'approbaLOB n'eit vi!»blr

•JKrwt* i>i l *ie qu* pou' «a tnuén *ui
aura MJIU au morne «0 Junwo!* ou in.**"*.

Article 9. — A la iuflf 4*- U Rinnt* i
«Tant !" 1" ïpptrndN-' 191*. las tourhe» du
«•efirtre w«>nt «ovoyfe« •" Directeur dr h
«Ultra peruaimle dAJjrrlo. afew 91e ]f«
.Ut» rourol» par l'AdinteisiraUnii d», Hiru

Arile'f 10 — Ser* d'rht) d* tout lirait 1
.-* priate. I< propri-Hitr* d'un baudet apf rci-

t vr« h3*qu*«> a !*<rt c'-e S. dsc» :<- ti^:*;
I-rrswit..

.irticie 11 — Tout* a«orp«Uo« An '.lire

- :a prtm» «^«ord^t *! U

ait « qui. •alwaat > Aa.
i rr«w drv«al !«• IrlbuMui

\rtwl» I t . — M. •* S«r*ta

u p r la eharf
^ r Ifl* élaloM (Wtioéi k »lfp le wrrice de
-, nwnte «wa port* m lemps uUl* S U

* Sotw-Prffrla H M le Dlreaisur d*
t» p«TW»Be«« déMlow de la Cor»e.

I ' rnp

EXPOSITION AGRICOLK

DE LYON
(B-ia NOVEHMlC 1 M )

U l'ampapii» P-L-M rréparr. a Lyon.
r"rg4BÎMt'an d'une Kipojilioc Africain de^
' «i-1-* a faire de plus eo plus «ODnaltre ei as-

-,>.- i»» prodolt* «frtcolM dw refrtooe
• •• ..:r\tea (»r le rtftau P.-L.-M.

P.:J .S Je U Fo.re de Lyon, du S m I i c»-
i.-ibri! prootura, M ^om(»fliil* P.-L.-M. a
VÎ: ,-Î 1 1* Comt>t«n>e rt*f C F- D de fa:rc
j . . !.».!pw u Cor»«. et d« prttt-aitr k Lyon.
1— produit* da J11* le» p*lus KK4MtMQti. Une
^ ..i-rle «pécule **ra rétervrie à rea produitn,
d -nt JJ degulatlua dcTri tire, blm 'BteDdu.
•iitariitf» par let produeieun -

i.eo» dp no* owu pat ri o!*8 qui déelrernoi
|T«ii4rf part * celte « rade UMlfeitaUoo
tmoato, sont Inv^léi i ealvoyFT leur adhé-
fti'ia pour Je là aefrtBinbrp AU plua tard k IA
ttirrriir» dp» dirnuA* de fer de U Cortc, k
H•>•.':*. Ti; ,fur fournips eo«uMe loua r#a-
t-ymAic-nti ut:l«t sur l'expédition et 1»«-
f.-.'jttfo de Ifui» produit* k Lyon.

K.i vue Je !
- •liait. K*-Vjp p
•- UMlea d' M Sooé
••uvrr au »ltd

Le «enirr d'fMrT^nenU] (!'• dlKalinn [•'•T-
Tu* « U Cur** u(Hl* r̂« 1# chimc a- ( r
- IArlori!a !uad1 14 couriEt. de 7 h ' u r n
It f\rmrt*. four !et rxamn?? du B P M F

«UD. i

AVN W l MtoU.lt W I M I U M I I I
La» (w«Hai«« nJanec* dsppare.llaf

ru t !!-n. i-ti '•or*.'. «0* 4»tt *
7 w i i , . » ; ««.«har. U h. K

Snlat NMO d* XUrlt; aitol
Oeniain : *»at Al m». 4M1-

_ _j»ta. — Tli.r-
f ; à l ï | lvurei. 11V
ift. I C ; nuuiilB*, !6 ' .

deml~oouv«rt : vent du

la «

i

Chronique Locale

i*Gi — L'art»-** frwOtfo-aagîiilM. *écl-
« ^ tur le eholdra. quitte VtfM, wprenJ U
,,-r \\ «Wirqu* « «""*«. *^* rt'Eu**-

.,-* Mtnim*i. (t Paris, le t* ^[f^^^Z^.

;.£«*• "àîsimaX participer h cei.e «uwttJ»li-
1( i:,ujrùBi bien ïdretwr li>ur foromBBde.

îevard BeaomarcnaU. t Pi-

«LX MirrniM pu****» o» Tiff»

.. i mois dern.cr». «ïiîeat vendu Ifura U:n>*.

i de CroMyi. i«cl«r»ol - quile o« •oo1

B.po»*« » «Monirr dec roDcndOM <pje •"''
,4 | f r [ , .n» DOB expiait** •
or-litiou de sorlear* d* tltrd dr* Sutt^f*"

. mobile». teTlilc». de fobr:r(ue« dp ctmeoU.
- earrlerr* rt t'-l* » • » « • «le flaetnra et
• rrM.ea. d'MWWie-... d'itlalr^e *". de
,-ve dr cbemiM dr f.T. «in»! que 4 ' 10U-
r, «Mletea ayant Irura -jtploiliîloo» m Riu-
ii- r'^ntwnande niuininml t tau» tea por-
eurt r r»ea« de «c méttr da l«u(w I "
UIllicite* tn.^trMéo* r,'-jj*odu« d*Dt le but
.- leur oolrver leur* Ulrw. Er.e ourre. M)
e moment, t ( . avenur Montaigne. I Parla.
» <i'rft»t apeelai p^ur m r-««*lfO*r et

p p
pori*u

i le* eom-

lurta *t IsvlU MUI >)ui B'aunlent p"» ea-
'ore mdtiért à 'eurt AsaMiilfoai, 1 hlrr

-•• plue wt : it. *»ean« Monui-

« d« port

reV
Fr:,8s«i* Bonavit». 4«'unr courte, «•»
TirtjldVtJiOT"1. plon«;?anl dm» le deuil
h « r iM? hmtH* d'honnSlea Iravallicurh ïï"«i*> « r«l» « «r faite t u » h

I r d^uJl #1«H jonduU par !<• per*. M. Jo-
.r'ii BiwaYll». «oup*nr.|alllear. eolourt de

• I H démefl***1"

^'D^virhl JuW. w r t » t au bi^lllOn d'ia
r«ienc c-loniaie de Dl#fo-Suarf».

Mareanle] Oiarles. ser râ t en «rvlee ea

Ajitolfl AiB*rt, «ntentrourrlpr ei» aerewe
,n Mi-tqw *crid«»l*le français1.

_ Oat «M non»e k l'iapl») dadjud*Dt :
Searhonc*! »>«iço>. «Tgfnt -major au bo-

1.Î11M de llrlllierun •**<•• l*«» D* 8.
[iom •«! Ma,hleu. Mrn«t au If tégntal

dr tirailleur» «&]*Biau«.
Malin Ju!e«-Fr«lK«U. s.nrt»! «u 5ïM>«-

t-.likm de rhaMeUr» mllraileun radiée,
colooijiil.

pipad^-e! Plerre-Jtan. *rr«eat au 10* rr-
p*««Di de tirtJieuri OÛIMKBI.

Am-M.ni Paut-Malh^u, marech»! d'i :«-
(.a cbi-r *u SU- r+gUBWl d'trtlllene eoio-
Walc.

CrliUux Bernard. mar£«hal de* lofi*. .'*
*.T\ 1-.' en IMa-QiiM.

Le f»pnr«l Leeela Aaloioe-fiVoUï. (ii
d HMM luntam en ifrrkv

l-ivoitrae avec 3 p*ss&f»r* ut 7 I O H H à»
tu.iri-lundhv*.

(> courrttr rat reparll pour La Maddalrc*
STCC ) • pascagtr».

~ La brii»k>«o»{ett« «U*»IU est Irrité do
S»plca. »ur leat.

— La f»«e(te H** e*t arrt**e de Llvour.
a<: site il locnii de materiiux cl 4 IDDB«»
ilu FOI» vidn.

THEATRE MUNICIPAL

Ohl Lien M an.r, lam^H H a.-pl-inbrp.
qu'aurt lieu la gr«hl eaveour* da chant
d^]i annooeâ, qui icra pour la Corta enuo-
t-<" une v^ritibte révélation.

Eo raltoD d« » grjùd( aTQtwoBe pour ««(-
l-> »o!r*e «epfiionnf)!«, le* p!n*e* de fa-
n-ur seront supprimée».

Tou:e la p&pulilioù Mttai»f. Ici tota-
li.'Urj et coonalMeur*. aiaul qus Ira famil-
les de* village* environnante, rerroat ttéflkr
•»: notre «errte soi Jeunes rapoln, qui so
tr.'-nlrcroat dlffO» d* tout 4)0f«, a U r ^ n -
J. Joie de tou*.

Aprt* la déofakn du Jury. '« Idr** •• • " -
mkiei-ï par Oavattarla Wutif in. »»*« Cés*r
Venaa) (Torridu). Mlle M.-L Avant 3an-
Inx». Mlle Verf«-De»pa*o (Lola) et '.t

Prli df» plues : premier rang- du logp*,
tMignoirei, et Ouleull*, T fr-: «Ulle*. 6 ft.;
<Suiti*rDe rans de loge». 8 t>. ; parterre.
1 fr. SO; ampbllMktre, 1 (T. oO.

La loealion est ouverle de 10 neurp -̂ k
m'Ji et de t ~l fl beur«l tu fulchet <1a
Fr:nfl»-tm«iiu. rje Ss!v«dVr-VI*!e.

I," Jury r».m()M«i»l : «M- Oiacometii. pr«-
- i m t d* 1» - Lyre B«*li»lie -: Bo««. Jt-
rectenr de J* » QrpHéoo B*tt'«l» •; L Cor-
.t:.-r. direrlenr du . Petit Ba»tl»J* •; tsa<
ti.trdl: Onitet-Vauquelio, rédacteur eo rh' t
M - BMlli-Jauni: < : Aû UBLln Martini. It' -
c*iMwi Hcori: rrmei» Martte, vi<fl"»eelltel»;
.l-an Qrstlani: Poujoi. d* l'Opéra; Linn *o-
-, «t Platquel. qui. n tou» lapirtUtHe. oU-
--eneronl le* récompense* »ax plu* m^ri-

Nés Spectacles
L — Ce *Dir, k I h 4S :

ui partie* ; LÉ PHI» 4w OMTtJipUw. dra-
B m fl partie, d'iprte la p£e« fwpulair>.

A L ' I M P E R I A L
,t'.X - OVUNOS - PAlAf*;

d* XI h*ure« 4 mknult,
M I N I D K CALA,
— D t i t c m * —

t IHIAURGIEN-DENTISTE
M. F.D. NICOT

ouvert rfe 9 hforeji • n
M d r l h . i S heures.

Le Chevalier du Silence
-•*vi. PAR CLAUDE MONTORGE

CHAPITRE IX

r^ CIIOT OB LA PODDMB

IVrnari "- prnnifna tin inulanl de

r-r.'-trr- Klle* dunri«i<-nl sur ia fonr.
»'. i! -îail prc!«iup iraposHibif de dis-
'••••T.vr quoi rpi" if Tût •* Iraver»,
' . ' .'1 4 ,'iaifnt '>r>ai|Ufs. Ii *'a*«il
-. - «u lab.xiri'l el raillil lomlx-r a
n r m - r * e : un dfs pi«ds du «Ag*

il nMt-nrfit i i i H a u ^ in«t*nt«. préla
l'o-r-jl>. »Vnt«odil aucun bro i t

Si cet!.- mis.- *ti scène esl faite
pour m'itnprewonri'T, p»nM-t-IJ. on

'I in«pecU \*t alentours fi songea :
— Où diable allou-nou tnktf

Iversairr n^ m.» fait
Je- n* voix pas 1*

tour d â
til-

i!'7«" ! m pr^ ' - i iU uni- f.
pi-r - u r \à<\\i> lie c«A m

il

!>• «1 fit
ots

moindre place favorable au toi
ch&foao. L*s cours *nnl c n | m t i
'.'•"9 comm»1 di>« fnrrnne* ; quant A
c • vestibule, w* i!imi-nimn< non) trop

(>•«... Ah ! ça ! mai*, ne iwais-j* pan
fris ici comm-' un ra! d m * un pi£- 1
F: comme le ranlinal t\e La Bal« dans
»« ca^rc df fer »...

Bernard de Prvvnl aiiait maiiif<>«~
trf «on impali'-nr-p ^tiniirf le «ourd-
rtniH f|ni l'avait acoompntfnA pendant
'H dprnjpn- fiariip du v(.ya«v r*«p(*-
:'il •uiuriainwif.it. nan^ q\io \t an*]~
ii-iti? ait pu d e v i n s K'il ^'ftit *nrli o> hl
mnraill". on *'î! avait •urgi par une

ù serviteur de « tbàimu futu-

•• flonsifur Mas de Cimrose me prie
<!•• demander a Monaieur si Moncieur
rl'l»îr»* pn'odr»1 qnelquf* choiw ? *

IL'rrrtrd d^vKa^a I*1 sonr«l-niiii'(
j \ ' - r uno «i • louen t? expmsinn d'à-

-hiiri--;. iD'-ul. i-jin1 clui-oi in<isfa. Il
f'rrnrftt.i Micct'»*ivMiit*ot des jwinoar-
\r- rJiïi'l.-v sur ii-^qtieiW il *1ail i-rrit :

- It,^irrz-vou8 tme ail.' il>' pou-
I-t ? •

.. Pr^fT-e-voni un petit verre d*1

rhum ? •>
" Vou- (ilairaît-il d» fumer une ci-

— Ah ! ç» ! Rie prend-nn pour un
(\inrfnmri'; 1 morl ?... s'éVrm Bernard,
(li>rii).> k fuir* prmivp d'inlr^pi'W.
AIIPZ dirv" À votr» maltrv ^n*- jp *uis
V'nti A .«a rencontre pour m- IPOUVIT '
fac* A Nrr avei- lui 1 |

Co cnrolex InmhèT^nl rtana I" grand
*il"nn>. «uns l'èmouTnir. te rfnmnli-
qiic fit comprendre, par signw, (pi'il
n iii'-fidait t! n" cmnjirciiati pn-.
Pui!*. i; préMnta de nouveau t u pao- '.

., f polir indiquer
•qu'il ne deniraii ni aile de poiil,!, m
verre de rhiini, ni cigarette. U réfré-
nait A frnmd ficine M colère et sou-
haitai! de «e Irouvpr le plus tôt poisi-
hlf pn pnWncc d« son advenait**1.
'k>nl ]f-s façon* lui échauffaient sio- 1
Aiilioreni'-ril les oreille*. )

Alors», le sourd-muet proMiila un« J
.Ji-rnuTH [lancarte, sur laquelle il ̂ tait :
(:crit : i

« Jf prif respect iit>u*emenl M an- [
oit'iir do vouloir bien m accumftagnrr,' 1
je conduirai Monsieur ih ofi mon !
Oiallre l'allrnd •>. '

1^ «i-rrure d'une porté maiwiv.-, dis-
simiiM.- par une tenture invisible, tant
rlle Mail de In n<*ulre i>deur d" la mu-
raille, grinça. Un e*cali*-r en spirale.
.I..nf It1* gradin* dr pierre deacen-

?»nta. et îr servitr-nr s'effaça p&iir
hisser pu«w Bernard.

l u e odeur de rave montai! sur des
hutirfAe* d'air lonpiemp* ronfinA, hu-

A in vuùle, de petiW Jtinpes fu-
meaaat, rapa«éM, maUaJtot leur fat-

1)1.' rlari.'- vacillante et btafanK
Ln silence redoulaltle lombait d' -

voûtes, inerte, anxieux, qui parai*-*aii
jxiurlanl sonore et houk'ux comm'1 i
vido lio» coquillages marins contr-
li'oqufl* on applique une oreille, silcn-
c- di- lombeau que }<•* pierres ne cer-
nent de glacer.

Bernard avait eu une héiilatifin
avant (.* deso'ndrp ]<-* marchti» dt
c--t ewalirr qui s'enfonçait dan» 1er
entrailles du chaleau. Il fit qui-lque-

[ pa^ et se retourna pour prier son #ui
I -te de le précéder, quand il entendit
! derrière lut la lourde porte se refer-
' mer. Il aifrutila . k> sourd-mucl avait

Bernard se trourail «eut sur i'-s lar-
Rpfl gradins qui n'enfonçaient vr-n< (!••
nfJtmJaWcs abîmes d'ombre nuspoe

II tfm«*a légèrement : le bruit qu'il
fil réveilla un.- raultilnde dV^hnt en-
llonnis qn> 9» prolongèrent en roule-
ni*"nti pmss lisant*, en vae^rme-

re» dans un fnchevétretnent de pro-
(ondflan.

NOS DÉPÊCHES Nouvelles Parlementaires
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U s Evénements du Maroc
NOTRE OFFENSIVE

LE THEME
DE L'OPERATION DECLESCHEE

Pex. 11 septembre.
L» ur^ttoration d'artillerie, en vue

fte Fofleiuive, oui a commencé hier
matin, est formidable. Vonérntton est
dérlenrbée sur let diu- niles. sur un
front de soixante kilomètres.

En r w i le thente prévu •
Ikntr unifies. Je !u râleur d'un

carns ifarm^e. dont une — cette da
gauche — plus forte nttmMmtemenl
uue l'attire, ont eV msspjnbi
première à Vmw-Tftfrant. la
de a Aln-Mcha: elle" *onl fraction-
v/es en pfusieurx br!tndes jvtri
correspondant mue croupes mobiles

Les troupes d'attnone ont vour mis-
sion, en se proténeant juir les ,
nar.ir*. de réorruvrr ta zone située ail
nord de l'Ouerqba, main en onérant
dons la région immédiate de leur
point de ronrentration. Ainsi, les
troupes d-Aïn-Airba se préservant à
rest ont pour objectif la reprise d"Es-
taerker et de Mexraauc.

À mvrhe. le corps fiartant de Xya-
raTa/mnt va etsaytr de reprendre
le mmûf de Hibnnc et de proqresser
jusqu'au mamelon rf" injet. en pays

Au centre, aucune opération nest
fPOaffée. On espère qu'un titnple dé-
bordement par let extrêmes suffira à
Minuter la rire fitwhe He l'Om-njha
notamment l- Djebel-Messaovd et à
entraîner ia soumission de toutes le
tribut dissidentes.

H ne s'tyit nullement d'une offen
mr,' f/énérafe. fias plus française qm
franco-eupoûnote.

I, trin/TE DE LWIATIOS

IUbat, 11 <^plembjv.
Lt*3 uvjtfiiiDfts frunç&tM et fitpafnki)-'

!'•.- nmiiiresl-rit une aotivit-i extra-
urdinain* cl cotitrïbuenl puUaam-
ni»iit ii l'heureux rléveJuppement des
ajti'ratioris Tngagévs.

Hhaque jour, des lonnea de bom-
1»-̂  sool laiicôen sur les rûtraiicbe-
int-nts riffams et y font des ravages.

L'aviation do rVconnaissance jou
•'•paiement un rdle très actif dans
hutaille, sipnalanl à notre «rllllei
(••M ffroupemunls riffaina ,>t pen
tant de régler avec précision les
de notre exlreme puissante artillerii

LE RETOUR
DV MARECHAL LYAVTEY

Marseille, i l septembre.
*-*-• maréchal I.y»uli?y s'embarqin

ra demain à Marseille pour rejoindi
sr.n posle.

Avec le résident tu parieur parti
1- «ran.l vizir El Mokri, chL-r du pro
N ĉolfl du sultan, qui, accompag-nA d*
?>•>* faux fllg, est dppuls hier k Mar-

L'ACTION ESPAGNOLE

OXn DEnATiQVEUEXT
ESPAGNOL

p
L"e trniip^s jilaev^ MUH W coin
andement du p-rif-rat Perez onl dé-
rfui^ à Alhuf-enia? «an? aucune
r(e

VM'ANCE DE SOS TROVPES
Pet. Il Septembre.

VOM* tntov* dérJcni-bi1 les attaques
eu.r deux aiifs du (vota nord de
rthu-mlw.

Débordant Terrmml W Tafrant. cet
attaque* te ft*rilop)ient dan* des con-
ditions satisfaisantes. I

T* matin. A huit heure* trente, nos
fWmtnts avancaimf et occupaient It '
flfrbet \ee*ned. Moitited. Stdi ÏJri- \
m», A-hirknne, Sahein, Achmrh Pi- f

ton 1*tar et Ir poste de Sker.

LA MARCHE VSRS ADJIR
\A mflrehft deg troupe-* esna

W vers Adjir semble ne devoir ren-
runirer, pour l'instant, qu'une faibli

Sous la direction du pln^ra! Pri-
mo di Rivera, Je. haut élat-major ^)a
I»'TP un plan portant mir la réalisa
ious de plusieurs aplrnlion* oonver-
rntej ayant Adjir poninie «ihiwli

LES TRIBUS SE RETIIŒST
A LIXTEMEVR

j m b i
e d.s Heni-Saïd
î

T4 POïlTIOVE
M:S SUCCES MILITAIRES '

Paris. H septembre.
i* maréchal Lyautey. qui quitte «e

*:uir Pari-f nonr «••'mhflrqimr demain.
•:< Marscilip, va ••• c t t r e r f r avec le
ninn^hai P.'lain pour ammrer la
miilienr*' exploitation poliliqu» pos-
sible de* opérallfins militaires, dont le
fr*n*ralj*ifni« assur» J« dir-ction

Ri(in <l A'ijir manifestent un profond

I^-" eli.fs L't,Jes rHifnble», réunis à
Suiilc-Kl-AniftrA ont décidé, h l'una-
nimité le r .p]i p*n*ral a I intérieur
'•nr des potiitiong fi]aifp\4v« de la

IW Irittis do Tensamau et de Bo-
Koya (rarmfrVnril leur» douars h l'In-
térieur.

Oue.fjue.» dnunr« attendent l'ava 11-
pour demanda

A r "Officiel"

l'.lMi U.1 f. 1. I.

l^tris, 11 -ti'iiU'ibrc
Par d.<M.( jwru «u Journal Offi-

cifl de ce malin, M. EteytoÉ, coniniis
principal ,toa I*. T. T. A Dijon, est
ntiaimr iiHppctour à Ajarcio.

UCD.tlLLE MIUTAIIIII

Paris, i l septembre.
Le Journal Of/iciel do ce malin pu-

blie If tableau Je conm.urs pour la
Médaille militaire (rfservtr).

-NIIUS y relevons les rmjns suivants
i l ' ( d l i

Infanterie
MM. Paoli, «fTgwnt ; Ceaari, ™

pent ; Ponticaccia, sersênt ; Vaierv I
sofdat; Andnaiiî. soldat; WnvnntUÎ,
cnpornl-f.mrri.'i-; Filippi, soldat; Va- I
lerj-. caporal; Anlnni, soldat ; Casa- |
nova, -ipi'fpnl nu 173" R. I.

Gendarmerie

MM. Michaud el Tramoni.

les surnusTf* 1,1; u\ \i,t. \r
11 'O.vio<-ino\ ./,.,CM.I.V»/WS

Par.,. Il ...r.t.mbre
MM. Paul Faure, de|j«|., ,1., Natae.
-iMBij Uon Bluiu, Jtuuté du ta

Se.,,,.. ,.| Hiita.|-ll.,ip»,'i*pii|.-. du
l, ""t dmandi. à »IM. fiunlenl

[.r.'sidoiit du Conseil, .1 «eiriot, pp«-
Aident de la Chunibiv, la.-.jnvocalion
immédiat» de.. Cliuaib,-.. en Mis™
d.' la Ruerro du Man», ik* ificid.'.ils
0« Syrie et do la grive bancaire.

COiNTRE LA Vit CHERF

ouf u« imitât île l&a ttsm,-
v! .t d'il a* Mltar v4*lt* .1-

A FIOEAC

TKRRIBI.F. ACCIHBXT

Fif^eac, i i 3»p[enobrfl.
Aujourd'hui, Mow X.... rtiame d-

i^nagp, Mail montée sur une écl
pour nettoyer uni- .lfni^pp, i o r

e q i,j
li l nu-

P n-sla suspendue
viiooit A ̂ e dérocher wul-
iaintenaat «es intoatins, eut
de ffafltipr une pièce voisine

soins lui Turent anssIWt pro-
(n médecin appelé en toute

|,. s in[cS! inâ

ure
. (n médecin,

t

LA VI ' ASSEMBLEE

DE LA S. P. N.

ISCOins DE M. PAVL-ItOSrùVn
G.-'iièw», 11 soplembro.

Au cours de la séance d'aujo
'l'hui. M. Paul-Bonconr. nifmbre
lit délégation fmnçaigi-. H jirononc*'
n discours, PU réponse à celui Tait
ii-r pur M. Chamberlain, ministre
^ AJTaii-i's r-lvnn^iV* britannique.

u'étaifnt IMS jM-rforés.
La m«IIieijrp(Me est môrp de quatre

f enfant-., don* un M peine flirf de *i)
inois.

'i «'(at e-l tri-* ffrav.'

LA CROISIERE

OE L'ESCADRE RUSSE

DANS NOS EAUX

1-F.riio ne PARIS .. xv;\ i:\iti
Paris, H seplemb.
uméro i

Slyloantphe

uiVîLTîiRnn:
AHTItXES ET NorVEATTTJÎS LE PAB!«

" M " »n»i«i m i aou muma

Y. SALV/tboRI

BIERE " ZENITH
-:- OR.VNDE MARQLÊ r-

ARaEUXE - ST-JOBBPH — TOI. : P

— i. Rue Stnt'Vnruj'At - BAf

n, p
son numéro rie e?

P ë

La Grève
desBinpIoyea debanqut

à Paris

I VEvhodi- Paris s'énif-ut de I,
firochain* de l'escailr-; soviétique
ia nier Noire et (te quolmioa unités
)vi n-ille dt- la Bnlliqu,» n Toulon Du
•fflr. Saïfîon cl Mn.lapascar.

rtanl rfonriA if» évèiiPincnts du Ma
ï el laclivit.i .les cellules cotnmi
•Trx i>n Frnuce, ]<>i; ajipr>'h(*nsioi

•if* noltv ffrand cr
t jusliftees. ' pari«i^n

L 1 FIN DE LA GREVE

Par
La orive ilem en

• à fi

LE VOYAGE

DE M. PAINLEVE

1 METZ

Metz, It fleptt-n.hr*
^ a pnss.1 1a journée
vinil^ !•• Pdlaisi de Jusl

M P»in!
M-lz où il
c -t les divers momui

!-• président du Conseil a en*nil
r-cu A l'Hôtel-de-Vil Je tous le« narl.
niMitafms du département et les noU

M. H.- WVndel A pronorW un di»
eours auquel M. Painlevé n n'pondu

en Allemagne

LES MANŒUVRES

DE LA REICHSWER

W MARECHAL HI\ï>E\RVRr.
Y ASSISTE

Berlin. 11 spfiteTnhre.
}/• •mnr^eha! Hindenbiinr. |iri;si-

deni df !« Hémibli'Tlit- allemande est
arrivé n M-^kl.'mlmury -SrhleswiB).
pour ««Oxl'-r aiiT mampiivres ano-
pére U deuxième division de ia

Le |ir*!tidt>iit, qui «Huit revMu d<- *on
grand nniforme de Md-fnartVhat de
l'année impériale, a reçu, tout le long
da pueoure, an accueil HonphAj.

AVIATION
LHibHOA Vht\ AMERICAIN S.S.-t

EST RETHOt'VE

ParK It ^ptembr*.
l'n f^lt'sramnK d« Wa-liînplnn an-

nonce qu'un *ous-marin a rrlrowvé.
près des i t a Havnï l'hy-li-avinn SS.-t
pilol" par le iieuli-iianl Snody el
ayant quatre na^iaper^ a bord.

Cet appareil, qni appartient à l'a-
vialinn marilim- nméricaine, .Malt
jwrli <!.• San-Prniirisco prnir pagn-r
la base tie Honolulu. i> rn id /^ui
eomportail un parcoure il1 4.KI0 kilo-
mètres sii-J^ssiii du Pacifique, fut
interrompu par ramerrissagr forcé,
-n plein (Wnn. de l'hydroavtnn. dont
<xi ('laii •mnt nouvelle depuis dix
jour».

i*« rouragfUT nviafrurs lançaient
chaque «oir den fusi'iv |k>ur signaler
leur pr>s«enep. nwi» r'->-l hir-r ffiile-
menl q w l'une d'-tiir'-lli-* fui «per-
çue.

. 11 ie(rfenil>r».
pluV'i* d-? ban.jui1 i

-a fin. ' '
A la suite de diver-vw réunions qui

m lieu re malin, le-* grévistes onl
id^ la rpjirifw1 du travail.
a Rntiqw \nfiouale tir d'àlit

maintien .=on pnjlocolf d'aoûl av.-c |
Jf*a sanctions contre les pre"vi<ttes qui j
•ni ra«s>5 des vitre* ou briDi..1 des non

Le Crédit du \ortt aocordr1 une
jau^rmenlAtion de cîiiquAiiie-ciiiq
l-es employés se présenteront ind
duellemeni, ainsi qu'au Crédit Ci

Au Comptoir d'Escompte, la direc- [
lion rvfuse un ŝ nil employé. 1J> mgi-
!(-.' septembre sera enll^rement paye.

• • •

A BORDEAUX

L.\b lt.\.\Vl t
DOSSE SATISFACTfOS

A SES EMPLOYES
Bordeaux. 1? septembre.

U ilir-ction du Comploir d'£«-
ompte avant fait droit anx revn.1i-
•alions de ses employés, cnux-ci ont
"pris le travail.

Lw {p*iriates de* autres établisse
ftent-t ne font livre* A une manifesta-
ir.n di* «jinpnlhip envers la direc-
ion de cetle banque.

en

U n.-i--
ilammenf.
Kcoate. Kll-
lins la c»p

Angleterre
—*—
IL XEIGE

Londres, (1 t*>|.|fuil>re
fui tombée as-trz ab(
la semaine dernière.
a fait hif-r son aputrïli
ilalc

Informations Financières
imiRSS 3S PAMS

ParR II jcpteu
OOUm DM OMAIMCS

« M t R I A U DL CONSTRUCTION

LAURENT COLONBANI
S bit. Rue de rOpén — BASTU

Chau^-Cimanta FHAtr«a
T u ' - ' - - - Briquns-Carraaux
Tuyaux - Fers — Couleur»

Planchée, rto.
#•»/» i f s v / n

Petites Annonces
Économiques X
1 fr 28

1IJ3.IÏ5 IO3.Ï4

300,75
110.75
S56.7Ô

LES «»ORTS DU JOUR

I .W- WVBBT

J Pari*. M senlunhr».
I llm> Emil,. I^ubcl. rrniDr dv l«n-

oieii nr.-^ii^-ïil 'If In Héfiuhliqu^. c t̂
••'"hiii. A Monl^ljmar.

A TOULON

TRUST/! l.\ FIRillF. RS
Evpoisnxxcs

Tnulon. Il «op'.inhn1.
TVvnl<- inftrmi'M dp rMp* l a ' »»ri-

iiv r],- Sainl-Mamlrirr. nul Ht. in
\f*jiir-j |rAr /'«L'< A'îïOepW mît* dpn*
•s tish-nsil<-s mal n-iumé*.
Trois d'enlr'eux sont dans un état

aaaez griTe.

m
M

QAANOl

Louis Maurel
i. Bon. nr PALAIS- PI \CK m: i;nnn:i.-i>F. \IIJ.K

II 54. Rl'E SAfnlÉOS - mSTH

Grande Vente Réclame
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REGINA

RHUM
-ÎHND
JL

5 ^^*COH» PAC
- ^ ^ * S l M P l £

N^Rf tp io l

rseilft, à M II- un--.
ol-fUrtOt, h -i h. jf

.„ . r o * B*>U«. A i»(il-
« pour Mir*Utt, k 13 bi?iiri = .

" ' raurse. k 93 heurs*.
J. u J\J»UEIV jiuiii II.L-^ t ïû heure».
i. d'He-R<WM« pour Toulon el Marseille,

ï 18 Heure*.
7. de B**Ua pour Me* fa 21 heure».
<. cl? BuUa pour UtrielUc, i midi.
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i. <h< Cal*1 your Nier, t M heure»
!. <lv Bajtii fuiftr MancHlr, I 14 heure*,
î. JAJJCP.O pow ÏUrMillr. a 13 heure*.

r L ' T W I W . a Ï3 heure».

r Cilvi J.OI Toulon

ii Aj

19 beurn.
Ijirflo pour Me* * 50 i»eu:- — .

HisLa pour Nie*, il SI U'ur.-
H...t:j pour Msrïï.tlp. ï iflUIJ.

« o pour «urielbe, * 1» tu-un s.
nouarseiour !*:e«. • 10 lifur.t
ni i poffi- M*r«*Jl)e. * I I Deurl>a.
i-ra poux 3*nl-P>rmt. i 3 ftwi
,'nl-F.ormt pi^r Bactli. t midi
-«•Il piur Mwieille, IL K
islTa pour Llwurni. i «
•fio pi>ur Nice, i ÏO Btu.-r
fluide pour TonidB c> 3
18 beur«e.
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pour AJ
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f Slo» p»ur Ba*n«, k 9 tae«r*#.
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,. lurwu:» four ÀJ.oclO. » 15 heur».
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B. DouLtvura ou Palais», a

«U»lrt.ftKiatfMHtB.
j (M MHd

Le Rapport de MM^JIarchoux et Reynaud

L'ASSAINISSEMENT INDIVIDUEL
Lis di'ux (.-nquiMeurs du la Socu-ti!

di*- .\ations, dt-ux hygiénistes inté-
graux, fiMurlaiil, MM. Marclwux t-l
Kt-ynaiKt. uni ivcitmiu r importance
pssi-nlwJli» du fait f-cunomi<|Ui> dan*
ru«^aiiii«3'>ll)ttlit fie la Corse.

Us uni proclamé qui' J'assainisse-
mertt définitif de la Corae ne aerail
f>u- obtenu avant la reconstitution
économique d* J'ile.

E»t-ce à dire d'abord que les hy-
(rifiiisl'* n'ont pa* à intervenir dan*
I-s travaux d'assainissement propre-
ai. ni dits ?

Si jaloux que soient Ica ingénieur*
de leurs al tri butions, la coIlaboralioD ;
dfs hygiéniste* iw saurait leur iHrr
i nu ile, à la aeulu condition qu'«!i(*
n'affecte pas une forme pointilleux,
allant, par exemple, jusque coasi-
df'Tir invariablement connue giles a
mif)|>hêl-s luule> k-, nouvelles bor
n--i fonlaints de 1H plaine, ce qui <»f
du b>-zuiliuwinc! hygiénique. On «
plus besoin d'eau pol«b!-3 t]a» :\>n JM-
craiiil le» mouâtio,uej.

Ksi-ce Â dire ensuite qu'il n'y aii
rien à tenter contre Je paludisme si
l'opération nV*l pa* -nln-prise col-
iTT.-UVr-ujr.'iil et éc(tnoaiiqueuient 7

Jamais de la vie. i
Sans ,-ntrer dans k domaioe di

raN-a.îij^eon'nt par Ja réuovaliun
M'oiiniuiqiw, on peu! assainir i'uiili-
vidu ci j , . s groupes diailividus, awe !

cinquante mille francs à ia distribu-
lion gratuite do lu quinine.

Il y a tiicuPe quelque choso de
mieux que et-lle- diiitribuliou : c'osl la
manière économique, purtîaunle qui
y préside. Un seul employé, ave* le
minimum de frais et de1 poperasseriv,
;ur les instructions de l'iiuptictuiir
-léparleiiienlal do l'hygiène, fait les
vjtéditiona, el ce service, si on peul

l«ippeler ainsi, curieusement limité,
marche à merveille : personne «e »Vn
plaint.

Il <-st vrai qu'il esi dirigé par u»
clu'f qui connaît, pour ainsi dire inti-
mement, son monde, L-t qui a ex-
prpsis^meiit lenu à w point Ju com-
pliquer tu élnbliài-atil des séries de
bériéficîairufl.

Si l'on vi>ul créer lorganisation
préconisée jwr MM. Maroliuux el ftey-
imud. nous n'y vnyœi,, ti«n enlendu.
nucun incouvéiii<'ii(. AU cunlrain1 !
Si J'oit ne doit pas entrer dans le*
vues de cr* messieurs, il n'y a qu'fl
laisser a^ir ?i la ini^iuii Huckfi-iier J
poursuivant son double objecUf : j
éinde do ia qu«.slion hygiénique c o r j
*<?, éludtï scientifique dit puludùmr ,
rn p/'iiéral, cl k> i.frviijc d.-iMrteuieu- j
U uV i'iiyifiène, qui. dans Je trait ;•
iiiciil in.livi.liji-1 du paludisme uLlienl
itvi>c /•• miuimum do frais, le maxi-
mum 't,- réHirliata.

alt-ii, «ingéré rl'adjoindn
il ion gratuite de la quini-

f-ETTRE DU MAROC

n pour /"/•;t/r-7iV,.

fi

ê ri.
forntp

srorttin>#. figurent ,tur une nomeiir/a-
ture xjjr- Sali' hors laquelle il it'psi f,ai
ilv nfilitt. itien dp swfirvmmt, pat ton-
u-r/upnl. que lt> caissier dune mtirie
île PHIU ail réfuté, iikr, à un plom-
bier, le ftniement dun bon signé par
le tlirer!,.ur ^ écofe ^ iarron,f,s.
«•me»/ et portant relie mention :

A roi,- dégagé le pie,/ U'un 4» faut
pris '/a,,/, la lunette des cabinets,
" ' • • • IL' fr.

EKifiemment, tes arctiUecte* n'ont
jxt* p»:nsè e» dressant /*«»• noimncfa-
tvr* i/n'un gutte pouvait, sciemment
un jHir huvlrerrance, trimsfonner la
lunette lien ctbiiietx en piègps à loup
'"est connue îi le directeur lui-même
foissuit tomber suit Ion/non durit t»
fosse d'aimi/ri-s. eh bie.i! il n'y aurai!
pas de cr&tit pour te repêcl&r, mal-
Qré que la pëctte toit ouverte dans de»
vaux moim mtruses. Et si le lorgnon
m votait la peine, M. tt directeur ne-

il obligé de retrom31.1t w$ manchet
d

Les tribus de l'Ouergha

On -.ail
r.^.ppé .

laclion.

Fès, * ̂ '-pttuil,^ IffeSi
r-MiiiiK ut Atid i-i Kritn n d--

a. pn)|«Kuiide parai i ..s tri-
•<- du nord de «. . IM r^m:
llilisant les quereller 'oca>
vt'im renforcer le pani qui

ei de le chercher à Mtoni un .<Hn de
•"ï retraite — ce qui tie manquerait
pat de désagrément pour ton odorat
-ou de faire vider (a fosse à tes frai*

— ee qui est autrement redoutable \

J-s. il
I
a fiiviivc »i-s guerriers afin de !m per-
inetlie ,|\Hre !•> plus fort. Usant de
i'euVl tt-' siucprise. il u réussi presque
fiartoul. I'HM - étant implant dan.* In
Irihn. il a «blijîé U.ul«3 J<* Imotion- a
ijtouwr sa cause.

Or, ('<•- tribut si: rendent compte
qne, (•••11,- cause est maumiw, puis-

ju-jqu'a eu jour, elles en f»n( sfU-
h-n les frais. Elles payant un très Inurd

ipât eo espèce* el en nature. Kl les
iirnis-ienl des cantil iants qui son!

oDlijfés df prendre |>art a (!••* rumbats
1res meurlrien. Elle» aubiuent des
iioniliardements qui détruisent leurs
villages. Klle» se voient razzi-V-9 pour
.Jinn-nlor les luirlcna du seigneur de
CTiniTP rirfaiu. En outre, elles savrni
i|ue le. Français ont des troupes nom-

h ,d'1* savante, des m^ik-cins, opéraol
pnr eux-mêmes ou guidant l'effort
d"> organismfg publics.

\>bl-oe pas ce qui ne fail aoludic
m-.nl à BasUa, grâce à la fondation

, par ie procédé ai simpl*
J'est Ja simplicité du

r ••dé qui devrait Je généraliser.
v.us avon.» dit, en outre, que Ii

i/L'UM^uences du pttludismu affi'i
f-nt .tes forait-s pliy.-ioiugi.jucB trà-
diver*«.*a. UUH njt'dui.'ins s y rwunuai
lr*u-.-ul «asez fiicilenuent. 11 leur man
qu<- le nombre, les moyens d'acliut,
di- UiHppti»aires, (<JUI*>S cho»e« qu
Ji-nc pt-rmtnlnucut Jo i al laquer à
luus les groupes isolés e! a ,ous k-.
Imlfilanis coulamnies par le pamdis
nif ou par d ftuiivs .irn-dion^ qui le:
mi-tuuti f n eial de réocpUvné paiudi
que. ^

L'extinction du. paludisme sera UJU-
jt-urs le fait de ,a rénovation écono-
mjque, mais que de bi«Mi ii« pourrait
on accomplir avec des disposition*
g-lierait* ou parlicuijàrea relevasl
t>-ui«-mtni de J bygiène !

i HocfcfoUer Ml h«ur«u-

iihnl, une distribution an prix cou-
[ Innl. Car enfin, mirail-in dit. i] nVsl
I point jaMs que M. de Rolhsehild. de
j pas*ag>> en (-irse. n» paye pouil la
t quinine dont il aurait besoin.
| fi>sl IA où «.t l'erreur. M. Je Rulhs-

rJiiW peut tout aus*i bn-n acheter.

C'wt là où est l ' e n r u r 11 eonvienl
que le servie actuel ne soit pas com-
pliqUi*. ce qui n'aurait po* lieu san^
frais dUproporlionnéx au but n nl-
l'-inJr-'. et Ja quininii>ation graluiti'
'I"* riches qui ne *i» quininiserniii)!
san^ ilimle jwm ^aiif cela, inlAr.^se U--
|ituvres gt-ns par la diminution du
it-'mbre do» ap-nls de contagion.

L"As«înî«« menl individuel peot
•'•!rc Irèn hrrieu^rru-n[ améitor^ dan*

Sndiqii^M par MM.

m.-nt d*« l'action de la mission Rock-
M 1er ; <jaiii la limite de» cnMiM ac
fuel*, on ne saurait mieux faire qu«-
PP qoi w fuit présentement.

ARISTAROL'K

bien arnitW qui, sans trê-
vi-, nmnlrnl du Sud I Demain, ce»
Iroupes seroM' chez elles ! Faurtra-t-il
• ncore su hattre ? El faudra-t-il en-

pour la bourse légère d'un membre d< ! ̂  ^ ^ nïK. a m M 1 * 1 ^ gnem- 7
renuianetnrni Pnsque Hmlev nou- font savoir

" ff ,. : , . -lU'.l.t'B sont lasses, infiiiimonl. do e,-l-
HOMC, tourner appelé en toute .'.d- . . crni>\\o Anual)nn c\ <\- celte trou

'•• pour d'-jmjcr le pied du jeune-éléé- } M«nU- «<xnH'(aliv» et qu'elles von-
.Irfliful bi.'ii se ppliivr di- la lutto. En
ji.irliciilirr, cerlflines trilms dn c»n-
il*.-» ne tiennent une dan* la '-Teur
cil i-IJrs sont du Hiffain. et parr^ qui
cellin-i leur enviiii-, au moijulrt.' fl«'-
clii^M'menl, des comnagnie^ i(e r^ni- '•
litTs. qui ii*s obligent, par tous Iw j
Miivers. n continuer la guerre. j

Pnrnii les tribus qui, k plus for- j
l-mviil, subissent le poids terrible de '
i i-tte guerre sont encore cello* <tui
h'int r ivraines de l'OwrKlia : cciW
'ju'Abd el Krim voudrait d'abord s'yn-
in'V'T. ni-iull- (OUI de suite que IA
ili'orii' M'ion laquelle Us Riffain* ont
i-f leur grenier iM Ift Itlfiin* eXaeV ir'ii
^iiit. car loiileit ces Irilms : Bn i Mes-

cbes, car In t ITO tris înofoek1*; ac
n-Tinet pa* ie d vWoppfmi-ni de gran-
ij"." ferfunes. f j^ vallr-". rich1*» d'à'-
liiviuns. donn.irt dw cîrétdcs, du l«-
l>ac et dn kif ; le« collines sont pJan-
l''fs d'arbres fruitiers et d« vignftfl ;
^ ,„„,„,„,, W)Il, ^ o u v ^ i , j . . fortN
•t IIP broussai!l<-r. En dehors des val-
•Vs. les cnïns d'' iMfiini- t'Tre ^ont ra-
r-ps et In nature maigr* du sol ne per-
•m". p/i.e de e-mf-r le bU; l'org" ou h
-\rtzhtt vn quanti'^ suffisant" pour
;iuinrt-c w ravitftilÏTnrnt de foute ia
(«pulaflnn.

L'induatrî» rfp ce§ régions est nul-
,[n. Quelques armtlHi rs, jadis ré put"*,
(«•nient leur clienfèl'1 depuis l'intro-
Huclioi» t)r>- nrmes europ^enn*"* à (if
npl*>.

Au poinl '!•• vu» eomnifrciaJ. il
Vhl pas sans int'-rel de noI'T que tôu-

i.-s ees tribus onl deo* pflW d'attrae-
îon : Pe» et Ouez/nn. Sur ce*5 detiv
arclu1?. elles venaient échanger le-=
rûdnit* du sol contre Jea ohjeN ain-
ufaclurés. 1̂ 5 cotonnade. Ifs <>n-
M. U'/tail IH » grande banUvm- » d?

•'s doux «Met; rh^rifîennrN ilonl !•'
ommerei' a beaucoup souffert de-
tiis le d^biil d-* opération-*. On pruf

que et-s p>.'»p)ade^ sont donc
omiTuemenl v^rs !••
peuvent JWre vnra 1̂

dire que
i 1

>'•. t'en rrritu hnaottilte de ta
• r rapporta les propos du. aiittier :
•• Pas de crédits pour le* ariidentt,
•••fiis seul' Ment pour 1rs tniviux d'en-

'ntien M.
— Trnraux d'entretien ? répéta ft

'lirerienr. lit il t'abtma dam une m#-
dont il sortit convaincu qui

administratif t i t

Sud ; ej|»<
\ord...

1*011 liqif
Vîtes *t

retpril administratif est vraiment un
ftprit très particidier. Puis, il s écria :

~- Attendes, j'ai trouvé !
AV U rédigea un nouveau bon :
Amt'r dégorgé ta lunette des cabi-

net* obstruée par le pied d'un enfant,
'•' 20 fr.

nti,- fois, rou trier fut réglé *am
'•hpetion. Je crois même qu'on le fé-
i'rita pour te modestie de set prix, et
•/uil réptùfiHt m Manière de moque-
rie :

— fit y antil en deux pieds au
Heu d'un, je n'awmi» rompt* qm-
trente f ranci.

t V <> qtmi le caiuier ri{>ostaf le piw
wtewcHtem du monde ;

Ui bien : espérons qu'il en sera
ninti à la prochaine occasion, car
nous avont bUH betoin de faire des
éiont/inie*.

'Ht : ad-mi-nit-trtt-tton .'...

fl. Béni %'roual, Mlioua.
nni M 8 f ï l l
ml peu bl-1.

, - Ileni O«iringhel» vienn»nl du Mid
.)- , OutHvhR : de, rVht«:a. d.s Slc-t.
.].••* HnyHiann. I/-* tribu- Au nord du
flenve ne sont que 1»* frumilair,--'.

r't ei'la -Vxpliqu.- [>«r lii^peft nn'-
m? de ce pays qui nous 1 "i sourenl
l'rapf»' par fn nn!*'»f. A partir d'
Ou-T^ha, 11- terrain -»• pré-eikle com-

w*> un« *uft« de gradins saece««.if*.
•Vlovanl ver» le Nord -t di-n« 1"* d'-r-
iier« ^ontmots «• pfrdrnt A l'imrizon.
ûns la brume du RIO*.
Celle suite de chaînes monla^eu-

.'s. pn'-senle &•* valW -s profondes.
L'un de* pnnHpatix <nmme(« en pa
JVni />ntial est ]P Hj'-li^l Ontk« q

h^ tû r f i e
I î t s c^-ent d'être dans

<i)ftrchique quj #M I-- plus fréq
'e*! encore ver^ le -Sud qu"l|.'« r
lent.

Voici par e\>mpi" un rnpid"
u hiMnriqU" d- l'une d'elle*. J/-«

Z^UMl
1 Jii»<M~»n tfiftS. Je« ileni Z T O U » !

• n plein na l anarchi'ttiê. A cettr *iw>-
-Die. ]- sultan Er Rachid le* vvi au
ntagb»ti. Mais ila ne tardent pas -1
i^tnmwr leur indépendance. L'aot.
ri).- spirituelle du MiHan mfm» i. -
nisw indiffèrcriN pam- qu7< |>«rtird>'
ira-.' la tribu s'est donrin uti chef .-<-i;-
-̂ii'UK. le eh<W Motitay Larbi N-n

Tntb d-s Di-rhfloufls. I,'a Perkaonas,
1 •ptiidant. <trii-n!ei(t I^or nafffiqii"
1 -i"r* une entente avec le chérir ,le Fè^.

' l'un IT'-IIK iwrvienl .'i faire aeeep-
• r nus Iténi Z^moalu un caïd desi-
f"n' pnr le *iil<an M<ml»v Has«an. Le
•li-iit Abderaman Perkamn, qui dé '

nt aujourd'hui Hi barrab«. H pour-
•uivi cfflc politique *•[. ifptiis 191?,
• Ule do n-klre Nrri\-è> *nr J'Ou.Tffhit,
••••s Irihu- ouf eonwvi.' di-a r^lalwit*
,tvt>c nous.

I^ur allilu.lc elait ri'itîfleur* gtiidec
,nr ].' Mtiin où *-)I"s -taienf de n>
point voir f fermer 1<* marché de Fr*
-î prt'eipii« rwnr flt>-*. Nénninnint1, »"
lî>1i. file* Tormenl une harfca qui
i^nd n s'oppowr au* moaTMB*nfs d*
'.i enjnnne Ofiuraud opérant dann U
n'ipoa ft 4Ui «IlMae JM S*f̂ 9. Mais
.W la cisi«Iion île noir- pmf- de KH-

t l V b l

en consacrai)!



Ella pNHive que les Riffaiiu ne «oui

• ' ' .' * î.'iiis intérel.-

. coup J* forcé
ift.«nt fav»rabl*.

••'-ui-Otre régné, un mo-
. l'avance rirfiV-, -'>'

,-i-u., ni tombé à partir Un uio-
in-.ui eu ia France a marqué «.i " -
'..mti1 de tenir .1 fniU do reprend"

p r e c p u u i i |iie
> W- l'unvt'i^aindis uvi-c |tf> •'•mi*-
» >|ui « m u n i jusqu 'à «on-

il.- iluDiain. Resterons-»<<u->
pour U's protéger contre le

IIPS ftena du Nord fl leurs re
'* ? Jit»trairon^-iKtii1* Ifi pui?s

un» est maintenant proche, où
- ;••* tribu-* île front Nord pour-

I' mesurer noire puissance et 1
M.iid- tle te Franc* d« fairo re*pec
- .'.inlfe i t Ift )Nii.\ dans W pays
•!!(• » acve^té lit protéger par un
i» *olnuaeî *>igné par les grand/"

LE FIOMO (Lwdw H—lf ) :
[ i:v*t p*s Jouteux tjut H «art du

; I Pun <.\i OèpiJiJ Jci llntacM de M. Gwl-
;,u\ Le wbiofl Pajûlevi n« pourra *uru
,i ,4 r.'itrdt qu'A ,i doubie oondJticti \

-p jiroJuiM 1U «ongrè» dp Nice entrt Ivs
•i'CUS --t q«e, dMUIM pwl. M. Caillatii.
iiu>nw, n<- cortWMlle p.t» [a faute, c-roy-ml
MIIUT. d« donner un CMjp d« barro *•*!•«
fiiui-bt' qui iul fruit p<?rdr« l'«()pul du «•
Ir- . Si r«s conditions De «• r*4li»al*aî J
il ont verriowfc s*«* Jou'.e. «e fumer
•-wnittotMa BrUnd, tolérée pu- jvnîr-'

• :iu -iur»f»it !»• I*mp« nfr^Mfllre pour fr-M

• hlr .es .Jiftlfull** l-'s p;u« imiWd ai--

L'AVBMH (MMVBI PBn»Mm> t
' Xeu» ernyoM - 4 la JuBltor «fwiai» c

nii'-ipt- tlwalc, au progri* due» la ilêmocra
tir. i U fra-de part HIMMIM • . Maia non
j,rr ferons dira «u peuple qu« «*• bien* *>'d
il.fSa.n i atlelaxare «t qu'il «aavitni, -ci
{iriin^r ;.tu. de «auvtg&rder ceua qu'il (w»s

4es «valeur» d* *a

e kprolocoleï JP O-1 •
doulf. pour <|DPI1<<« r

LE VOL A VOILE

AU CAP CORSE

Qtt- -iC'IÏIV1 1V<[MV--I|rt!l VoJ .1
*mlo? A <|uoi e d a |«'ut-il servir?
UÙI-J est Finli'-nM d'un lel HfK>pl»

T i1 H sont K-. ^uenliùiH '|ui ,
jULiTifi,.m^nl poik*t>j (ippu i» la r - r
îlu i:--uli-uant Thurt't on Cois<>.

Nul mieux qu'1 (v professeur -Je v
.• H'iii- n<- pourruil nous r-'nsi-lpTW*P
>. v» ((•Uujct.

A'i -i. r ^ k n t A rinsislanw
qii-- .ru -s iKiiAtiqucrf. nou-i <TOJ
•HV...- . , , 1 , ie jh-iilciiiuil Tli.'ivt \
drt* lairt- unn oonf^n-tice à Buslla le
m-ren^ti If! roiirant. ilan^ la ^alle du
Th'-Ativ municipal. Nous ne suin
|MS urfiniiatir-, niais noii-s CPOJ
nu p u iiuus ti-ompvr «n omiûiicaut

N lk À lecliirs

l.tiydravinn tin licuh'iiunL Thont
-I ill dfpuià qu-ilijU'"* jours eu j^uuine
i< !a œ«rin«> <le Farinol*1, wtr SUÎIP il."
lit nifiturv de rh^lif.-. Crac» » t'obli-
ffi-atiro dp MM. Agoslini FVèrc?, un
ciinol nutouiobilft a rté mi« gmeieu-
' mcnl à la disposition du li^ulcnatil
Tltun-t, qui, profilant d'une accalmie,
ii |in ram^-n^r «on appnroil dans la
bfti.' de Salni-Fiorfnt. 0? canot ac-
f*i<!ii[iajmAra d'aill^ur» le pilote lors
d • so« l^nlaliTOâ pour If d-Spann-
m< di> besoin.

Il so pourrait qnf K' li-'uti-i
Tliorft tfnte aussi un rcooni de durée

t non <le distance). Dam «• cas-là,
[.-•* aiiMlDurs iifl devrair-nt pss « ' a 1

t<-r au cul dp TVghim»1. mais pnii
jusqu'à la marine de Farinolc oit un
'-.-rvict1' d'auto ^'^ra pr^vu pour Ifs

di

UN VIOLENT INCENDIE
OANB LA

PLAINE DE BORGO

Iii**r mutin, T T S S heures, un in-
crnilie d'une grande ^iofe-nec, se dé-
durait dans la plaine de Rorçn, H,
f«nirasé par un violent veni d'Kst r*
l.irda pas à prendre d'inquiét
pru portion s.

Oetk' bfll'> parlie de notre fertile
plaini' (tait b'u-ni<>\ dévaslée par 1«*
jl.imm(D. I>' (Vu s'approcha rapide-
in-nl >le la pare de Rorpu H k- phff
f|- n | l p station dut Taire nppel à deux
''•'tuipos de oaittunnicrf de la Compa-
pn'w df C. F. D.. (JUJ ftlpenl pnvoyAe»
d" RiftUflia par le train Basfia-Ajac-
t-i'i H entreprirent a«*vitô( AP$ tra-
\niix do protection.

Il convi-'iit d'ajnuW que ces bra-
v - oh'-mintitj cuntribiiertnl large-
ment -\ nr'-wn-tT deux bWlea vignes
ni bordurv de la voie frrr( i

SUR UNE TOMBE

i! dû CsM«. W l •
*lr« Jel*« dan» •

, „„ ' l i tw i..a h- etlul qui. d o r a i do hm-
(Ui-ï .i-.h *. .i if 'lgé l'Kcûlu Normale (
ù'-nc, H DOM»»I. tin ftra g r m b nulirej <lc

ipi; rieur, du l'ertlflMt a'optltude
v L', partout où U « passé 11 a b i u d le « u -
nlr de 1 .îrfueaiBiir aoconiji". Dan* IPB *'*•

.'> ilu cycle primaire. II r«wlall «on mûri-
aM»«Bt pratique on cm|>k>>'Mit I » mélho
.-i 1.-» plu< rationnelle* p^ur ouvrir gra

.. El t cui-

't.,,t .le n u t qui ponïect qup l« Frai
rtujounl'but * d«u* ir*o«l* devoir» ii i
.lir : «mer, *.r\lr la ITtaoc aimw. *
HîirnBHll-4. Dana celle tiebe noble, «
•••.les. m i * «•.'ùhlao rMtautible, car au
1,- la SoclïW, )'io*tiluUmr doit, «ana réf
.-n> onrnhaltr« k l dogmes, taire coaee
r..uir.tr, .TiDi-r 1" blcfl, fotlRWr aux J«
ljn«a d'oiquLw» provtttfti» ?our tes roule»

ïu*l!r wdeur dans cclto Foi : foi à ia raluon.
i !i lfti-rW. » la fraternllf! Corlato laapf*-
<>nr tfani l<-n rapport^ d^tispecllca étalent
I- ^ri^ble» Dlwa qui vnns édlQulaot r-.pl-
• mi-nt sur la valeur Ht» maîtres, •>" pul
. ^pocher de dire tm Jour, avec dans p»n

. ;n,-<l 1» flranir * • eihU qu» marehf dnos un

.-,.. .'loi)* : . J'ai vu un maître, un h&ra-
ur. Co«nW<*i «'• preBwt*1 niimotphîrc de
i ••:,«B*f do M. Palpnoeil • Aiof. rapide -

. i d'slÉKtious hoûori(Hup5 qup lAilmtoia-

C'étalt un #TOBx d d » ta w r i w <lu mol-

mi *dr. «n W»w chaud Son
.. n,léiemtDt «T«»é <Un» lï tffur d<: « O T 1«1

OVta1!, iuhaol le mot * • Vl*U.r Hu«ro. <]"'
.[la^tmlemeot dédnl lr rfll« «ducaleur • !

...••al .li' l'BBtltulnir : lr Flambeau «l'uni*.
|. ,*! i>r.n.l»fm^nt. Il a'eat ^|p«t. M. Fut-
),-••• n i pat Joui «tu rrpo» blm mérité aprffl
r.. i:u al cournKPO«e. al util*. A&1<4 d'UFW

•!i". il p"uï>il. 1M molfn, «enlfnpler le
<>n t r ie 1 : partout if* v*»fff» inurianU.

t,f joi- i -y-1 *>iurt «a iwl nvnlr : iml* fll-
.. «il*» AngMi\ Marts. Jullr Fplkt^e<t. ntn-

irmlnt f*« nobln«e I
k ; deux fll» : M. DadataqiM Falrur

'i de l'Erile Ctairak. I
, i, M. Cl^mffi'. Filcuirl. prùfpiiou

Chronique Locale

Fr>id''f l>"Ui;, n : ' A i t , ; , * J. :.i Sainl'i
Crolï.

l a I B W » « H W Mtap à BMUa. — T ^ r -
iu«in-''iff • 1 ï fii'ures, S f ; * IX heure-». ï f ;

1914. — He-rrailo firéclpiléc de l'GHIvm!.
Le 8«D«ral Joffre l#WfT»phle S M. MUIc-

l...re i'«fnnne'(lp fhit «o ' p lu t complet» .
«J (IUP tapournilL* an* PMtlM«a «TCP W r -

N»i» rpp'fiMHi» Amleoi.
En Beltf-qut. Aerschut "l M>:ino« »cnt

ft M. H.IOU! Truchy. priiïWcnt ire
• t la Cour d'appel «" Pau. «ont pir-
e dnrawr courrier de M*r»eiUe.

iaMnI du 141* rfgi-
rt . a c l u r U t i

r Bit joint de» trava
nommé •manieur adjoint dc

lie* de l'Etal (if * ' cla«*<- c
«oile qucH'é, <t»n» le départe

CCOLI oc Murr-evn

M CeVuiual Fran^i^-Jrsn . ouniiîro 3 i .
M. nnip^anl Mnrc-Marip. numéro 61 .
M. Ri-aueci Jai-q\ies-r<>lona, Buwlérn 131.
M. Wunea-lla Vtn.mS-Ednn'. ounrfro « 3
M. -VnJrMni Mitt.n - Maria» - Tou*Mtat -
. n - J w i v i aun><<rt>

AU THEATRE

IJuilnn e*t un nwdliia
f«ul qu*tW.r U unique.

Ofortcv* Cturl«B nt eot

q
utloa d'imrrovisrr. 8 MDt uae rnrer
te s'emparer du lui et dntgtr »e» naUw.

eo mmu njc\ Ci e

fvoll c

Lr»
•on) tut

l tMî quil
t f»o r et où*

pulMo «DloBidra «e qui!
U mokuire cho<>-.

grand* m,inro« <t* U aiiiiiqu«, n^u-,

Pdui Vidal, Eugène

p(> lie

nu? n.

qu'il o

l'Aa-di
el qui

ptl£ Vlrloriti
«c-cn.'c* oc<

« t . par do»
Cbartott rsl

,, peut t<?Blr

IOCOMI fnto
fil et qu* M
tiffrvoi k l'o

net, VirtorlaB Joaottoi J,
: CtO»H, E. Peftsari puis
i S«MDU. qW*'«all awu-
suilifj iïM passion, ton*
altestallaai »ui«gr*phc^
un ph^oraMiP unique ri

ce ilnn qu'' Je J* eollaho-
d'une torci' occult<- <1"

4 awrcaiui qu'il CII'JIJ!.-

Bt*adera'>iil i lu mualclrad

I, des roerv«|]|Bi * uirpriw* et

Vol!* pourquoi 11 Wt lnl#reB»inl d^ pré-
I-T tout» son sltfntlon à ce eau «Motumfnt

Spectacles
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NOTRE OFFENSIVE

L'ESWCMI EN FUITE

Fes, 1$ septembre.
-Voa» flTtifrï tiéjHtssr la Hgne de nos

poste* oit les troupes ont
runi/f ii tn fin de h jour'

i- de J n traîne m t-iiL

tra'H&ae* Je ta Saeie-4 «ml
trouva au il*d» di*ntiKti« 13
» beure» du fMlio. (3« munir
tport-3).

Le ««rvliH «Mpartameiital d'dduaallim phy-
»*que 4e M Carte uiliu«ra le chrnnp de l r

l'Vinel
i, pour

M rhippnni G'rma«-Xavier, t
M. *• PlafjclU Yv«.M»r'—Flo

n.'-o Ï15.

t. î « l
te», «ramé-

uméro 309.

e de f * b avec O
fr. (-r>mp««lUur.

!res; Mlle Avon, dons • Pnaée d'Au-
. ; Céur V^tunl *c fer» rotradro

* air» dr cooeoun; duo • Aimer, c W

m dn a*|«rë.
dei place* : premifr rang de log' ' .

rr«, faul^uil», 7 fr.; sla'.lc». i t-..
ne rang dp lajea, 3 h1.; partut*. t,50;
l« t r e . l.W.

i par t i» ; L* FMI* «M CAUronntara, ..,•-

m fi part ie . Juprài U p'-u-e i-^n'f :•

p
T-*lrmjle. Lits c
J'nidr.' m vint ;

septembre,
* (Tt 4

UITUM
B. BODI p r i «

• prophnln. 13 du «fluratu,

t tvii

fuit rapidement vers le
Nord,

Xox perte* sont légères,

LES RIFFAIXS ATTAQVE\T
LES ESPAGNOLS

Mt-lilla. 13 wiitcmbre.
L'i'iincnii n »ilai|ii^ sur tiiK< lun^ue

flnlanct' ïr* tr'iuiM'^ ila lu colonne
Sarro. solidement t'tabliM «tir la
presqu'île de Morso Nu -̂vo el ren-
fnrefes en partie par la colonne Pé-

VIe ASSEMBLEE

DE LA S. D. N.

LK MSCOl PS

communion k G ti

a membre* dudll croupe aioil oii
U i m *• l'IUnnooie d » Na«, soaTt pnéa

*t-u*wtcr t 1-maenbWe générale «nr».

Bâton
Cadum A
PourlaBarbi

CONTRE LA VIE CHERE AÎMNECY
S- ïtiu» TOUIM a « I r dwi m»r«*aBid!«t'«
n marotid, «drcaFe»-»i>u* «u» 0 " t M *

<"1 8" pMht (]UB 1.1 Vlr PHI chftPV- H H «
maMfr i«ars d où cela prc.vii-el.

LA SITUATION
EN SYRIE

L'ESCORTE W / V C.OXVOI
EST ATTAQChE

Beyrouth. 12 soplunibn*.
LVecorlt d'un convoi allant À Bag-

ilui a i'\i alUqnAf près de la fronliè-
ri- syrienne par des Btidoiiina. Le con-
vui est rcutrû h Damas.

Au cours de la pourauîte, un offl-
cier français a fiiè lue et un autre
blessé; trois Bédouins ont éié faits
prisonniers.

LE Ci LUE
tUXS LE DJEBEL DftVSE

Beyrouth, 12 si>ptpnbn>. j

!'• Djebel Drase. j
Le pouls d« Soifida a soutenu sans

aiblense un bombardement iakrmil-
-nt.

(ji-nove, Ui septembre.
1» lii^cuurs prononcé hier par

M. Puuî-Boiit-riur, diimoittro d'abord
la nunliuuilti J^s ^ITorh il*'"p]itj*t's pur
la Sociélt* des \al ions dans la voie de
1« s-'curitû et du tl^îîarnifiiii'iit.

A ce propos, l'orateur rappelle que
ces efforts ont commencé ou ii*iS
par IP vuto de la céK'bre résolution 14
qui liait pour la première fois la
ijuc,li«.(] d<' 1H Hf-c(iriti' à t't-llr du -i

nUtancu Tiinlnelle de 1W33 ••!, en lltft.
]•• prtilocoJc de Oenéve.

pus/ magnifique rlu Jocument et évo-
yw'' IVnlIiou-iasme a v « loque] il fi
voté par l'assemblée.

M. Paul-Bonrour a prÎ3 acte de ce
que le protocole n'a pas été ralif
mais, considérant la situation in te
nationale présente, il note qiia ri?*; u
jïocialions pour d^ pnetes partie
liera sont en coura.

En Bpcond lifii, le disenura «léuiui
Ire lumineusement comment les pac-
teS, objets des négncialions actuelles,
s'inspirent des prends princiiics con-
tenus dans le |«-olocitk' <ir 1934.

u En sorle. a dit M. Paul-Boncour,
iju'on nf mullipliant.—tt ii est tt'
bip qu'il en soit oinsi. — les f-act<
gionaux se rejuindrunt un jour cl
cnnslitnpronl un protocole général de

L'nraletir a soulipné ensuite que,
en attendant, la Société don Nations
ne doit pan ec dessaisir de sa tftche
cunsistanl à pnMiarrr la roordinatioi
IIPS arconls parliriiliers l'iilre eux

l'nrbitrape et ime orinf^renc.- du d^
ann^meul qui suivra l'irmUtulion d-

LE PACTE

DE GARANTIE

LlLLEU.ii.M-: i\UTEE

AUX NEOOtlATIOXS

M. Briaml. minùiv des Affaire
e.lran.Kt'n-a français, au nom de sei
cuJlègu.-a alliés, a adrî aC- à M. stre
sfuianu. minislre d>-i AfTairos Klran-
KITPS alJemand. uno note l'invitant à
pariiciiNT à la G*.nt*r*noe sur le iwr-
le df s-ciiriU-, qui u tiendra dans W
premiers jours d'octobre.

La Grivi
dmmployésdebanqw

LA RENTREE
DES GREVISTES

A PARIS

Paris. 12 soplMiibiv.
yéa d» hanque ont repris

L'assemLd>o et le public onl l'ail a
M. Paul-Bonciiir une ovation comme
un n'en avait jamais vu en pareille
circonstance.

APPRECIATIONS PLATTEVSES

M. PtiiKliimnil. pn^idr-nt df.

ii-'
j

<!<• In fu lu 1 un ion

cl),, n

LA n*i<f ilt* uotre «uii
»dre>s.'-f A M. de Margeri
df-ur de Franco n Berlin,
swa f«s r.?mi*j A M. Slnenmnr i
Hvanl jeudi.

En .'ffet, la réponse de ]'HaJl.\ dont
le wns ne fait aucun doute. n'e*l H H
•"ncort parvenue.

LES MORTS^OU JOUR
M. JOA\XY AME

• Saiul-Ktk'iiin-. 12 rapteuihiv.
M. Jurtrrrn' ,\up-,'-. uncicn ruanv ,Jt

Ruaunt-, aucicu cunsftillcr eénéral
Riicïen dépol« d- la Loire. **C,\tefi(i*
i \'ASK d» 12 ans.

CHEZ LfcS INSCRITS
MARITIMES

Mi* UtH-Hts SVPPUtMEXTAiill
LE P.U
\tnr*.>iUi-, p

^u. u .J.'.utiiidi' du Syndicat
• -.-«•ril- marilittu"», rtnsrrl|rilon Ma-
ntiiue a <.im-rt une enquête au aoM
du pAi'-ni-or , |M h l
(aires.

lu--» iiiLiriiis i queUf
soient |.ayw^ 4 U ttux dos heure* pè-
«lMllrtlt.1, r.^ quuilj .-HiM ne « u t p&s
comp./Mûfa par ,« r^pa, avant Vu- -
rivée au port.

Les Corapapnie-; - .r.->oi avisées
r-ruchftiii'-ment d.-* r-.-ulmt-i de l'en-

l

en Angleterre
LE S\xr,-yttoil) trvx UGUIL-

LEl'R EVITE l'XE 1/OHfllBLE
CATASTROPHE

t u iraii. I|I- v*j>-sp-ii!-s |«.ur Lon-
dn>s était arivl.. ,,, ^a,.., ,].•, Sho-ffleld:
Miudiiin. un st-ooiid convoi surgit,
donl le mécanicien n'était pluq maî-
(i*f (k'>i Jreins. rompus.

Lu vii> de l.lt.nj voyageurs était PU
n.-Hl f( la plu» grande catastropho
<;»<' l'on n'ait jamais vue Allait *"
produire, lorsque l'on vit le train en-
trer e»p une voir, d.> paraRe. Le con-
voi i-crasa des wagons vides et fi'
'I iinrmi'tanl.-t J ^ l ^ . IJ- mi;cuiiicien
•t 1̂  ehauiïWir furent projetés sur ;••

• •vihini ft jes voyageur» corihji-îon-
'•••- : un niffiiîll'.ur, p^voyant un
lan^T. uv.iit ;Mitiii]-' ,i |,»,it ha^ani

mbl'" fions

Les empJ
Ii- travail ci

Oux de la fttnque Nationale de
Crédit se sont réunis, avant l'heure
d'ouverture des bureaux, place dw
Victoires, puis sont entré» en colon-
ne par deux.

Lne soixantaine do révocations ont
et/' pronc.nc«>* par la direction de cet ; l'accord réalisé par les rcpresontunl

âpment. I français et britannique, el approuvé
Rréviat*» du Crédit Lyonnai* • "°"'*"

m 84juare Lou-
•joinl leurs

onl len
vnis. puis ont etiH
bun'aux en colonne par qui

0u"l«)ue« ri'vucalions ont été pro-
n^ncMi contre des meneurs.

Le Crédit du Nord t\ le Crédit
Commercial n'ont pas repris l.*ur
fKTsotinel. O s deux élabliswmeut»
avaient, durant la gre.vt-, recruté dé
nouveaux employés.

ba« nrix,
t«ra offert pour tout

100 rr*AM. ••! pour im aehil *lf
im parapfuie d» vIU* «Tun« « l e

•l.tient en danger.
San» nul dout*>, o-t inc^'ndie qui H

f'til <l important» oVgàL", a et^ qllu-
nt et il m k eouhai-

t r 1U"* la p-mlHrni'Tio mette un tnr-
aux airi^**einenl'* criminel* df

dividus. auteurs de cm
péri od iqat-9 qu i. chaq u«

été, dévastent ] « plus belto repions
d.- notre IJe.

prt* trvr. In v«ip «on ovrarti1. V>
p«rli«. On p*ut falrr

.nr''»•• par

J Etranjh'Tr* d*a« *"» rmv
?fnm nilitairi- <ir Monlpellicr. t étr Dormit
s» roent huîifer apparilear «a CCMBFII d*protocole,

'IH dprakr. ri
FTMVT unf situatio

Bt d'alUtun, quelle lâabr rit plus
a* et 11* qtir tMfait, à 1 iHfitihi''.
•incourt d» lundi. M. pjin^vé •

<-h*qo» Jour, «a *iu-
ir pafif rhénan, qup i» part* coa«ti-
<P 'i Soct*:* Ar* Nal"««. qui d»:t lu!

'i^imrtl, *»pl»V a la
fl* ;Hu:*r:«»? cl>0» !>» .
qu'il rpmpllssaH par .n*

Slyloffraphen « SEMPBR

PARP
PRESSOIRS

ET FOU LOIRS
POUR VEINDANGES

ETABLISSEMENTS

STAATH-SUSINI

LABORATOIRE
OE BACTERIOLOGIE porn vos ACHATS n'

PETIT CHIC
- HI, l.ou). | > , u i . 3ï —

D' CHARU» ABUATUCOIMIS4M «KNBANT TltCt I M BAItOHI

a de sang. Wattermamt,
SyphiH*. el*..

Con«u]t«(ioni lou» les journ -
Y. SALVADORI
I M I . «u Patate. IV. — «MTIA • , NUI H L'OPKIU. A WMTW

A MARSEILLE
Marseille. l*> sept: [•:•;-, mu liii-.fiinii. En &•• i-ca-

II* le i^rr^in choisi f*>ur la tvri-
. Bernant .cnnnaife-anl la force
adversaire A J épia, savait «uil

aît de n'en pan revenir 1| s'elail
nquiet, un pt-n triste, tant

«viil <irt sV-m|>]nvc-r fl
s1 à un- ""[wraiion «mi p<<urrHÎI
f.finiiiv.', t«nl qu'il avait tu d«-
Î I j-ftii, personnifie par In ftm-
fifniiv (f̂  la j*>un* filin, le *j«f-

du bnnheur por.
, <ini l'attendait. Inni i)
rattarhé par ri»
n I..11I r>- >7>i-' la vie a d'atlrni

H rf-', an

L^s ffpévistes se sont n-unis ce ma-
«• prononcer

riir U cr.nduilf a tenir.
A la suite '(un vrifp confu«, In con-

tinuation a été dteidét? par une ma-
ji-trit* df «nijtunte-^nt voix.

Cependant, ce vote nr paraît pa§
tl-voir i"lre con«i-Mré comme défini-
tif.

iil tllre innombrabit*.
;a morl visible.
isques qu'ils affron-Le Chevalier du Silence

PAR CLAUDE MONTOROE
raga

que le» ohu* eclaknl auli.ur
' lui ifii, la. ailleur». plus nré*. -ou-
a piwls, au-dessus <JB M lèle. par-
ut à la fois ; c'esi oetto penirfe que
rafale passera, que tous m cornpii-
wns seront peut-,Mre déchiqued1»,
duits en une niiinnMnahlf bouilli',
que lui •tulwiiilepa. »>n tirera, re-

endra nain et sauf ni son hture n'r«l
s «(nn/'e, qui empMip BPH cht-veux
*> Hrv-<*pr sur sa léle et

d'borrear.

Machines à Coudre '
• *•« flol^, ).' liimulte de ta mer. le

carme qui rugit autour d'eux, rien
saurait le* émouvoir. Le sacrifice
îi'tir vir M coiincnti depuis l'heure
ils ont >'inbraK9e leur carrière h/-

ï é autant par une 'rr^-
ti(>'e vocation que par Je désir d'é-
itier Mim resne de nouvelle» i!mo-
s. d'étendre le champ d

. de donner des i
à leur rêve, de prorii

hien-'-lrp à l
les attendent.

l la jouent cent foin,
mille ffiia. «iir un coup de d''. «ans
émoi ion, u n t peur, en songeant me:

hasards Mirjii«**nt tnui-mrs
pour simr>1ififT les cnmpJina'inns,
IJHII qiif ''heure n'egt pan vt'nii:1...

f;v«l pellf assurance que • fit est
, enflle que eAûif(

la mort ne nous prendra, qu'à 1 heure
preterite par le destin, qw tel ion-

> lurnit'j ,Ion
ni-urs. U ne fallait pas songer à la
iiTorMXT. ni nrrôm? a IVbranlpr A XAXTES

Nanti!», 12 wpiembiv.
Les b«n'ue* ont r"

avec !'• C>mil> â" prAvf. Kltos onf Tait
connatlrv qu'elle» ne reprendraicnl
Aucun (If'? (i

ontfH
e! le Crédit Lyonnai* rouvriraient d
lundi.

tES M*:M-I.KI:HF.S

Lt* PLUS ROBUSTES

par i
,.' pom«;.,> i 1 l U t f i t
l<-« coups d
V.n sco«'plAi)l la r.ncoiilr»1 M'.r *)u'i|
vait Mtitlmil'V. ft-rnAni <h' Pr-vn! |

f Cf qu'elle
mporiai I *i'im|irvvii. L'aviiiur*1

naît an rarartfn1 mys lmnix ^t
^n fait pour -urvxrilpr son

— Ah 'cm ! p<-n«i-t.i1,BW«is-jepn-
form' "inn-f fl inf«rn«I Kout^rrain ?..

Il r-wonld t « inwWrti'* jiradtn»
vtii A-nefnAn*. r̂ tmaya d'oorrir

- 'iiii. ati port
ix-menl pour u lMtaiiie. son^nt que rie vieux ma

(-•iob uni fart dix foin M loor du mon
de avant que de mourir de vi=il
ilan* le lit rfuiif pi

MM. Paim
Boncour.

Puis, M.Inurdi«v'n(. iiemandenl
i" l'alcool f t p talion qui permet
e pas penser aox lendema
-il? »otirnoi«. ans

ui. ftnr Je pont dn navir-

nl, mai-t '|iii n<- pnut*ait en
inurT si» n^oiulion. i

tup1*
lrrfir

A VS US AILLE S
Versailles. 12 septembre.

]s* ••ro'tîovfci ayant repris I t
il. ,f Crédit Lyonnais a ronv
alin.

11 ••laii
. qu
. nui ̂ ludi^nt un A

cu>nl !rur> chanr(H> darw Imite» Jeu
'i!r*f>ri-.«. qui n'fth»'-!-*1"-»! i aiKunc

imiml-ion. h aucun •-•iaii irréfléchi,
<jue riva o'«rret« une fol» qu'*!-

au Quinquina
.La plu» ertlm»h^nc- massif, rrnforv*^

n ln qoe fiotiaî«ot 1 M aWBloat
<l>- d'affermir Jeur passagère d

, H donnent oorp* et 4m>

,._ue nTitîlai^e la iv-rmission de
m' [>a-i faire traduire li- di«conr? de
M. Paiil-lt«mcour •• qu'aucun inter-
prê-l>' m' itnurrail traduire <an< ^n dé-
nnlur'T I élévation »

M. Chamberlain, cher *• la déléga-
lion briln(ini<iiv. a approuvé ia (L--
inannV du président, et. se (mimant
vers M. Paul Itoncour. lui a dit :
" Votre discours est un programme
pour les travaux de la Société des Na-

DAXS LES BBLBGATiOXS

Genève. 12 septembre.
A la milite do* conversations ciitn.1

certain nombre de délégatinn*.

lite par lr*s délégués auxquels I'
t \ t e fut Miimi-i. se seraiI fait sur la
(HWBibililé d'établir un lien .Mroil MI-

«-iilierK présents on t venir et le»
^rundo "rinoine<> consnen'^. a Ociié-
ve. «tir rarhilrage, la sécurité <•( le dé-
sarroeDient.

DEPART DE .V. BRIAXD..

(leneve, l?«eptpmbre.
M. Briaml i quittp Genève ce ma-

lin. .>n auto. Il arrivera demain dan»
1 Hpre-4-niidi à Paris,

M. Paul-Boncour assumera la di
reclion de la délégation française.

A MONTELIMAR

LUS OtlSEtjl'E* /'/•: 1/ LOriiET
Montêlimar. i'2 f ^ m b r e .

Les obsèqut» de MIIW Emil- Lou-
et onl PU li-u aujourd'hui à Monl-
mar. au milieu d'tim* affliwncp con-
idérabJe.
Lr dtiiii élail conduit par la l'ami]]"

me euivai.-nt MM. Antériou, ministre
les Pensions ; Luca. soiiB-priTet :

t *énaleurs du département "t le* j

L'ancien président (te In Répuliit
'fue, irps affecté et marchnnl difficile-
nieiil. dul s'abstenir <lnccomrvttnuxy

à Marseille
( V HOTE DE MARQUE

Marseille, 13 septembre.
Aujourd'hui, est arrivé a Marsoil-

i". venant de Djibouti., le grand-duc
Nicolas de Russie.

CAMBRIOLAGE
Marseille, i i ^e-ptembre.

La nuit dernière, de* cambrioleur*
ont pénétré dans une bouoheri* de la
«Jrand'Hue. Ils ont ensuite pratiqué
un trou dans une cloison et se sont
introduits dans une épicerie adja-

l-es malfaiteurs onl dérobé une
-(«unie Af 4.000 francs r-t d^s mar-

Gban)ign«

îiHUM ST-JAMES

OU LA fl( S
Au p [ to et <m d d m t <J* la

Darse, Mme Marie Fabre, demeurant.
Irt. rue F!fruiiton. a •'t*- renversée par
un- auto Cunduite far I» nom m-1 Er-
nest Oaudin, demeurant A Loumarin
{Vaiicluse).

La malheureuse est

Petites Annonces
s Économiques B

Ki-mu
vard d'Arenc,
| Hhah ri. dem

...ET m M. rHAMBERLAIX
(«eiièv.-, 12 aeplcmbre.

M. Auslen Chamberlain, président
<te l& dèU'iffiUiin britannique, a quitté

ce soir, ainvi que M. Amery

LA SEAXCE 0AVJOVRDHII

v , 12 seplembr?'.
onl prif la parole et
de vue sur les ques-
tion! Iraitéet* par

r.liamberlain et Paul-

de Léon, chef de
. . •'!<•. a présenté !••

df l'aor.-rd rranco^ngiais au
uii-l du protocole.
Tontes les naiion* participant ^

. a*«-mblitt' n'ayanl pas signé, la dis-
Les «réviitw seront changé* de cutision »*néra> est rtnvovée à une

i «ianoe ulterieore.

LVnfant, re]«-i

e chauffeur
rant, boul---

, r?*1 le j -une
. Açt de 12 an«.
avw une fracture

du crâne, est dans nn «Mat hrès grav*. jnart.
-•''Ai, 4t Met:*, qui a qantt

ÛRANDft M ASASlNS

Louis Maurel
e. BfH'I. M' i'ALAl> f'i !«,/. Itf; LHOTK-nE 17/.//

tl t4, MF. SAInLÊOS - RVSTH

Grande Vente Réclame

% h i l î h ri i* U h. 1 •
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n A U » E ou bien portant, cl-icun Iroav1. dans ce livro, jt.3 ren~

l. esl le réauué de toutes les àéc ni\ -rte* heureuses que la médecine,
l'himie, i'herbon^UT." uni accuitu •••« à travers les âges puur remé-
v il ia fragilité humaine.
):i a profita «urluut Jus helies ùV
,;, Parleur, Ac , qui uni rendu

uvtries des grands Malin* :
>j grcitds service» à l'niuu

LitaLe Mëd*cin des faurrrt, il
1res BtiJes. I*i moyen» tnci.r* de

ie, ii vous indiquas >*•• ']U

n- donnera, outre diverses recollas
t - rver v«lre saute, et CD cas de

devez faire pour la rétabli
dVous y apprendre* auset ;i préj-irer vous-même une inlinilé de re-

mèdes et ia nomenclature ti<- ivinilreu-. produit* que nuux préconisons
avec leurs nouveaux prix .•••< plus mu,. -Ha pour l'époque de vie obère
dont nous loullrons tous.<Jord n

II donne aussi l'expl
famille, Jture divers nom-
n ie» de JPS prdparT. N"L

l

m de.- Ufitt pinnttt, leur nom latin, leur
TS propriétés, alitai que la ma-

_. t _ de irpnir-ddux planches repré-
a<nt*nt aveo leur con>i;~ .iatu.V ,e ,e« principa-es piailles (fi-
les qu'on les voil dans les r'>a^nps t ; •••< prairie», a i n » que 1» ctaampi-
gnuufl bon* et mauvais.

Dans cette nouvelle édili^n vou* trouver©* un grand nombre de nou-
vvlit» ijravurws et le Iraiienvut de* principale* maladwa do» animaux
iitmeatiquef : cbii-na, chat*, jioult-. p i l o n s , vacliea, chèvre», aumloua,

. .l'.vaut, etc., avec un Ira» (-nient il»* j 'aii tes eraployét-s dan* la méde-
• vétérinaire.

Le Médecin dit Pauvret est donc un vraj trésor que toutes IM fa-
m:>lea doivent peupler .

Ctiaque Tolume contient «n c .if.' un bon donnant droit à UNE

jv::iard 4 ( | . Cette consultai, n r mboi
" rix i]a volume qui est d? i fr. .-">.

U
, p Docteur

H elle «o ie , largemen

l!'.:. rompiètf fi franco nur
• :>/> 4tous tulrt steroitt ilt.r
'ru f'i-conlrv a tJêtxntj;t-r,

... ,• ipojnés 'l'un chique /«*-
toi ou tnandat-pottt àe 3 fr. 25
«ewirownf.

J. VJDAL

urina co

I Les S.LW!nNUC?-Basti3

PAR leurs Spécialité* «vî iiî<ics et.réputées i
* C « p Corsa Damiani " Hor* Concours, Membre du Jury
" Nactar Cédrat " " Myrta " " Mandarina " Marque» dépewée*

PAR le choix ifncotnpar-ihle de liqueurs i
Rhums, A mars, Vermouths, Champegnas, Mousseux, Vlna
dt> toutaa Marque», que l'on est aâr d'y trouver

PAR l'assortiment unique d* leur rayon de i
TotMcs, Cigarettes, Cifara» locaux et étranger*

PAR Iftur* prix mmutieuaetncnt étudie»

OFFRENT les meilleures garanties d'achat
AaauPiifVQUl EN ! I

COMPAGNIE

FRAISSIINET

HORAIRE DE SEPTEMBRE 1925

M VUS DfUSiKtMTi)...

;ù descendre

' BAST'^
IV;I HOTEI crnxos

ar,A.\B HÔTEL m rm-xcE
; Bout *1 P H H U M l t 1» Vm«

i VIHJX JOURNAUX

S adfMW à ':• PipeUTie du

«PIANA
L t i ROCHES BOVCSS

A TOULOUSE

G/M.V» HOTÏ/. * TirOLLKH

.- u t rowniu • TOUS UB

B A N Q U E DE L* C O R S E j

J11T1ERI û NAPOLEOHI j

Prinrip.i|f s Ope1 râlions Sr h lhr.iw

L.-«:ATIOS i,E O.rrRr-FoaTS
Compartiment» d«pti-« 20 fr. 0 « M*

A NICB

10 Bosiertftf dM lUlito*. 10
... p a n MOMABS -i-

A SAINT-RAPHAËL

ROTKL ws \mirtcs

MENTON

M » •; Oeei «• t

de Riisîla pour Saint-Florent, k 3
de FJ In i-Florent pour BunlJu. à n
d-AjaMlD pour MartcllK. > 13 beu

. de Bastli pour l.Jvûume. à 13 lw
d'AjMClo pour N:ce. a 10 heure».

. lilie-Huuïse pour Toulon ol Mari
a 18 heure*.

Jf Bisi[s pnur Nice » II Heure*.
de B-ntia pour Marseille. i midi.

. d'AjaMi» pour ttwelll», à I t htx
ds Cal»' pour Nice. * *0 heures.
dp BuUi pour ManeHle. i l» h»
.l'Ajacp'o pour M*rs«llte. I

r Llvo h ï 3 H
île t-ajv: pour Toulon et Mw

19 hfure».
rt-AJiMlo pou' NIC*, ù M bed-

>i t 11 " '

il'Ik-HuUM« pour Moc. i 19 hrurc*
tu B M I » (-«ir M«nail!c. t I* »"U'
de Bailla pour sam-Ploc-nt , « 3 h
dn JMiot-riefBnl pour Biiii.i. a m

p
<]'AJ>£«to pnur

kl» heure

DV OOHTIMINT POUR LA CORSE

de MarvHHe pour B M H I , à 10 heurt
. Oc M«ri«He pour AJaoel». à 13 heurt

6c NlM pour Calvt. a ï l H. 30
. <k- MtrKtilr pour B**H*. 1 ""Jl
. Je M»rt«:lie p»W AJteeio. 1 mlll.

'le LiTourM pour Bartla, k ral-l!
4r N é e pour A)M«to, I • brurr*.
W Hlcc pour B. . I : . . 1 » h e t i " !
J« TOUIÙO pour tt*-Hou**o. k 1" h-u
dp i t»r»»' 'e pour B"t ia , 4 1

ï l l l ! r AJuwto *

. <i* MineltU pour Bltli», I
, 4e Mariait* a AJaceo. k

LA rORTAT'VE

UNDERY/OOD
L. Pi™ M i l . - La Moin-, CV re - U Plus U s i

STOCK UNDER\»OOD PORTATIVE
I. 0ORDISR * riL8, S, Bd * EUù - B u »

LE PLDS PORT TIRAGE DES JOURNAUX DE U CORSE
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REPETITA...
Nit • : «

I «veille t
blée tié|*rtem--nlal.. Ifs ailviTsairo
ilu parti républicain déiiinrratîqw
cor**> auaonctfOt sa dislocation. A
vrai, c'est depuis s4 création, qui n-
mon!H déjà A quelques ann<*e*. el d'il-

> rnanièn- *•» qudquf POHP perma-
i i i a w mai*>uU\ pa

l du bur t«u du l <Vn<-ml

dht imulrâ , wt l'orcasi^n d.- r-'|.
<ir<- dans !P puliiic des UfUiU ft
qur!» il rat Tail alluftîuu.

A fie propos, ni'try conTrèrfl U
Jrune Carte d'Ajarrio. commentai
*>PS rumeur*, don ' il dit avec raisu
lU't'IIes sont trop int^re&N'V* pou
.-Ire prises au ^ r i - u x , tivtt* le "
-uivaot :

>. SI la c h o u iw s'est i»? impri
nui-, il pn a fallu H-- peu. t 'n journa
hi-h<I»maiiatn> d<- Bastla u failli pu
btiir «as jflurs dyrni«r« un (ptépijani
an* •• officieux ". plus simplement ui
li'-i^ffrmmnm privé, annonçant IA d^
<«#r^fialiun du wirli il^mocrati^uc. 1<
parti» â»*nfrtfifr- s.- ralliant au parti
lit d'union républicaine.

• f w fflprils a r i « ^ . courte h'-flt-
xii.n fatl^, f)iWion>tpi!l/'ren( p«*ttp pu

. vanlee :
« 1* !<• lùligrmaar po»T«it bhfi m

pa« 1 xuninor un full arqui^ ni nt^m'

-. S* In dAMgrwgaJi.in. si e\\? ne fut
0011 firftx^. n'uurait upaorté aucun
-.U[-r>

.'U'i

i" ruad*1

que

r ••• r H .n r nftt<> *
.;,- •- bnneard»).
• \n montrain1 ! ajouta If plun *"n-
(!•• la hanrt*- ..

MnN d- quoi s'Fipil-il ?
S'ii **Mfrît *• pr^lAntiona 4 "metlrv
I s-iri 1I11 parti. n<-r> rln pitt* Ugiti-
••. Pi-fc-icwienf. M la vpflti* V oha-

Hwnon. le* conseillers <lu parti

choi<ii rt le
<lktats au bureau, dans une liberté en-

• ii.iv. H nWt donc iwinl d^rrndu à un
iu du parti de d^mandfr «on admi?*

ii»n à n'Imporl'1 qu<*)lr nlaop du hu-
f-iu. la loi il'- la majorit.1 <-'im)Misant.
tinil naturelknh-nl.

» Au rfile. obsenn trt Jeutw Corte,
''„• parti «e irouvPrw lui-même, l i b n -
iri'*nt. ç\. 'înunitfl h ïa Ini tii* â TÏIB
rîU* du nu I M coTMoltationa ponulai
qui Je favnriwnl. «numpt a «•!(»» mê-

l i ^ l i l

U*ni de w b i r est cell» d«a éi-pi-ui-çi
il'"-vou<!'s, ft dont l« dévouement va
iu^'iu'au .sacridet', t^ui, dans les com-
miinps, dans les caiituns. dans hs iir-
nuidiwwnjents ont at-conk- aux élus
tlu parli d^m>'oratiiii:e une cunfiance
(\\u- ceux-ci, pour rien au monde, ne
trahiront ».

Tout, la vérité de la situation 4*1 la.
1 ;••!)<• mm*» l'-It-ct^ralo a h>mk son
• >rl a u \ main- fJn ne* .-lus. A o-ux-
••:. ..il u>utrii I011I ilfiunndfr. .taur tlf
I iihir [•••ngiiM'-infiil (ju'iK ont |iris de
i s dëMidre duus leurs iolên'-ls |>nii-
rt.nii'i (|tii ».' se distinguent jws <!<-#
ink'retK t-Pd(iomiqu''s de lu Cors».

On a rwrJi- d,- prwsiuns «xtérieures.
Qii^Hen presions ? Nous nVti «avoiis
HP-Tl. I] nous suffil d.> savoir qu'on <n
f>rtHi> pour affirmer i|Uo lorsque la
<:>.ratî sera sur Io DII'UIC plan écono-
mique que |.' Continent français, il
lui sera fllor», mais alora seulement,
^«rmis d'adopi»T. pour ia partie poli-
H'jue. l" mëm.'* plan que twlui de Pa-
n*. Co luxe Duu.4 ost, pour le n
ment, .tinon pour longtemps, défi

II , n ' e s t - c pfto. inulli" d'insis-

p cor-itu parti

n'a jamais c
rflMslon.fl VTai
sé d'flr'1 fonwl-

Kn lims rus, pour ré pondre aux ni-
i «r« U-ndanrieiisM qui ont circu-
]. noua raiiuoDcons comme I>-11P.
Auj'Hird'ltui. ni dr-main. pus plus

nhi»r . i! n'y a rien A faire ià contre.

X. X. X.

l u Appel du SyncliVtil
de lo Presse \OINI

Sou* publions itrer /fi/tisîr Ir tt'i-
hiotiqiw appel que le S&ndirat <lc M
presse Sont-Africaine à Paris adresse
a ses confrères et au pubtu- :

Au moni'-ni 011 de? vertair™ ignn-
fitrils. (|uî ne v-ulonl j>a» s ' i idlruin '
<]>•* choses «ur lt>sqiK>li<^ il* dogmati-
^•-iil. M.iiliemii'iit. A propoi' -L-t rolo-
uiw e s ir-Mi'iMl et du lUme en parti
i-iilier, >I"s d o c t r i n e a u ^ c<iii(rair<-
JI .X int.r.-ls ri» iu France rpi 1- néfa^-
h-, [mur I" ftrogrt'* humain , il DOU-S

il il ! l devoir d<- lotis ceux I

n'nii (ilp-nrl).; la Tunisu'. que JAT-.
IIP so soi! inslallr'' <>n maftiv au
i'«o. dû en spraifnt rlynr la Tunis
!,- Maroc ?

Lorsque nous sommes e n t m en Tu-
nisie, ii y a i-tianuttfwl'iix an^
;nni t , .inm toul.' la ll.-ppiw. i kilo-
im-trcs do route empie r r é , allant de
Tunis, cap i laK au palais Beylioal di

linrdo.
rd'ltni. rst s

t JII«(}UI

affrir

Xi il

oi !••* tr^tenliona. flul *• pour-
i f.iîr-- J--I3T- lanv*on s^in.

; n i t |-a- d- iii.-illeur» mran t i e
( i l

tonnux *<• r*^clAii)anl rie noire parti >
B'aa^'-il H'iinr nm-nuv d*> «ri-wiian

rt'fin accord prveonçu «vo l'advir
sa t r r ?

0- l'un* t̂ d»1 l'aulr*1. iw>w en prr
n'>i>* «ncor* nioiAs *ouci. Scission e*<
•1 «illrur* un Inm m w mot pour qua^
iifi-r re qui n<- saurait M*- >-n ti»r1

nt^ au rrfrard de I i^ra
t- dont noti* dt^po^ons

* l

c majo-
Cil

\'ona lai-won^ cneort It parole a
n-.!r.- o n n W r ' .

(..r*iniw de Torf*
.••luut la p-irtp ri>n-
, nwis aurvcitlcr :

• ;•, . f" -ortie, cil*1 « t lou-
yiurs ouviTte a deux battant* ».

f> qui noua pr>rmef de Parler avef
™|tp iit'Helë. »•«.! !•• spnlimenl n»*1

'ou4 .nu r*rr«qu*' tous 1>*4 ''lus du jw*r-
ii Kn i ihl irain d^morrafique penttpnt
d-mtee.

T!* «r>n1 !ie-> Ntr un--1 Milidarité oni
- nlim-nie rt révocation àV* iatt<>«

.mniuii--* ,! d f inftrlU ronm»n<>.
n rc ili«rin1iiv

l a nt plu
< i i

iit
d" relie d« lean *

«M paradis ? Adresses-vous à A
<l SiM. à Jémsnlem. Mais aupai

ant, U importe que vous tâfhiei fn
ibie pour le Coran, car le parndis
'in en locatifin par l'ingénieux >nit-
vlnutn est celui de Mahomet.

In journaf hébreu, le Poar Hayam,
i-ontc que Alisv! Said « en le pra-

hf-tf en fongi-, lequel lui a prescrit
" rendre A h rille rrinte où il
•erait. près de non tombeau, te

•ta a du Paradin dont U pourrait en-
il" vendre les plnrr* aux fidèles,
ir procurant ainsi l'assurance for-

mrUv riv saiut.

On conçoit le succès prodiaievx
qu'a rencontré la combinaison du ru-
sé cnmpérr auprès des erm/rmit. Il y
avait fonlt ù se* uuifbrtr. te prix des
place* était proportionné à kl fortu-
it'' de* acheteurs, ce yuî est d? la bon-
.1. jtutire. Mai* arec un supplément
tisses éle^é. les futurs bienheureux
/•onvrient se réserver un stcapttnlin
dans V rrtsHtatfe àr anetoue befle
houri.

L'affaire marchait toute *(iil' ,t si
Ibtut Saïd ^'tirait pat trop chahuté

<•• pot de fit un. it auiftit fait te mari-
tiium rt h- lidctt se serait baissé sur
cette farce homérique après son dé-
part pour rEumpe. ùû U était bien dé-
cidé A venir jouir de tes opulent» re-
rrniis.

Mais sa brfflantc réussite ta grisé.
f'n riche Tttrc. rf"*jc respectable, lui

intnt acheté un fauteuil à ta droite
r tltoh. A l'abri des courants •Ttir

ta coquette somme ae 2!W.0nf)

if* (tu rietVard dénnnrèrent re mar-
che de dupe* aux autorités et Absvl

TM fut mis è r ombre.
On prétend que *on avocat ptaidr-

r.i Ir pcècr.lcnt. Fn effet, au teiàtmi-
" ' . le ,mpe Léo,, V accorda ries iu

tires pléniérrs. qui donnaient ar-
rt? direct iw paradis aux pécheurs rr-

cottus pour aller faire
Unnrhir leur Ame A Rome. Fi nul na

"rnanre que <v Trf* Saint Père
A n'en pas douti-r. n été Tmsfnra^
d~.4 l'tul Saïd. ait été tobjet d'une

poursuite judiciaire...

0*susx BAL'GE

» du j
. Ilr..-

* " dan-* li-s ({uetitkmi qui concernant
' • NorJ-Afrique ayant l'habiludy â<
\ • tir. d'aiialys'T. *i"flppr>Ti«*r. iiou.-
rrovon- (fu'i! n«ii<i «[i)»arln'nl d 'ap-
l'iirlir aux hum m es de bonne foi. uno
t.'ijniun flnrtimonl-'f. indi-fx-nitanlp, >-\
<li- pnilwilcp fai l l ir W utn|.ii>s dan^e-

Avi-c rr'iix «jni o**-nl pxipT fi1 la
France quVJk w retire du ?•'-• coJo-
iii"«, il n>*t piT* 1 nomiibie d<> difteu-
t-r, car ils n^ [*uvf rit être qw de*» fa-
inliqii .^ i l l u m i n é ou )t>s n^nt* plu-
'ii inoin»* cnnuoientu d'une politiqu••

•ii. i loastro. i ; ' « l aux ^ n s sinci'TCs
;ii" leur" rlamciiM jwiiirrniwii i ;mou-
loir, <]»*• nous nous adn'-.noiii. pour
e* inviler a i-KaminT quoi ^-rai1 !>•
•orl dw inrltir^nes an pai-it donl non*
ivort» rail dp* l e r m rrançai*<^ ou sur
iwquWjt imua avons établi le prolM1-
ornl rrançai*. «i nous «é t ions pa*
i>mi« eh. r. iHix

A j«iivill,. ,|n.<Mi<.i

II

p
i profile pas "*

ait don/,. kilumMrex <[•• '
T•i>lr>- T m I (i.ml'1

pf ent embryon ne *aiirnil-il ttn
ri» A l'a.'lir rit- la TuniBjc ; car cefl<

:iffne avail et/- construite cl •'•tail ex-
•iloilii*' par un^ Comnofrnie Kalien-
:.f\ >fairilenanl. tin rp*ipau ferre par-
«-..nrl 1H Tunisie J l t \ y r d au S u J . ri.
l'Est à rn H ca l . *•! W i n d i ^ n w 1
-mil rerliM [m* I"H deritiiTs H en usi-

1^ Tuninir n'avaîl point d<- port
Aujourd'hui, paquebot» el mrjro* a
rivent jufqo'A Tnnt*. «omme ils «rr-
w n l jusmi'A Souwe, h Sfas. h Kzcr-

p
d«»n n o

14 la r*a-
l'i.M^- .Uns I iitupie.
vpouitc dan4 la realitA sérail
i ; « lontr colonie ou t«rrc i k
oral où rtoti* Tt? ocrions pss on
mu* nous retirerions aujinir
lirait Mfi occupé» ou «orail im-
emenl o^fiipr.' par une «ulr>

\ Donc. le. dooIrirtM ' t ahan-
' Wni'-nt ' a in ' jfti rie dune*

•«cuil.-* «le Irjtutport.
I Pans l'Inférieur du pay). J. br i h _. .
l -Uttvt-i la violence éprouvai-'n! ]P» po-
| [>ulalion« arabeo b-a i imup plus qu*
. l>s voyageurs étranger*.. d 'ail>ur*
' tnrl ran-i. Aujourd'hui, las-VuritéMl

a^nrfie A lei)P9 p e r s o n n e et A ienr»
lien».

FA qii<* l'on ne nf^lfnde pan que 'm
Tunisie aurait *rolue ri>Ue-nrfane.
aurait tracé M « rouler, conotruil s«»
vt»?* f»-rr»1!'!! ol #ps (P/H-I*. assuré A AMI
••eutilf la wrurife. .

O l * nVai pas vrai. Elle n>n aurait
i-.c eu ifd moyen* financiers et pas

r»tpW" que If> av.'iijfl.^ s--ui« f..'uv,-nt
•w :VIHMT vi reconnaîtra. IJ y d qnin-
z* « i n c i t a i t la i«Tf d* r 'aua-vh ••
dll UV-̂ trfyri-, [k-« tUUWOTf i I - ! vil-
!•- avaient toujours à redouter « u
incursion des li-ibu^ voisines urdeu.
'•a au vol et au pillage. Tout ;,- MR-
**• ••lait 1- Riff d'aujourJliui. 1 .^
• /iteuhs del'AUas.commeoeu\ d' . \hi

krnii. (irétt-ndAienl pi-el-v-r ieu»4
iHijcii.-. d exiâlenci' en razziant les r ;~

't [ ) i

HHfiT-'- ia gttenv. IK-UI-
ronuf 1« pays en ir dutai

1 -..-cunl- d«nH Ir Trav
"-la *|U*iJ n, .n, («1 pnrli

i

•tsi<*nt ntgufrv pwp«iuoltemcni BK-

•i fions n'i-Uoits fut* ï fnua. il ec t?-
! i \actemt*nt c••-• qu'il ^n tttit iJ v
HIIUP anR A ppin^ ; u n m}iatl M f l i
ont.-, tK-nii^aftt dans -pn imlais i\ •
"u dV Rabai. JMV>ÎP twll* pour | «

T-HTS, :*a mercantis. t-l Uâurieis
uron^ : un Mapfu*>n prélevant par
nf»(on .'( par ïa f o r e d*-̂  dirn-s
•[•*"> sur I«H. rrpioits qu il p ^ T a i t
nii'T ;des prétcndanl-i siiririssafit
M-iuc inslanl. rui\ dans la four '
> re hnrtiBine de MarralifY-h ton-
* -rt révolte conlre F«% 9 oj t dan«
monlapn^ j u Haut-Atlas coït

»ns i ^ profondeurs du Sou».
Partout la fraern-, lu mnsssc-rc ;»

pJ. \ou<. v flvim* MJIKIÎIU.' id paix,
prnsp.'nl^ dans !.> trai-Bil.

' c l Krim, en qui errtain^ Vf-u-
»ir un novalFnr, nWl qu 'un rc-
fant d» l'anci'-n ^lat &• e h o s ^ ,
ni» navnna pas pu Atteindra
tu** t««« traités diplomatique,! ; .
•ni Ii,.IN d" n^lre porté*-. N'OJ
. n"Lut pn# su accomplir daii i
>Rf rn>nvr* que nous avons
JVI.« avec «jere* d*ns la nôtr-.
irait vilr f«ir. ft-j] devenait 1-

îfr.\ de rvtaWir. sur tout I- t*rri-
••' qu'il rifî.-nt.THit, ia hurbarif. la

Foramatron sans contrepoids fr la
<•<• firntui'. donl ]» colonisation n
iïT.1 la partie du jmys aur lamiclle
1* «von» pu î a devolopppr.
M-w donc ce r-^ultat qae reeh-r-
nM.-c mystiques af«îfr-^ d* l'abun-

w(w rt^traii^ <jon«omiwrfli[ au^-i
'uni,- dirniiwiute» inl.-r,"ts J*oiu.-

. de '

des indî
quitterinn*

'id
que

<ln fnrai l francuj,, n apparlir'ni
knrnn de l 's évoquer, mais non-

'liions nas inm«(pr Â leur «UJPÉ

maintenir Fr débat au n i w a n rf«
Jf1 haute moral- humnin» el »n-

"<*••. qui iw sommmi ni d « of-

nos «iij-l* «m |T(if'iï 's. rnr ia ik
nation d'une anlri- puissance ipiHl*-
i|liVll^ fût. leur -,-rail in/iii im^nl plus
dure que noir** aduiiiii^tration ou n"

Si l'un VIMI! adm
ie — mie ce.« |,<
chapop « tout-' o
onnadraient p/.in

i î i

t-'n nr»-

cllrc — c'wt l'nfo-
s oxotiques aient
rnnation ou n'en
une autre *i nous
TT- - -erni; donc 1«

• •li,r«l.
•In Nor.l-Afi-.i.iHi ' |JÏ
nif-nl en canne

Krwstro une fois, si non< nWinn*
pu* en Tuni«ie. d'anu-'s y wraierit :
«i nous n ' e t i i w fia* an Maroc, â'nu-
Ire* v ««M'aient, e! W namiiniaVfl mo=-

«ni.- uns. la Tiinl-lE"

- <jtif nont
• .^fit-tir au-
. ilionaJtww

. .. ,i une îjitoxi-
•. JI'auraient pas tu

« l"ur codions ;n

1 rançui» soi H
; ,'nl-1 -•-! de
: -u « rlifton*
••ni!1 i u i i . dan
• -v .rémaïK-i
^ iii^Mfîofi. A,
' T laqn-IJe
llil')ll»« «TTPI

' l ih - raiblnnu-
S« retraite

lelia
'honnW

ISl W 1

fWU
prnj

n ia
neur
*nn*
. <V>1

a**.

rois d^
OV lA

it r la

unain

ht prm-
l^aixv
Fr»n«*.

une »n
. de ci-

le jnslic** con-
K> aanrai«<nt f
1rs
* pe
r-jc

nw»n
lera

nflW.
f dans

revenir
<m qn?]~

.a bar-
mii«rr'1

Maî<
te eérta;;-.

qu'ils -.i-
•T"B.

'n de ia cho-
. .]ue jwtomw

P'« .
fjiir agitation m^nn ef li>uri nr^-

; -niion* proviennent de g t i n M «p . !
lorlé* r>ar noire co!nni«atinn el l->m- '
W* itan« une t-rr* m « : pWwipie A 1 -
r-ce-roir. ,

S*ns nous, il* n'aurai "ni connu |
.;ite le* singiiliçis maltivs d>oole qui j
- • hornaienl a faiw anonner le Corut j
\ \eun disciples ,•< H , tnr inrulouer ^ j
c.-iil* u"é!]-jvière4 les prinoipw i ' o -
l»>î«-«an«<> .Si reriaîns d'i-alre eux <M*
ru-—nt h«u«»ra iusqB'd IVrtMtane-
mr-n! 1-- U nrnu.l.-' Moitié.-, ils n'y
•<•• ' ' ' r.i orft" inenlaliM
' ' n-.li- <le U fatalité

instinci .!<• 1«

ij'im-' i u M (:-!'•". u sérail mettre c
i}ut! « a i t i! y a (miim- an», « r c'Mt
«n rooin» rf? quinic an* (pie n<i-n y

la tfcvbitamv i_..
- p ' \ les population* qiiVifi» t.-vrforro
1 n sortir nom* J-t .-lever fr»t/>rnel!r-
• ••' t.1 jusqu'à FJle.

l-i.n d* roHsir de lo>i.vr» csolrtn;»a.
iniv. .a IVmooratie a ]*• dr^it d'en
•''ré ri^r» .-( Je oVvoir oV s'y in(*«t»eT
• • i.-mu.. jour davanlaff'1. «ans -e ivfu-
--r A JV-ffort qn elle peut - t*m«n*T A
^Ttaine* h-ures difrictlw. pour «*u-
r.-gar*>r ls p r^«n l « aMnr«r IVra.

Pour (r Sfptdimt de !<i Presse Vont-
Xfri'-atne à Paris :

P U T . LVFTTTr:. Pr,-,ideitt. A. U R
HASSONNIi. FAHir* I>K CHAMP-
VMLT.. JKAN MFLJA. Vice-Prési-
dents. PI IL-YTH* SFIÎ1LLOT. .«--
• rélairr Générai. A-HIANP LAFTT-

»rr. AZZOPAÏU). "q i y
tecompll une « tv re csntidi- , »*r. MALKA, Trésorier-Adjoint.



•
LA QUESTION

DES

Vannant suiie i l'un il.'* ik:uii.-is
AMittls de l'Ahst-iûblée loiiimunnl
M if Uaiw a souroiH «1 il Coinim»-
oivit plénière du Conseil m u n l r i H K*
.] .I«Ï . 'P concernant 1M différend* itv
• n <»>- w.ir. la Ville, li» |*H'.-n-

- i la Compugni-^-s Eaux.
MI i.niK • \a;uen *1« 1* ' | " '*"

i i:.nnQH!vticiii a décidé qu'un*
i.'i. i.Vmlc ilt; ia «iu--^i..n fffîiil

.-i.i.ll.^ a M- k- Mai» fi h M. l'Aiehi-
î«M<? qui s'^nt'iureronl d«s cwnsffi»
.V M. l'Avocat •!

Tïe* dêci
• t. nrtm«>nt «iWt qu'un»" sululion awrn
;.)i envisagée an point de vue juri-

t «erunl pris- ult«-

LE VOL A VOILE

AU CAP CORSE

CO\FEHEXCF
DC USVTEXAXT THORET

» •> lieutrnaiit Thoret fera mtrcmli
...ir, a (> lioures. dans la **ll.» d u

Tlii'-AIrt* municipal une eonf ï - rw 1

<ur ],• vol « voile.
<>ttf conferencv -sera ulustm1 .]••

vu e cinématographiques repr-ven-
Ian1 |.*s iltfTVifnh-s évolution* di\j«
tait--- j)ar le ih-utenant ThoM >*u\
\i ni Iles.

L'\ppn-Club espère qu<" l'i p-iptilfi-
Mon liastifii"*1 tiendra à manilr-t.T »*
-ympathie au lieutenant Thoivl. »-n
i*siïlanl nombreuse à cette eont-1n?ii-
i-P nui nrfeeiii" lv plus vif intérêt.

Pr is de« plaerç : Loges, baignoire-,
fatil"iiïM. 1 fr.; parterre et deuxieiDP*-
;.»!!*•«. n fr. 50. Location chez M. Pog-
yi" pnrfumeur.

ACCIDENT

SUR LA VOIE FERREE

sou1, V P S '. h. 9ù. un *<**-
,1ent. ^uivi J.> uiorl, »V»l pm.luil M:I-
i i vuii' ïerr^v, i **• twMiv, ( l i \ iniii
«•• I.i «are <k- Bih'Uglia.

l i . pttfknt de 0 au», Ftori-Aiigc-
f,t..>iu.i-. Oh d'un berger hal.iiant
Th-liii, cûuch»1 *ur la vuie tetri-i\ iV-
ir.iiits t»^*-s sur M Wtc. et paraissant
i't.ifc .mi. a tUi alteinl par la lormav-
liv >ln irain venant ito Ohison«<".a.

l l
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Chronique Locale] NOS DÉPÊCHES J - s a a r
télégraphique des Agences et de nos Correspondant;

t lu
i!i K p p 1

oi, avait aperçu « une
Mriain- dldiann- du |<oin1 de l'acci-
'1,-nt. (|iu-ii|uo i-hm-- r--.^i-ml>l»iit îi
n». branrhe .Ifiioaivptii^. raeiL'inrnl
rranp)iissal>Ie sans arrêt, coiuun- il <-n
nvail d ĵA r«iconlr* plusiMir*. qui
-i\nifnt -M.1 projplo'M «ur la voi? par
. vent mii Bûiifflail en tpmpete.

C.- n'est quVn Si- rapprochant qu i)
, l i t - - rendre complu d*> 1* |rf«enc;

Maisré lo promptifudf à mellre en
Action 1M moyens dont il dlspo«ait,
i, nr» parvint pas a arn'Ur >son train
m lemps voulu pour M-itpr la mal-
h'ur^uee victime.

Après enquête du Parquet H l'au-
|.,psi,> du médecin l^iste, 1- corp» a
.-t.; lai-isô-â ia famill?.

L'amitié Italo-Française

les peuples musulmans

ur« d'hfer i
h»an*.%ù-.
S* \fmima.

; .-..Uï.rt
vont rnri*b

M-;

m
k i

I T

lyr. Dcnw.n :
ia!«tt Cypriea.

M*. - • Thrr-
11 llfiuns. SO":
: nuilmj. SI*.
3 eû maUttf*.
m r p*u hou-

NOTRE OFFENSIVE

I» .M.1.V.S7/
MAtTHK'i
BIHAM-:

f'cs, 14 septembre.
l.e iïiamf île HiNtw r-,tt tombé en

H'-lre /HHxvtHon à I» mite du mouvv-
nwnt offvnsif sur (rjt dfiu: ailes, opi<-
ii- avant hier.

La tribu, trèt IMpartante, des Sgn-
i'iija a fait ta xoumiuxlun.

La preriiir* partie de notre ithm
offensif étant uiaxi rtoti**, te rom-
nmndement pourra pntirsutvre dans
ht autres secteurs des mouvements
offensifs île plus vatte envergure,
dont Iv développement en hi

LES DETTES

INTERALLIEES

if <i it-.r
/'( VUi.WK | IV lSHi\UTu\

DF M. C.MLLAVX

Ptiri-*. U 9«p(cDiLrt>.
1>> Chirago Tribune, parlant rtos

etitrevat-s qui vont «voir lieu m-i>-
cliaiuctucut à WVi>lliiiffl<") an sujel
<!••* (lcU(-a inlemlli.'.-s. .'cri[ '; « u dV
lopifinn rraiiçiuoi- Ims-rail M* pro-
pnsilioiLs me la r-cul.- [t-nlulivp t|e
ivgJenient d« la detlp envers l'Angle-
Icrre, bwn quo la oVtle envers l'Amé-
riijir** soit de 30 p. 100 supérieure

- On «t'attend H C- ,]U* M. Huillaux
suivante et qulnjri' millions de

rtotltrs nnouffllamcn).
•• Le minislrf C|PS Financis fran-

çais s'efToK-crait aussi d'obtpnir 1Q
condition obtenue de Lundr*-» que
• Uns nuciiii,' aniirV. la FVtnce ne soit

nayer plus quV]|(. n.- re
lPm

AVIATION
/.A" «.HO PAMS-kmMUl

TRAOIQUEMEXT MTERROMPl

Pari-,, l i septembre.
Hier. icS uviatiur* Cont̂ -t et Thier-

ry avalent pri-» le déport, a Elampt-i.
'» nix ln-un-s. PU vu,- .1.' lenl-r d,.- bl t-
tre lu record du nionik de la distance
«•n ligne droite, de (T-idjuger la coli-
ns H'-itaiiil et les prime» (-Icvé-M» of-
fi'Hei par \(, Laun-nt Kyna.!, >ous-
s,rnj(aire d'Ktat dir TAuninaulique,
dftii de ivalihisr une jn*rfnrmajKM' su-
périeure A celte dm aviateurs améri-
cains qui accomplirent dernièrement
U iraversiV di- l'Am/-ri<iu^. (te l'ouest
;\ i'eiL sa»* tscale.

I*s deux nvia(piin) esc«mp(aii?nt
ntleinde.. Karachi (Indetil <-l avaient
choisi l'ilimiraire Pari-; - tllanii^s - 1
Sirasbourg - Inusbruck - Budapest - !
Constan«irJOp]t--Anp>ra-Karachi s
si \ mille kilomètre.

A huit heures, 1 avion, dont In au
«•h.' n'avait dunnê lien i\ aucuiif i
marque. »'<••*{ «battu dan^ In fordt |

Ckll*>l|M

" • " ;

'! I l

CMtfllH

i'--: ;• - l ' ï k i s

^ SCOLAIRES

LES CORSES
5 travers le Monde

* ATELI IH A TÛQA

THEATRE MUNICIPAL

m ion J Ta p'.n'-! »'ii l<i<nMe h t'au
Vriu'.Mt^. «ii.iiiJ Allith n'a »n» «ourdi» l

W M OH U« *UliTtUei. t l
«ricol*. volt »e* l-liam(i*

vô|.r<u
.a-Mjrie, ou OOOVMll IU Sain
et sôlul iOlMDOl ih» T. 9. Sa

l'vl*r* l«urJ» d'ulivt*. Mi •UlJOt'
r i l l n . „,•• iroupMut pe»>nlR
' lum.l ' la bonoo l'-rn rapport* Mrgomt'nt à
lou» n..iirrti«r^ et lra\.di, rfeiimppiwiiol 1"
lilicur <1<- fs aer^uli-ur*. aHin>«t.int I'UP-

u'oMrU- M I«Uïi"Plh- «us
tatme »era célébrée i l

.- de Jeudi pro-
hiln, au BOUT* Je lM|U»llc l« eorjcoun (tail |
ou* fera apprécier une fort de plui le*

k]r* d«* laureili et L» loi prévoyant lf« nupio-al»llom

«i «ipieitr. DPS tarnuiM »p*c!»le»
rompllr pour l î n U d1* ; dit

Anode* - <»« vJWh*", B»I«TPB -,
Quand do SUmhoul ou .t'Aitg

j

i l i trrl du ÏS «oui IBIS. Qk»
d'at tribut Ion <i9 rlnd^ii

l de 1 000 Oanca *ccurd<«
,« iuttenuleux d« evirro,eonvm Mfijçi. .Ion» vfBn» de Fraase et H'IUlIn •.'• viren

viiour de noir.! diap»«n pour «JeniMUler *
mbrr (l' l le fst I «

U F4<MrBti»n Ouvnirs et
Mul!l«a ie tien) p i tu i te m* et a '» L'ACTION ESPAGNOLE

LAlASCE ro\Tl\VE

AVIS A Ut POPIHJITHMI MMIHTMK

TV lui
troupes t

Itur avance,
combat est 1res dur. n

jours favorable, malgré le
tl i f fleile.

L'aviation et les navire* de guerre
bombardent sans inl-rniplion la n»
(-'ion d'Adjir

- »ur Ira aJ>i du V*nl. les m
' 0l p u dp rroOiSfrr-.. La Tri Ji>:nUrn un timbre pour rL*p0

K O, P. àra ilvti.in, "Itge *oeim. 3, bo
var.t Bi-«uinnr«tal», P s r s (4 ' ) .

(ïraiid journal américain consi-
CPIH oomme dirnctl»,
Mclaranl que la capacité do la

'n miriiiii1 p.-Jntïnri av*><> far-

•frffil!, Jup.1 4e pan thi

U. .NirtrouJ. JUKO df eux du

M. r*.hîiioi«lr:itfiir île nn.^rfp
il Bailla, soit nu .iitvplfiir d«
r* roiir- d'eli>vo orfloier d« la »arlo«
pliai).IV cl il.; capitaine Je .8 m.irin^ mar-

-in.h> ftoclioniiïrûtK ti:ii)* les in*m-s con-

X o ï .
Thierry a .'I
nt bh>wé.

Thicrrj- «lait

r-\itUACX
Paris, i t scptruibre

x, minisln- des Finances
g I vec lui a

Wa>.hln«fiui, pnur y n-%wi^ la con-
«nHiliilion dp la dfttp françai*.' pai-
Hronl mcrrpNli matin dp Pari».

l

L'ET.IT DE COSTES

Paris, i l
uiivellen reçues auj

*-«« latines. f l t U »
afl««lr*. U Rome
le p.lrimfinr Ellft « I LES S P O R T S

CYCLISME

ET NOC**BHCTÉS PE PARULes noiiveJlen Prcues aujaurd'Iiu
iiir i'-lfll du pilote Cost.s sonl plu
rassuranti-s.

li!..««nrrs de
>n(. en effet, moins graves rm'o

J" cmyail i-l uv metont pas ses j
t>n a a n e r

Vii-ux rolon lunliia». J"!
l«|iM riu eaowrade Pllippl, «neean

. , rntml* qui » '»«! , irav.UtloBl.
- ' I M I B I J«0» Bdi« prol«»lirst. C- Y. SALVADORI

10, Bout, du P«Ja«, 10. — IASTUI
ême iMTf. m*mf cllmal. même ««•!, mé
culluri'* vuilà ce qui «ppelle et reliai
un mCve liUwur. ouvrier» et

POUR VOS ACHATS D*HI\ KRprotection d* OolrP
de BAS tMHlulMi«.

.\ancy, 14 »'ptem
La couraa annuelle ParU-Nancv a i l PERTE f/FS AVIATEVRS

riPnrtTE ETPRIOL
Muraille, l i

. »ajjt'ur Cortc-il, courrier de J;
. pitrli d'Ajacfio samedi

7 Jifiir*. *i rcncniilr** dm
•l'hydroavinn provenaut sa»« aucui
<loule, des apparoil» des malheureux
pi'otps Laporte ft Priol, disparu* !••

i Ciiinmeree., a fuit remar- prix des

LES DETTES RUSSES BIERE " ZENITH** PETIT CHIC
STIA • 3. Bon! .lu Pi.!..* -- M A R Q l K .-

StSlOBÊTH - TÉL. : 95 «3? \ HM.UÎM&NT A.V F.WECES
<FRA EXIOF

Aiikmrd Dul 13 couraol, ocUve « U u -
I.- de la T. S. Viirp-Mattf, fou» le vo«a-

.0 dr Lavulna.
*, » 9 hfurei. mp»sr.

Fin de In
n -lu T S S. <t' 4tl btlw««t do

JMATtf.tr V — TMLLFI tlK'Mt-ce P*« <•••» !<• o ^
nrifiMr OiUle roman" s'sppUuJlt durt cl *• ans toatmna

M». rtrmla. de ff

Pari-., U soptembiv.
A la suite d» ri.'jrt dea nropoflilion

NOI-VEAVTÉB

nés Puis PÉFIA>T
•jlis MUI tl R#g«IlC'', fMlUtir p»r 1k m^ms

ni dr :» H"!"» moario" f-n Tri-

M ihitat «eulblf r-ur 1- r v Snrt

raia p/roii
>\'f. rrJrW* au k-ia.
tHjtt* •, aotr? paquebot o *"»nl <li'« défriche

i ar
. rartu», nulour

pro|)o«ilion-
UP f«ciJilci-altnt p « 11-tM TfWR DR MAtlSRIUE JNSTAILATIQNS ÉUÏCTRIQVES

IHIRURGIEN-DENTISTE

M. ED. NICOT
Marsville. 14 p

I.AIXOIS UuUUuiiit' fi'll a gagné 'e
ir d.' M*n>.'ille pàic^r,. ,'12 kilomô-

,. |.r orip»!»- Tciflrc d« l'Afrique +< NorJ ou-
t.-d.- «ur rOi«Bt inlwuque rt boii tn-vlsl-v
I., F r « . T y ra

-noon(ro «li
hfrin-. IIIHIS
noU'o ^•juvcr

plut t -
TEfin/itLE 4frir>F.\r DAI

Bru&..'ilc«. 14 — pl.'inb
SJetU* •*.

h
h»mp» wnl toujours do* Ar»»e»

-•ni -'nr rfflv
. i r \iwtaut àf
- • - p.irfum tUoKI.« - tt* o-ire
v*t ;.i pmnl.'Tf • Jout»<»e -. L
f) -vu» Important**. 11 y a pin*
,. s de Tunis*. a c t u t l V a m e»

• inrbèf*».
Aujourd'hui, prf* il" Namur. u

maroliaul :, 1res viv><
Jure, «".'si éera*.-!1 contre un arbre.

\jf réservoir d'es-enee n explow1.
ovageun« T trouvait* à fi

t>'ri«tir (t.- la vnilure. -inl et^

nnnucci & ROOLÏANOpourruml êln-
rm h Vnp*mtUi du

et des p,->un .t-
« blû*r lu

pmir !t UiHr .1'» f-pn

o o w t de 9 hearM à mUO
H de 3 b. i S

j . ir». 1. fh . l in i o-
).. J<icqu'*u Ci;"-. #o paMaat par Tripoli —

tnii™*u»l d<» fflloo. H a l i m «I f r a ^ l t t dast
r m nraruifrm di l'+frique *u Nord. Je tutl
^ ^ ' • i l M l i a o iVo^mb!* «1 le ddl«n l e » » -

.irr«tH». J« «e •
de i.W.tr x i T t o . ^ t , cDir* (•

AL\II.Kt\l..\ Ul 10SSTRUTI0N*

LAURENT COLOMBANf
6 h» . Rue <<* roptra U S T U

Cette classique épreuv.>. qui
l *ur une distance de trois mill

ar l'Anglais Mugar-.B brtiifixip abnlcnl dp «olide* *t g
ant Marrhal de l O
et Bedel.

Fournitures Générales
pour la Photographie :: REGENT-CINEMA :: Chaux — Cimanta —

Tulles - Brlquo» - Carraaux
Tuyaux — Fera — Couleurs

Plancha*. *u-.

ett l)c papier
arôme exgu/s

rt du T. & 9»
.w. -) ' la rrllflu* de la «aut
hrurei ta
mxd d* U mer M de U (
A.pn-i W •nn- r -ne»" paa

ii'k lie i'nniee dr* œnrta Pi l
d

r.tHXD-Pftfy DE MARCHE'ou\i>rturt> le septembre
les ineUteure* i'rt>dwt

trançaues et étrangère* I.FS IXO.VDATfOXS
OCCAStOWKXT

IX DESASTRE
rr . T » d-» minet #i d' 1(wl-# Mdintrici.
p wto : PrD%ra<*ux. Dauplt
on •. 8«*nyard», CflriM. ShTicD», S»rdfl. Cn

kul t rH noble, parileul «rtnteat
p"itr I M d«U* peuple» liWn I»(r* t\ pour 1'
qn-1 1.4 tonl •p#riiien.'«t dou'a. Elle» roo

La grand-prix de Pari,
ulé sur 15 kilomètres,
Danjuay, du (>w!e d
n battu l'Italien Migliara.

LIBRAIRIE

DU "PETIT BASTIAIS
RENTES VIAGERES

aux TAUX rwa
Trots mille morts

Pari*, 1( septembre.
( n l^l^gramm» de Ti>>en-T«ln an

once quii la oiiile des piuW Inrren
elles d"9 demif
inné a debord*.
Mi'li- village* ,!.- ia provinre

Ohatong -ont «nbmer^* et I"
pl»<. *• fmi. mille n*w*«.

Petites Annonces
• Économiques •

Artidet d
Tennis etc.

builgnes divers

M. SilvestrL 26, Bd Paoli

pnx
va/a ce
vous trouverez

M. BALDWIN A PARIS
^ 1 ir 20 (0 hqnt de 4O leitra - *

THOVVC ttTKç.f, d>sr«Dt «a n
l'.V DEJEVXBfl

f WXtSTFPF PE LA 1CERRE
>N*KtHtPHIQI F. (U^.IOVtLK
n I>. FI MAROLf

Pari* U
Painter^. j

mini«len- de lu Ou
amiral ?u I liuim
M. rt«li

Gqarcttcs

NfliMflND
mm

ÔUPÉRfEUR

aboutir
i. -• I],I-il, »uivons-]«. De quoi

,> plaindra, puisqu'on a
i- M.in dVn pciairer l*>s
1. df«n*ndit hanlimenl, en tenant
ijotirs dans A S mains «P* ëp^es ' t

dan

! qui? ji-4 vrilleiises du
uV plus <'n plus PïpactH1" l'a-

HÎI frapp-'-. Il pensa :
— K-ipere-l-^in que mes yeux «*h*-

'iliiiTunl à l'ubscurite, on veut-un
l Taire oboir dans uni'

trnppe, ouverte devant moi. que je ne
"aurai» voir, <-t me faire disparallr»
'Inim quelque oubliette ou qiiflque eu]
do hftttt,--fusse ?...

Il prit une Hl\nr- |.ln- pru.lcn1i\
il l'iiniri' nn prand noml>re

«'arriMa fiour '^coûter.
Il pi.ti-u<lit un bntit «our,) d<> ohu-

<'nU>ndi| i.' niiigisstiu.'iil
•"'évanouir. *<? pprdn* au-dessus d
I•'!(*, r>>coaiDiença à s'enfoncer <
du silence.

Puis il jarn'La pJusieur* foi» |

iepm» pH-a* IM«}(IUC aa coc-
n 1*1» M* k plu Y ««Mataient MM. Sl.-^. n

1̂  la Jn-lir.-: Jlriand. minidl
\(Tntn* Klningere?; Bonml.

â'FAttt a I
Chevalier du Sileuee
PAR CLAUDE MONTORGE

Milan, 11 septembre.
On signale des chute* d ç

dans la vatlëe ** OardMM et dans In
Il crovait entendre mille bruiL* '

ii'enlendatl que celui de. ses
U poursuivit sa detoente.
Toul a coup, il K«rrel«, suff<

d'é«iolion... Il riait o-rtain d'a
entcihlu lui Turtir fnU
quu chou-, une ombre diapba

. rapide, devant lui...
Ses doigta, ses livres frémirent,

gorg" è h
II s'imagina <]it'il avait enl<•v-i-

<7uek)U'un marcher nu-pieds el c>> fi!:

comme <ti une lourde bol le te !
«tir «on otnir.

Il onntw uni> main d-vunf se#
pottr en écarter nne viti

Aeonla. r**ta pétrin* : le mé
bniil s'élait produit derrière lui...

M, naillaux. empêché d'at«f>i«lnr au
ncf, esl arrivé h 14 heure*,
déjeuner n'aviit a tint n earael^-

rp [Milili'iin'. niaiia '.••* iliff'-renta pro-
blème-» dp nniiliqur extérieure onl
fait IVihjel l

Mme tl M. BaMuin ont d*Vidé *•
leur *• jour a ParU ju<-

;u"a merrredi. à 16 heure?.

1< (-nrvint à un soupirail arm.( de
ili-* crt>ir>Mt. qui pprm>'!tail, dans
s (rifniif>Vn de mur*. A un jtmr hlA-
-. .l.-iii- iix c| v i rd ' tn ' . <)«' JH
f<i lu,-un* ilaito l'oltsi-uritf livide du
Ulirrain. Il hans*a NUI ri'pmnl jus-

pirail, miii* ii'ap>'rvul ri^n
' )•' frWi* lout pruchr. d'un tn'ns
i birrnil la vue.
Il reprit «a marché, vovant f'allun-

p^mpiil devaiH lui. w ron-
art-r. pivhl^r à *-» p4fdn.
rriTi- lui «iir W ran< d" murai])'1,

niîtrr JV»mbr. q
, qur \p* lupiir* il*»* veilie
u^ en M n*

ont*1 incl iné , f-ndaîcnt

. rp«t< n'est rit-n. 0»*'i(l on porto
ltjaa non on>ur •«• laliMnnn d,

d , nul effort ne doit
. anrnn «irrificf ne doit ptral-

if.-> lourd...

CHAPITRE IX

f>- TROT M U POUHOI

!»•• .|ti<l <ln>il. «l'irx q
. exim1 '-n r»tm-

-arrîfir». alors <ni* !*•
lo d'-aii qui iii' prèrisa. s>nfia, d-vinl

- caraoMri^ quand il eut Tait <>n-
ror*> quelque dizaine de rut
f

'If pAin qii- l'ouvrier donn<>
!!.- lut riffllf tant df labeur.

»*t dp i*m
;> iuvait pIonfriT In jriinf fillo, H nui 1̂
• ftl vnnlu éviter la pu* fnjriltvf *mn- .iii ni-

« i l s'élait
df terrier, d- fini

U ffirnii'lnh'f hmileur d- 'a IV;ii=<
H. m«!aT'1 «a r**olution de n« - b o r
ner d* rien, il M sentil

PRESSOIRS
FT FOUI.OIRS

n d* oraîntp, df Irouhlr ou dVnnni,
ihl.'

Il Kon^A a Annie. *»• «t>n(it
n .). cf« all-'mlri^.-rniTt*

. d 'un ' de CM pili-1» infinim
POUR VFNDANGES

FTTKW IS8EMKSTS

STAATH-SUSINI

i l HEW/IEE DES rifWtRRFS
87.91

908,75
ilO,75
«6,76 SMJ0

mour pnr : main tî »e MA-
e s'«n laiM4 un inttant

>> bruit d'- - ' - (•"-
dalW sonores,

njrui tilMoe el qua m

tomMil sur "••••' épaii!p^, son
vi*ngi\ wj mains. 'I conlribuait a ao-
cenlaw l'horrible dtetrroi de ton **«. j

«r
1.

•: pin-
'"iii'a

belle que
j>!e d(x>lii>
ri- fac-n

Imite* If
n'a pa«
A d-'*""i

^ moi. c

HH ftll-

voiilu
ir»vr
on*a-. n< t i . r

«rent tant o> Jtein-' k r-Mification d"u-
nf. ,.xr=t.-nn' *tipportahk. ÎJ a voulu
nH" ma vj* ffll !'-nj»n d? mon bon-
Jmtr J'*i 1« chance détre a i n i , toui
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L'ILLUSTRATION

O. .'«bonn.- à L'ILLUSTRATIOK
L'ILLUSTRATION en «n venlo >u Numéro,
chez loin b» libr«iro» «t dépo«iuir«« de journau.

I! g'M pas tfe publication mim « doeumwiré*
-i d'uiw Wture plut itiathanM- que

L'I LLUST RATIO IN
l_i, Rue Saint-Cr-rg.-. Parti (\''>-

TISSUS - HERCcRIE $ CONFECTION
MflUTE NOUVEAUTÉ

Maison

, vendant t ï GRANDS MAGASINS

Roui, du Palais, Place de l'Hôtel de Ville et 24, Rue Napoléon

s ventes sensationnelles du Lundi

PORCS A VENDRE
TOU1E L'ANNEE

LE PLOS FOKT TIRAGE DES JOURNAUX DE LA CORSE MERCREDI M) St.. .> .

M Vf

i* kff

* 1M
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: 1*0
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f T !
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L* r> m fr. %o
Ta vote rfau lu pHnàpatti Libralrit*

?wjr n u |Mimni, prli tph.aux pour Aboanfe*
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. l i - iinlw Altmw* :

Revue PRATIQUE
I HABITATION et *» FOVBI

Le F****""»* ! * | r- • • •

COMPAGNIE
FRAISSINET

HORAIRE DF SEPTEMBRE tW!»

PIFMTI
BC OOMC POU* L> IMMIIMHT

, -,'nr siint-PwrcBt, h 3 tiriir.
-h'u^Bt pour BMlit. t midi.

n p n r ï i m l l » , k I» hMim.
j-ur Lr*«iiT*i>. à 13 hrttre».
L...JT K.cc. t « hev* .

u- H*«, i 11 heure'
i peur M*rt«t!)«, t « 4

19 (fAJ.rcin powf M«MrtHe. * •» "*

d t B..I.. pow st.i-*!op«t. U "-«'

ur StlDI-PlorMI pouf »«iU«. t m.-U

. à t3 h.nr«. B. . I . r.U Llv<»»
'AJucnn pour Kie*. » «0 I
'lk-RauM« (J* Touion

t 18 heure*.

, jr N»-r jour CiM. ^ « h - ^ ,
: Z um\'.' pour «•«!•. » •»*-

VIEUX JOURNAUX
PBOPRM POPB PLI*(1B

p**er A la Pape^rip rtn
• PBTIT BABTUII n

•*» •• ouaniM • nus. ». M M P>««

ENTREPRISE GÉNÉRALE
POUR LA CORSE

P U N T U U • vrnUAiK
ET PAFISIUI PCMTS

JOSEPH ESPOSITO
Boalcvard du Pal tU, B ASTI A
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Lettre de Calacuccia

oire du \iolo
de Septembre

ÇaUtcuccia, le
La Foir* du Niolu »

nn^«-ci dans un cadr-

9 Septembre.
? liértiulp crtt

t> i p i l t q jp
.•ioJi connaît une animation cittraor
.iinftiPM et la rdgiuri touU- entière di
Xu)Ui parait plus vivante.
"Lundi. — Lw éleveun plu* nom

brrtiv <jnf juna i s ont occupé ,i» Ir.1--
boiwf heure l-> champ de Foire Su
l'fitltV l'fiitral--. plusii-iirs baraqu-s
dartt )Mf(u.-]lc- K'in^Ulient les mar
rhand» «mbulanU, **• dressent,

Df tous dit"1 d«s Rrutip^s se f»>r
itifr.l ™()i(li-io.Ttt nui discHient il-' la
valeur du bétail, tandis que dans la
parti*» r+scî -i-i» ft l'achat dfa bestiaux
les (Wi-fl-ué* fio l'autorité inilïtnire pro-
rM»*ii1 a IVxaiQi'n ilw chevaux el n>u-
JHs. !>• visiteur a nellenwil l'impres-
sion qu'il se trouve t-n pr^s^nc d'nnf

i-^iiniuii s.-rieu*e if hommes d'afrai-
n-s. rtVlcveuru venus d.>» divers points
<i" la (lopse discuter dm intlrAa im
portants.

|/rtrrfi. — Daiift la ma Mo.'—, Iti O>m-
mis-ion de J'Offioe Agricoln Départe-
mpiilHl a l'xaniini' l^s jument» mul.i"-
Btèrpa ft les muMons on vue de In Hîs-
tritiuItort dus prim»^. Olli* iMmmi^-
sion SR comptMc Je MM. Boy.^r, J>ps-
rnvl-ur Di'-parL-mrntal i'ApriMii
r.- nimvy. r:h,.f , ( ^ s ^ i . - - v.^.
nair i- du Oypartmi.-ni H O n s l
l'ii-iit-ni' dva Hapa*. D« nu
anîmmix lui ont £!•• ppéf«»nW

i i A
ulipux qui a d
t L C

8r^ut>â d» symputh
'̂  l'ubji.-l, combien
i Nioln ont rflé smsi

•rimant, ici, n***
La visite je la

'farter ri EmiJ*
«chat des oliev

ont ils ont
populations

smsiblw A leur visi-
wi certaine de nous
d»* (ou.* en leur ex-

; — ̂  i « AtKinw, me ttltttit un prt
i «teneur -fcj Champs ElysJps, t/u'A foi

'••de persévérance, ta police soit arr\
n'f îi débarrasser complèlemvnt le
trottoir,, de Ain.* det mendiant* qui
les encombraient.

Je répondit par un silence rhatu*
de doute.

Mre terminée MM.
Sari ont assis!/ à

ux effectué i

ifexo»1 li

iffaite «i bit-n qu
i

nt f

e <ian*
il û'«

!• di«-
ttclion .ntr« | M dirrèivni* l au^

montant d(* ]>rix s^lcvai1 h 3.000
nr*. On sait <1U" r'i*«1 sur !'lnt»*r-
tlinn <îf M. !<' S^nnlcur Kmile Sari
e l'Office Aari«>i'* DéparienH-nta]

onr îa promlèr*1 foi?. cAlt ar.
. ti*fA& daocopdpp t t o pfoomtH-n-
H . .-n [w5" no1 du résultat obtenu

d d

par notre
ninfi1 pro-

— Si. si, reprit l'autre, e'ett comme
ii' vou.0 le dût. Il est à ta f
le monde de remarquer que les be-
ifuillitrd.*, tes aveugles d* naissance et
tej) pm-hrurt de moignons embandés.
uni dhparu de f» rtreufation. l'aut

! des chevaux effeolué par les !>• croyes pas ?
IIIS de M. 1" Commandant d'Ar- /,, rrn;t .,,rinm «,i» i« »

le mande, lit tu boitent plut, nm de
l'Otm ueuT à t'appliquent A ne rebuter
/•ersonne /tar l'exhibition tf infirmi-
té* malpropres.

— Alors, comment roulet-vou*
'ftt'its -^-tiennent Fattrnt'um des pat-
•«infs ?

Ils savent la. snlfiriter arec adresse.
Uue de Cajtti/fliane. devant fa porte
'/•i/n ifrutui hâtel. um dame d'un ce,-
luin âge, habillée comme une maî-
tres t,< de piano de province » fait i
tjtéciafemem les américains. Savez-
rou« ce qu'elle leur bantf/ouùte tant
'"Vtt que mal dam la fanijue du pri-
''••Ititt foolidge, vn marchant quel-
't\tet Hçrunde* à leurs eQJdx ? » /'<
•leur chat* et froi* chien* que j'ai
; •ivre* de la fourrière. Je leur dnnnf
tout ce r/ur j'ni, et ce n'est pat suffi-
•iut. AV tnaUlerei-rou* f*i$ ? » fl est
r/wr qw linterprilé ne Mr-he pat m
'HWiier de dollar,., Vn peu //fus loin.
à proximité d'une agent - de voyages
>c tient en permanence un séragénai-
v très correct dans ton rëtnnenl de
touriste. Celui-là « trapoiile .. aver les
f'finçait. ff #** mêle aux groupes qui
deteetuiem des autocar*, lie facile-
'itent conversation et lorsqu'il juge
!•• moment favorable, il déclare à son
'iiFerlarutnir qu'il est fort tmpfichè
• r rentrer chej lui. à Toulouse ou à
\antet. car il a peritu fout son argent
•< Lonochatnp. Le tajte jure un peu

. uni qu'on ne l'u pTrndm plus et se

s out linWrft nue
id (Torse peut retirer de rintengîfica-
;iiii de l'i'levage on p^n^ra] et les r i i -
uns pour k'fiquelW oelui du cheval
'II particulier, doit £lre poursuivi ri
htf[»ifi(S de priT.'niice k celui (in la

-mi' mulastîièrp dont les demar d<-s
.l'achat, dans un dflai *• 4 ou 5 ar,s.
-. ront vraisemblablement inférieures
'(ne pour le cheval.

A i heures a eu Ifeu la di^tribiitio-t
• 11--» recoinpen**?. M. le Pr^fei *> l.i
lorse |'a i^-tidi'c M félicita I.-s lau-

Ce sont pour l««s jument•» mu'ftssiè-
re? :

MM.
!• • fttoietfi Antoin.-Xfarit-,-l'Al.'fit
' - (iiodieelli C e w . de Sle Lueie .1"

Mercurio
V • Filippi Juins, fl'AleMni.
i " - Lticciani Anpelet, de Pielrilba.

P i l

LE BIEN DE FAMILLE
INSAISISSABLE

1>' lûjnislviv Je t'Agrk'tiltur
riitu* dit M. L-D. AmoltD, dans la
Itépëche, d* Tour^, la curi.(Wit.; tic re-
ch»rclier dani <ju»ll>: mâture, avai
•'•!."• appliqué* la hil du t? juillet If*
'|ui. ilarn \c but de romba(lr>' lit <]ép
|iilftti«.ii ,!•••* cam(»g i i^ . (f'nttacfaor I
iu «dl nrtfal le pi-tit cnltiratonr «t 1« j
;i»'lil «H i su îi, leur a fH>rmJs -1" i

par
l

lu loi .--t entrée e
multitude des

ueur, j

MM.
I" - Air

if>< muloIons
:-

i Sauveur. J'AJlwr'acdï. '
tit AaAdet. de Pi«tra!na. .
. Ancien Cons. O^n.. de

Saint-Andr' <le Bo- i

.ti1 Z i . d" Cn

- Pizzini.
zio.

- Albert in
cia.

- Santini Dominique. d'Albertac-

T1 - Mufrliotii. <to VHIIP di HoMino.
•S- - Cristofani, d>' ïlivenlo^a.
i>" - Vinn-nti, de Piefn S«rena.

l«l« - (Iraini Toussaint, de St laurtMil. '
11" - Giansily Aniotnf. Jr> Lozzi.

Pmir chacun d'eux. M. l*1 Si*tia!eur ;

Imiic Sari H M. le Pr^M ont eu un
tnnt ftiinabl'*. tandis que le Comité de
l'Office Agricole D^'^rt^mpntal li-ur
r nif*tt*iI, <i seul tiln* d'encouragé-
m-'nt la i Compense la récompense
<|tn Ifiir nvail élé décernée par le Ju-
n . Ri faihle -oil-oll.- l'nMrlhnlinn de
i-lti; j.riine a pmfon* lmenl lourhp.
les i>xpoxanls <|ui pnur la première
T..i*. r'ip^lins-le, ont vu c<*rfain{« au-
loril*» ' t l'Offkp Agricole D-inart.--
m^nlal venir «-ur apporier le (^innf-

ir >ympalhi->. Ln r^n'ino- :

q p plus et se
•'e'fait de l'<mportun river- quarante

'COUê pas ? me dit le
allumant une riga~promeneur, e

tt

•t- •

. d« leui _._c _
mnlnfe. M. !" Maire Portât) a
h>>x lui une r-v.-ption inll'in- J J
, de laquell*. il a r°nierci* \ ir>n-
M. Emile Sari 1-- l'int.Wt •( '• ' '
n rnnht porter h IWguniMiirtn

il" !n fuir*1. Pui^, ili-s aul*jrai;)ii:(M ..-il

ikin* diff̂ r<*nlrM e u x i|ni ont ̂ t^ nns
h.'.fAîi f)*> quelf)ue« instant* c) r|a" 'a
(nipi]lali<>n. nw«Mi' *nr !<• parcoiir*.
r>mnr<*i» pur *e* ftcf*lamalinn«.

Mercredi. — Toujours «on* un ei^I
rt'unp admirable piiret/, la f«iire s»
lieront'1 an milieu d'un concouru de

n plu* grandisMnt d» popula

— J-- peux vous citer I/IJ*. vingt,
'•-ut, mille trucs d*' ce genre qui h'o-
'ortiit l'imagination de nos men-
'•attls modernes,

— C est inconcetfible, fit-il, éhran-

A ce moment un quktom sappro-
ha de Itti, H le saluant fort poHment,

— Fiches-moi la pair ! s'écria mon
, ailes mfmtiqofer pttt*

loin,

iirs sont nombreux mal-
rp/. nu-* ]? bétail alleigne dps prix
j^vé*. X.ms avnno vu un pronri'Uti-
- eir.*ver une pairv de bo*uf« nu prin
- ?ix mille francs ! Tonl.^ ]P* \n\n*-
ctions »Vf f^tuent dans le plu*
rand ci»!m(>. avec >>Hre *•* métho-V et

encore ta m^m- tmpwt-
s éTf-nvio"" hier et 'ilit-

uur* HUX avantages mU par .«lie à
r HUjwsitioii. Et pourtant ces ]
tntutft-rt sont liv* appréciai))'-
il L.-D. ArnnH" nous en <
inmération :
JI constitution 'lu l>k-n <h~- famille |
doil c imprendr- un** naaison et

it ci.niprfDdn?. en plus
-i que 1<- chepM .1 ]>•* immeubW
*«linal ion nijc^ssain^ jtour V*

itation et donl la valeur p^ut at-
I indre huit raille francs, H pour effet
i(>' rwidre in^aisiy^ttbfe c* bi«*n. pour

iKisP-Tifurcmenl ti sa constitution, j
iM^nie PII eau de faillite ou de liquida-
tion judiciaire.

Ce privilège est acquis du jour où
'neff de constitution (acte tiatariif,
!• slgmi'iil, donation), après avoir été !
!ii)moli)guë par !•• juffe <!•' puix, • "'

' I .B crtn.-lit'i(ion peufVhv faitf par j
; mari ^^ir -••- hii-jis pcrsumn'l*
-nr ceux de lu tummunaul . .iu
'•-•iix d<- la femmi- avw toit cotiser
Ki-nl; pur la f.'mm1' Mir l«-« bi.
•'ont elk- a l'adniinisIrati'Mi. [
ir'jKiux survivant ou lVpous<> divor- i
r'-e s'il t-xisli» de* enfants mineurs, j
j<«r le grand-pere ou la grand'mèn.
Itii rpcu-'ill- ses pplits-cnfants nrphe-
iins ou moraJemen/ abandonnas, par i
i'* liV'f.* ou \t* p^r.* iJTun ^n^fliï! natu-
r i r"e,ifinu ou d'un enfant ft<1<
1 jrsqu'i] n'y a pas de descendant i
i:me; enfin, par un ti**r* au prof,

• •( nuit ainsi ;i iu b-mn-- march" df **••*

D,- <Joux cbui-s 1 un«, eu (4f»t : ou
> petit vuitivaleur dont U s'agit est
{•arewoux, Jiè^ipé, imprévoyant, H
i*l*r», dan» %or, inKrft rt d a u wiità
.!*< siens, H ent préférable qa' i! ne
pui^s*1 trouvrp à emprunter darw des

••'jntrairf. il est laborieux, honn^le «-t
•eonomp et alors ce* «jusUt^ .^tant

"onnu*1* de f t i x .|ui l'**ntourent, il ne
ui si>ra probablement pas Uvs diffki-
•* lie r^ncunh'f'T un préleur.

C*- IJ'P*! donc ni nux resirictioo*
•iffpoHée^ A l'ali'nntiun du bien, ni ^
,i diminution il.- civdit pouvant r>>-
uit,.r de l 'Io^Ui^abililé ou'il con-

vient d'attribuer W inAdiocr*>a rénil-
at«s c-onBUt^ par l'fnqirffe ft« mini^-
l'i-f dr- l'Acricultur*.

O sont le^ raisons d'ordre général
•ni interviennent ici.

Si la loi .le 19O* nu pas donné tout
•f qil" 1- lépalflU'tir •'s^-rail dVïlp,

•sf prtrr^ qu'elle, r^t peu connue du
uMic, panv qur>, comme ja plupart

!••"» loi aocialfs nouvelles, ceux qui
•ourraieiit en n^clampr 1*- bénéfice un

'•• font pas, ignorant rexiat-Mici
rn'ini' tlt* CPC lois.

It appartient rt lotis fv^ux qui esti-
'ii^rit qu'il y aurait « la fois un péril
ational .-t nn i"*rH «eia l À laisser se
i-'memhrer sur noire, territoire la pe-
ite propriété. d« lutter contre cette
•morance

Us devront expotw-r aux petite eu'-
valeurs et aux polit f artisans V bit!

•t l»s dispositions ctsf-ntiolW de 'a
' ' ' montrer do qu*l profil ell-1

" p-»ur HJX. l/>ur propagand-
dhpiireux rntiî^ =i -n m^m•(

<tttpK 7 n i J » r i l m M t à o e i t e Urh"
'- n*1 n.'-jrliff>ni nas .1 ••• crM- <-t d'offM-

•*<*r, iù où ell^s ne t'inciionnent pn-
corc. l-'s nsi»uciatiiiiis aaricoles . I
vriéres et. notamment, ci-s caio*. -
crédil muluel auprêi desquHW ] •

«Mit ciiltivuloiip ri If- petit artisan
•><• procun

ont i nt

o y p
i:me; enfin, par un NT* au
i'un chff de famille.

lîfiiign- de nwi-apprix ,' lïj'asla
Ii •/nittom. je rrtwftif* roiu demanda
du feu .'...

n iMira . BAl'GF,

C'est aujourd'hui \c dernier jour.
l/-<9 tranMclioii!i se noursui\*ent. Irè*
tetivrw rt san« nul doute, la plu* gran-
)•> partie du tn'(ail re*tant a rendre

>• r?t très in(<
core firandc ; eî-
-gaiement snr la
li | nr lotll

es il» \ inlo. oui *(int si Ionn*4^ de*
uncv nittort^niii^ mjr formant i.s
prii'laînsi reeaftnant leunt vitîa-
«v.>c W (KTiif*. maleK ânes, tic...
i il* ont h ! ) l'armlttitkm.
r tomni". '« foire f!u SWn n nV

Ainsi, un père dr ramill*1 croint qu>
ir !'incnpaeité ou la prodif^iitc de

-on 111s, I.' modeste héritage re^'u d^s
nnc-Mr»^ no aoit, un jour, morct'lé pa-
!••« cr4flnci''r^. di^peMé aux onclièrc
r:»WiqHM. Pour évitAr o*»« tristes con
-l'qwnc1*, C'IIA malht'Urr-iT*. réprp
«• i-tion *nr les fiénératinns .i vont-
d<* 4« faut» d'un M'UI. i) foii>*lituera sa
mat-on familiale, if petit jardin, W
'•lifimps ijui en dépendrai en bien àe
Kiniilin, t-t il assurera par là, quoi
.(U'il aiTivt', à soit peliH-fnfarits e(
(i-riiVi'n-onfant*. un toit où il* puis-
-'•nl s'obriler, M un £spne>piiin.
"D'un v;.>[i! .lotir qu'un.' loi n o » '

1 '<»nfaisante n'ait pat roncontn1. dan-
i •* milieux ouvr i rn pt ruraux à qu
- :it- ^'adressait, un meilleur accueil ?

ObjortTa-l-on qm> Vin^htuUon du
l.t.>n oN> fami!!- m^ai^iwmhl'- cnmpor-
' »».• -,irt" it - iir-chi-anc morale
> oiir relui qui m h^n-'-ncic. +n r>**-
ti'i-ririiani « - dr"it< de pr<>pri-4*'\ en
1 Assimilant a an mineur, à un inca-
j-abit- ? *

II »*rail **xc>*̂ *>if A» it, pwh»in*n
SHIM doute, n» p«'ut wnon<^r à ce
rri\il.'((.' fr l'inoai^iitHabilit» le pro-
j rii'lair'1 d*un lm-n in-uiisi^sAbi'',

sa femme si'i e*l marié, au <vlui du
i wwil d* famille s'il « t veut avec
• iifjinU mîn. 'uri, aiiêmT tout ou par-
'ic .ie ce bien uli r^itainvr A M cctftt-
[ilutinn.

o du bit-n <i» Tu
i;- n;-UlUt df n

<• hilis

o
Second*^ j.nr l'existence, à non c"-
d ais-.- mutuelle*. de« groupe-

corporslif*. J'in«titution du
famille d"vrait prosp-rer et
chez noun les n;su]lat« uti-

lf » produits ailleurs, en A!-
magne <l aux Etatn-LTnts.

TRISTE VISION

p
naa l*

de ia f*

. —11
]'•!•!- r" litfn. elle n'empiVhi
[•n^îbililé île les rendre »i
, ,>f^nff fuTnrabV ie nré»w
.'•••l'Itfinn mi" I.-* int.'-rtMy

Pi1 rn^niKo, \f* cr i t iqua tirées df
c Tail qu>n diminuant le* *raranti*f
[il'- Je çvr-lil ciiliiinl>'ur i*"Ul offrir«nx

créanciers fT**ntu*lj, la constihilnm
du bien d« fwoiila réduit ton créât



SÉÈ

i i(ui i ai i a t i

trop fraUl. .
,'^.1 J.<plri , •

,' .•<: f • u t H U-OUIi' '4

miDMiMr Ittl jttrufl |-.iu
- ' B1N* J Iruuwf ta fort" .L'

rejT'' |»ifrce, témoin (!<•« |>!.n
iri de «on «Tltlanct. UB ('• "

mrhuiao^w U eloitt 1 ,T-•-

U «te la porta <te o#t!e ™»;-

cette parte trW» el nol-
tion pjiivre. A ' J U H il • *t#
nM ...morte.

«rraJwt «neore. autour du
n ntiaéraMr châle troué... et
#,(r*frti-ni ouverts, fixaient 1*

A TRAVERS LA CORSE

• <.:IM «i-MieuM* et éilgmloa jeunes mi"-.
. - AOIOltlHo CùSlfl. flIK- île Mme M d.-
J-s-epU Cosla. qui uni»»ail *aa *ort à n-.o.
M. Ju4o# KilipjH. III* de Mjne ol dr AL I'u-

i. ]i(«-Léonard Fillppl. 4-l-employi 0 ' -
J. T. m Aigrit .

LJ Jciaae i^fiam^e. rayo&BMlle Je grjri' i l
-fnutt', aaT^atal̂ namt éasae (lui* »n «u-

rl..i' U»1MU! nuptinl*1. .. i)!é c)n<iu l<
.r.f ri à l'élit»! par «os pire, laflib

I.Î hnlldoi corlègv, om^asé de près
(ajoute couplet, s* dir.'gej vers la UIHII
û '.i ct'rémonie civil*' fut préfcd-V {i
i. Lui»!, maire ite la

• . ii i. s [.lut affecliwux. Signèrent mmtn
; .,, . n» ; MMf Mura « î oie An»?e-Marh\ x*n
i- .|.> l'aocteo etoaleur de la Corsu . MAI
)b. --mitie Muratciolt. adjoint municipal
r >pi SiM-Malh.vu, employé a Pari», e
M i--TOI»S;<;DI Stofaii. losllluleur à ViTa
-•<••. I »n* (t*rents cl ami* des deui familles

r »>n* graaeiB pa? di'V parpfll* c'

•.l.me iltl époux, qui l>rn
, ;aenl)on forl apprtV*,

• - . -tùnr.> M oâ il rnpjc '-iii

. , -.ri,*. ..B w rfndil âm* Ira *•*!••• <
•lO'Oi» tlt U m;.i»oB UurtecJolt'. 3nr
lU-ur. où un innotk dtMîMt rt « r i t . un •

i. un 4r no* plu* inu'r.-es»B
- dlBiipgue pr»; i«l« <!•»*•—'

M l'

' ii pjrh il* ivm-m* qal rnlouri

LE VOL A VOILE
AU CAP COHSt

CONFERENCE
ftV UEVTENANT TUORE1

iv M,ir. à I> heum, le lieutenant
i..M ilniiuerH MI eiiiifértMiei- tiiir If
! û voile et la connaissance d>' l'ut-

I •• -> iiipuUui|Ui> nvinteur. avri> lou-
-H Toi el su fore»1 d'ar(çuiut>nl

• Mirtir la ii'-c-^-il'*1 puui

Chronique Locale

uns a ;rur* famHItt — P -J B

.--t at-rii'n <i que l'effort pour reculer

ni'Til jamais un efforl vain. Mais je
pnn au-ni. eu me pla«,-ant il un point
il.- vin- plus uliliutin'. voua montrer
i, . ftniM'iiLieiioes (jrave* que peiil
»\..\v i îjMiuraiiOe du probltm.- du vol
situ-i niiiti-ur. Des exemples lires d<-*
v..l- • xt-culL's par nu.* plu* vaillant*
M-lui'"* proiivi'nl surabondamment
r.'inbien d'accidents graves -nTaieni
i'\it<'"i si tous les aviateurs pouvaient.
iiiir !a pratique du vol A voile. <Mrf
mis fii garde contre IM traîtrises d»

' -. Et ne pHn^x-vons pas qiM> *•'
;.i priitique du vol à voile devait nviHr
pi.ur unique résultat d'épargner lfl
vî** d.- quelques aviateurs ne van-
-imil-il pas In peine d'Être pratiqué el

(,,• lieutenant Thorel *<• tut et nous
.iiri.rtmcâ dans son regard toute
l-iinwrfume qu'il avail dt- m- pas avoir
pu Inujuurs vaincre 1? scepticisme de ,
?r-i eainaradfs de l'aviation, '

Pourtant des hommes de science.
t.-if '|Uf Painlevé, Bon1), It1 colonel
uiiiiilon. i>- commandant Brocard et !
tant d'autres, on1 donné au lieutenant !
Yh-n-t leur appui ol leurs .ncourago

l.fii-l Quinton. juslement flénomnn
r..pôtn- du v..t « voile, a pu dire di
| j . utenanl Thor>'t : " Thoret est ui

liHV-rful d'être baltu pourvu qu<
l'i IV triomphe ... ne devtm«-noua ua:
-'•it fier» <U' l'avnir parmi nous e| ni
lin i|i-voni!-noH< pas d'hier lui mar
<•,i. r tout1 nntrr- sj-mpatlii'1 ft lui ap
l'i i l 'Hou* no- pnrdiiras-i'mont^ poui
i"u'*i\'ri' !*i haut̂ ^Tnent snrntiflqu'1 p '
nu' xi.ite dont il est [aptMre.

I i ronfl-renco twr

fa<>uleu4

•s (<ilul-4 H v m l e i i r - .1.- p r a l i q i f T 1» I r nu I.I rir
t.] à v i l e , nmvi-n r\pi' 'riint'uta! in- ' ooiii.ri <-n *•
i-pensable pour se fuiiiiliariser a v w •»»•»«—
i courant» uérifiis.

l | y a qut-lqi'es jours lorsque nous
ii posions la i|u.slii'ii tpti. riHhtn-l
ment i>e p o w d«s «ue 1 ou p»ri« d u
.i ^in* inuMir : •• (.hirllf put-t-e pni-
iiiii- doniifjs-vtmg ii vos expi:rii»n-
\ ? .. le 1 t o u r n a n t Tlmmt nous ré-

,>ii'lil :

A 9 lii-uin. 19':
a, 18*. Mtaiitna. I l9 : mu:

rouvert en matin
!•; vaat variable;

— Tticr-
ure*. l«":

i. — Les r'4(raBclitmtTiTA IILL 1
rni nom Ifgce >inr vj -le Svym i
I-JUB, par V.Kmne, Vx-*ur-AI
" " Cranonr. Berry-au-

INTIMUIH)
M Trsta

n. . «4JOIB1 à pudnni'e m lilBii-<- ' I n trou-
Maroc, a Ht promu nu

emfcttit militaire de Iroieiè-

O n n^'»*
ç o r r u n u n]ç\ J,<c

DEMOLI «THLSTtWJI WUTIAI*

. p
r Tharct. tôt» le* nnDbrt» <U
nl préa dL- -e rpedre au TtiéiUn
i •) U

l.r^ imnibres ilo S.C.B, jool «..UrnuKOl
ri'^ de vuuluir btt'D aiïiiler i i.i cmfétrn-
.• 'iul -*tr* fal'e P«r le Uuuit-tunt Triurvl. P«
IJ r. ï i> beures. un Tnéauv muoldpj).

r r •MVIOES OOMOEDES

8VMMOJIT DH D K O r H D'OCTROI
!,<•* finpiuyi-d d*octri>i ŝ iot tinés Je bien

"HI'-T ««.'iilvl1 i lu i'-'LLOUm LVlrsanliruir^

M N « t O H H n TUSinOULBIlX

sp, nan-i diahaclkiD .1* l<vcaiW.iUt*l «ont
Iiri!> dp *E taire uunnoltte «u Soi»-latcn-

1 m.liUIre » AJaocio, qui 4i-ur «flrrawri
oûtM-!i- de demande à remplir cl à rcluur-

r l'ntlrlbullott 4e ralîœaUoo eptrtïlc dt
iu fr.TM-p, instituée par I art Vie 198 de
il <lr m a s e c a lu 13 juillet 19Ï3.

L,i>i Baslials. toujours ai FerTrol» p»ur !••
uJtf df la Blcnheureoo» Vlars* Mark, vt*»-
roet «D««r« pltia oomhrtiii oellp aaaèe au

l l i

qne nom I . Nou
île la paix de Wtur

IIIIABU aoMtti •• i» FraA- ,
r** qui îutfcDl au Maroc p<iur It clv^^iitlon
n h rétif «le ri la |>al> mahit)l1«

tle^ioi Pauti ora pro oo*>li.

THEATRE MUNICIPAL

UE OOMOUM » • OHANT

Nous recevons d* M. (;ésar \ ezzani
In lullre suivante :

Mnn*l<tur 1« Directeur,

•le ri?oa de lire d»û* un quotlrl>B local
un- B t̂e de laquelle .) «cinN* rcsullrr que
nnlff- sympgth'qtie and. M. Botta, pnr fflé-

evnir c r les n

; rtl'oi

-'i-ir In
— H

ni Ilo. t
M rsriH
i(- puli

nrt-m^-rr
TiutOci Jo«pph-Phflippe. r « n n v

fjfdï?* mobile dv cla*£i' txeeptrUD-
.«cheloa

p. a dld

f échrl-m

t U 9" brlfBJr rpfriooalp a

lomntf c.omm'Maire sp^r'nt
, k la nrfme r^tJitnacc. .1

rie Marie
•* ijui <«l

Vx'hruri's
Umiffi-

U Kle pair

mf*af rk-
j rhom}? de

nl'Uilri- d u s drt chant»
-iCï Heure*. PTand'mpjj

pur M. 1

oOïlP

7k"ih

<TJi « n i "

r pour I.

iimnunlnai P'n-
lup-l!» »-

il« ciKOMlaPci-
p chantéP f*1!1-
cur.' tlt- Saint"

p r j f
.--'ntant !P» PXploiU et lu
r-a dit lieulMunt Thorei.

I.".\-r..-CIub
r- mrmbr<¥ à

invile tmis
c-mf.'rcn-

di- «••• fioir. ,
Prix rtfM placs : Lop*s. baignoirt-.
iitfiiîl* t f r : partprrp ri .ieuxipmr?
ré... 0 fr. W). Localion c h « M. Pog-
parrumpiif

DU

LIBRAIRIE
* PETIT BASTIAIS M

• y VIE \T PE PMt.UTHE

ROOLIANO
r»it 1) Kt'MAROU

in n. j lJ
ri«x*ii<w
,li-# Ire i

•Mtaa •"")( en deuil. E
iir.indr (jatiK le leur d*n
morl d'.Wo'i.ti" Rrieonn. qu
de M Hrvu.

Ii mi'mulrr d'iM pWa

.• r,.irloul

mm»
VU
• «loi

: 0

ii r»t ;-

M lu* ni

.«r***, a Psna. •>

li^nl. «lor* qiio !M nn-mbre^ 4u ]ury il
'trtenl 1>> tonpnuri ftoil pour dtttracr en
'iilo imprirlialik' lea pris <•!• rteomiienii''*
n\ r.ni^ilnls méritas!*.

Je vous [irif. d'accord avec les membre!
n jury. Ae I>!rn voulo;r Informer ta popu-
i'nn île O' partit trolr eflinpie du BU.fni
>mp|r-rpodu qui <loit ' r f conrl'ifré cdronnî

• simple m n r .
\vpr rrxprnslan de mes

l n Baissants, «euillva aaTécr.

l'nffertnirp. la

i . Maria Miter Or»lu» .. <ie auidi.
Le -to;r. h 1 hiur»». v*pw« *O)MHICI!M iui-

•'.* .w la h'n^rrlt'-o it» T. S. «wrcmi-nl.

.«•rphYrc-Vi-iy lu', ehaaié par M. Amvr.
La pt^aïualr fiil l.'rnuii'f pjr le baise

tti<ni Jif la MiBli- rellquf Pt par le etunt

Spectacles

Jeurtl 1T aaptembro, * • h « . _ .
^r.. fnin,' . Ragent-Journal, < , îicfu.il

-.t rfntte' ilu

Jp^:i*ir tfpuil

.'•irllrs di'f rlUhs d*
-.rr* dp l.'tirx rM-i*'»

nambrrira i la c

\f. l

itlnnalp dp NiivliralMai m t r t t V
• nuverie a IHIK du I" nniobr»

i-aadldalB t |pnnn>n d'nlrri-
f j l f parvenir lf-ur dit4fl-:pr. «u:t

• - H-ill-
t fla<tfi. >ofl 1B <1fr»rltmf <t« l'Btale.

I . M Finira dVIev* ofDrier de I* nurlae
iri-înnJp «1 J<- fitfllalne de la marior mar-

lira* qu- H-t iiu>«*a pr^^ilwlp*

• 4«* Bamlafe à 1
a.n m «.-piembri- rnmm
rf- pr-*r^i ' t rt" [.^.i.«i

'• :H. C"ni.Mlit Rsm;. Berlhe J^'ahcrl -t
F' '"naod llTrinana. — Prchettrir *vmpn<>» -
T»' ri Ja»s.

-î« Au proehato prairinsnip : LUmim

'.:-• i»..lr : L«a T«i«
, «T4BJ (lin J'iit>ntur.<i . .r n«t!..n^

t r v l é(iiinnirs. (-loqul^Dii' (>ptsi><fe - I,c
••au rdnlaa1^ue: La PIN. 4 M SMf in-
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TMKATRC MUNtciFAL. — Jcull*n)l
tm*H oonegun 4a chant RM) n\ct de ami
> .-^ .' Jm-Bl» Ajn- 1- .-.mi-ours : U T«»

»BI et Mil-' Uno, e
iVnul •! Mlle Vcra

l>e Chevali«*r du Silence
. « . PAR CLAUDE MONTORGE

CHAPETHK IX

L£ CROT OB LA

n ntv •comiip bnul'tvrr-
* n><chi!<«Anlp«. ne pou-
renfirp IJP rlaqurr *•«
II, -mu1* l'pmpin* d'Mnp

u n.
t l

rlc tni une porte
mta l .

Il se préparait h en |iou*»fT )<• V«n-
l.'iii, quand U porlp Nourrit d'tUf'

l m c Bernnr.) Fit qiiplqt»** fnt et il
•' trouva *Jan* UKP ̂ mnd«> palTi"
rlnn^iilair-. \i'-iiw •t"mhr»>. *pi'n-

-• pfliip ,am^ fiim-ii^. au frnlrc
' ta Trtûtr. fomhattnit.

1 I ne himmlii- plu- int-'n«p. un
I fr'iKl pJo* friAril li

s riamb.'
u.la la n^lc

c!ar-

s i i
f r A l

• ( « M e d -
I D r liM.
-n t i t nn*

put nl.ir» se r e n d n
< tti)rtp qui! s.'l»;i heurta dans um

r.av botte nhioninie qiil n'était au
tt • chose qu'un cwfcueil vide. Il si
[^II^'M I • ur f. \ a miner de plus prtSi
î' .-rciii-il i-lail on chêne, BV-T tic
p->t(m6c« argentée*.

Sur lr fnuviTcle. une in-ori|>lioi
était frrav'<-. II lui «on propre nom
" Bi-nnr,] ,li> Privai », en IHlres jp
l'.iin-* -uivi ')-> In Hnl.' de M nui'
saaee d •(•• o-lie du jour "ù il <•" lr.it

— Diah>. soivrea-1-il, <on a pen^

i'1'... J'ai faiî >oi\nn!c lieue» pour nii-
irouvor en pivwniv d'un adv<T*air".
I j - tav Irnuvv on face d'un cercueil...

S" (Kiil-il que celte bottr puisse conte-
iir fiiut ce qui rc«lep.i dr moi, quand..
" ne serai plus ? On a des rêve», dm
mihiliunK, on a d«n« li> ctrur un
"i^iiif infini, on t& croil un** p4Tjî t>-
-ilit-' ri, que l'un »«>il enip,>r"ur. ini-
iwlrr. lutÙr ou ariisan. on t^nl ln-
! dans... Qu'on ait passé inaperçu
ur a Ivrre, ou qu'un y ail 14it 1*

- ; liriii" d'un grand rwnquéranl, d'un
- j ï'j-nis.t ortrani-ulfiir, ou d un p-and

• «|u'on inî M? n'emplit pas mi*mc <̂e
' (••tTtrc...

Bernard enjamba n '<>n » c w u n l .
M V'ix s'elant haliiiu^a aux vi-

ri«*. il j>ta un regard rirculaire au-

rni»n înUnitiun. on n'c*t pas plus pn-

l>an_. le frttid di- la p»]iTH\ dm ob-
j*'U ioii*T*, rang.'* sur Ir> *o], côlc a
c'.ie aliinr-nl l alt^nlion de Preval. Ii
- diriiifa de ce coll.

TifiiB ! d'autres wirueils, tous
M-mtiiabli^ au mien... « ' dit-il.

Il approcha et examina ce* cer-
'•nt-ils. Ils éliient en cbène. à poi-
pni 0- d'argeni, et leur oouvercl'- «lall
vissé."

Sur rhacan d'eux, une épie M«
d.'Twsi'(\ romnv une j^iin,- ; 1 enn-
emi de^cercueils portait iinp iu-m,
li

«r£ol

.»- -i. ;.. .- ^i-- D u! t f w i o n de marcher -\\r <\<~ \n l i r e
i.H-liiiu. Vais -je p)i- in i m i i hattnr. nnn entV*+ ttfh*1

)•• «ni* entouré de ppedm 1 It avança rt«*»»i1a^. huta du pi-"d
\.'n»nt^ • . . | conlrr- un objet qav lnh*rnnl* prv*-

- T<iiia pour faire tomber son i qw romptètf du lien nr- !ui permeltait
•t. reprit M lawehe et, lont i ! p*» dé dlsMnwr. An bruit qw fit «

lotir lu
p
cal.
flan
ncr
1%-SJÏ-

p p
iMil. H ri. <-ommA

T , i rfaifm-t crni«fr L- '
moi, il f««t, Max ÛV Cîmro

U pirw «tan" lamipl]« il *? lrnt*Wt
t-t»il imm-njf H pile Miiil l<nd»e (tu
haut n i bi« d*- drap* noir» «or W-
quel* «f d<Maehai'-nt dm I i m r < d'n- •
«Ml :

— l T » cbapellf trdfntr, ânmàr h

marri les déchiffra

- Ti n* ! h' bruit a rY»um *ni'ii
•̂»'-l rfîitani an cnun dune explu-

ra:i«n an Wle Snd...

Baron Renaud
— D i a b l e ! O n I T H . T H ! et i o n -if

fipmp ne |i>« ,t finiriM «le a<in (.\i»!»it-
<v> î oal rendu rai«i*lhrop<\ ,-| joui
^*'"""i ;né à s'enfermer daiu uu nu-
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f NOS DÉPÊCHES
L'ORGANISATION

DE L'ARMEE

HVL* tëléf^aphique des Agences et de nos Correspondants

LES OPERATIONS

AU MAROC

/>*>• FtiUt II', l TIOSS
UE « PAINLEVtt

f*ttriit, 1$ septembre.
M. hunier f. prr*ident <tu Commit

i* niiniilr, de ta fiuerre, a envoyé au
mirer luit Pêtain h Wérfniiu»ie sui-
nint :

" .Iti nom du Gvinvritetavut, le
présitletu du L'onxeti, miimlre de ta
Guerre, voiu {prie 4e trammetlm tou-
te» Mex féHritaiionn aux flattantes
troufi'M i/ui rombatteul sous votre
haut lomnutndemnU. U leur exprime
lu riiotinuitta/icr de lu nation pour
•tes ntrrèH important" obtenu* tur
tout le frpul ntmt fin»* te* combats
préliminaire* à ('opération nérpfxai-
re tte sécurité que cous avez entre-
prise. ,

" L'itrdeur, l'énergie el l'abttéya-
tion déployées par tous les offrir™ et j
les snhUits ton! fe stlr garant rie In '
réusxitr itans ia ijmmte wuere df pa- '

!

CONSEIL DES MINISTRES
l'ari*. 1 J »t,i|4i'mlti*i',

Lfs ministre» ..t sous-seertiaires
iITlal se Hont réunis ec matin, à dix
lii-im-s, >\ l'Klysée, cous tu fWsidcnoe
de M. Uouniergut', prénideitl d- la
R'|.ubli*|iie,

LES PRESTATION ES NATURE
.\f. Joseph Haillaux n soumis i la

Mgiialurc L|t> M. Di>ume[-frue un d<;cr«t
i>r^anîsaiil te régime dès prestations
i'ii ualuri' d<- façon à développer leur
usagu sans nuire u l'induslriu nutîo-
11 al».

LES DETTES l\TEHAUJEEft

l.e ministre <le* Financée a t'n-tui-
\- parle oW deftt's iitteralliées. Il a
x,poaé les conditions dans lesquelles
» Commission <te négociation va
tartir aux Elals-L'nis, sous sa di-

DECLARATIONS
DES MINISTRES

(>«n*. i:. «-phiufai
\ I issue (fe la suanoc <ln (Vt

fies minjslrea, les mcmlircs du j
vernem^ut, intorro^^ par ]>-s jmt
li-te-, ..nt fait les dAela rat ions si

LE PLAX OE M. CAILLAIX
M Gaillaux. ministre dr-t Finan

a d'^laré <iue son plan au sujw d
cniiHolidalion des deltc-i inlernlli.1»
t;l»: approuvé .

.«. BRIAXIt RESTERA A PARIS
M. Hriand a indiqué qu'il n<> IVIWI

tirait pas immi-diatenKiil pour "
yt\ n-aîd nu'ii assisterait a la n'

t d>»rt Affaires l'Irnnm'-r'

RETOCR DE BLESSES

Toulon. 15 septembre.
Le navire-hôpital Cirenst-ie, qui

i-iTrtTlUf son tro4fièm(> vo>-age, est ar-
rivi- aujourd'hui à Toulon avec ,
W7 malmie» et blets^s mpalriés du j
Msrni1, qui ont <?'£ hospitalisés dans '
les lidpilBiix de Sflint-Mandrier rt

LES ONMATIOXS
Fez, 15 s e p t e m b r e .

<>t la nu i t é é d lIJI jou
ont et* calm.M.

tut? atUque rilTairiti oauln.- l'oued
Amcriiii- a ètf- repoussep.

Nous priiir-uivini* I orgnimaluiM
d. s poslm d'Aadour et d'Ar»hirkant>.

l<a journée d'aujourd'hui u été cm-
pluyée au regroupement cl au ravi-
lnildineiit de$ unH^.

Ui aiéballa tliî-rilk-oûs, comoian-
(l*'-e par le j)achu df Fi»z. o »fti«clu^
&•- r"eoiinai>siiiit-i'H facf au sud du
«ibniie torli'iïifiil re<ranclu<.

t Ur i'*r*ilri 1 le île «Gulialli'i a bom-
bardé ôfs rass43[ublcnn'nls dan» cflti
région avec !<• concours de l'artille

ïRD-EL'KRl.V
ET LES PROPOStTlOXS DE PAIX

Tanger, 15 septembre.
Au murs de IVacale À Tangi'r du

paquebot sur li'jn.'l il n pris place
pour r-'j«ii(idn' 9o» poxt»\ le marecha
L\autey a déclare :

« L^H c*inditi(tiis de paix franco-
"ApapTnrreg ont été cotnmuniquéefl à
Abd-El-Knra | Mr los auluriles frm-
caiseM, aprè« qu'il fut devenu évident
que le cher nffain n'avait pas l'io-
tenliitii dVnvojiT d ^ ''missaires pour
iea recevoir.

•< En prétendant ne \e» avoir p u
rcçiim, .Uxi-EI-Knm cache délibéré-
ment la v.-ritf, n

j LE VOYAGE ES f,ORHAI\E
[ I>E M. PAISLEVE

| M. Pairilevé, président du Conseil,
j M ciiln-ti-nu ses oollèfntex du voyage
J qu'il vient dWîectuer en Al^ae"-
| lorraine. Il a inrli'jin1 I"intérêt que
I romftnrte la r^alisalion di's projets

ii ordre écvïnonni'in* ou k*s r^formefl
fiscales nécessaires.

LA SITUATION AL MAROC

Puis, le pn?sidfnl du (Àtnsnii a ex-
posé la situation poliUqu" ->' Tnililnire.
in Maroc.

LE PACTE DE SECURITE

M. Briand. ministre dw A(T-iii-s
Rlrarufèrfs. a exposé la ma relu des
n*i£oc!«lions relatives h |'il!abi>r.ition
du paolc de eécurité.

MOUVEMENT JUDICIAIRE

M HlF-eg. ministre ili> la Justice, a
Tait signer « M. Di.um/r^ut' un dé-
cret portant cJiwrsps nomination*

L'ETAT DES RECOLTES

M. .T.<an Durand, nuiu-tr-

NouveDes Parlementaires
i LA COMJÊISSIOS DES FIS t\CE$

Pari». 15 seph-mbre.
M Malvy. drtpuW radical •ociaJifl-

i.- du L..I. a i-lfi r.lii président de U
CiimmisMKHi des Fitianrc* di> la
(:tiambr<', par 23 voix.

M. Henry Simon a obtenu S voix:
M. André Fallières. ?: i! y eut deux
bulletin? nuls.

L'ancivn minier» <]<> Ilniériear
n'avait arrrpté de poser sa candida-
ture qu>'i la condition que l'union dn
Cartel stibsisle.

San élertion pourrait donc mar-
quer un nouveau tournant de la poli-
tique <ks gauche.

AVIATION
('NE F PAYE

Menlnn. t* wntembre.
I n voiliw IUlien a «nmaié a M*n-

on qu'il avait nnt-rru a Iroi* mille» H
flBt au «ud-e*l du Oo-Uartin une
navr •]'))> •tra^iim <• 'a id'rive IJ* IIHT
-mortt^' a empiVhc It-s pechrrehes.

AFFAIRES COURANTES
Le resif de la «tance a ''fé cm

ré h l'expédition d-« affaires c

LES DETTES
INTERALLIEES

TV IXTEfiESs. n T fl I PPtWT
DES EXPERTS \MERirAI_\S

Paris. 15 «eub-oibre.
fin lélé(ïr«plii(' d<- Washingion nuf

lî experts amérirains ont remis an
président Cnolid«i> leur rapport.

Ils conrliient qu'il ne faut rien exi
prr de la FYanre. momentanément.

Il* rslimenl ou.- !•• débiteur doit
équilibrer son budfH ax^ant de son-
jrer A antorlir ses (iftle* extérieure.
Il nesf n«s vrais-mblable. déclarent-

ndement de^ réparalions

| Rllir.

M PAIXLEYE PARLE DU M \ftOC
I*E LA SYRIE ET DE LA RENTREE

DES CHAMBRES
M. Pnirtk>vé. nrpîrfi,(.*nl du Coii^

a nntiiincv qui- \n |trinii<V<- parlic
operaUwiM ..IV-iisiv^ au Maro<
donm* di*s résultais satisfaisant*.

Tl a ajoiili' ([ii'im noiivciiii mou
DH'iii f^t f-n vu i» de préparation pour
atteindre W objectifs décisifs avan!
la saison des pluies qui rend le» opé-
ration» impossibles.

InWrngu <nr ,a lib-'ration de
classe. It- présideni du Conseil a affr
m.- i|ui< ]t.* soldais libérables m- s.
ronl paS n-lenus un jour de plus qu
leur r!urée liSpaJc d-' service.

Au BU jet de? ^vc-iK-menls ite Syrif
aprëa avoir eonfîrmé qoe le câlm*
rtgnc. M. Painlcv^ a fait savoii
Ii? gi>néra! Gamclin. rZ-ccinment nom-
me commandant de^ troupes du Le-
vant, a pris If commjind:'
Syrie, de la colon no nui ml
les opera(ion« de pneinention néces-
•«aires.

Il a dj'-clnn- i[iio ]M i>nlrelimg qo'il
viftil «l'avoir avec M. BaMwin. pr.-
"•!"r miriifttri- lirid " ' •
aurnn cararttTi* politique.

Ftitln. li- |.ri-sir|i*n| ,lu Conseil a fai
j«r) de -on iiilenlinn ,|e pniVO'iuer I
rendit ilen Chambtvs pour la fln oc
tobre, après !«• notigrén nalionaJ.

LA RECOLTE DU BLE

Paria. 15 •epiembro.
-M. J. Duranil. minislr, •]•• l 'W

cuJIur.'. a dvclare qm. |,^ airrici
tpnrs mil accompli, ceili- antu'i' u
t*p|i<- -urtnimaine f-n cuvant la'plir
grande pari if de la moisson nu prii

La r»Vf()le e«l uti|j.TiPiir<' à £5 mi
lioni dt< quintaux noil une piu-
%-alne Af 9 million* d» qtiiiitanx «i
rv!I^ do 192*.

I>'s besoin n de la camuaffne n<
luelle. èvttlut* A ft) miilMHi*. sera
couverts par l'i i n portai in n i-n faibli
minhl ii.t jtj-.^ â l.̂  j.1 .̂ _ i

UN SOVVEW PHOJET

Pari*, 15 sept-mbre
IA- Kuuv.Tiifinenl dépor-eru de»

•ntri'.' ilti* Chj|fiilir—< un nouveau
d-.- Ipj g

rapprochant de eelui du général N»
l l

l̂ -s directi
i-d par MM.

l

i>n ont été
Painievé <

ec lo» ni-
iir df I» G

A VIe ASSEMBLEE
DE LA S. D. N.

UNE CONFERENCE
ECONOMIQUE

Genève, 15 aeplembre.
^•rncmcul (Je lu .S'"-ttiic<- d'au

j'iurd'hui f̂ f U proposition d •
M. Loucheur. tendant à la eonvoen

nti ,|c luu.'t les organiâakR^ dv la
lei.f'- des N'aliuu-, . n vue d'iim
inférenc? économique.

AU MANS

EXPLOIT DE RANDITS MASQUES

fj' Mans. 15 septembre.
I'S rlu Mans. -Ifs handil- ina^u/s
freiïlj rovoivri" au i^'iiiif dflll̂
ii-nne hwlA*. Ii potion f It' Ti-rmicr
femme. enf.Tm.'iu Ir-ur d-nx en*
• I pili.-nl la f.-nn\

Ils emporl«nl 720 fran<>̂  <l d--n hi-
oux.

. de Marielllu;
(.<*• fanulies BoBPiii, cm»Ii. flunnBlinJ

«t •III*. dértfl* ie 15 «p l iaùr î
a do «H u s .
tnest aura 1leu iu]<JUrJ'huJ n-r-
tMnbrv. 4 II» heures

nira S la miiaon inorlusitc : ru^

LABORATOIRE
DE BACTERIOLOGIE

D' tiHABLB ABBATUCCI

aux Ëtats-Dnis
VIOLENTS ORAGES

n Ittégranhic de' New"- York
(H^S une va^ni? de chaleur inten-
ir violenta orap'» **•< ionl aballic
!(•< répons d.- New-York cl dix
s voisins,
s inondations ont rnit six tn«>rts.

TIRAGES FINANCIERS

VILLE IJK PARIS IsiiT»

quanlit
(irait.

Len

Fram

re. El> d

•niant
spérer 1
1 fini

a dot-I réduire fortement
ri-. réd dé

publiqui>« et surtout militaire
D'ailleurs, on affirme qae la Com-
i-tsinn ainériraine (\c* d-'tfe*. de TH-

( n A ne pas afferler la situation (1-
naneiére dp la Franee. proposerait de
pré|p\-er reulemeit! le taux df un et
Irmi ponr eenl l'fndnnl rtL* nn*. -i i«

r>anoe eon«en<«it k pav-T 1* princi-
pal, «oit 7rt) miflÙMi-i de iivrt* ttrr-
linff. dans c d.'-l«i.

i fa]é<

ilslre a fait ivmarquer que I
lonrfiale pst bonne •>( qu- !,•
r>mmen«nl a oxpoH'r h- bl-'

LA CLASSE 1924
r

IJ3* li'.mnic* de la nn'nn.re Ta
tion de la rlawe lf>?4 de l'intérieur et
de la Sarre «eront renvoyé» .lan-
leurs foyers le 7 novembre.

Oon de l'armée du Rhin te seront
le 3( rtctohre .

Toiu >eront liVr^s }r 10 novembre
Des ordres «ont donnés pour a*»u-

r-r |i> prochain rn'>apHement dos libé-
rabl<-s actuellement au Maroc.

.016 sprn
juanle nulle

L'obligatio

portant é
mboursée par
ranr

mimer"

hformations Financières
èODRSX J « PARIS

Nvre

It« lire* . ..'.'.'.'
li>i pesclag 310
lOrt fr. «uieses.... 4102
*JO florins

CABINET DENTAIRE

M - ROPHE repreiuli-ji te» OOIMU!
liom A jwrfir du .jeudi 17 spplem-

LES COURS

DU RAISINA l'"Officiel'

LE MOUVEMENT JUDICIAIRE

U Journal Of/ir'irî publiera de-
main matin le mouvement judiciai-
re fuivanl, approuvé aujourd'hui par

Monl,... I,,-. )_•> • f
LA hausse o.mlimw nur tnu

marchés : on s'-n rendra mm pie
• Yaminant les r.iles inscrites A IIH
niiH-lin rommr>rrial.

A Vnn'neHiiT. mardi, divers ro
lier^ offraient le prix d* 8 fr. le dej
pour Tes vins nouveaux des leur

i
pp
pi**«Went d- la O n r de (•"••

•lïtion. en ri-mplBCr'mi'iit d" M. >ar-
r«f. «•'!!> * >\ I* r.-lrailr

M Dr-yfit». dirertfirr <i» prr*nnnrt
au mini*ière .le la Justice, e»l nommé
prrnii-r pré-id^nl . ^ la Oonr d'appel

ff n
Fait nonvan : les courtier» alle

mands rireni n! iinn^ la rémon. arhi-
.m! .*.•« rai-it>* -ur <inurhi>«. wiiir i
viéd:*T '•!> A!î>nW(nie. tls ne pren
^nt 'TU> d « r^oli** d ( * bf!

. t m b .
De Fnbmirii. niri t-'léuraohie inie

état de J'aviateur Goales est de* ptua

M. ni du
pmrur*>ir p-néra' de la Cour <l'ap|-'I
4t> Paris, fat nommé directeur du

mi le •red*.
fi-dr'i

lu « inUt t r . d* J . Ju .U«. ^ t n ,
Î bloc W.iWO tTvtn, récolte

» • O t ' V E H T P R K - ^

CHARCUTERIE
PARISIENNE

EL
•WTf A - », bwi d«

Petites Annoneea
s Économiques •

BEURRE FIN DE TABLE
• t VTI.|.FntKr ..M»nrhpl

•M « o r r n , •Man.uux BT TWLktrm
Amnuft tous tes courrier*

EicLiBtviTt -:- -: . Qnm - D*T«JI
£ BlAGiM * !

«VIS M BCTTU. M. A«brM.fti l—ii ii u
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ALTIERI «NAPOLEOM j?

aa changa — O»«lr«s 0« EOUIÏO —
lpllona —Opération» sur titrcfc —
O* titras — pr^ts tur nvm — En-

CM.1T* M nwiu* 4e iwnûoumarna
(Ulr «I U non-vtrlftcatiOA d» l

financier». industriel*
« comnMrctMK »

VIEUX JOURNAUX Touj
BEVUE PRATIQUE

àa f HABIT A TlOtt al au FOYER
Je Jjrtfai et Bum-C^u»,

adresser à la Papeteri
« PETIT BASTIAIS

VENTE
I-..M.-.. a u comptant et à crédit

tous véhicules plombés de marque

i )-o-o-o-n-o-o-o-

RENAULT
•> CV 3 places, Itvins sur les i mues 15-750

r, i;v i id. i.i id. --• 1 7 - 1 5 0

10 HP i-i>lniii:il iil. M. ~ ̂  23-300

I I I III' Sric - i i l . = = i d . = - ^ - - 23-500

10 IIP Ui-anil l.iiv iri. id.^=- 25350

I I HP Oranil l .n\i\ .illonp1, frein» sur IPS

HPIIO. s strâMn'"" '<t a la rouk Pneus d«76S;1o5 JM9*

Agence exclusive pour la Corse :

DORIAT- BASTIA
M Pour toutes reprises consulter la Maison DORIAT.

L'ESSENCE
< l a «•!•••• <rori|

PÉTROLE

S T E L L I N E"tato£ tr.5li
< (a «•!•••• d-origUXBncjUadn» de 200 Uin»)

'CRISTAL
LE PIDS
REPUTE

(E^ bldoa. i , m lit™, oo on ojUadre» da 200 litres)

H U I L E " D " £ST ULITIBIE
(Bo hUona d'origine de 2 litre)

Simon DAMIANI a C" Importateurs exclus'fs
pour la Corse.

COMPAGNIE

FRAISSINET
I «,,

(fon\TRF; DK SKPTEMBRE toas

• !« N-urfi.

LC CONTINENT
-Ï. & ïi) tieiirps.

: (ie Ui, i [.ou.- Nice i 11 bpurw
- a- BasUn peur MarMin*. t sut .
.'. tf'Ajswio pour Minpill». a 1* beurM
i. de r.iht pour Mo*, i tO heure».
! d«- Bsiiii pour MtrmeHit. • t t heurt'*.
;. 4'Ajocco pour MarwiUa, i 13 muret.
!. Je tliti.» pour (..Tourne. A 11 fiiure*.
I. de C.'V, pour TMlco FI Mirau,!*,

IJ heur»*.
I d'A|i4w;o (wiif Nloc. « tu heure..
i. de B u l l i pour Niea, a ï i Q«un>*.
I df Bull* pour ll>TH]l!t, 4 Wkijl
: J AJ*tcio puur MarwIUir. t IV licurci
. J Cï-HuuaBe pour M.i-e, k i v hiun,*.
• rf- B. , . l i pour M-o.«i!ie. k 11 U urr*
i. (te BMIM paur d««l-Flcroai, à 3 ficur
'. de ifsiai-fiunBI pour •«•u», à midi
'. <1'AJ**(H »iur Maraiille, t 13 heure*
'. de Bulia r«ur Llvournr, t 13 Injure.
. <J'Aj4Ccio pour Nioe, 4 ti> licura*.
. d'Ilf-HoaMf pour Touioo *t MtTMiilc.

i M heurt».

17 d»

• :•. d»

i.t. dt

.'» d*
Ï . \ <it
ï'i. *
ifi. df
*J. 4<
Ï? di

1II

Mirwl
MaraeJ
Livouro

t pour Ban ». t midi.
e pour AJaeele, t raljl.
a pour Bistia, à raidi.

N.c« pour AJMOIO. a t hawM.
Niée fn>
Tourne
Mur-pï'

Nire po
Nart, H
MarwJ!
Utour»

Hue pr>
Toulon
Htr ici
Marwi!

yi
. ..*>o>

ur Butla, i S LeuttA.
pour llc-Hwi.sr. » ]K tour,
r four Basl.a, ï I» hfiit>
e pour AJaet-nt, t i K riMirv-.
ur hr-Ruu*te, t î l h. 30.
B pour B**U* t m n..
e t AJicr.u, t mkJi.
• pour Bailla. • mrul.
ur AJicao. à S heure*.
ur BulU, • 0 Druici.
p«Uf Calvi, « 11 heure».
* puur Dut la, k II) Jdurts.
e puur Ajacflo, A 13 lieuru

L?ur B««t.«. J n ,h

DVELLEEHCBE
ARDOT.^ûOitl

EBSaliiï?
• M N i liMta* W»i"«

REGINA
I.A REINE DES CIGARETTES

i

«OASNFF — S- ?.
LE PLUS FORT TIRA6K DES JOURNAUX DE U CORSE

001.31.

H SKPTtVBUt H »

LeJPetitBastiais
i - M . , m o m 1 «; ̂  i JOURNAL QUOTIDIEN D'INFORMATION J . M ^ - c
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>cs Finances Françaises
Au [uofcwot où UiKî'e ministre «Je-

FiiiBicf^ itit retourné ti'Anfire'-rrf »t
a'*f.(>r*l- ii allrr nnx Ktats-l!rii»,il iin-
p»rlp il ' jii'tfp un roup d'irii sur le Ji-
flia!iiin rinaiiriHiv .1P nntre («VH. M.
H-rmain Mnrtin. pri>f«--t̂ -ur ù in Fa-

i l - H l i l ) P l'fi] I
If nul

.»il .)
vîcnlOunnuTCi

pn'cist;ni-nt d* publier un magistral
finvmpf sur » It-s rinaiifT- publique
•!•• !a Franef tt !a fortuit.? ir-vt!'<
IMi-1025 •• I;. n a divisé son .'-ludc
en Irois srainJc? jwrlit's : in premiJii*
^ t consao^p ;ï la situation davont-
jm*Tw. ia dPuxiOmn à la dît nation
iTt'-.- par IH aiifPTf4 >-l :aptvs-guprrt.'.
in iroïiième enfin aux preblènu-s ne-
II!'1!* n^ r^OPpaiii'alîfin financier!1.

Ui pérkide ij'avanl-^uerrp ->-i vue
p.'-riocfr de slnbiiitO dui' « no», j'arullf's
tls production «t d'épargne, l a FVUTI
pp «< ppAdiiriPC d'environ 50 mil-
Mards do vaicurj» taitaniques, aulri-
chi«nneo. hun«roisfi9. ottomanes ^
riarliciJièrptneni russe* pour UIH-
m u t o de 13 à 14 «uiJiarda

A i^tte période de «tabiLt^ uc
un fx-riudt1 (Ci ndetleicriL. Ceri«.
l'mbnrras fininriepR pnwicnin'n
l'însinffisanrr» '('•< impoli. (M.
imiK. un Jrn|emaiii IIP lu virlnir
Mitrnr> avait vuiaeiaenl proposé ri-
firnfi!i>r dp la rnnrianw r»( tio l'allé-
jftrt-v,. piin^ralfs pour établir un
immt inipiM national. (IM
' I VI

juiliel. de rjoanar Jpur conriuici1 au
ininiair-iv Pniiiiov."- il cnnlribuenl ftîn-
•l & donner une nouvelle nri-folation
ri In poiilii|iK' française.

Avon: le IL' juiJM, M. Oi-
Maj*lin eonclnait ainsi Bon ^di
• • iliilTrp d'affaire :

v •innt
•laim p;<-:''mémoires pré-
iliuiIfrl'|.'iOinillinrd^.OHe
nu fjuej [Fjirti. en face de pa>
inrtilions ijui • • "
et Jw factions, userait sup-

primer brntoima'Tti; une des recettes
"""nlielto du m... budgets d'après-
ctierm, un impôt rjuj rr>pr.'aent[> à iui
si-ul plus (Je trois milliard* animai
'•'•f"«t-n-dire IP dixi-ra" pm-imn <!<> n«
'i-** ensemble de ncrites ? *

Huns l'atténuation du passif le
K'int essentiel est celui du pretèvi-
mont «ur Je capital. M. Oermaiii Mar-
Mn nrésenle ]fs Ihôwj dm adversaires
?t des parlisans ,\n prélèvement. JM"
tlisrulf, le= ompruv et dôdui) nue 1̂

de restaiinr ]p crédit PI le
p ni' tieonenl pa:
r 'm forlune. maii

an travail... t* prtn-hii:lion. à
if, k la continuité d'efforti

» OB miNea d" paix sociaJf.
Je crois <jn'il a raiitin, fo

' «ur Je capital Bcrail une pri

4i* la Mlualmn rinanci^ro ». publtf
p«r M. Oiufid'-'i, minislr.1 rW FiiiAn-
pes *fn r^biuoi H"rriol, la (n
?>M mnalqiKTK'ffi />iil c»delti la Pr«n-
c ri" pin* d<> 3H0 milliards dt> francs
La drli,. InMrimiPf. r*l Je ?S0 mil
iinpft* ; I M (i<-tl
À 3S millmnlfl d<> franc*- q p
TA il Hiviser. avant If rn*?nl accord fi
U l

Unis.

p d ;
France n'esl r«s '10 pritièrfin^nl H fn
m'WocHh1 Hn rapport des impôt* H
*«x rnrt(«i rlripontM d* la fnKtre ; îl
*v' H+Irilmi' mi5ii MIIX fautes rfe nrw
fflrierant*. rn particulier pflli>» riu

- Krrc.yi} ! Vu bifteck cru de*
fi-uits ,-vUf et Ue rem.

• ijfttu fait xa commande ù tiroir rt
ia/rllùfiote voir, mon roi*in il* tahi?
l>mtn' na «(r M natté ua regard fiti*-
f'fit ^ M (etjwi on lisait '*tmr*uitHt
•/" U s'tsfhnait /,•& supérieur «« rut-
'ï>t\n>.

Jiirtme que je me senti* d»,,, ,,,t
~"~ * à t't

Les Tribus de l'Ouergha
f-j d'uji j(TïAiid

l
L-s tribus Je i'Ouerglia, sor .es le-- ' Oan» !i-s «"î imporian'* .']«•*•» ri1»

r:t*lrfi3 dfwqiwllea se H^roulrut b - i " " hai-kal d— •Jipmwv. ^ iv,,f,ïw^

<h-V\'\ ortvilfaÏM VL'IN |P Sait. v*r< F.« f "« c*-tle procpd.jr*. , D ; t suiîie ma?n
H Ouewa. qui M,m Ira» ^rand.- l 'i«n(. l l U n b l . h i . n a,? " . n l ï ï rInarrh^- i ij'Abd -1 Krhn daigne d'«taSïï .V

J'iew .pu | Joli (.nv(,j(T 4 s ^ ^ ^ j

t

i d"»»* un murire non dépourvu Je prt-
'Mtou, vw doubh rang?? de tient t
?li'ie* <•' Nmirhrs. IMm ! moi f,
1 jvrtlu </Uft<ittet-uHe*t dans le ford

( '* tu- A." voit pas, mais elle? mwiuei
"il 'le mto...
Le t'ifteck ait. mitQUi,iol.'nl n ,»,

Ire de nerf* mrire. Le cantas*ier
sa toi irritant romme pour lui dir
Je l'aura* .' ...Et, en effH,U ïottaq
P In fouri'tif'lte, du coitteau et tf/> la
"k/ioire.

* JP ne tait quelle foMaifie me pri.,
"mpêricwc, de saisir ma carafe qui
'Pion la coutume, était ride, et dimi-
•"r te lujtiscuriU Un iiaji tn cotiaul
• 'j'iulot a mes ti-vr*s. PvU je criai -
minuntf je ,,f me reiannaitmi.
lu* :

— Entrrrej .' Entrrrez ! Cc*l VhrV
1 mt repas ds atvmaur .'
/ ' y put un mnurement parmi lei

uelqwf-uns quitter,-,,/ iPU,
'approchèrent a> v*tre ta

rlnux tmtwb^s pt>ARqu>
rAB(rl''!err» "( ips E[af9

i On ronutai' i|nr>. pendant IM cinq
rrrml*r« moi? rio 1ÎH8. ia oir?ulalion
fiduciaire «i«ni 'iHr de 5 milliard*
«T« milliftnp. Miit LH7 millitna par w-
mAinc C M avanr^* »>xpHqiiPnl pnr

s ur«n>rilr«t de I» conduit
! l t

[q
ffnnvi-mcincni dont If rh«f tv1-
i' l« ri*1! de ne p u l'avoir fait

d ' !n
I" *'

(flirt

m n i o n
ti-i - l . : da 8 janvier 1!HO au 2 j an ï iw
l'Cn. ' « av»nr^ [r!<- ]n Banque df
r - n ' ^ f i. l'Elan nnsir.n| ,)« i ; m ; | .
iia.-rh WKi millinn^ H ?5 milliards R50
millions. A» Irnd^main dp 1 «musli
w. an i.i'u d- prépanr. rapidr-menl.
unr rr.irmniwilion <t* nAtr» sj-slème
fiscal. on a ni-; dp o « mois qui nous
ont mu!..'- tant rie préjudice : l'Aile-
md^rrif pniern. fil- pajr>ra t»ntl. A la
far-ur dt» r^tl" r^midlr. un fa var ia i t

il. baisse du fnin<\ crise écûn
moi,!. C'esl e* qui !>!!

pn Allemagne, lorsoup l'Etal
r la loi du S? d^v-mbre IPSO, f, von-
'•xiper le paiement immHiat d>

tfliMt «ur le capital. i> mark s>s»
rfondiV- et l'Ktat fui insatiable de Tai
• rentrer lo. impôts ordinaire . Au
iirphi.-». l'inriuslriri aura-! tl 20.000
ânes en ^ ? Kfn

» qui po'i

' (nul |.'

1er T

mf-nts d' ilom-
d>kvnsiiW. La

pc d'aohâl du

• <\r rt-Hain- mu).-
n (Un* !t-s rr'frin'i
rn l inn 1 • mn<^ i
? étail fatale «.
* <*ue«ri-)i><( i|f rt-ii
'••"* tn>t*n dan

•-"«I h\tn thi

'• n»-««r ' • Trésorerie el le
m monétaire.

'Tel. à
- • . , i . , f i » » e t

'(•* tint refuse, le J2

ï-t-il vendre sort outilla
*, à un moment ni'i près-
nonHe p-t o W i ^ ,|f, VPn_

m« n» peu! arhf-

On nrriverai'i ainsi à ce rv*nilrti p«-
•^dflMl. à «etle injustice fiagnntr,
•i" c^lm qui ennlribu- a donner le

• -n-iir* a l'individn rt la fnrre à la
'"•"'"' '• twïr»r/tjt .-I que l'autre qui par
B« msfttllasr* l'aujoard'hui an n<<
-ui plus d«ffndrv la nrrHtimlii; mm-

-D" dn tpfttua dp \VBltt"ck-R«iu"»''miV
•t •[•rim" lant d? matifa*™* pr^nift-re*

1 i o i l

t vrai. Le i nexUfrrait
p*« ,lmjuaUce diuparalirait M i j n .
(Iu«ln»»| faisait romme l'artiste Le
t'rHevfnvnf sur I,. ^apiin) n'aurait
pliw M raison dVtrr.

En r-sum-, le profMiuMir r.ermain
Mar.m. par •<•« remarque*, par ce?
o u b l i s , par ̂  modération ••( •>« **
fte*»e. «pmhlo suivre la vni,. tfe cer

Miti-iues qui. s^tanl
ienl. au-f|fi«ii« ,),• | ( ln-

•ivaifnt montré um j»ui)'"«

n^w e| d
t In v*H

. I! ïFi
s, chac

urprue. W toatigeur tie bûieche xr
y . nu salua et prit ta parole

Mouwur e«t 'fr-ix /,. vrai. 4U-U,
mwr >*t un 'mimai. F.l il est rar-
tirr. U profexgcur Hi<het n dé-

Itirê tlmu 4tH mémoire que j'ai iu et
:•'< iwVi ronvrrti. que ta viande crue
•t taiiwnt qui lui rantnent. « i;.r-
.1**10» ilr tout autre, x'ii rrut ttitr-

^ffênvrrxrence de la r w f , A « p#.
*. reur des cwr»?*, avaient cett>-
iLUtt^e ft s'en trouraïent parfailr-
ent bien. PP tw jottrx. tvx soum-

- Oh f QUeUe horreur ! l'eictan
•»/• petite dactylo.

- fanion, fù.je à mon tn,ir, pou
.'t"i. 'Ions ce MM, avet-iau* demai
.• ftri fruits cuits au lieu de les a
t'tu iris t/w ia nature let a yro-

L'iirterpetk i ttanyu de ton brus-
• «ftmmt. son rUage se rembrur
;; HIC fanra d'une bouche maun

- Les fruits cuits, c'est pour me...
Mai» je nwenten0t» pas la fi» de la

l-hrase. car une grande jartir det r-,
"imn-ileurs, eu tiunittre de protr*t\
."<»».» ca,Ure la méthode du proff
• i:r Riche', s'e'eri^rent en rhœur :

• f,trron, une entrecôte... oie

QiflHiEL BAIK1E

.
Avoul l
I;lion

j . . , « " . .«..«que ri/faine, nnn<'OC
[ MI;ilona. an «ud de la riiriër». &

"" - ' l-K-l : ]IH Flehlria, lis* Slfft-
" " MH«MII

rizii'tnii. de- a
n.-ni Mp=fruilfla. iinr parti' ,.
"êroual, le* Béni <>tiriajrticl \<
1«« Mfxra»ua.k< Meriat r-l ],.«

Aux Itrtas <les traités ieut

m™ partie de, i "
. tuus If-s l'a

U

Jîaia i Ûrn.s f
leiï.-

nd- f!'.'
trihn=

mua extrayons le«
u liants : *

i !-• («-apru'iaitY. a ;,
ment lid-es valable»
.'« coranique détrrm
••nnrl. ,\u

nbiH. la proprié!4

tement c t l
s qui for

opérant*: ] -.
i t i »

•••nnrl. ,\u poim j , . Vlll, v^{n,-
" '"( ia vieille loi du laiion gui a
mnr. Toutefois la composition e *

v.;f ut,'. f ) a r

" vpfidetln

'Vtaof anl.>cbti>ne«. On
r ainsi ;
Scjiaia Perai'int : k"« S»»i

Si»ïr. Ifs frni Ame.1. 1 « Brni M..—
- If? ïtotif Mpapuilda. lis Rmrs : ! '

Li-9 Bnmsra : 1** Reni RaLd. Ib>ni ! '
[•final. RCT.UIR. Mli'.u B«ni Arciis. ' , - -

rcwicnl ••thni»[iie*. t*"«r atlitml.- d»n« ' r ™ ' .

. i o n e[ m^ru^
» aubamenl el s ' é t m ^
raplf- dfi. meurtr-s est d>
n pnrrhaqup p^Hi qui deri
W ; n i b

-!(<• jnicrr« w ^adrail en BHOUIIP fa- I ("Jnr"1 voici quchmw rprwiurrr»
mi rt^roulnr d<> ces origines. ! rn^nts ntaliHtiques qui fixeront le I r

TI.III.N <-^ Tribut parlant aratu- : W ^ " r sur PimpaHance d.-s tribo« À-

pltiparl. i/>
T

-- peuplant . pnur
n .

hfthilanls du bns-in
t

Boni ZMiual : surface. 7.v. kiJ'.m -
• •» c«ri-.\. 30.IÏV) habitants.
Ml.:i-i:n : Mirfar<\ 4 m kiP-ai-ti-*

rnt^Hm.cr.1 .. ' ' ' ^ . . 1 2 0 0 h a b i t a n t
ntnimfi. IW nr-crorhent Icw* villa- | I ( P | U M M I " ™ ' " ' • ' — - "

i v r W ri» chaumes, sur IM ban- |
ire il'**» l'on peiit HiWiuvrir rtwri-" ' -

u r f » ^ T<GO hi
rarr.'-». 25.0nn hahitar.it
ia : snrfaiv, .ino kilnmèf
Sfl/ïK haliilanf<>.

t &

x. ;t la-
S^ba» énineutr*

mtoutablH et plus infranchis-
es (jaune haute murailtp ! Les
n s winf appelé " Si'-rlii.uri •

t

vain A noire t

. Loin de n*.fr« H
IIP. lUtlK ne pou*

nt

- fArai"
'•• DÛ iuti r'Uifçif |.^ lnmp<-i.ijx -n cas
't'alerte*.

U nourriture de wa habitatitn « i
fnitr de pain d'orge, d'huilo et de 1.'-
dlIDM M-CÎ.

U vie wliaiense est tr^* in,i?n$.>.
'naja el Roinara sont musulman!)
lhodo*iv>. il* sont très reliai

i è
» |

u M i i i u lix-nux est lrè« pm-
apr^Hknnfnl h ii«>*rnnrr''-

omme u-g D-r-
r

tnri*. pr
's don! certaines,

ariiin. ont ((*••« r*mur;oatiiin d»n*
-nt« i Afrique du \orrt. ty« principn-
•* «ont : l.i» Dirltann*. |r« Tid.iai.ia.
J RfmaiiHch», les Ou la ri Ftoqqa.1.
ntr- de« c*»nfrèi ' u i

**( 'iuf|iicl nons n"
un- r.-fim'*
ifiM- (îipl,.-
n« motiner*
cetl*» frort-

•I.T.^ nous il<-\Tons .i ITïnnncnr df n-^
arme- *• i'mi.indrp r-f r ' r t l k but rf*
.'•rftipt militnire. acfnp||>m»nt <v.m-
mniré.

l̂ 1* cnnimnniqu/ri à v^nirvAnf s'il-
.ii.«ttN*r <it-s nom, d*.itl voiop tnv- ran:-
«* nVanitnlation :

»-ni a t rnotel , cinq rractiom : fc-
ii Mka. ft.u Ba..^. Oiilad K.icim H,,,)

nrahim. ft-ni Mciloir.
»ftlooa. rinq frar-fion* .- Mlinna <h

i'Oafa-Ah. Ttmoiira<*>Mh el (hjpd-On-
:art Bon Radi-Riibiiad Hnuiiui.

Béni \|p«)ara. <njalr*- trntiinns «ou
iui«-s. n'-nf incAiimi*««.

t ni) «• Imuvc f
in .lu ron.til.-itr
CIIBQprendra. <ii>

pp des
vnëralctncnf \-

J
nnuv»| »*nfT. O« hom

M avaient dil d'njrir de
? rrrW. |>«n« I^uru paro-
'^ dnn i |

ro. que \e*
f p ff qui onl.

V S riroonrffliKva. tnecé- *4
Zanuia» •j(?nt rL-neonlrti do?
ï »>( soiilev.-1» r^r.n.hnfion in-
de «rtajnes fraction», qni

<u>u!em*nt la t^lc snir« la

Té°s i u « ! rontr^ le cald d'Aj-
mn'ii fil nrm ?ortt d^ r^nis i -
•s Wrwées hnbuu*. Ces biens.

un pmril d'une fonriation
wnf dwlin*« * IVirttvJi-'n d*«

•M, à i « y T 1--̂  «»*Tf» des - loi- i M ,
In«[ilu1<on-K n »*ronrir te* in- i
. i\ ("-nirnir !<• trfaor de piierre ' c'A

la fraction. IVaiicoiip <ie iriben j , . ( ,m i <«p, nun i«m M ; et

!rip*.r(ante
t ir i i^ don! la plu-

Corse ! Tu vas mourir!

[

r: irlir* a> JTirwr Ira» l
« r W «ni,, o • rorbr

Pierre ANOREAM

RWh» • OUOt • P*t '

non t pa*. MPdmin.'1 encore iiix Hf
frtinfl tf nillase .

I#* viilafiw wnl administras p«p
une dj^mao- ;sn»t'mb!.V) qui «it an
* \ oo W« K p!tc« MUI raqtBrt* Mo», 9l«tl JIM

«(iwl PCYHWUB
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M K f M à t ••••'' '
. . • M Adolphe Landry. d*?uU« d

{.i1 -t» mioiSLre, président ft" C.f

. ' t- M- PK«IMH. BUDM
, sncfea dprefeur *u
.««irwft»*-

AMMB

Ml M M »

. M « . - ' F I O M K Hrn*8t-Mi%'»i*-!-Cl'-T
l ^ m j . P-«r1w-J.Jrt»in*-,V«K'-J<>«l*. «•*•
.. J . an. qui qBl »«U*f*!t "U* eXanwiw »••

• ;'.•' ï c *V-oV national)- d<-» ponls . t < H:

•*• 3» i ,--»ï.

•Yhi 4M Cap Ctrm

.a. Venant * «4«Pill». J t " 133

- . ? .-M rc-parti ï ! 1 titra!'--»

•iurrier r i t r*p»r;; pfiur LA

* MMT-OMRLM

CABINET DENTAIRE

. BELRffETlN PE TABLE

Amt-a&e tous Ir» rovrrirr*

F. RIAGISf * CASANOVA
TtM»MM ! m - mtmnn

Aveniip Garnot

i rorg.v/ri'j!£s
\ i
î IXSTALLATIOSS

uea tvmwNn au «M*S

NOTRE OFFENSIVE

ISS W&HATtObS
ur MASSIF M BtBWt:

</e nous cmpurii- <tu
Wf *r ÏOJK dérouler*

sif (/•*

\iiri-s gvvir i encontre une rt^itlun-
ftf^rivvx « Ùafiimnkttr. puis au
tnJtm-t de Ilibaar. ht eolonne Opé--

L'ASSEMBLEE
OE Ut

FRANC-MAÇONNERIE

V. MAIWCE MONMEtt
A" NT KU PHUSIDEST

Purin, 17 «.p^-mln-'1.
L'AsM-nihlf'T pMu'-ral*1 (te la FVanr-

matjn. k Paris, s<ms la pn-aidence df
M. Louis Doignon. grand-noaltre
rt .joint de 1« Clraiid-1 Lujp*.

rant <iu nord a routvnté la cr&e >>
nwf heures et fait li jonction arre
un, mvhalla veuant du sud.

Cita autre méhntia a nettoyé les ré-
qioui *fe Mouma. AnoulUnel Tazrout
c» l-" '«iï dvs pente,'.

\n* /'.rh-st au four* 1V in rowiitê-
I,- , v Massif & BitwHV, ont M tris
i-./. • t.*. Cc/fp* (tr {ennemi a»' vif trè*

M Dnl^nmi
tt-mÏHH- de
ji.. nt ilfei'd*.

curtil l

x(>•>
I-Tlt-Ue (If la Franc-Maçoillieri".

| LVratettr a dil l 'at larhctm'nt (!<• ki
(irflnd*' Los»1 h IH H ' 1 ' 1 ! 1 1 " "*'? P»1*-

l v^ni^infii; . *• s-nn point de vue du
I r.uttirucUtiiucul franco -aile m and pr£-

( .uJ- • depuis longtemps.
!.-• grand-mal IPP a proclame <jue t«

• \ - û visaj?'' rt* !;i France doit ^tre
î »'"'!i de ia r**1'1- f'1 ̂ u nW-ralisnt-;.
| i .i pnfin :iiinonc5 qu" l'établisse-
1 ni -ni «If l'.^-.u'- nni(|uc i^iie ia Lo^P" a
I p'«îa,iv' soHVi-nl, sembir- en bonir i

v,,i(- de réalisation.
i Tjf convcnl a procédé ensuit* a

f/lection <H> son pi^sirtcnt. M- Mau-
• • • \ r i / s . MiHtnifp a été élu.

r>rf fignole ô notre service 4e fvn~ i ^ p r f s cptte ^|pç)ion, W cnnmnis-
•tnrMriiti que l'eunemi manifeste •.-in* so -on! rénnim n purt "' " '
t- certaine activité dans ta région

LA VI1 ASSEMBLEE
DEU1O.N.

MOUHITC ET OtUMIMIMT

I /. I TltOISIEMK roMitfSVp
tiunève, 17 s. 'plcniUi

Au eotu^ de sa «éanco d ' au juW-

i '-i- si*à irftvnii.v s u r Ju •;-.lcurilé *t 1'
d sarmomenf.

Pfusifura oraloiips ont M>' cnl»n-
i)i]s. iKitiraitienl |(H< d^lé^u^i- de II

LE SANG-FROID
DU GARDE-BARRIERE

VXE r.iTASTROPHB EVITEE

Au

t ,. '.• tt-titi" d forgniiisntion rf**/«"«-

7/ Ï rfp ro«tt îr /c ^ro»f rfw vecteur du
Htivl-Oucrgha,

l::lrt:

leurs travaux.
j

LE PACTE
DE GARANTIE

LA REMISE *
{•r MEMOIIIXIK M FRAXÇ.U8 j

I LALLHMAOSE t

Berlin, 17 septembre. '
! i piva^n al i-Diandf r^firoduit le '
!i!tnaufium r^mis ù M. Slpegc-

n u iiiini"(r-' il.'a Affaires KlraUiçè- !

Ju l l r ô h . , ,«• M. d» UmrtpriGt j
. ;w-*tdi'UP .1. Francp, H c o m i - r

.M !" ( '«do do garant ie .
Cuus IPS opffanes a l lemands oorwta- |

l»: l l i d e n l î l " d>! ce menni randum !
• )a no!<- pjvc-idpoïint'nl n ' t n iw |

tord AIMTIIUD, runba*»'"it'ur |
igl.Mi-rw. au n o m de tan goiivrr- j

Congrès d« l'Union
Interpajlementairs

DEPART UK L i DFf.fifUTIOX
PR.WÇAISE

,,.,._ , - s (. | l | l. rahP,1.
ion parJi.'iiwa1tt!re fran
rfs de IXniim i

d^J^galion p
«u Conprfs de IXniim inl.*rnar-

i i doil se p^iinip à W a s -
ilpmain pour I*1 Havr*

ii A dfsf1

rfs d IX
p,', nui doil se p
|>arl i l p i

i.-ii d'>
est tidi'r- î par

ralical

LA QWK*r)OPI H MOMOUL

LA SITUATION

EST TRES GRAVE

"ïv/ioxS'Sors r.vff GUERRE
AXGtOTl'RQVE *

Papin. 17 **p1*^nbni

i. n Iplêpraminn àt tlonstafilinopli'
nwnw 41 if M Aiytlai" r^idanl "n
rr<|ui<* ti** bont plu» ttutorw** A w
t.liv dan.' k^ pori* Inre- d> lu fAt»
liiierpaiï-.-nne d'AnatoJie.

Irfluir4' |.iirt. J1. lï'-nV'Vf, on fli! <|u^
IUI^UOD d* MYrt!M>ir. qui conarpvp

ut.1 4oi) arailp. itérait p-nvoyf*1 dp-
M la Ciiur intpraatioiuile d« justice
L» Ha w .

f i ( I p p
M r->rnnn1 MrrIIn. >'i>at
•?. : ).t!i«t * rt" la Loirv. Kilr rnmpfcnd
MM. J*>an lîfflumont. «^nnlfur didi-
rc 1 it • l'AHifi*; PiPirp-Kli>'nmi n a n
rln Hiu-ntt minier . - , deput* rénlbl i-
r . i n OrmiKiRitt <|i* l'Yonne ; Oins'
R I U C dépulé pidicBl-wci*!ii»t» (tu

d Ô û ! ; Mnxcnco Bibié, ̂ l *

r *).i1illc*Jn rtii-mofral'
V':pilimpn: Simon ncvnau-1. d f u *
r. cuWteain Hoc.Riiai,' Ar> lu lAf ;
t-'•irn-e Thivï>r, deputé Boci*1.8tf a?
'•Allier.

i, ^ MpïiTsraiaiits de tous les P*p ' f"
ni<nU du iiiomlf. :

Ses travaux, au émirs de ?a pro-

tnni* T*>utpf lr-̂  rpio^tïoris nui ftont
itisM-rtM aux nr.lr-^ du jour dpJ'aB-
« f̂littlAp ç^n^rKNt ••( du Compii of la
Sortir ' (|A Vitiona «opon. parlicflH^-

- .nada c» l'ho
>- fiODt pp^par

«us Ktata-Unis <H a
nfiir de* oonpr"*«i

li - a*tit
- HPS f tp-

i â t - " p«r I'.\nffik:-r-
d^f â 1 intimidation.

à Marseille

PAT AIE tVPRt ttEXCB

.d!# nui t . Mm- K m i » t . i t rV d*
^ an*. r o n r i i T ^ ' au rt* W» df la n i '
•Nint Basil*1, Mit>i"-m ni m^i*p-ïs.le
-> >w« el •« pT'nara nn*> liMine ?m

AU CONSEIL GENERAL
DE LA GIRONDE

T'XE SESStOX EXDEl'lU.F.t

tteauvai», 17 s&pipiiibrv.
pissup1 J niveau dp Milly-Mir-
in, etir U IJ^QI? Papi*-Le TP*1-
mis eliafrwti.- rharp<lit d- IrùiM»!
';( se brisa sur lu voi.1 où ili1-
^ » ^ T . dans quHqure uiinuti-tf

pm» «t un train de marcha n-

La eartlp-barrièri-. Mine Buzo, ap-
].Ï t.i «usi.iliît sun mari. Olui-ci ac-
(••ilrut et. onsi'rvaiil tout son sang-
fioid. dUposa >UF les rails, dans çlia-

tmins et fi-a mî-oaniolpns. I'» ayant

Les tponcs d'arbre» furent alors en-
t v^s H la circulation reprit norma-
i-nient.

EN SUISSE

ruxAUSTEs AU.F.\I\HDS
Or.AlEVT DES APTOS

fienr-w. (7 "fplemliço.
cident bfina! et-- In mut? vient

' prtwarr in riépauwrh- -t'tffte
-aw «(l'airp d« vot.
Hier, une au'omobil'' rt-ana !a<{ui>l-
nvaient pris plaft» d**iix jinp^oifn^*,
u ail à IHK- nl\un- •!• 80 kilumètm
llii'iiri' «HP ni>P poule vnisinc do

l '

d-* v i l p H s
ilnfanl

nti milieu de la c l iausw voulut fnir*-
•.:p.ppî r l*>* diiiirfwreiix cliaufTard*.
Cru\-ri l.-ntêri'iil de I éviter, i î i i*
iiup brusque coup de volant 1M bpé-
ftipila conlP"1 un arbre. f

On d-'^agea le» deux aulomotjiii»-
1' - qui n utai'-nl rappt-rti; de cet |cci-
d< Dt OU" "U'-'IU!'* bti'SBlire». pillstl'on
•"fiinuil di' leur identité1. U s'asiisait
d.' dnis jnurraliiilfH alli-mandsi ap
r-Mi!.'* }»pès (!«•* l'asarmbli1!- de lalSo-
rWI# i't N'ilipnr Mats, la polioj. - -
\raïnn>nl indiscrolp ! — d'euTuil àu«-
•-Î dr l'oncino dt> la v.iiturc. Rl> i|>ul
jas pranti'pi'ifîe à t'fahlir (]uVIJi* tiro-
vnait d'un vol. [

Les dous - Journaliai™ « pr<^!«
i|f questions fluir'ni r*ar avmi'T'que
d^pui'î leur ftpriv-'n 1̂ ("ionHe. c\>»t-fe-

n pr-u dp Icnips. lU
t b i l 'i

LES MEFAITS
DES_eLUIES

\ . -uf <Mib villnip.* o n ! . !̂

/Afn/j.tr/o.vs'
n 1 \s VILE FnRMnsu

l'Jtiii--.
l

FifiDocîéres

soeitse x put
Paris, 17 so
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LIBRAIRIE

DU « PETIT 8ASTIAIS "

i w •vj-.rr ne PŒMTHL

ROQLIANO
E M'Wiwr.iraiori i Kiiuii

?Mi I>. Ft:MABOLI
ajIX : 2 rr. (rraOM i l f M .

HT 0 l- V i: 11 T U II K -«J
DK LA

CHARCUTERIE
PARISIENNE

: MAKCKI. r .ALUI "

ID(J avaient
ulilifc^Ps.

!i coffre-

LES SPORTS

& ROGUANO

de f*T»iop
m-"oohi, mai
mbinH du r*-

TTi.

Ct malin. W Toi^in-. «ai«l*i par une t
v>rft? «d^ur d* £ai. ouvrirent la l'^W 1,
U- m « w r i r u » rt la IrmivAivnt mi- |
i inhvxi^ . ain«i ^nr «on raari

T<MH ke deux ont ̂  condnih è.i
i U! d « an '

LE ' UAttWO.WAT fi WU.IlHjt t.
Pans i " Mpti>mbh\

l'our li" tr<ii«iem*- lour du rhmn
plOf-llfli iMal-TUSUO <ie I U n i '

Ira par 6-».

LES TROUBLES
EN CHINE

Pari». 17 «
«iiiialion >-n Chn.p

es. "K-mhlfnf firNuirc un- loii-n

SHofi un U.<'ftr<tinin<' fl<* Tokte, le
ft-'iit'Til «..n-Ppi-Fou, allié nv>r ,.• |
tî'.iivcrricm^it r^vniu limurain' 4 c
Crtuloi) ^'appr^lc H «UaiUT k- rmr-1-
rhal Tchail^Tn-Uli, pittrcrnpitf g£-
DéraJ de i« Man<lchi)iiri<> '

aux États-Cnîs

r.v /*fr/Tf IVMJ/V
l\ DESIR.4 BLE

a u » ET .NubTKtrnia E>C I'AJUH

KM VHWMn- TRU BOH «UMOHI

V. SALVADORI
• , aoifl. «u Puau, 10. — UBTIA

PRESSOIRS
ET FOULOIRS

POUR VENDAINCES

STAATH-SUSINI
• Mi t OC L'QPtlM. • »«*TI«

nKS CIIAI.X LT (JlMKSTS
l'OJtTI.VM» ARTIFICIELS

Sociétt' an t inyme
ftU cajulal de 0.000.000 4e rrgne

SQCtBTK \Ul\fcJJJi
Dr-S (JIM \ KT CIMENTS

H, [>KVILU:NKUVE

*reiit'1 nil jinu,- li f orii' :

COLOMBANI
MAUX ut oommocrfOH
fct.-«. h : - k :Op.-r. . - B u t »

H : U-79 — R c H • «irtj

afaMpioa
ci(W d Î I I ^ H !••• l'pnfr^
rtf* Ela ls - tnn au dppu
I- w « * l . «.kl.tTaJt,

l

iln Iprritniw
eommaiTis-

IHIAb'IGIEI-DENTISTE
M. F.D. NICOT

net owwri de • k«sr«> «
et tte 3 h. • 5 I M M .

» -i -

X^'t*ÀRlïOSAGÏ
ÛEâ BUES

'••'fa* PH<W n'a pu itpe

,,-.-,.. f. 1 ni|.«viii»ti

LFS SOLDATS CORSE)

•SWà4/A/Më ; A.tktv . b*»i»UM*» de I , - ^ V
trartMiMirt da<^ if f-Mui Kram
nutfwr d* Ftlut, . U-

il'.».

T " ^ " | AIÏAnowt.y UVT*'«•JVAM.'Bfc

• f-n, ï" .-IJ4»C, 6" coaipagnir!, 1

n ^i'^Sji-.-'rrrf; «

L U M O V E M S - r - ( f i l m « a r i r ' M l i . i — B M t y

M t lK s u i s -u iuv*u t l*rHiO(W p m i r q u o ; ,

' « « h i a u 9 - R T N'. A. : • J " U i w ( l h r û l M i i ' '"""* J B I ï l l " n » 1 a > '<•• f'1" '"'• • " a l i t u o •••« ' l - !<•-<•. f i t i ^ r t ^ p . i r K - 1 ! - ^ i - c n i « i t n i n i - « cL t n «
Tt , ,. . , .. 1 . • aomibu* - tl« 5.1 rlerult-rc calfgorif. :»néfh.r -ia\itita»r^ qu I. ' nun #t i*nfsn: ;.ii;r

r»-:.ui (i'iinr pou dan .w>mii> Mlid*fflPn- ., , ^ ^ ^ / ^ " " « ^ ' ' ^ i J ^ ^ " ! 1(. ra*6ii un^ tnar a a s X ç . t e *rn-'°r Imll»-'

P-tk>( Louia-Emilr. M]»ii
N. A. : • Comm>[u!a
pmvi «oiinee. n fata
(•ai' nuifT* le fnU vSatPDl
&tf-i et rem* t <uruix>!

•«•fiOA qut 4w ttvaif-st
«bOe-tif. •

«•I". du 3* R. T. S. A. : • EicvUci

principal rdle. Sans

^•Tii'rttaa «uu. J

t.Oiii 000.000. Le pi-reonci1! • rnplfiy-
.' t» Mo p*r*«B.;S. ni\-o«ur si

t pour î

Notlt pourrions même citer [p o* lie pro-
tiWPM <r*if n'héslt™i pas fl embar^UM l̂ urB

ipCrfttnn Mlln«lHitv

r" ». T. N. A. r . Brt«« » k rechmhve niil-T f lus p

' Mtï'Jioikfri. où il a II-' b!"">

11 Pterrr, caporal, 10» c

p-iis-r il» pre™.™! à n.' p:.*, voulmr ph^.lo- p»uioO. Gfil
«rsqihfer ce qui nulfrO i-oul r»pr#*"fl(p un _, mp p o u r
peu le degrâ ft? ooir^ dvilianltoo se tu t II r :k<rortli- >

R- T. N. A. : - MttKiilHijr DÉJUI^CU» »I [ ,-,«i >-*ut * llSnndrr. ,*' ' " . "M * j , 'V r du ffi^iMtV 'De làtUYglin Jfar. .-..m îfi,

nm«. n iftMni* «Mis vra f<-u IMJIPBI -I ! pi* *• o h i » pour ifs • b*l»au* •. OuaolV * ; \ g^nn- «JHI* * 'U ' - son iniour P! *I CI.. •

.< a à » ; Aibrj/
•. .0 tu»'- • fl(.b*

^ ; M p u u ;
Mm- c. M. Fr«»;.i!SrAll>*rHir, c

} -,.-v-;..-sc-

! tnalhlqurs ijul »i«l pu «Ire wemtfi -l»«s . . r t j , , ^ m,!,, r! «ni un ]-u si fiplivant qu'
i l » l&t parj». H ,• . 1 f < j j / . > 1 r m t tl-cem nrpe « x M «n >«» • Of.ui f^
1 Qin. : p-,ur VJV'OH. ai*on!> siii" ln'ïili-r. ^us r»g. '- yÉ»ir 'y(r 111 mu"-n»**»*••• «!• fiilm kl-slolr*. J(-

t tuât H u M A «1 «cmiiwltr qur le pnhHc a: t ; „ , „]„, M*n i . . . .

ar« - « Mai*, t r êve ' *c pT*i»aolerle : J'tfr»'!» » mn „ , ^ 1 ^ , p a r .•.•1*P j.rm

s Spectacles r^^»m «j,;*"*™»^,^*1; .™ '̂-'«•**!•«-*'"«-•*

nu* ^nvniriot* pfOttu*lh>n riit^matuj
gu' d^ lu tuiiaij Pour ',» pri-mlttc I

fcpii. gruMrur. >• lutte H

t à M sur\-Hl lance. Lr« el ic l l r t» SP 4•-

\ ,V1P rut' popil!

S--.M flnanrrtwtto» f
I flul *:»rt io ro. Un

M. Prant

i u n t j r u r c hotnmp a ' l . ' rM»xé par «on p^—p-mr _ . I . ^ I - I T A wBjifiipS* d- '(.ji^rtertoa. V

itpnlnl un 13<-li.-. maint»
un ^ I f qui <M4tpprnuvr de 1(1* proeWi '
p«ur Wr* triompher ir bon «Iroll. Daa« m»

|>'t*f « i l i . M I inlarçrilïtlnn •!••
TcH i-t i! fcW •]nûl"r qur li- pn-

où f'ilr t.- riét-ouli. J<

-Irt .\u j »,.«, j f iMrlu d di>

tu- * cui.Th'r* tt^t1 J-win» .1la Bik> ta *cè
^i «ont de« plu» «aiMrf* fi

rtr rr mlfl«4T»
IVitinMicaim

"~ ' "TT. 'WJrrJrj . "kj-u
.1. r.. UimdvJler

h t e ê» kkMMlé. — Oa B O M a
* I I K • Ii..*(io^.i - . l<- nim qu,- tou

••ur H ohois. tr -a :aur*«le» *•, c

t-r-"-**
On /io 110

POUR ALLEU AU BANOC

••!t>>i]ii<- ïnïï t iv, p i r te* prtfttjt «il r ^ n * - ^ »
• « \lfWf. PU par un rir~iôa'rrar6^ca\tolr

I.flç rfï^Tilnot* =yti-J*qiï"^ pt non ^JHIIJ'T>1'J*
: • ! pr*> d o t H t f r à u r r i n m <••• no.r, 4
h, ai), <a : i s»:> 1!.' y.iii.11 ann ^u^iitu^.

IlvpirtitiH> <iu tfliT
lobre :

LUR.<I - S C.B. — )
-ti ; c \ B. — i*oti

i- V;!,.-«i:-Pn.|^(IùjHW.

_ P TUNISIE
vtvri: or LOTS

H[. hTiMI* « ; t :•€**•* du FODV-.--

. r F
: |

.<• 14 1 13 IL. 9.C.B.; H I» » K A.. R f. —" j
n™iai»(6-i : > prpmkT du oio.--. E.F., 1*

Biflsi, S C S. : 1* q ù t r i t m » du a>nto. C]mM# '

^ ' l ^ r i - " ^ ' M l lU | ^ ^

.„.,,, Petites Annonces
S Économiques s
-~ 1 fr. SB la 'VM.de 4 O »<'Ènti —

^^X^;^:r;r-

t. 5 -Mr-^- . - * M

n JU oit «f^«



RHUM
-ÎAND
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ET LES 2.000 RECETTES UTILES

par le Docteur EEAUVILLARD

r>^A ALADK ou bien portait;,
/ \ at.ynenient* p

Il est le résumé de tùuUs ."i" dèc
la chimie, i'herboristerie ont accui
di'V.i la fragilité humaine.

Un a profita surtout de» belles d
tiaii, Pasteur, # c , qui onl rendu

Use* Le àtédtcm des Pauvres, il vm
ires utiles, les moyen* faciles de CH
maJadie, il vous indiquera ce que v. t

Vous y apprendrez auséi à p r é i i r
tu^lea et la nomenclature de nuniLri-;
ivt-c leurs nouveaux prix ie« plu* mi
ii.'r-t DOIIS souffrons tous.

Il donne au*ai l'explication des C
famille. Jeun divers nom- pa'ui* • i :
aii-re de le* pri-pwrer. V.u- JIW H.- I
sentant avec leur cou-eur nalureL
le- qu on I n voit dans les cli-iiti;» et i
Un uns bons el mauvais.

Dana celte nouvelle
V**;Jes gravure? et le (raileo

: chiens, chat*
cticTaui, t\c., avec » n tMîti-tn-.ii i •-

donnera, outre diverses recettes
irver volrt; santé, >•( en ca. de
devut faire pour la rëldliiir.
vous-même une induite de r -
produits que nuii* préco
T-S pour i'épuqui- de vir JOSEPH ESPOSITO

Boal«vard Ju P.lii», BASTIA
nt plante», leur ntm latin, leur
:r^ |>nipri<W*. ai mi 'lue la tna-
<•••• 'nN'.c-deUJ. planches repr -

- :•* principal.*! plante* toi-
e- firuintw. «JOUI que ie* chftiuj.i-

EXPÉDITION A L'INTERIEUR

EXIGEZ

J. V
/ f Médecin det Ptuvrti «tt donc un vrai trésor qn* loate* les fa-

ID * doivrnt posséder.
CbaiToe volump ronlient on ouïr" un bon donnant droil H UNE

I : U \ 3 U . . T A T 1 O N URATU1TE par errespondann*, par le Docteur
il. - m>ii;ard ft t t Ce\U coo.iullati'in fmbo i i r» il elle scu1", largvmenl,
•v' |>rU la volume qui est d* i fr iv>.

Sotit offrons la dernière
v ltKï5 complet? ri franco aux
teurt yin noiM adnêirront dis
nt p*imr ci-contre à iécouprr,
ompagnes d'un chèque pot-

-po*lt et 3 fr. 23
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Tourisme Aveugle LETTRE DU MAROC

Le mutiunit'iit di' Ponte No vu a
pour nous, et, permettons-uo us de !••
dire, p(jur tout homm< raisonnable, U
valeur d'un «de de pitHt' <n nitim-
t'inps que d'un ruppf! historique.

Il convenait do ni.injuer par qm-l-
que chose de tanpible, un endroit aus-
si mémorable autant que d'honorer k
•ÏOUvenir du sacrifice et de riiérols-
m>' de nos pètf s.

La croix y i-st. désormais. Voilà no
tisfait le besoin my-iliqui* qui rmu*
rnlluehi1 aux âge» passes dont n(jw-

non.* relie aux âpes Futurs que nou*
n" manquons pas de préparer.

Mai-, vuîla éuahm.-i.l satisfait 1- b<-
snin de euriflïité qui es; bien. pen-
suns-nous. ce qui marque in differen-
re entre l'homme ]c plus arriér*1 et Ir
biMe la plus jriteliiflenlfl...

FaitcB-voiii* !•• calcul mental do-
to,irb.M - 'les touristes en auto, car
il en circule tout de même quelcu'--
«•entaine*- par an iitr la route du QoU<
— qui brûlaient Ponte Novo sans t»'
IJOU'IT de ]V pi sodé qu'il représente, et
qui ne |i* broieront plus, que la vue
d'une croix i v w inscription (el

lians la foi-me- souvent décevante et !
•mur un fond qui se conçoit peu. Mais j
iî s'agit ici d'user, non d'abuser. j

L'abus est de perpétuer par la pla- i
•[«•_• le jour où Maurice Barrés, em- '
!tjii*i|ua à Marseille, pour le Levant.
mais ne serait pn« un exemple entre .
tenl, d» designer il on la connaissait, j
..u la (.ëruuvnti. ta maison on v^cul
Victor Hugo A Bu «lia.

(* est une IACUHL1 UUL1 rien n'indique
':uHenri Kabre professa au Collège
d'Ajaccio, que Mn?.ziai fît un n-.'jour
ù Baslia, Toujours pour l'exemplp.
un |K>urrAit continuer : lacunes qu-
!••• épisodes saillants de l'histoire in-
-u'airp n'arretatil pas le passant, que
e»rtnins cnuvenK d'où partirent le«
i «voiles sacrées de r indépendance ne
li' disanf par nucum* iu«orif,lir,n lapi-

Les Fennues Françaises
pendant la bataille Marocaine

LES COUSES
à travers le Monde

MAlt.Uï.lSCUt

On nous .'-cri. d« Fès, 9 •w-pltrnbr*.* : '•
Mme Longworb^ ilf <.h;mibri.t. di- :

ijili Vi'Ul ([lie lnrsqu"nn esl inrpiii-l
chorchf à changer 'te plae.-. An dt
Je la guerre W gens d« Verdun
naicDl à Sttlnl-Mlfalel. ceux d<> S.,
MiliM allaient ù Verdun. I! fnul
ter où l'on s« Irouve au m'uui'iil A'è-

El "'admirabio femme •< est rr^lé.

tl,' J"ù.ïrv!'*i.Fi. Hffaine, <n avril, mai
f| juin. .V &jjn L'XwupJ". d'tmlre" fi-oi-
inpfl iMit ga«i« leur « poste » et. pa^
fi-ur simple pri'senoe. ranimé If mora:

1 Vous pn fiarloiis [touT1 qu'on v ,o:i-
t a-" : il y a là une d.-s mpijleurs façon-:

1 f valoir un pays, abondam-
t i é i l k " j ' A V

nt enlrws dam
ï l

un'1 loi

ment pratiquée fl
'••'«. compictenici

simple date avec un pmhl('tnc proilui-
rail le ni>'niF) f'-ra •."anvler. ch'Tcher j

Kt ce «ont ainsi, {nus les sus. de- |
mil!irr«i <fe loiirî«tes qui parrourçnl
les routes de Vile, sw vilW. ses villa '•-
ses «an« assouvir une riirkwité exis- !
u n i PÏÏ "TitftPWHt1'' rtl^i rlvmin inPWX. I

Car ils voyagent fwiir i>'in*lrnire : ,
ils se mettent '•" roule |i<itir s'initier
n du nouveau. Hun* tous les ordres.
S'i^ *onl en route |wur ne distraira,
(jue ion nnublii ' pas nu-1 la distrae-
iiftii if^flmbulHloîre e?t une forme, un*1

d< s in-'illeures forme*, de la soif de
navoir.

Or. :e<; trttiri*te^ en Corse n'onl que
la n".»sniirro d'y mener une vie quaxi
animale. Exception e*f faili-, bien en-
tendu, ponr ceux d'entre eux qui on l
av.-'- une «offrante culture, et grâ»
h e]|e, le wns de l'ob^en-atinn. Mais la
proportion n'wt pan prande,

!>>« autri^. la (^néralilé, ne «nnt
fioinl ni quantité ni qualité ni'jrli(p>a-
bl-, L*°s esprits complètement ohtuo,
]-•; ratilinieiM enrichi- vofàftont pen
al l-iir-. H moi1'-, encore chez nouf.

IV*.J! hardimmt on principe qu«-
don^ rha-ue voyageur en Oorae. *ïl

de U bonnettf^ie. il y a un honni.» d*-
sireiiT qu'nn lui exnlione les par'ieu-
lari!e« rln na}-». n seule fin de Je mif nx

NttlureUemiitt, il c o m p r e n d r a
mieux la Corne phy-iijut* î ui «étale
«HH «en yeux ivr"s (h lumière. e>' qit<
nVsf qu'une «frisallon. si la Corse eth-
nique lui est expliquée..

'Vimmenvona toujours |iar la Cor-
se iiisturique. par quni s'éclaire, tf
saisit Ir <ien<( du spectacle naturel.

Je n'ai, jusqu'ici, rencontré aucun
Iniiript-' qui soit renié insensible a un
ériaircissenii'til de cet ordre, rie c."*
orilre' si varié» : h ses yeux, cet
/•clairci**cmenl *̂1 la justification du
déplacement rf du temps H des frais
qu'il exige

Mer. mmila+me, forAI. (oui c-la n'est
/pu» I'- cadre du voyage ; il y manque
ordinairement ce qui. au retour, r1-
tienl l'attention, ennserre le convenir,
continue la réflexion commencée.

!<<** pjid'** n'y suppléent pa<*. Ils
»nnt «urtotil riche* -i- d(»srnplions
rfioti^re?. «elon leur formule invurli-
ble et n^*p«<taire. Ils ne sauraient nnp-
pléer A la révâlafion. en i<otit> -l'ir-
r*t du - fait humain * auquel ne n>l-
1aeh» la modeste ou Turtc snmme de
oonnais*ance-i reçues, qui jllutlre HII
nonitment ou un pnvsaffe peu dif-
fâr^nt» des aulres M devant lewjue'^
on Rllait pHsa'T. dano l'inscn^ibilil-^
de l'ijn.oraiw.

Point d'* «tatiie. repr^titerait-elle
pompeusement " n prand homme lo-
cal, qui n arr-Ve .e reirard du vi«ileur.
Fil*' «1Kt «an* dnule un hnmma^ an

un HTitri V'T* !••'•*!!ficafii'tit de i« fonie
(^denfaire et pent-*tre suHmi' «n e*-
moipiage de politesse a l'itrmngïr. l * I
féil Mt qu'on «IMIM ds M» rappel»,

y
rs" jusqu'A
li ii

ARISTARQUE

inéptii*abk-
>-harile !

On a dit qu> la popui.ilion civil'-
des vilït-^ mennci'ea avuïl « terni «
parce qu'elle n'était pas renseigiivc.

! lîWn a piut-êln- él<; vrai quelque
f jonrs.au milieu d'avril, mais nous t.;
j moipiw^w que, par la suite, elle sa-
j mil parfaitement ce qui *e passai!
I l'iw^i'iirs pcrMinnea at-ftient pri-

I»ur« di)>pnKi<tons r n vue dn pin1 :
il fai. chez rite» un stock

on ma
'.'Ou-'-oan. a[jf>P"-ud en cou;
le ].' pr-.jet d'évacuation. Kl

n-jnindre
l'h^pita

Dans mon rjrïst* nre de potache —
ça ne me rajeunit pas ! — fai sou-
vent entendu le professeur dire à cer- \
tnin* élevés . |

Quelle i/rûle de dissertation est- j
r<> l'i. mon*intr ? C'est du nègre ! [

Celm me donnait une fâcheuse idér !
(fr h littérature dp couleur. Et com- '
me l'on n'a pas tous les jours l'ocea- I
•••on <ie tire tfet poèmes écrits par Irt j
tt.iturrfs de l'Afrique Centrale. javaU j
consent cette impression que les né- |
fp-ex — f entends ceux demeurés à té- j
tôt sauvage — étaient incapables d'é- \
prouver un sentiment délicat, et sur ;
tout de le traduire. J'ai dû à mon pro- '
fesseur — qu'etes-rou* devenu, 6 di- î
sert commentateur de nos ela-istguei? '
— d'avoir vécu longtemps dans cet- '
If firwr. |

Mais la lumière m'est apparue, grâ-
ce aux constatations d'un officier co-
lonial gui vécui de longues années au
Sowlan, et je vois enfin clair dans

Li littérature soudanaise est sur-
tout orale. Les a-urres des griots — ce
sont les poêles de là-bas — se trans- I
mettent de bouche en bouche. Et les \
I oètes noirs ont cela de commun avec •
1rs poêles blancs, qu'ils sont mal con- \
sidérés par les guerriers et les hom- ! »«
mes dTaffairex, En revanche. 1rs fem- 1' n™
n»**, quand elles le peuvent, leur font ' N
}minions dt quelques douceurs. | *•'**

Au fond des firfts de baobabs, de I '{**
doubaiis et de. tamaris. Us griots se ! ['-^ [
recwUtent pour chanter la gloire des j ^
armes, tes prouesses des chasseurs de
ftturcs. tes tourments de l'amour el les
piawrs de Tamitié. Et ils trouvent
par/ois des accents d'une rare quali-

>mbat. Ell.-s Hau'iti pnMet à Uml
enluntil.5. «anf cnenda.nl h s'en nl-
\ Kl eomnv la nnmle ( j r Mme ri •
mmbrun e«t Hjrmiretisrment ••xacf-1

IH en concîuonr. que la pnpu.Jttini
" ' rUIes du Nord, jamais n

projet d'évacuation. Klle
nui'- vu rien
Oiii-zzau pnnr y voir apposer IR* .iffi-
rht-s invitant nu départ. Klle vt
!'hôtel, n'y tbstalK" et ne )e •piitt'1 pli

Li'rt fi-mmes eurouéenii''^ de Taïfl
ne sont pas moins courageuse* <]U'
ceili-* (J-OUWMIÏ. IJI OH doit évacner.

inillor k ville. L.._ hommes neuU re-
liront qui voudront participe-? ^ven
ludlemeot à la d^Tense Jf lu cil-;. Trnj-

mes [jui fiuvn! >lijfniûti-:ê« par d---
'critcaux eJouê* sur 'leurs portr».. fa
mandèrent qiù.n leur di-fipne ]eo"-
poste de combat. Quant aux r.-nune?
elles rt>fiMterc-nl ÙX>T une bclh> èj.cr
j?ie ri mi parlîivnt que contraintes i '
forcées. Oui. mais quarante-huit heu
rea apre'-,, elles rtvi-naienl J'uw a-pre
l'antre, el reprennii>rt Jeor plne» au-
près de leur mari.

NUIIS pourrions ci 1er encore vinjr1

exemples du cotirnp* <]inint m.nlr*
irs l'emmes françain-* du N.-i-̂ I Ma-
rocain pendant C"* heures trouhlnn
!••*. Klles ont ilrr.il ,;i b.-vi>ioniin di

a la O.<*cuon 4*» OomâH

M. Ltmiewsl.j-, -S^olru? do» DomVfii*.
r l ïa! oUmlil t* rongf, M. L<te cul t V r -

ciMUrer a m » | . r , « . L a caloaMail'm
u!v- coCW f*t iiouri'U'u du rhoix (.'tw
nnUoonairt' qui cornait ManJagiisc;;; nour y
e nj..i iJcpui» do loogrif» aaofe».
"".•.•*! lu C- roiï, 1 ortlre rimaait*tH.-. fjuc

LMLI prendra pur ntcrmi la dircijtïin jn
rportflnl B4>rviFi> dei bom.,rn«» k .a tflte
qiiei 1} -est •awr.4««ir« do U-iployei- k imxi-
m df lap(, cour

M. TrxmiDt p r i l * pri iKl^i de la ganta
i i ' ; ^

14,
Exemple :
« C'est une grande douleur détre

s.'pnrr pour toujours de l'ami qu'on
r.ttil accouiwué à ne pan quitter. Us
W"»* sans cœur ne romprennent pas
e, disent : « Comment faisunvoHS,
<4Par>t de le connaître ? - Hélas ! alors
je ne le consistai* pas .' »

Veil-cr im* j«li ?
Et je *uis avec l'officier colonial

quajHÏ il écrit :

<• A nous, errinains blanc f. de Mt-
hier ces confrère* bronzés par i im-
prudence de Phaléon qui a brûlé leur
peau, mai* qui a laissé dans leur
cœur un rayon de soleil ! »

O i i i m BAUÛE !

Tut
Les femmes ont et.1 partout au-df1-

sua de tout tlnge, ftareu oitl Ht cei l -
Mti sont parties alarmées. Runs n:i!
-t'• celles qui se son! laissée. iH-ncu •
il'Oueiœnn n Taza. llnri?1- ont •'•U> rel
les qui ne sonl pas revenues aus^ilAt
j.iipK's d- leurs mari?, de Wirs pa
renl«.

Intérêt matériel ? Sou pas. Beau
coup, - femmes d'officiers ou d>'

Simple H pure volonlé (te mourir au-
l'n>si de c n x qu'elles avaient. Lt>
• xemples qu'on en p->urrait cil-r «on!
nombreux.

— Voici les ficnres noire- rie F(V».
I-»nnemi ax'ance. et l'on a rien pour
l'arrAler. Mme de Ohambrurt. la fem-
m 1 du «énëral qui commande le front.
esl lu. Klle est miel» que personne au
courant. Mlle rfate calnn- e( sonrian-
l". anp'Ttïijit le cl>^rnir Mi* *,JI tninte i*f
d'un rsnril cxtrannlinair^menl clair-
vurnnl e( juste Â j'étal-major qui, au-
tour 'le son mari el n v c lui. va «aa-
V'T Fès. On n dit que Je fjynérul <!•*
Chambrun a saavi1 H métropole du
Nord <*t partant le Maroc, nVsi-oc pa-
in p< u l'tpuvre de Mme do Cham

Noua nom transporlon* a Karia.
O't^i un tout petil poste, ['n bureau
dft* renseignements. Deux fois rion.
Ce poste e*t un obj'Vtif cher aux dis-
sidente el il e«l bien \"rt*" nov^ <liriH In
ivvolle- Tout»* les nnili, flfe Derha*
des b u r i n s , onfl3rajw.nl iea vi]U
pis; lit?* cnTiKfls. Toutes les nuil*. on
• ' i t tenJ a une attaqua. Dans K* poolr.
une femme : Mme Chevricr, e«tt

j meni OJ.I noulfuu le moral, mtis on
{ er.rn e\i^ ont r-conforlé les hlnseé*

Beaucoup, sons I inspiration rJP Mm
Lj-iiiiiey. *:• noni «lépfnsêes. H se dé
(«•nient encore, pour recueillir r|--

, r | * fl
rir des sousmr>tinii!.

lit

iir*, ou
ées au '

(K nu ipu (oufi,,., rtAns la hntaill.'
Dotw toutes les viltt-«. de* comirè
ronclionn'-nl. Kt .Mme ;« marCch*!
Lyatttny. â qui s'est associée dès sor.
irrivé,. Mme ia maréelwi!» Pétain
vi>yâ p* -=ans «m'-l » travers ]•> vas!.1

Maroc, malirré ]•, fatt^he d'une eba
leur ilouffante jMnir animer iiardm'
i • noble z.'-Je, lent
lou>< In crfwia.

Iy résnltul rT.> ee dêvouem«-nl a oK
d'intfwsser le monde entier \ nos fol
date. Des sommes très considérabie-
onl et.' envmèe* qui ont permis de
réalisation* Irès henn-ii^>9 contrat la
récente acquisilion de grande ran>
devinés aux t^vacualions. vnitar*-

| eonjtijniei-

.(,• dimiiii

U* pefi
•n rt.nr*.
hW*é* au

I ven

p p
T IM «tuffratires ni
-rlu.

(ta* oui. dan» roff
inuit !« mqiehanc-

ont î- ntaxinium de
ieh'-r sur içur

l

promu 4 la I " ^a

M. Ikefc, t

r *n jop
\jacrio.

M. Ohilinl. <-rw.ia:(LMirc rk- poiirF ft T*m«-
urt, s i-birou un cri-wi' dr! lit mol* p« t r «n
!"iuf i Bailla.

M. t.uselarJl rrtA*m. a.vrtl«Jrl'-r<.'d«c-
[••ur .1» Parispl A Mcga-^atrr-f. • obU-vj 9%
•<me* d' 3 mois ?our «n j o u i r ! B u U .

I verroni se peiieh'-r sur içur fiAvr
d.-* \l-mges féminins consolante...

I.A yfESTIO.V I>E MOSSOI I,

eô t« de son mari, officier d « renwi-
! ii-nemenls. K!l.- n-> l'a jamais quitté

OiH'l homme de la petite parnixon an-
r«il nu tn-mb'er ou wiltemenl nV'i-e*-
r^rer <le\anl la froide résolution rit .
C-'MP fpmnie. I

Vn autre iiosle. l'n autre btiM*"iu d-̂  i
r"ii«eipnem"n!- : Snuk et Arha 'le !
Tie«a. comman l«n' Blarc. Aupn1^ i1' j
lui. «s romiwfm*4. Mme Rlanr n'a frt' j
qniflA Tiwa alnr* mie la mennee -m- ,

El les nuits plu* frrave*, le« nuits i\ n j
lertes. on ramiile ou'elle empoifriiail .
un rn-.il et noi-tsit avec «on mori, pr? \
,e ft faire le r-oiii> «le feu,

A Ou-'»!.». r'c*t a fsmill;1 du capi-
taine fliacomoni qui, pa>-ant (f'evem-
p)P rnatp -tins e«tte viî!e que le enm-
mandemcnl a » consMUe » d'évacuer.
Pertonaf ne venl ««Ivre le «wefl. . .

«M *wëM> A M a. B. » .
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•t s ... ikl rîief d* I» OJ^W^. El
• » sir*», w.utdu OoBVMWOWOl
u lu Grtuxl K«*l. Jouùreol à w
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l enfin <&*<*»* ie* !>

.„,._• a u \ ffr^tpu" !)«*»• " a"1

. •• ' poll.elinM.ia ! I/oroht stre du >
."rn-OMt Matfrtl te «« l i r a i . C-'u M
iv.Ql HOtoJ, «frforrû pour ta f*"-*»!
,[• , r\maU • ^ l'anuIrM H. Messéiut.
i !•«* ne'LMM UWPH et «!•** '•«"«.

ï. d'uo* puissanc

.. yfxr. On quslrisM if» ^

,,.! •»... El. i « ^
w « qui». 1

, p

. . l i n « • ! « * • « • ! L'M.me« •> '« • " • P>

, pour .Uoi«kr k
. ' prtlt .«« .

l l

ASSOCIATION

- , . M in sa fimpl*!' r*uM«* f' l'anU-ain »B-

iriiim.1 M tMki leurs pfla««

..4103 ^ - i DCt ÏLUS DU ME»«M>
d-c^uri t J T Mf SANTON M

: M. Jwep* Apwtlni. ç r c u -

t : O s ta, c

T-*««rifr : M. Csmtl*. m.ilir d* NoftW; Sr-
,-• -i,r<-s : MM. Momli. ««»<•!!!«• «*»*
r-i-r àr Murato. rt «*«niH*lti. <=O<
".•r*f«l * • NOM» et nu*™ df Cn-rl .

I m mcMfcrf* de l'JI«*>ei«n«i> étaient prei-

•;i.]. ruJ. où ia n.u*«r
; ,.-•-,! M tH <.!•«*«•*
i .-ut ûUfcm Hlrtraknwol Mod*. t-t -la»-

. ,.-« «ont rtuoor. fc («M' J>' r lusmil
r • hfun- Hufaiul*.

:.l (J'yvitr w-umpig** du c*nui«rn? !>»«•-
!.. ni .-! •!* M Bûrn-, <•»! *f!-ive ïrr» ï l B. !S
i rj! reçu par M. WU, pr*»i<Jen . ' t 1"
..-nisri-a du «ojBtt̂ . HWKoatré pirrci :>'
-. . n;s 0ou»eitmir ••! Mme Berlin, r. g*
r ni>e#M ariJwiii >O9p"Sl<-iW nt**ri

r^nreur «*B<-nl Douriki. M**»* ira leur
Mro". MBf e:

dr ce* r*u

l - , il dl-TlHld fl * OUI*.
\pr«* on VIKU -k M. PVrstti.

d 'OW». IwdMl

Apri-a un baaqwl -le» » ' " '« * c r ï 3 *
.H4l« d'Eurot*. l*J eoiiaT««9.ïl«» se aont

A TRAVERS LA CORSE

DOHIAT AUJOMÇ

Agence RENAULT
tILES

ATELHR A TOdA

-% a b eu vouix donawi- i
i li rritlanMllcai qi"- I

r ai louro.« cl illri-•! fseteur -u eaurm
. . ,ur Bdsti.i. *«i«*.
*i* l» bûllt '1" Pcrtlcciolo, *i»t.'e par les

'.nducMBT. d.'. MJlomoWl.. du Cp-Corsr.
, c«W«* • • « le» défli» de noire eonraiu-
jni Dt w ircuTer» plut <*»* 1» *itu«l!oo

•5p.r«rH* «ù "'-c « « JlWi-'llii VU-»-**
, s wlrt» * * • : ! « • de « • " * » •

fXl B'i pM OUblW. P» *1W. fl""11 î" » *•*""
,n deiK ans. .: ftw^rrwmM «-«««tarer i-

t pcroi*itp donc de lut r"oou-

a'-npt. !•!(•* i'-gui a II J'^IODI IUB, U *in rto ccllr <J<» •
fui T«r*M On I'BBMÉM Jé*ua. et <jui cun-
oui, « n a t le jour promu, IMOHIUOD i t I<-J
ais-l^u.-» tlt«K4ilK-* «t K b««et- du dîna
K^oo! et la M>urc« Mprft-iarRutri- nd
v',,iirHU\alt iu« aine •ralltlve.

Et nuinteaaBt, je ne pourrais tmtu i fn:-
r ' "O ItaKunitt, ijue il'sdrcsser IUFI uhaleu-
r-^-.M r..:icilMk«4 i notre ,-ui^ df Saint
MjrLo u" Siirn. i'tbtti -KiùtU'OielU-, qui se
nxmlra, c? juur-Ja. â([«) a Vui-JHémi-, }e m m
^•r? adW, uflleleuï, ladtuptwnbic • - Noretle

UNE AUTOMOBILE
DANS UN RAVIN

Vn nccidpiit il 'iii '«mobile qui aii-
ptiil pu avoir d'-s SUÎIPS tp*Vi (arraves,
sWt pnxluil ilnnH l« ma (i net- du
lfl BP|.)IPiDbn' ciruruiit. sur la ro»tw
liuliatiHif n" 19t>, aux i>»virgiis <1"

On 4̂ ^
c ptru n u rûp

d*. C'*

a n de la statue de StlnM fbfrèa* c

,t J4t.lt.
la ' l'ir groupe* nomhreux. !.. fuu> te pw

iftwmt i fhrmUi VMlMi d<> Farloolr:
- : -B .lu chemin dTaWrPt » ! « » • du

-MT-CM-OUI" a* 5. •

>*.<*'« t. et n* T. dn <•(•! <

slii'ilil.-. I'MTM* d-4(JjQdi««!J» pni pu-

» ti" II. t *! » *

l'. à !J prorhilaR réuared du Coe-
)én\ »t> -lin àr ertt

a pori' nmm* HCT ri*«lk

s dî W u
n prcm.Ère mrwr . 1^. fui
uoiOD, i** elortc» * *

p ^ d-»ll*fre"«; 1» m " " f

I/antomobilistp reneonlrant, k un
((.limant, un cabriole! qui occupait le
iniiii-u île la chaus sé , donna un coup
i! • volant nui k- con.tui?it ioul droit
.l.in* un rovin où il fil un sauf d'une
douzaine do mètres.

Lu conducteur du cabriolrl, r^s-
I (intaljl • «ie J'aceîdcnt. «ans $<> snu-
i-ter du mal qui pouvait en nS-ulUr,
fonlirma su ruutp vw Biatia. au
p;-aiid trot de son attHagr.

l/aiitomobilipte se tira providpn-
i^llf-Tncnl d'affaire avec quelques
pjn-alipmircrt. mais la voilure a. sulii
<if fçravpi dommage»,

La ftondarmiirip a recueilli des r T -
s.'if(ji'iint'nt3 qui lui permettront ils
rlrouvor !e foupable

• * •

On a toujours conatalé chpz la
i.lunarl de nos ronduct^urs de ca-
lirin'eta et autrp? véhicule? i\ Irarttnn
jinimale un prormid iiH(>ri9 du Codi-
fie la route

Prul-tVr'* 1̂  d'-vons-nous A Is tpn-
fiaiK-r qui te m«nifeî(p che* \et
n ^ n U de lu forro fwl»li«tiie d» sévir
-nrfoiit ronlrt" lc« c*Bdoc(Purs d'an-
ti>mobile5.

On run.'dii-rnil. rruydii"-nous. h.
<•(•( *lat itp chnscs on nppli^uiiot t"
i:«le f'»1 ta niulr- sU"si M'1» « " J "«*
.-/ aux autrrt cl en i-ltip-anl d<«« pci-
nc!» wvôr*1* «u \ contrevenants.

Loi-oirt-nl <\u<- niu* n-litlons au-
jmirdhui titt In «nséqiiMïee d un«-
infrmrlian au l3o*'f do VJ route de 'a
i.ari du conducteur du cabrioirt. in-
l'raetion couUimitrf. rép^loos-Je. et
nfu fnavr en i-l!f-mêmi\ Mais, i'atti-
tude frnnrhpnu-nt odiou«c du res-
; .on^hl- dp l'nrrid-ni qui aggrave
r«nsid'Tablpmont son r t - t-t lui vaut
lu r^firnbailnn f^n-ril*. ne w«r«il
HT* a » « VfêreBiii* jup*1?.

Xmi-ï s(inhBÏti»n» viveinont qu.' 1«
CfiidanniTiP parvipnnp rauid^m^nt h
le retrmivpr

<tulon« dl I M I l l

I,..-, v...>^riiurs français t dwtlofllion du
^[J'LIÏO Qtvrnnt. i l'AVfMilr, élre mMiiji de tour

i... :,.i,.-..p(.rt n-'ri r^gUlWrcmtni Ms<*. pour
•tiiin-- l'ty."*1. P ^ !** prtfn» "O friote et
'fi AV'.TH1 nu par un de Ans r'rpré«i<itant^

SYMMOJIT MATIOfaaL O U QHIMfllOTV

Ltn chTiilDoU «)o.«'qu*i ri e n «yadiqu^B
BOOI prM> il'as^lstfr à li PéiBlloo OT aolr. •
0 h. 30, en l.i salle de rawistmee t>ubUqu<-.

IMUTIW OLW BMTMIt
Le* HWmlirc-, du S. C. B innt pr!C» -fe

Tiiulolr tifn assiitc,

au *i^o« Boc'a.'.

o rto ler k partir i "
tc*tf« :

Lunii : S.G.B. — Mwdi : E F — M^rert-
ih : C\B. — Jeudi : Lycée. — Vsndrodl ;
Cvnos. — ftuiiedl : d* 13 » I* h-. 8 F ;
^ 1 i » 15 h . S.r:.R : l i i - i l à I6Ù. , Ï F . —
Dttn*K»es : le premier riu moi», E.«\; :«
d-u«^m« «Mi moi*. C.AB.: le Irirtrtème du
mnta, S.C.B : le tjuatrlfm* 4u moi*. Cyrnos.

«MTOIM H

|.a" fCI" îe 1» Vl^rtre dt* Srpi Douleur*
h 1-4 oétébrée Jlmi«iphe 19 w»ptBllH>«. 4
innitiUre 4e S«lnl-Joseph.

L* «Ml'a. 1 10 heure*, mi-see «ulfte Ou
(ukiul du T. S. Sicre»»m.

&1 vue 4e f»Mrtaw rexp
,: , ' . k irriMKl r^n>lf«.*l aftopW» a la r
•orfl t t dép^rlem-nlil «W U

v « o dr. ÏB0 rr J" tulot*].
hJillrc pirl, une pif lu.' qu.tnUh) <k »^-

r/'-p' *Va Vnml*' (rr*tuit«wwi jpir rOfflce
1 inul asiirullpar ijul «'iwgi^rt t t u BUI-
L T4>r eoBiparâi]Tein4Vt PBlrt vile* cl iveo le
(..' ilu p«y*. à le» rdeoll*r t p»Tt «1 à Tt*ira
r.mpl» d̂ « r"«iillil« ohlrnu* :

HvhrMK MIT m»er»ihlf. S»i*»Pt!p '1" Mâ-
is-nrt. O»rlotli Slrsmnpttlll. Oentile HOMO
•^nl-arlcaln lnl«l«t>il« M. Oenlita Ro«"'>

uai^iore de RML. Tnielfc ro«#e (M h Ort-

LIBRAIRIE

DU "PETIT BASTIÀIS*

ROOLIANO
+; \f(i<C(if;itirill<'t K WM\<

r*n D. FUMAROU
• u n : f rr. r r w m iti-.m

A l'oof•>'<'« 0* :'ocltve de la fel" f»
]e dlniiui'hkî  prt^iAln. tft Ju cciurxi1-
,HM *- 10 limrea MM iUlMe du aulil

I - .

),r «'s d

.>„.
Dit» -

, . , o * o

InttM
» bis

KHMI

nue*

ralrr

FUI •

C S T I M U M

* 100 0/0

«•«Malirr
Ijj^flio, qai
•n.le t rM>[

.. l'illMftt

i' 11 julll
n. d:i(< -

ÎULEIIX
p<»ur lutirrru

•lrur tif**--'

U- dr* P?n»ion
><« ipêV-jalf d

il I»Î5
tndrmatU *

A AumulM- i» avoe unn »*i
i-aeifrttt n- • « « !••:)««;.

; TOT/T BASTiAtS

Chevalier du Sileoce
PAR CLAUDi: MONTORGE

- - \ï.»fi ni*. dtt-Éi. vous a lW *f-
••! !~r un: •'-prpuve redoutable ; vo-

adv"i"**irp n» vous portera qu'un
N mai? il e-M «Hr t]w cf conp
rie : ; il fit tem|M tt" 9on*Tr

r I^ JT Difii iui moment où >•]-
. i><»iii|¥inilti^ devant If HOUÏÇ-

ust- Je «ois venu vffrs vom,
fi -. à cMlo h<*UFf «inrpmc. pour

., - [vlivpr Pt »mw ron»olpr. "i *oir"
, • :ur- -t hri-1. |litr.1rtnn*-« A tou»
^ .fin v»ut« 'inl orf<-nt"; . avez k rr-

>l,r tl-> toulfi iPfl faalM que voa*
,- f.mrai*™ Notff vif n'«i* qn 'ua

^(.uill" : le ti-mps ort <ymrt... l>- parri-
i .v «PUI cumplf, et il nous donne 1A
jfHJt d<-s morts... Nul n'ont plue tran-
.1 jille qup }<•* m«rls. IJI terr- »«• frn-
•rail. volpmi! *-n priât», ils ne w r-'-

v ill('raipnt natt. I>>ur mimnifi! fs | dp-
firtitif. L*ur i»upi*re rifridp np wsou - j
1> vera plin. Nul rayon n'ouvrira phi* !
l pranpllf vitrciisP. M*tt- **p" morti

Tfttn dans fu »uix. dan* wa g<»U*. i
•i..n« *-* manipfp». atteslait qu'U n'*- |
t lit -îu'un rifiirani. un comppri' piir-

ur d'mip mt«i»n dVpouvanti- PI
-i'.4Troi. Kn li- \iiyant. Bernard avml

|.-À Hipu darrppl-'rlr-iird-Tniw«ouf-
î-.f et li"ur »arrificp. yup IP fihrii»t vont
airdp dana «a rr.i. qu'il vous tn*ï<At
dnn-4 f*p<tp ppr"uv<- ïanjrtdnlp d'oïl '
rfiu* «ortirp* baifmp. f i iv loppr d"an
-mifnp divin. irton.V !•• pnix. d-- riou-
(••>nr. il'liarmi'fM*'. dp r.irrr1 M dp t*r*-
nilp... M«ti fil*, voul-z-vou» nue J P
vou» donrM l'AlMolutioa ?._ Aflpé-

iHPp r in iposu
CP n'i-91 pas 1* «n pnMrp... r*n-

•-iji.it I n prt'lr» m*- mpiiftocrail d*> la
f,.U-f \w Dieu, si j f persistai» ^ V«HI-
l«'ir m'-xpospr à VPWM- If sanp d'un
h'.mnio. f i . pr^tiT np ptriermit pa» ce
Jftii^nfrf. Il aurait pi»* «1" convwlion
r| iniiirtji d* coniprtnrtion. Il IIP rPCl-
t-rait na* i^lle ipçon appr'*"1. dan? l-'
«îf-nl lu i <((• pr«n1uirp un trémulo et <I<*
m'fmonvrtir ; il m'inlcrilirail d-1 <li-
riff^r UOP ^ppp contre nn homiai1, '•n
HIP rappelant r - pn^pplp divin : « Tu
,.p n t w r-»ini - : il ̂  «• r«»ii r-8«
rinriftimcnt d'intimidation d'un ban-
dit...

Tnut a «iup , BTnâfd .-ut. dans un
••riair l ' i W i i l O i i <l»"il ' ^
l r-'> fi» il a*"it «>j* ™
j - u x nn p^o fny»nt*. nui

Ji' connais oC p ' ^ n n n a p 1 ; j - -
-ni» *ûr ri" !•? connaître...

Il l'PKnmina a w unp iii-tintann-
ijui pnrul (rfnpr M>n ini*-rliiciili*ur.

- - Vnyi.nH. M dit-il, si jp lai arra-
chais ra'f&iif^e barbe ?... B«h I lm«-
iiona-lt" ; «il faJUit. dan- le moud.-.
Tair** lonibvr IP nMsqut de tous les
trai'b's H de tooa U-s hypocrilp» i|ui
-> m* ml ' iurprl . ><*ii raltsil voir n J.II
jn fa(*i> nfnni^nnlf d(1 la fau*»''ti;. ^'il
Allait 4<(.nnaftn I." hidriix (-.-nli-
nti'tils di- c<inx <nji, Muvpnl, noui
(uni 1P> jiii-* t'iof)iipnl"!) prolpolftlion*
'l'amiii.- <-l nous serrent la main BVPC
i.< plu- itvrhition. on préfènTftit ne
rplircr dans 1,> Tond du d^- r t , an srin
A'nne fon'l habil.-c wulnnpnl [>ar i)fs
siiiftf*. rfM n-plilf* et des Mlrs féro-
ce*...

R-mani allait rpnoiwr nu df-^ir
d'itjfiitifipr IP Hnffiitipr pprsonnap-
•-guîJ a \ad int (are d*> lui, quand *on
jugement fui illumin» d'une -M>uHai-
ttp clairvoyincc.

Non. '! n^ *P tromprtit pa$... Cotn-
niTil nnvjiil-tl pu^ -u.iip»1 rr'i)« irt! "...

F̂ i supposition qui vi-nait A «on os-
l prit «Hait t«l]«BBBt lamtf taUthle ,

-jn'.-.le lui pnniissail iit»iir>l» <•( qu il
'•«ava de la rcpou«sor ; mais elle re-
vint. pcr?i!fa, n'imposa. OVtail bien 1A
!'• mon Ion un pru i ffaco, le nei un
(i>u retrou-M\ i'n-il pttll , dénu^ d>-
U.n'c fraiicfaiw, )'• mauquti d'aplomb

U huilai t à ilir*» I.' num. ui''me <!•
\fliil sa c»ti.«cirticf, de peur de pw(. >•
un juoinirril It-dbruire. Mai« il n'y
avail pas j lirgjvi'r*or : pltia i! r ^ a r -
liait tfllf face aiuniii-use de renard tù-
'•'•. plus i] t'Iaîl certain de nt' pas pf
Imnippr.

l 'nc fuulc de cir»>nt)Unc«i nurgi*-
•îaient dans «on <iouvt>ntr, qui lui
uvaiont pani ini^pIicablM quand cl-
!'•• sVtaipnt riroduitps d qui. îi pr
s*>nl qu'il avait la cM du my^lprc lui

ii

CIiromque_Localc te N O S D É P Ê C H E S
r.k^raphKiuc des Agences et de nos Correspondant4

u*-li«ti(enanl

de tlraUteurt.

LES OPERATIONS

AU MAROC

LES REPERCCSSIfiSS
HE LA riCTQlRg f>E MBA M'

Fei. m septembre.
LA magniflfiui' vietniro que le*

troupes fraiiçai^s vii-iUR-i.l <!<• tvia-
['•irter, fil a't'mpiirnnt du îuasuif do,
Ililian^, a urip muni IIM1 rv(jerca**ion
<h'i I.'S tribus di-.m.ientes.

Di'-jâ, d* uuiuiu-i-u.v puurparlpt's ont
il.' pnftay»'^. conséquence de cette
ucio.n?, ei plu^ir-uts soumission» n*'

i lardtronl pas k i-tre fiireffistrêw,
. Deg Pim^aaires sont cnvoyi1» par
j .--s tribu* dissiileul(.s de tuole* 1<?»

z.niPi. pour demander l'«nian.

I VOS PERTS3

î Fez, 18 septembre .
i Malgré lfl résistance très vive oppo-
I >''•« en certains pointa du massif, par
| r«iinemi. posté dons tes ravins, non
: partes durant l'opération de Bibati'1

uni M seulement d'unn lri>nb)inr
iriiommis hors de cumbftl.

Dans toute cette rt'gion rrgne à pri>-
-."•nt IP nalnu* rt aucune action rafli- •
uire n'est signalé.

I l TETE DARD EL KRlti
MISE 1 /"fi/X

F.x 18 fti'plpmnro.
Le sultan Moulay-Youm^T a fait

• -pandrp ii proTu'ion. paniii 1rs Iri-
i'Ut*. une procJamatioii dans laquplk-
ij offrp un demi-mil lion de francs à
>i!ii lui am^n^ra Abd-EI-Krim où son
i'M'pe, morls au vivants.

Abd-El-Krim, iiifr.rn]>- <lï CPMC <]̂ -
risiiiï. n fait aussitôt renforcer î*i
-̂.trffp pvTsonnHJe. Son frèr** a «Moi-

ji/i''- <U' son « Plnl-major » IPS nom-
IJ^HX avpnluriprs qui Pti faisaient
;ai-tic et m> lui inspiraient pn« con-
fiant .

C O S S Q L D E S M M S T R E S
j

Los ministre» M aoua-wcrëtairerf
d'Ktat SP «cul r*nnis ce matin, & dix
li'Urcs, an uiiiii-d'Te d i la Uuerr», en
t:t,n«.il d<- i-abiiift. sous Ja président;!-
.!•• M. PaiDl.vv

/ i POIJTIQI'B t>V KOGEMEST

M. Painlevv a. exposé il a^i collé-
surs les travaux du Comité consulta-
(if des logements pt leur a indique la
[xililirnie du lof^ment adoptée par
c t nrRanismp çl par Je ^ouverop-

j DE PARIS •

i M. Andr.- H P W , ministre d « Cu- '
lonifs. M entretenu le Conseil du pro- !
i 'I rc-Iatir A l'ExposUion coloniale de I
Paris. j

Vn projet de io. sera soumh pro- !
rUninrmenL an £ouverneni?nt •>' au j
jwirlcnipnl û ce sujot. j

1.̂  "iîni«ilr< a exprinx1 l'ospoir <njf •
l'Exnof-ition pourra ^Ir* o u v r m j
"n 19S8. !

/-K.^ IMMEVBLFS PETAT j

M. d" Mnntir. minUlrc dp Uns- •
tfuctiun pnbliouc a rpaumt- !°s ntau]- !
!als tte^ (ir-libprali»ns> île ta Commis |
sinn ch«re''R d'invpnloripr IPB im- j
-n-nhl-4 rt'Elal. !1 a Indiqué les Dosai- •
:itos .l'utiliratioî. ou dp liquidation
•lo ceriains d'entr'enx.

LECOI.E DES ARTS DECORATIFS

M. Yvon Dflhnft, ^ous-flpcri'fajpp '•
d'KlMl J> IVnsoîpiPmonl Ipchniqin.-. a !
fait coniialln' a fies eollpiru<*s IP^ !
^randff^ liffnps du projet d'inslalla- '
:ion d:> IFc» ' - d»* AH? D-'-coralir». f

LE VOYAGE PE tf. DE MO\ZfE

Ftnaocrires
MO OHM Je l'Ah/ù

Uveo
Dollar
llX) lires
i m pespla
UX> fr. sui
100 florin-.

307
1U0

ïi.13

305

« n » «oui Virgn-

H. "t Mw- Li.ui* P*»Ir, ,•
M. Joseph Pictrl, , | H*» «
M. «t Mme rruecits P - I K

•! M I M Aalfiw B

t eoraiaiMaa«««

C T U O E B
DE • DC 0AKAPFK ET WUBUtLI

NoUiff. • Ba*U>

VENTE
SUR

\DJtîDICATl(tN VOLONTAIRE
T)F. MrXBÎ-ES ET D'IMMKURIJt

L* J.-u« U «p(™ihre iSiâ . k <[UJ-
lùrzï U'Urc*. M** d ' Cn««a et tUn^Iif,
«•.lalri-i à Ba*tl». prorMewnt à ; Ï wotr
sux pncher»s d** mcutoleg menhlaoti
?.rQi«.,3; un «ppartrtnont '•* à BmiU,

AVIS

PONTS ET CHAUSSEES

l . i t ft-r

perçu «« sus Ju pr-* p t

Ci 0/0 sur lAa oJtjctt
Î0 0/0 m r t*» Objet* * t i d i kau .

F.l le lundi Ï8 du m f̂fl* tnMt, à qua-

I

LA COOPERATIOS
DE L'ESCADRILLE AMERlC.ifSE

P&«"if?. 18 •s*1p|pnihre.
LCscadriJlc •m>vricain.' d'aviation.

C.JUB 'es ordtvn du ooioiiiil S*'<an y r t
rncadive pnr 'If* capitaine* Sadi-
I."coint.' et Duoas. u (jrillamnn-'iit r-o-
nppré avpo l'a'-'istion fi !•?* troupnp

aine* A la nrisc du massif df ,

p a notamment lanc>> des botn-
iiip Tafflizou'. près dp (ïhe-
jen. I.ÏI 1" fr iw d'Abd-El-Kriro
<|iiarli<-r fi

mst«JJalions

M. de Monz
Oons«'il d u vc

p a rMitJii compte au j
urt« qu'il vient àv fai- j

Il a t' -nii p^po»é \^ r/^illnts
di1 !« rvwlWnw qu'il a pue. à Bprlin,

-iv« M. |.' docteur Bfrker. mini^trf ,
.1.' l'Inslmclinn publitpip dn R"ich. •
•m sujet du problènif d»> h pfiop<5ra- ;
' i i t l l t l l

AFFAIRES COVR.iSTES

restt» de la ïéanca a rl<- OM
à rexpé'iilinn rie* alTalrPs

f>s v o t e s tu* <HOftit'Tf<
J.m* J'uîÇaMpiwni Hji-mênw.

Cft appnrlenuDl n '« lou^ e
tn^EUAluniil. eM nimpOMi de

mlim : iaetallat»qn modem-.
1*OIB- tooa wn«elgnrin™t*

K«T <n l'étude àe* noUir-
1^ cahier <b» charpri

Wilic dp M* lit rjraffi

ISuw I
Huil pif
«aile <

DE L

Le
des o
tura
409

r!.t. r
<!••" c

ASSAINISSEMENT
C O T E O U I E N T U J : DE, L *

ra i reprmeun ^ iMtirMi
rr«» pour la pvte en terre.
tff! luraux DVD imnpra

E;-[.-PB d'- canaiisaLoo fn

1- 0 m. 10. dans / . retint
rat tafonnAi qo'il« prowvt
ran .^*9Bfp * • ! pt("--« du

"u bureau Ai- M. l'Impio^ur 4^ -'
dta^-ii
M ttM

<-n! de Bostu, d« 9 hen
res et «K S hm**« ï « b«a

CORFIJ

[ feL-c
ourj.'-
e, d

d'A'rf-

projet

arron-

BCPCB df»ro« pwrveeur * M. l'Ie-
r d>' i'arrooiJuncineiit dt Baï! 'a.
e !9 "pirnnbrt I9ÏS

! Ë INSTALUTIO.XS ÈU.Tfk'IQn-S

BIERE " ZENITH
»|'i>

<>mtir, u.\

UNE IMPORTANTE
ENTREVUE

MM. PUSLEVE ET HEHRIOT
SE SO\T i:\TRETE.\VS

HE LA SITUATION

Paris. !S »pp|pnibn>.
M. Painlevi*. prévient du Conseil,

.t reçu, hier, IA visite d« soa prédé-
r—ai'or. M. llcrriol e! Va n t e n u à d£-
j imcr.

Li> [tre^idpiit du Conseil a mis k
fusillent dt> la ^hamlm- au rourant
dp la marche des opérations au Ha-

ll l a vivenvnl rcmrrci''1 du coura- '
pvux i1i!»conr* qu'W a prononcé au
(kinspil ffénèraJ du ttt)dn« sur la
l'ijpj'lron du Maroc. 1

LVxamert do tn situation général' '
t;ait'>- a amener M. Ilerriot .1 indi ;
•[lier au présidenl du Oiiwfil W M- ,
[iirnlion- d» |«rt i radinal 14ni licntlrn ,
-'•11 Cançri*. a Nice, en octobre. '•

Parlant Piisnllr de la sixième «s
-^-mbl^ dp la Soriéle d n Nations.
M. llprriot a ch-)lpurpii<tpment rniirilA
fiui encrent"l'iir pour sou r!ïi>o<iurs
inaugural et a exprimé *a >Mili«rac-
lion nu !»iij''l div «Minions iiombrfii-
:-^ fniti"i |>ar M. PdiriW.4 un ciurs •!*•
•un voyante en Alsace-Lorraine, A »*S
Itrnprcs JiM-ours sur la -.VnriU' et 1'

à Paris

H-IIRIRLE CRIME H ! \ i • >l

l ' iris. I:- • 11I1 lubre.
M. ]Jir ;-n ChouarJ. ..--•• >lv 23 an

demeurant -,< Sainl-Cluini. pris »iii
-ment. hi-r. d'un.. n;,,i de foli? fii

POUH «ALAX9 DB BAIN

TLOMB EN Trv.-.-

GUIOUCCI & ROOUANOCCI & ROOUANO |
M<•«. Bout. F>c :; - «Mtla S
Tîlt'ph. ^ : l ï - S

>œu
pp r

, fl^i'e d>' 19 an-, i-l lut port
<a it>' roukan . lui faisant i
o!» hl*»«ciifi-. IJ tip tourna
T= l'pnfii : dp la ma
("•»«««• JUI-HP de U>U-

pndarmps , a
voisin^. nofoHmrent
raplun-r l>? (f'nn'nl.
mi*navanl di> son C O U ,
"abattit di' trois coups dp rpvolver.

Petites Annonces
= Économiques 5

A LOWCR , 1,1.

t VEfHH» 1' 'i

10. ?\ir *

- Piiipp., ;

• i-ttl

1 Ce"

>tapù;

ficne

«101 J. - B .

: LOUE!* ,-t,..ml,r

CM ESPAGNE

C\R BELLE FAMILLE

plus
w-piembre.

Hp q
dp Vnlladnlid. un* w\Bftf-win. Mnr
n«iniJ> Ivor^nso. vient de raelln* «u
mntirtp tin mafmirt UP garçon : soi.
vinet-npuvîi'riw ••nfml !

Le. nouveau-n# w port« tris bien
ainii. d'aîll'-urM. cjth* la plupart d*1 se*
fri-ros fl sœur*. •

A NOS / AQAlINt

Letiis Maurel
S. BHIU. fi l'MAIS PI « Uf LUUTF.L-m HU.h

ff Si, KIK H,\:mJlO!l - ll.V>TI.I

TBUI l^LDWMS ( rande Vente Réclame

•PONTÎNOVO"
VIN DU CAP AU QUINQUINA
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COMPAGNIE
FRAISSINET

AIRE DE SEPTEMPRI

Ifttfl pour Nier, 4 T* lltar**,
il'ltEa pour Nirr. a t l h l̂rr;1*-
t L«; In puur Msrae:lle. t oudl

H I . V » (HIUT N-«. I tD britrf*
•- t |*.ur M*r<«i:«. i 14 h»ar#»
>• ' ; " j r S* nt-Florwt. à 9 n«ur

•-, ,t •••nr Mamtlla, t I I *-•>•!•
•••« j j a r (.«Tourna, t ÏJ b*ura-i

.. ;..-ur Kjfa. t *0 htnrn
"-.:»-. ;.»tir f t lX"! 'I Min i ! '
18 »*or*«.
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AVEC ART EST UN CACHET
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*" •=»-•»••«'»- :Jie!l pnix-

COVRAXTS.

T.i 1. U-

r.(.£\ . tris 0£ PASSA-

t.E. £'7Ï. COMPOSÉS

AVEC EtECAKCK ET

BOH GOUT, ATTlBEUt

LATTE*T10N DE LA

* CLIESTKI.E ILS SONT

U RÉCLAME 1,1 PLUS ÈCOXOM-

OVE PAKE QUE LA PLIS LIE
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VOTRC INTÉRÊT

LÏMPRl.MERJF. DU «•••*

PETIT BASTIAIS
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U s ÉtablissemsRtt S.DAMiAHI 8 C e - B a s t i .
PAR leur» Spécialités M:qui*e« çt.réputées i

m Cap Corse Dtmtanl " Hors Concours, Membre du Jury
"N«ctarCMr«t" "MyrU" "Mandarine" Marque* « | x » * »

PAR le choix imcomparabte tic liqueur» s
Rhums, Amers, Vermouths, Champagne», MeuasauR, Vins
dm toute* Marqu««t que l'on en «Ar d'y trouver

nrq»eJ* leur rayon de i
et Atrangsrs

PAfl l»urs prix rr.lrutieu<i«nent étudié»

OFFRENT tes moMlejras garantie» d'achat
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Lt 15 Septembre 1S£&

t M) mort !
prinies ciOn. l'autre semai-
journaux du soir.

I Jerii do F ^ . 1» ii **r-t"

Je roconniiB un légionnaire.

H « a f t A" dfln< Son âiimAtn<\ îl p

u-jiit le tour avc« l'orgtifil du prc

•rraml* voix l 'hoiiiipur dp U ! l " r e r * * e c * ' J l « ^ une odt-ur d IIMTOB- , : , ' ( | r . T fln i o , d c J s

fWrc dp T r i o m p l v : Ci-ci m apjwr- j jmsçule. ils s ' ins ta l l a i t au? un*» r

vmiporlaiiÀ '

On n

rti|m
! d

Ir ihune français»1, vpnai l dp «Aleind

:i jaoiai--. Kll» plail, ii f-st vrai , muette

ili>l<iii« long temps cel te vois et, peu!-

^tre. l ' ins tant d* la mor l esi-il moin* JVus la (cnlalion dt- l-1 SHIIKT, ce

qu,. i ins tant dou lou reux où. j ' ' l ( t a t <«ui s p *«" «*ul«-m<-nt pour l.i

t int ii ! - ' O l f * f l - J e ™& ravisai : il n e m 'au ra i !

i j'Ji* vu laiil non it'yiiril i-tait nh-mtW-
t ]j.i-in prétoire, ls paru]*

r daiw rav- |
I bien qu'il nfl «parai- j 0<wl orgupid A.n« le* >\-ux dp ce

i C'est fini Nous ne vpr- ! ">Waf dont lire os Uanehironl en q
runs piu* briller cette luniiè."»;.

Niiu-* soiumi 's . du moio^, r]<> ceux

oui !a voytiicnl depu i s lonpiemf»* a u -

d . - s u s dp leur liorizon. Il y a ving!

an - , dans u n lyciV* d'Aljtûri' '. cfupi<|m>

JyoiVn« cor**-*, i^scz bii*n diiuês M

l'on v» croit I- jwintar i f , n 'va ienl <!''

commit «Miiuat: le Itmr, !•• fait I | IIP »•••

ffiiiinl airit'- .-tV'Iail a«sis sur le* uif-me?

bancs , [l'on» succè« - - par^Hn a u x

HÎcns — d a n s J«> l e t t r e . l « i r don- ,

iinit-nt i*i«!frttr un peu fou 'l 'un'- jrlui- ;

r r " inWaW.-. {

, ^ a n ? dou te , flciti* Vïv i in i , prix ;

•Ili ')iim-ur de rhétor iquo au cyllô|p- ]

tl'imtn. ni TanrK-r !*«>, «-I-ÎJ ijcinir'

j u c i l ! ait b o n i ir nnm d<> n-a r a d i N

ri-rvf-nl- d'̂  sa gloin-.

K\ (•• Tu' doinma^V ' ' ^ ( H 1 ' 1 " ' ***••*

«îMi- du g r a n d I r ihun <-n eût r«ru un

» I.' faix d-

j iju» coin du Marrrt uu d<* la S>rin. fnbri ri'
I -̂ nns que rien nr> rappelle ni enn nom,
( ni la eau«u pour lm]Uf)|p i! di-pfns»
i I m t d'héroiame ?

t Que de grandeur en ce simple ci ru-
1 'Io soldai !

Kl que d>s|Kiir \xior notif. \ei hom
ut-^rir Ja Paix, si ls gloire qui -tiiniil"
;"< h^nu<. |mii va if rhangi'r

v t IP poste «t la.
'iftm I«v< rochfpç, tiraill'-nt «sn* arr"-:
?ur no^ irotipM. De1» s&ntincl'i'^, (îv«
t:uHltur« soiil tomb/s ^ous leurs bal-
!•--*. \ji i,itimIioR dt'Vjpnt r-nnrvnnte, it
Taul m finir.

X..- !irs ,iu 'laiton, n-"-; ~.i:f<-* d- i>ii-
tr,iil!.iis<.s pourtant biendiriffrô. n'ont
l&z eu raison d'eux : \\n eoiuiai^fnt
trlipment !M fiioinrirp- wcoin-* du

jc, qu'il leur vsl aî«.; (k se niftlrn ii
bi * hn« ! S«*UIP. une «nrtif

p dp IPS rMuirp au si-
>ncr, nu rrffeetuera.

An pMM jour, deux compagnies df
liraillpurs fiartoni WMIS )P cominan-
iPmenl. du colnnp) M... C'est un vieux
\ibi\aT<i, il a rlmibi ses unil.'s cnm(M-
,.'(>s • II Ji,'flndn (>ilriii' li- Vieux •nû'hl-
du fr-'Ol *• F ranc .J.,nt J.-* gloripu-

! hi»n Ivnii ln.jp
fr ucm'-nt nu chpf

. Avoo dp spmblabl'?9 froupM. ou
ûr fk n'iissîr.

Pard nU
nibustnipnt

II (liApnrail. accablé '

-, nnirtin'-H dnuli-ur^ i\u>m

•rtiir.' I . ^n^> à «») robuslt'<

/-• / 'w/M /f'r^/ (*(.* /uiw, «i(/,i ,/iar
!>'':nfiiis, oit uout ilurotix IOUM avo'u
hou* auto, f tu-rue miumrute, pour
vrtiftpper nur pire* iiéMiqrémtttiii.
l-rnt-âtre mfimr n certii»* {tonner*. ,

l'oitr moi, i! i, » moins rlt- dèw
'.rêment et fie dantp-r* A ne na* avoir
itnutt. j

Parce y,,, roux n'ffe* ;w« ù la '

,\f fuir ! !>•
.iitf'-if| ci>rn<*r lii
u- |.*i [.lion;! cnvi
l''-l ->li<l"m'-iil (.•!•

* K.rrni
il fHilt '<

'. la rrf-

I MU-
<l (iri-

riOM D'EAU POTABLE A L'MOMT]
Ff AU QUARTIER M TO4M

n d*uUIH* puWHu*

Paur « M M'^MW, M. in Ma r.- [>nyv

rjra*^i[ Mualfip»] de fuir? l'ucquWik
•"fnplc 4* i* Comuinie et d* IHipilaJ, d'imt
-••lire» 1res imporlanlr dil" . BoJ«ro .
ïnrtBt daa« une propreté prlvii» s.iut
> tffrllair» ée lt Comumw d'- \ l :k de
Irahugna rt apptrlrmm ;.*r *1Jvl# 4 Iroi»

r*it i d'un
* • la p»r: df M. Bopj4.,

*ffi* par 11- Conar I Iti'|iurtenK
Hir ut d'uni1 jmrly^e ch'mifpie M M et J Ho-
iBinu» pruU^ui*.' par M. Dmuu>|,
himtat^ thft du Liibdrai^i-. Mun(Ht>4J

d'um» frinirf incAmpi-'t'1 a-t-"l|.> bfil'"

fa Un. Il *Vn va **n laissant ri d'au-

1r<J. iin-ins pt*Î-"'JIII1~ ->U plui wepti-

inii'a. I» -«in de pnVIi'-r la pHi\ aux

t".mint-i. OVûl Atê là. cepenrfaut, «an

f-In- bran litre a notr*1 admirnlinu.

l; aura à pîHnp n i h Frunot*. ed l ' 1

f «n rîo <|ii'i| H tant .inii'V. iV

l'i'cim raencpr la pi iTre pour

s i-i (iritliiH1. Soa JV-HX obfcuroi* n'au-

ront pue ru rt d i f i ' n u - r la vfiif-iir do

c ^ in*lanln dans !••* d<^>tinn*4 di* C"i'-

l i i n - |nii)»lc». II aurai t jwn«- comim1

i' >ti« <]n'i*n ri-» matit-n-i. il e*l vain d-1

I ,H-r dp p^ronnil"1. Il aurait pt-n»!1

>[ti • l 'umbilion c| In rhtili" <'<• Napn-

1-nn nnuronf pas •Vlnin'' il--- homim1*

qui «f n«il«nt d'aiilKur» d -Hre m o i m

i<nibili'-iis rl p'.n« prndfnU que l'hom-

in<- h jVtnil<>. nommi> •> .1 y a

i-n* un.- communt1 n r - 'u r f !

Napoi-'-ori, Vit iani . <> ombi

iiou*. |»Mir l'wlification dot

si vnii- Mim^z -ncor«' !<• nrMlitfi» *"t la

— Voulez-cous
t:<y mettre ?

e fnirr t'n itir

— Arr-c d'autant plut de plaitir.
•/ne r»K* pourres t,i tirer rtti* pro-
fit. Il résulte duw étude rie la Surie'é
clinique de médecine mentale, . t'un
t-rand nombre //"'Mi/frWM* unit finir
a l'état talent, r<*t-à-dirr que la frif

'II'1 (/«« le* menare te manifvttera un >'<>ui
d" hn;*auûtneul. Or. récrtnmritt. fe'nté- .

' " rl'un tiviin infite, ntl'iitt

i ir In
ntit'-

>. l .< i l . . ' f i
-• au |i;.«i-, d.:jii u-< (imil ••
ii'-rc il'- iviir coup df ni-iin : i\~
r-tmoncp des pri^nnnii r-< !

Vain fipnlr f An mniii.'i»! du fiw
mii-r bond en avant, mm romna^i
Rint vw!i»mmo»it fiipiilptM r |"o»it>
»'- d^ffodra jusqu'au briiit. Snuri'
|:>la vi .).'x-olKimmPKl.-cuIond

Vnlil IVIan 4<-* M"'i«. If- rrlninoh.
! « rnebe, allondanl «ju • le Rifrain ̂
r'ndi* frtmpt*1 dn la ^itiintion imno«-
••ili!<> ol demande prAoo. Toulo In [nut
iitV w pnsw ainsi, san? «ucun rôsu!
.»! nnnnVinblf : nn tiraille de part «
I autrt-, r''"<I un*1 vrai» truprilla, mai

rliarnn itcmi-iir'- ii *n piacr. LP POP
va tomber. o*"l« ne peut plus dirn-r.
fli«» intTpnMi^ bénévoles n'avinrpn'
:mnp parkm^nlfr avec l'ennemi : <»•
lni-ri ne dniftn*1 nn'mf pas rvpondrv
I. devant d in r nH'-'â^irr de poop
-uivn> l'allaqu» •! ]<• rolnr.f-l lnnr>
; nrdre de j'asaairt.

C-lni-oi <".t irn-Hinlible nt .Im.n • I.
;-'-MilUI dtl.-tulu : i^ Rirfuu,, n" U
r.Tttnl plus sur T. 1!- anl |>r:;r/'rf mou
i-ir à li'tir post»1 dt' cmibat. plulrtl qui
ilr rrimpuscr et de f rendre et If» co-

w pouvant cachrr i-«n admira-

ail .-ulr.-

r*ita*!ropftr. Il eut
t*'imc t/nett'i'in, j-our mureifar-iT lu
•ivitrité des royayettr*. tfoMigr-r h*
nimi*ifinir* de chemin tle fer à sou-
mettre lettrt ayCHt* dr In tmrtitm à
det examen* médicaux répété» pro-
pn-f à déronrrir fa to,-r pttphû/ne. Sr ' (ion pour d*1 tHs nomm";*.
i rtt/ri-raux ;w«. ).<nn cher fr'ttibn* ^ . ^ Mn adjoint et ?V<Tie
lue rnn eri'jera retlr ntrrwfi- rlr |;,.,,,it »>]dats » I
tout cru-r qui rrtndmtrU itne auto-
H.ii/iilr ? Il serait, cit fffrf. irration-
nel au premier rftef tf/tre au»*i pru-
ifent lorsqu'il s'aflit de trains rircti-
l'inl entre /fo-tts mur* nu rfrwr haie*,
tfnidé* *nr t/et mils et protégé* par
de» signaux, et 't'en faire fi pour de*
roituren qui rottlrnf à eenl kilomètre*
ù r heure nu qui tont l-wcéet dors la
eirciitntion intense d'une grande ril-
le.

! ' b!r-J
d.nt 1.

i> l o

nlp wifliivr'1* sont ali|?n^
tcaillfux. if* tiraillfiir^ n*n-

.I» h'unnonr<. |mi* renlrcnt ai
ramenant, h-*!»-* ! quHi}u>*

Kl quand IP *>ii
î i d

nu. r>o£

q .
dev-nu cnlnv.
hpr d'arimirpr

Jp viriw s'avoir la c«Tliludc que 1<-
nmui"- n<* wunH jiniai* K» ' 1 "* d
rt anitiur il<* la giuiT' qui leur a cort
^ l«nl (tf sang rt d.* larm"*.

Kn rentrant avec lenlt-ur d'

- Je t>e roi* r<ts ht->lr4ttn* ce qui
vaut ohligt à faire t emplette dune
rinq rhrrtuT

— f'A .' qtmt. r/tut érhtppe-t-U ./
tfnn* mon quartier je rtii* tire le

i t l i d U l i l

tren1*1 1'i.mnn*
» deux pomrrti

i un jnm
l f\

.Iran! avec fenleur d -m<- pm- Hj/ j, / / f ̂  ^ ^ ̂ ^ m_
au Bois, frarai" uu couva- „ „ , ., ,v H>H ai p,, um ? „ On ,ui rt

l qui Pw«ii> «re force»
jp Si* un*' rf>ncontn> aingu:it?c :
viptix <mld<il taul gri*, haJp par uu
li-tl JI!III rtidp que 1- nfilrc, aux y^
trillatiK d nn feu elraitge.

•s, 1-r'w/ le pervil*. dira-t-on, il nt fiwi-
>r* ! -

— Vou* naném. Hait ,i telle
-f f r* inte rhn ne mus iiriei
if'un,nrfitrlre A conduire son* neticter

d un i» M-xnqutamt autour *• la P.a- >ran'n. put» de ampriuhr le jM-r/m* à

<* * " ' K l f t l l ° rout r-tes nain <re*prU.

• Ah ! non. merci, '"fat pour if

Lis parlrur* rf(- tiOux ont If
fttui yruvi intérêt ii échanger
teun bon» contre art titre* de
ren'e i rt/n. /h consolident leur
capital, n'augurent t outre la ro-
li'ttirm du chatit/e. IJI râleur tir
Irur titre eut préterri'r rie In bais-
se. /̂ >»/r« ernt fram-f rendront
toujours, an moins, cent francs,
flieti plus, <-i la lirre sterling
montait, leur rapitai et leur rente
augmenteraient.

A Ctarnr* artU'.l-. i! ai^iHliit Jetic i
v,,;.. et a mopit»! »l a rai. M-UTS Or n e
rafoir* ; « tj I*. pourparipn a i'tmii
*..irt ju*quîri m\** u n s rtaeltal, ;i u
-»*IH«1 4r dMomvier la rlCHaralKia d'ulH
i'iihl^itc pi ifu^fT-nrr afin dr pTan-lti-,- ,]•<
'T»' ra fwwrwhw. w plu» i«t JHI#«3.>, <!<•

nt i ?B r«f|)*rt
ji* S" ites > t

pimrrall «a U-

lit «croaf «!!*§*<•* du /a ! i-ue :T.t»t
I

V. If HftJrc feU «>r« clr?uler >s projet,
pio, coup» «t drvl« *iu»"« pu- U. : ' « * , -

p [ f e
\ ••-jeen du dossier #cac*aiiqt ;* n m L i , - .

vlr le <jiwn:er â? Tnj[a t-t l'fMplUi,, rt açj*«
ivt.fr mintdu j * s «pVr*i:ow Ami*!** a i r
M. IF Miirn.

• O**H* : i' - d-iffrwR.- •••- p l« . p ^ e t

^l <tfv.» f*(JfMltf dressa >par M. r.\rc¥lM-
|p ; ! • - de Jix e r w montas! *-i tr«v«n à la
swum* *• 5T.1M &-«oc^ d ^ r ^ i ;<• a»vls nu-
'un .NT dr«*sé par M p*rtlt!.

rWdde m oulPf : 1- - d-ioêerirw au boii^rt
•1- 1« Vi!l* a «Mmn* dï 17.500 rrancB au n-
•r» do pan rooîrtiulivc ; ï* - d-approav-r la
WihimMx, dr la Commisïk.o rt» ITîaf.)tfll

rtaot à i l MO fran-n u p«- * • r-.' *Ub it-

ÎXmtK ta--ii'*i k M. i- SséD*I(>uf-.Jtfcirf 4e.
t i d

OE ttCOHAROCMENT D>E« ONAUSSCI
M LA tfOMHE

cw piaa pour
an Jury d>v

i •• turf J ' a i , .-.po/t «t, if. P T M : .
af-ii.i . . iv 'i vi ;.', <-\po*eiit que ' «

a •lftra.l«tt « r* anjourJ'tral auijor.'a ita
O.-rt fn\.rrfB. <•<• <{u! p-irtf-î^ ' , d/[>ffl#p

m! iv- (»!„> ^ 1I3.N3 franri A l%i.-M

<•«•. •. CM Mul-tt| tnalnlML'r > rT<3r'aa"M

j p ofuo l
M *•» Jwt il % prit M. \-\mhllr-rtf à f*.
-r •<« proji.1 um d' .Mdtolr* j» n r i W i
i

je TOR» *l 1*

• K m Mm . d * . ; . jtmlîe <f« <rMll^

'-ntloa J* >» i

i «OUÏI- .u prtnr (pic • - • rari j ^ „ ,

D'UN EOOVT COLLICTXUR
OCtTtNC A H N H I V M |

.C «UAHTICIt OC TOOA «T l.'HO+TTti.

FXPOSrT

la BBalra pr^trnir ^4j r^-nv^, UuDiriprL^
fv-Tliiit ptojfi il><>v «iir '.* rirminm j "
UimlfifiatHC M * • là Co«Bite:;ea .W- j ' "*'"
-rï-, I- "TÎ.V-.-J-. r.-.- M Perrttl. Ar- ! !"^fl'" par !• Vit :

4a; « p
p*. iW '.iiw-t •am>int* p«-«- :

« * Ii

PEUBRIATIOV
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à MarseilleLES OPERATIONS

AU MAROC LES NEGOCIATIONS
FRANCO-RUSSES U S fflORTS^DU JOUR/.7VÉ' SEHi-TIL tï

I MARSEILLEi irrn nu DKl'An
lui, (!> -

LUS pmtHjïtn>>.\s SOVWUQUES
ET l/F\T f\ UTfîPT.iBLE'i

Le Conseil municipal >)*• \'
u snlltclW du

la Marine, .|u<> j'KtuI v*.u| IPHK-I'.
du Louvpf dans un aufpe l.»cal.

Le Cons.il .. d^jù r«it toules !w dé-
marches nécessaires.

LA MAISON CORSE - a # i |<iliT - oui |ii..cHl.'> luijnunl'hui it im
" _ .„„,, .,,„ „ „ . ' )Y-l"} l»;nili«ra-i|i. nl_,|.-. ni:»*,'* .;.•

Paris, 1!)
u .tnj-t df la su.spf
i

Savantes.
]ii. -Mit 4g.- .If 75 ans,

v.-s à la liiiuiilation
M. Dnlbwz,

JMt <k M i m a a s prttwMlwi- ^
AURESTATIOX
DELX RkXELEVHS • M» i m M

m irnl tatim pir sa afe«

erplabl, par M. billaui.' minuit '.'«".« ïï'* «» ">" >' • " " " • '
. le mMMta-nuJOt île 1" cïme M.- ininn«nU qup lo* MTiuu, Torl?-

t™ di>vrg.,^, ,ont «.pilai,, ; C^™*,,il „.„,,., „„ w ',./.
mai-; I t - i l / p i i l " a e \ p n m e I V s p o i r fiu*.' _ .. . . . . '

j pur l'escadriiJp * JUDU p p
M. Kraisiiit- recevra. Mins doul^.

personnages uii slock
cent raiîlp francs de marcliafidi<!<H
î pg, dnnt ils ne vovlur^nt
tur 1s provcnaiicp

rrïvpe pouf fairi1 leur soumis-

tribus d^ ]'int*!rieup manifps'
Ja«siluilp. Kllw

a'UVPf's du K

pra|rfisi)ïon3 nouvelles de son cou-
veniriiiKiit.

1! ronvicn] ce pendant de souligner
H* np
lempnl

S O C I E T E
(IKS SCIENCES HISTORIQUES

KT \ATUREIAES DE LA CORSE

nr mn-M»-. qui I frnl UH« lr
fil l'objW

•""«ii.- 'l'AM-Kl-Krim
l^njr « Iti lutte.
De nombreuses soumissions de Iri-
» sont prévues à bref oVIai.

>'"n'ftl IJP sorlie ci-âpre* :
WM. PiitovMi! r.-X, * 3t ; EruMUBlli J..

M. n* 100: Bernard. P.-l'..
- i', !• <lu"]idnii J.-D., c* 11H r fi'MnW
V.-J.-E.. «• 163; B»l!r9t«U- J.-V.. n- tôO:
i*C—-m. P- n* 170

i pontuljnU r,>h.1Mnls •lcrrv.
psr i>rrl'. .'i SP m^ltrp collèrptuent & 1*

pour nnfi ré-
la ra^lmpolf en eus

I1» JolGiiroii! 1 !*-ur (Imtaodo : ARTS DECORATIFS
LE FliOST SVD-OtFSTus: î* ua pxlrnll de ktir iftf •!••

* na cerita**! du maire ou 'la
<t* pol.C *• k-n

].;. sur pnprr limbré. ci.iwla-.ani qu'il»
il.- ;iniuiev!r et mtenn »t « M H M H K
çii*"; *• nn eeniflnat établi «ur papier lior

Rabat. 19 sciitpmbro.
actueîiV rtu secteur sud-

peuâc par Issonal, Bah
Hamrinc, Hadjamif.
. Z.-rfllina, .\tlriekqn<>, Aou-

. Dur Itemïrh. Hibano cl El
\fîj«b.

fin. 19 s<
M. Fernand David c-

P"'n.'r,it de l'Expwitlon d
I "ii il's Arts Décoratifs, proposera à
M. lîh/iiimet. loinirtlre du Cummcrcf
î • fi VIT au au nclobi'o la date de clo-

Paris, 10
irr-miiK'tit, dans un journal du
, parul une annonce des plu? al-

r»' .'(•onomi'iiie df • ' • f r - p»y« u»
nf̂ mHTf» importanc.

r*' h s*H<r*-lloii mfJrfOe
v.nr * ' h.iat* *ol!<9Hit#

de M - MaMon w w
PHF\Ù PUS SAS'CTIOXS

firme (inif'ricainp de Une-
emande jpunr-s j ^ n s ar-

r-nmmerc-'. TVoi«
l d<- fixe. Oan-

tmnnempnl mille Tpanrs ". Suivait
I utirostip de •' J'aprit •• on France.

jours l
lus de deux cc-nta réponses. LA

. Kfrvjce» n»duu & !a Corw par i
r dra SHncfi HHIOriqtU-a
•t; son «OIT* nVst pas
bt-auroup du rttùvrmNtt «3e nolrv pay

I pput-i; s« fatr* ««I c«
hral«ln-r L'hisloiri- a>«1 eUe pu
loute nior»]e. dr toule foro*. de

El la nfttrp o'Mt-rlle JTUJ

ptlraol̂ r Ja Jnnnw fQ*ulntrr. n
'•> tvx rntrrprts
^Mv*rMr f
u d*

Rnbal.
Des rcnspipncmptit s qui noun ?oni

r|u'A,i(l'R>-Krim
it fusiller [e fils tin rhérif Haddu.
chef rilTain a urdonm':, en outre,

notable»
lA.ljtr i-l il.' Rorny* dunl il souji-

l 1 LMii: DE PETITE VI
EST CiMItMOLEE

, _ . Roubaix, lit septembre.
lui versèrent leur fn vol de Foixanl.- wi»; mille fr. a

rtUlHriim-mi-Hl fl attenrlir^nt BIK1 , /•'/. commis, duranl la nuit, à la gare
•invur-ilitin. | >,- p-liti- vili-sw <1« Ruiibaix-Wnlr*-.

U* l'atlendirpnt tellfmpnt lu» quei-
ce*-un« d'.nlr'pux. pprdant nalion- [ Li-ni(iifaiii-nr< ont n'u
•. norlt'r»nl plainti.'. j ' r '.- iiifiv.'-r,,r| et U I
line pn^uSIf fti I ci n verte qui permit i

" ' - ' " »pip Un trn'> cnnfinn'.s jeu- !
,v,l.nl «t >. .Win,-, d'un AUTOMOBILISME

La IhrccUue tir* liiur* S'ioi
ri1-* d'AjffCcîi) H l'honneur <IP
ri'ttir Im famille* qu't» ru? ne i
thiurriptioit de» titre*, file T'-
riHt lout iet jours, x-tuf V jeudi
rt lr iiinr*nrfn>, itf i* n il hwrt*
W dr 14 à Iti hrurt»

PENSIONNAT
JEANNR O'ARC

HA H T I A

M Pnlmf"ri J««qa«, eapltainr an .long
M. fonmnoirtol du e*t*a - Annn-Busck •

M M*heil Ma.hi"U. capitayi" <!.• la marine
\OS OPERA TfOXS

ET LA SA/SOX hES PLI /ES 5phï
, 'h«« P. Barnt, 23, ru? Ballu, Paris, i fr. 5»
i la kitte, I t fr It* 6 b..,...,, ^.lus ttlr. 60 <to

d»» Capueim-D. un pefil «nnartem
ninai qu'une machine h .'•erire. Hi
|iri* une dflclyln et. ainsi, niellait

:ni.E I.IBIU: deiwie >*djointc I " 1"- " < _••" "TjniiMspr un système de
„ . . . . . ' . „ I ''"iiimMMiralii.ns (jue l'envoi des ren- HE SA/XT-SEBASTIEX

Lf roureur Fouetter t? tIHri'ftriri- F.mte df l'/
Conception, Borriffo, Me*-

BIBLIOGRAPHIE fABJNET DENTAIRE

^ï-t nOPIIK n p.-pri* »r> rîîi*uil:i
linn« ilfjjTïîs jeudi 17 •pp(«nbif.

JPS naïfs attiras par «on
Saint-Sébaslipn. IS septembre'

11 vB «in» dire ,,Ue lorsque la ,>olio« t ^ S ^ ' ^ ^ a u l o i l l o b ' l p d o ̂ ï"1-
'arn'lpr. rpsrror. nanli de cenl

ftASS LA ZOSE ESPAUXOJJi

. , , "m i arn-ier. l pwroc. nanli <te cenl • ; ,,,P f,ivt; a u p jSf™ ' ""
MwînJ. 1!) H-jilfmhpp. n.iiie franc», avait |H-M K fuile. U n a c c i r i P n t môXi « nttmtJ « ib

/• calme rfgnp dans h zone «pa- r;in*r-Tleur I^nHti. du -> dMriet. ' V J " S • i ^ i T P O T C
-le. «ul- /. A-hiinnu où les for- I „ *,,•. rr!*ir^ d-> le «*hê«.h«. t •' - ' " ' "-• " ^ ^ J P W " ' l f n l

(>̂« «vann^ onl essuyé la fusillade
rie l't^inemi. ani rx'w» une jiressioii
r.lu- forte

par ir « l
r-rtir nrtjo.nl t lror .ld<*

ur* s^rfwi pul>
j o u m i u Oe ;» rvirw ri Ar Mar».

r#<-u<>II}M ** i

l i iMt.'Ja <IP chirlHJU <-«( atlrl
•.«maifiil Etatri damé k nombrr
fin darkrri, a» mmpTHnr* !M ëipirpca pi
Je* tmailli-nni qal *e j>T**r*iTm\ a J'rai
tuiu>n* 1* tour é* Varrli4c

Paris, ifl «eplpmhr«.
CP matin. |P fi'u n «Vlal'' dans unr

de bAche». an nn t<H de
du (i^néral-Michel-Bizut.

EN SYRIE

VIOLENTE BATAILLE
LE P.\RLhME\T UETRVIT

PAR J V-inistpe a ensuite fiajm^ la
d'Opjjnjpn fiaupnri. 17. nip V

L'in«rndic n « pu être
if>spr.Vi une intte <^vère.
Les d.yflh =t.iit frt-s jinrtortani».

T tCNS - g r"'J 1LLES - >CCE SSOIgES
i' dp rVyriiulh an-

noncp (|U" ilaii^ In inalin-'e d<> ji-udi
(Trr.iirant. la pirni«nn rrnnçaiiW du
M.•!»".•!ffre n i -n in^ un o.ml*al rntre

forts fnnlitijfnlB rtnises.
U Jultf. Irùs riiilcnlp. IM- ^.-«l ler-

(]n l\ d
I.V:»nMiii a lai**fi , w le I

BASTIA * % AJACCIO i AP/lhlCATION VOLONTA1RK
DK MEPRLKS FT IHMMFIBLF:

LA VIe ASSEMBLEE
DE LA S.D.N.

PASTZIt. ETMOSSori.
'à lui. Il préU loreilJe. Ln Itir-

nlâmail IP prélude du W

Le Chevalier du Silence
PAR CLAUDE MONTORGE

«^ance rfp cet afir^-midi « (•!
à l'élude dr la <)uention d-

>fos«otil. dont l'nriiili»,
. e«l de*îl fui Ifnl-'- ((arracher la barlB* po

ÎM1 de «vî imimdfnt
[iiciir r s | un ariisle : i

:;- les iiioypns de dra
rmpnt. Non»

ir* dV manquer A Hir^ devoir*.

Louis Maureld'i"mbrochfp )•• pi»r«oniii»fp». IIP !•> fi-
X-T mi mur. eamme IP papillon do
ttml iMVPt*' d'utif *pin»l'V

Mais il J* tromm indlfti" d" ««lir

nVlait
d'eti douter, qui

au oiibnret
DP de Brav IP SDI
-ut. Lui ausei. n a s doute, qui
i •n-'uilPd''piii«-*nfhaiirr''iir tnur ! Il fut tenl.; .!*• lui rompr.-1
opérera**! ••nl,'-veinenl Mimulr t ut 1"; Hi-'imuer le* <v à

coup* de pieda...
ra vent (• m' ai!

en Halls
L'AFFAIRE MATTEOTTI

lin «>t de *?s farm !_.
.•>< oîinnlf. pMSPr.-nt. I n bniii

; il
tourna.

ani nr r.ujis - «.ire ne L-miruL-UF. MLLF.
j v . i '

ktl.nilETRFS A L'HEf'tiF.

ELLE SERA JIOEH
VAS PBOCHMS

v)ri v
 rr^ i B I >ygrande Vente Réclame

RT MrtlU.Kl f.

i jvpum.de long* mnis . CP i;nan>iii " • ' » • • •-•• >• u-
•Inait a u t o u r de lui . dan< «on :i ' l i - e v ^ m ^ " - l HT

niMil dnn* **•* i: ml- il-
ni le »erxitpnr (••** «niti1<

lui procurw un
iK.iunc u'*v*il UN lit !.. SKK.dM .

vaHs k l L I B k a J i t t t . M I K

«. el il n'A'nil, en r'"*15!-1

Bertrand dan
R'.hert Macaipp qui n'était autr* que — Allons. Chapail, ne TOU* rfliroi

de Giatme. '•

I,- rrr.ml flail
daol fra.iça,, Boa».'!,

p
'ofmff on» absolntion, ! d'un ins!rumenprêt* hainetjif LÀ*p*U t n i l



RBGINA
LA REINE

j ( AA' Plllllt: À .VOS UtCTEl'Ky

LE MÉDECIN 0E8 PAUVRES
ET LES 2.0ÛO lïîXHTTES UTILES

par le Docteur BhAUVILLARD

^7' EDITION 1925 -TntAfig 50' '••• i1-*» AN.

11 eil

ou bien portant. <•!; " :
lements pmùeux.

' il âil le résumé de toutes le* dée -in-
la chimie, l'herborisU-rie «;»l uc t -u^j .
ui">- à la fragilité humaine.

Ou a profité surtout de« belles << ••••••
i^.l Pasteur, * c , qui onl rendu • ".-
* c anrante. •

Lisez U Médecin de* Pauvre», il •-m-
, - ulik-n, !''s mtiyfri* racii** <1» ••"'
j) iJaii-?, il vous imli'jii,-a c qiit •'-•••

Vous y apprendrai a«« t à préparer
Hn-ûe* et la nomenclature de imuil "fii1

JIV c leurs nouveaux prix les plus MM
Cart nout aoulTrons loua.

I! donne aussi l'oxpiicri'
faaiilia, leurs divers n o n -
uwra de Jet préparer. _•• ...

::!anl avec leur coi; •*:.
. - qu'on Ica voit dans ]•:•<* r .. i ' ^ i :
K.i'jnn bons cl mauvais

Dana cette a«uveUe édili<;n vont 'n*:*
i . » gravures et le tnnli*mrnl d».- pi-
: iiueatiquea : clikns, ciiaU, pool*1-, JUIJ

vaut , etc., avec un trailcta"iit (t--i p
• • .,• vétérinaire.

Le Médecin de* Poutres « t dore ni
,: .le* doivent posséder.

CUaqnf volume contient en o'itrp
MMSULTATIO.N GRATUITE par c :

J: snvillard i G- Culte consultatif
.• prix in volHme (jui e»t df i fr. L

.VOIM offrons la dernière éili-
•n 1925 complète et franco aux
-leurt qui notit artrc**tT»t<t -tir
n* prime ci-contre à lUft/U^rr.
;uT.:pagné* d'un chèqw /*n-

u( ou nuindat-poste fa 3 [r, 23

n îrotrv1. dans ce Iivr", il* ren-

dra heureuses que la médecine,

••Ï ii traders le- àgvs pour remé-

wrtes dr* grands Maires : BAB-
-i (grand j service à l'humanité

jjumra, outre diverses recelas
-•rver votre sanli*. et en ca« dt
, ,'HVI'Z faire puiir la rétablir.
vous-même une infinité de re-

, produits que août préconisdiis
l'rà* pour l'éptMjuv a# vie chère

- ,-!inte>. leur nom latin, leur
' ',- .pri.Jlé". ainsi que la ma

•nienleux planches repn'-
•- piincipales jïlanl'-? tpi

graines, oinji tjU'- les etaanipi-

vrrci un grand nnmbr** *!••• mm-
iteipaic-* maladie? J"s animaux
[••"ris. vaches, chèvres, moulera.
nnles employées dans ,a méde-

ii vrai trésor qoe toutes les fa

nn bon donnant droit a UNE
Tcapondance, par le Doct.-ur

ibunrve J elle seule, largement.

BON
P R I M E

EXIGEZ !.. 1AW
J. VIDAL.

se rina ocs CONTREFAÇOWS

PTJUR VOS DEPLflOEMENTS...

A BASTIA
•iRASD HOTEL CYRSOS

disfcH Bi",«i*« -:- -:- Cave n*mné«

G/ÎA.VD ffOriîL Di? FRAXCB
t. Boni, du Pilais, ui «en!-e de la \T'e

A PIANA

iA.S HOCHES ROVGBS
fUt*MfaUuruit an i" «mfc*

TOULOUSE

j COMPAGNIE
FRAISSINET

HOItMRR DE SEPTEMBRE 1920

Knutrs

K iOWI POUR LE COHTIMtMr
I. <h (*M atour N «•, i 30 hrurr«.
. J* I H U I pour M*r*«MI*. t N heurts.

(TAJaJSeio pour Msra!11.\ a 1.1 hrurm.
il* Bulû jpoor i/TOurn*. • »3 hrurpi.

:. d« Ctlri paur Ti>0;0« »I M*weJilc, 4
It tiaura.

:. d'AJJwlo pour Niac. • Î0 houifi.
.. da Biill» pour Mri-, a K hruri-s.
.. df t u i , i puur yir»pil!t. t midi.
., d'AJ»CO0 IHlur U«r<#,ïl*, l (9 h^urei.
. dl »-R(.u»»f pour N<"«, à ÏH hi'iir**.
. itf Bailla pour tlnrix..:.*. a ti li.-ir.'«.
. de Itiilli paur ?inl-F'Tr»0l, 1 S h'-ur
. dp Sairii-Floral p««r B.-iii. i ir; -)•

<TAJac«l* r"^r Mamlll*. I 11 li«ur->
• Si-ln r>"r Uvuursa. k 13 hrarc?.

i d Vi- U ow*: pinr T.inoa /•: M:r-r'--

i.ur HuLia, à IH tin".
••ur AJ.««lo. * i* h"".-

-Rutiai?. a t l 11. 3".

HGYPT - BOTEL
10, Biw]B\«r>l <J» IUUCM. 11.
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ma:ii- cti T.USJI*MW depj
et dont nn attendait piusieiirs rié.
siojiit a été. en réaJitA, a**ez morne
tturmaiite, au iiiûins dan» «a pivniî
re |iarlie. OJI n'y a pri-* qu'uni' s.-u
pé«rtliiliitn ijui 1 si de se K-unir* iiil-
Ji'iirs à uni' dateel dans un lieu <|iii ne

la Société des [ qne la poUliqu» américaine fait tftciie
tenait la dipîn- { (ÎTiitilIe : IPS AmfrTrâTns'se sy:it d^- J

' •ri-.*s-îd de lu politique t"ur.>fj-i>nri'- '
la diMeiitisù.n même du Irait» d>-
•lill'-s à Washington : k s Dnmi-
19 britanniques, piys d'Outro- '
ir il.- IK.S diniii-i->i. eiitrtuiittJt! avvr-
aduplpul il- pi un en ,.lu* la ]

*nh\
L.riv.'itti.xi- de gnranll

la sati^faolion dis prau.lfs pni-
et-s et â la demi-satisfaction tle* peti-

Tout crti. n'a pas élt̂ , bien f
l d diilu.

p ,
s grands diacourg, eux îles

t j 1e bl t d ' dx Imijimw 1res nobles et d'a>l-
niîj-ftbli' li'iiui-; et-lui du niinistr- >lf*
afrutres plranpTss britannii|uf. un
fMiii pi ne* el diMsimulanf un embar-
ras tn.p clair SOIIH un'1 assurance in-
^ulairt1. Chose singulieri' • lw* w
diwûiirs n'ont ou qu'un objet : le pro-
loeole. qui était l'oeuvre îles miin;fs'
IMisses, abandonnée depum. On lui
a jeté bi'aucuup IIL1 flours i-l de eou-
ronn'*«. IJ n'ei) me Inut H fait emifl
île dire, comme l'a fait M. Paul Bon-
cour, dans nn nia^niriquo disenun.
i|iir Ci- protocole e>l I<MJjours ià, pré-
sent : on peut dire tout au plus qu'il
dt-mi-ure h l'horizon cumaif le li-rme
syiithiiliquf rf'fn*art« prnUmofa et de
nombreux a r W partieiiliers.

Titut ce qui n>s! pas-.- ijcpuis un
un -VliiiH' en i-ITol d'une linniwe tou-
jours (Jus vive l'builoire '1^ wlle
grandi' lenlalive. Depim Ja fcufirc. les
Anirlo-SasDns. ri pariiculiêk'ment 1i-
mbinpi dp Londres •>nl « n'cumman-
'(^ ". <if manière fMirr-iî  «M-PZ pre--
^ul<'. ia pacifii-alioii i-l le d ruai-rue-
rurnl <ti' 1 univerc dnnt ile attendent la
i-f|irt»r iiiiroialf tl's affaire^.
dunlK. nu) u> L-iiAliv«ii(. Mu

- .-I r
ix Irur M-'Iropoln
lmtaliiiual1'. coiisi chaqur- jo

1̂ ' protnpole disparu, tout restait en :

pian et il n'y irait nlus île <y»\tw ili- ,
irnpi'enne. li'i'sl aiurs (JU'HJJ- ip

parut Ver* Je
i

s de fé
alle-

iiniqu^ k plu*
-)!. |i'i]i)ol avait.

^ li

manri. Si l'nn examine la suil<
i-vpiieraeriU coumip nous venons de
IF- faire, il apparu!! <!«• plue i-n plus
j'rnliabl^ (\\t? t-ellc initiative de M.
Str-Si-nianu a tl>: mitxeillée par les
Anffki-Sexon», en l'esofree par les
deux ambassadeurs d\\ngtpierre el
il Airn'-rifpjeù U*TJJII : lord d'AIwmon
el M, Hoiijrhton. L'objet f(f n>Mi» t*n-
lafive étnil dml simplement dp substi-
ucr au défunt pi-okioolp une prupo-

•~'AUm plus reïln-inle (\uï pùl êirr ac-
''''pli1!1 par i Angleterre..

La ;>roposition Htresemann avait
nu prand avantap'- et un grand in-
rnnvénifiil. Son firmiil avantage e'es!
i|iic rinilialifi> vi'natl du ftnnt>-rne- j
ini'iif aili'nmitd ini-lll^llU'. qui t>v quel- !
• |Uf itirle. ilemniulail i>ponlan''m'>nl
il rcnriiiopr ù tmili» revendication «
'"Om-sl sur les fr'mtiwps français-' "I
hH^p*. p[ qui ne pouvait pi un iiir« pur
i-«>:i-tHf]iti<nl qu'il avait éte conlrslnt
par la finre Ticlnrii»uso à sipntT le
trflil.- de Versailles. Son prand inron-
v.'iïn ul. qui eî*t bî 'H connu, c'^1 qu^
!•' '>oi]vernoment allemand n« prnpi-
=nil de p-arnnlir que JCB frt.nII^ivi* oc-
t'i<fi-n<tili*n t*l créait par la-tn^fni1 deux
ontiva de Htauritf t>n Europe : In tf-
rurilT' foHc dp )'Oue«t p( [« tnVurité
menacéi' de YKM. r'est-B-dire fa?
fmnfiiTPi; île Pnhjrnp ft de Tca^rosln-
vaquif.

i>* ïj-slrTne n'a d'ailli-iirs l'Ié que
difficii.'mi-nl arrnplis par l'Allema-
gi\f. La droite a [i>n^«mi» r.-sist'1 h
l'alMnihin Mrientu-l *U> i'AUic-I.flr-
rniii" (|tii ré-.»ll^ de la proposition. M.
^!n's.iiiiinii,«nii savait qui] tmirrhail
••tir <U^ riinHi'ili* aiijflo-naxoiii*. a lenii
bon ri nous avons <>xplîqu«- bi-n de-

i rtaclare u n i far»

«• r*>MMMfon 4'tzrm m>r*t 4
1 ( o n " " Ç i i sur U Foute rie e«

; Voudrait-on
vendre nos Colooies?

lu').- *ur t'evoiliiiJîlv .tu pu*0Mû1 ifç nw
.(••lies «-«WriPorf» pjr H VPIBP d* «M «>1̂ -
n»'* . suuf cilTï du VorJ Afinjur- ..

L'^ulrur 4e «et arimie »po«i(kinn<-1 argii'1
îurlaui ptÉuf i4«y*r M thèse :

1* — • Ui.' ce que ooua n'nvon* pjn il'hom-
»« • ftporl-r • ri U propose frotiliaiPtil la

«ai*,

ns *qufv«ii.nl ji c. !w .ĵ g rolomt- il«- f n-
» ™ Ooid fiwat f • afitmrg
ar il faut qw ctiicun IKIII- ftirn q u f et
loyageur rrasçals. qmllajtl ao« reltwlr*
r vicier e.-llee KP n<,» «Jbés <ipnnjw un
Jiii.ni (t'Iiuinlitalion. « o>,( p a > , ,„ | a
e <it au* renriJ«Huir«. t u . t t n «w la

J 1^ ,«„.
» qm a* pEuvrat ifs eamprrtuhi..
Oe «oio. rlM ne .embi* (Uu* timplf. nu»

Maac* 4M naiaJt ri le» ̂ ouvtmpur» riif
IM* r™«cPnl ouvrai k CP|lF trop |OUM«

! du*
iil i

// r*/ /vjre i}t{e Ut* eêcnrpe* t'otta-
mnU n M màuittrature. / / , w r rtfl((. J i"^, ' ta^Jt^. '^ w T y ^ ' à l
/«.r /w r î îCrt«, prit, ih Sewrnient ai** « . * * . . * rnlr* a u

rf« fNftrtiNwii. MMM quand locra*iQ.n .vous poMMo». ™ u ente,
w prénate ope'- de Ira*. tm,w che l«i> -mM^hk a« ^ M M , I
**""*", j ^ j ^ ̂  juffigpni fxturfant pan Oaii Co«ftt mgl*i*i>.

j Populatina. raw. •opi-rfcir
On n lu re* j o u r x demivn qu'une ST*h«p><: ««I. FUMI, V^«

** '"• nuidnlem. rielime d'un roi VIHM .V ranununiraiiAn naim
-toi/ venue fairf un t/ecfaratMn tw • •""' «« rffrt :*-ni'qu« (tons
JWn/.f rf<- Jv»tù-e et y rencontra cciui ' '

C MOKproMurit être non rp j . !
ftsemblér de ('•em'-vp >

lffi?A. M. HPITIOI. clw-r di* I
fVsncat*e. fmpfn un i

M.n K>ylenifint. il acc t i - |

Or, !i

Or. I* c

l'Kuntj» ht- dédarrrai
armer s'il était t-nifiid
nirai*-ri) Unis aulnnMf
lr*> I ihi>•

W - * p«r !«• irnil^ de \>r- , puifcwiicw. et rn^nn
satllenct qui n^ pou\an <Mr' p*r<'>ni-
•«'(jncnl que l'un de* v«in<'ni i|^ lîtift.
mai* il ajouta. p*.«r cumpl-'-t-r ]•• -v—
frtne rrancat*. que la France a<v•'•;.-
Uil raW)it!-aae sur (..nie- le» diffirui-
lés qui fK-u^-ati'iil HV!.-V.T I'I qu'ainsi
le iptlAme inti>rna1i-iiia] de la pnlili-

é l ^ i l '

itT Lulhrr avait Tait avnler u

Eililiqtu* i>xlérieur<< par la droite pn ! ~ t# rofW ; ji '^rm
mrrajil IPS nationalisles d'aranta- J L'mdirfdu disparut nu*.iitnt et trou '

pi'* -'I de faveurs À l'intérieur. m a«iA> dan* la chambre à coucher '
(Vi'M en cet étal qoe la pmnofiilinn ' d>"i jn$e. Personne n

i-*l venin- cMli> nnnéi' « |' \sseinl.lé!' di- I ter rhrrrher ht. Et it 1/ aérait encore
th-iifv. M. llriand el M. Chambr- ' >a nuit rw»e t,r tarait forcé à delà- ' "Z71* Ooii < «1 1. M
lam nul décidé de «invoquer l'Aile- prr pour »e faire cueillir. Simple en- ' n>ilirAM d* UTT™ ,M\m
ntapne » mu- cnvertatioi) «ur l.« «u- tre-art* romutw. Mai* voiti mifur moy-n 300 iwHIiow d« fn
.1 I m<Vne de M propofilion. qui aura : £« t^éMr, ifaMevr*. ne pn*»e A Pari» 1 \w4*r\ ioi«i d* IA. O W.

•nt. Comiv les (mis. . fn prérident de tribunal carre, ttm- ' • 1 - " " " " - ' " •"*"»« 1

r a eot'rnn' f*» *B m liions *- Ih-l*. .trrlliw. r| ̂ . i l
natn-à !MaJ- U Cet* d'Itone >'mi.f P«r à M nui»»»
ir encore «i ! r»m i

forcé à rfflo- ! «r rt

)»fr ^ ^ » c ,-urt/rtr. Simple en- ' ™.:i«t>.
t.- commw. Mai* voiti mifur. moy.ii 3

^ j
*U11 fis* par ofK Irofi lerm.-s
birrajr'. S» traité* de parantl-
«ériirilé e! enfin 3* d^srm'-i
|éri«ur.

: 1 '

• fn: m , . Kilîn

Plant m Htlj{ii[<
( l'itnr îtimior la
: ;•• Khtiî. il «•>•..,.... „...
: I- il- (\- r,1|... L- «,'itl (M.ml dilDcrie
, ».i i|u'"n AlHmitriï" l.-s iialii.nntistc*

'•• * 11 • i . i.ii- |H>rni.'t(r» « M. Sir.--
• •ml ?.'U4 H U i:<; :r='..
1 ne tliangtTA pos

; . . •,.-niable. c'"-*t •!<• Ja-
; l 'ur uû .m mellra le* renr^entanls
I dr* Ttnl> fl- la second- ronc de ^ .
! curité. c'esUn-dire t-s Ktals d* l'Fn-

' r.-nlralo .1 yurl.inl de la Polo-

nel.oqualr,- j
iit dacrnnl ,/,. ,a montre.
«écunU MIT , JUàltmd* *

s tonifie e
Et i».

r/ici *noi. I
. rr">r.» pt-nmmrfii à mi-rair, ar-

f
e el

w I «

t.i.n» iU' f.
TÏ> n'aura é

dano la

. fl -!!"-. ne
:,t |--i 1 M -

f L'<i>^nib!t-e rie O n ^ -
i*n tfiut ca« cette anmV

tour chercher in n ttitr Mai 4'ia •

- Zitt .' ,*u*r ratttre. fxui* brAlf. _ J Ï !
f/ .7 *>« m /«,-ieiij. rontre le « .-«i- , ^ .

Arrr - p/u« /"/«'/'• 7«» n f*H le coup. * n.t m*n
il *i. WjntnttL. Il rullill »

toir. le fn-i'
et parte de M n

p
itinit rentre rfu'i htt

t
— Ja Mit. rrpottti in <tome»tiqtte,

moM'tmr fmyri! nvtr MUT A» taMe de
nuit. J>*pèrc que mcn$iew f« rerve.

Mi *

* aa roclrote k de» ha
ralfiiiFnt rfirt-

politique *».

pour miycr de j
v»ailre ou wl«ni«

M par M. J«M> Gfmata
divr M proposUOO de
: Elle» o<- aou< rippor-

Au Utv de ïtsilrc, BMIIOM en valeur. C*
fiMiol. IIWM «MrrDD* pul.ummrm o^r.
W* dam »>a rrléTement r.aaKi^r. car let
l'utoniiv pcut(«t Jouer pcndint U (tut «a
r*J« *iM éckMI <(» M|Ui jwi^ j>«r tUrt
prnitanl Ji piwrr.

Le iiu-cèn a'Mt p«i d»ol*ui ti Dm» MVOM
profiter d* Vttpériant't »pqii(»i: t prti d'»r
pjr If* tag^j. «| ic, H»lla«lti« du* lew*
>«>INII«*, «al-à-tflrp tl nom rmplor«M
udlciruifaiflll <lra mflhodM pralNfnf* et
..i.«;-.!ioo <•[ d ,xploLiUoB «rinwniqiM, «t
IOOI (omcr̂ n f̂K rnfTii qw bka adntntaUW
inr roivnic r r«L mrljtil eo auginrotR I»
rvdartjoB

Renrg^ BARTHRl.EMl

A LINGUA CORSA

i) y a diverses raison? de crtli vol-
l»-r»ce. L'explication profonde e'oH I

Tête (ht magintTnf.

• 19IW j I fini n-nvnr ta pradUrWMl (
. mainp IV>IMM1 ri non W - IMM

r.K RENARD ET LES RAISINS

na vn!|w» di il Pratu ^ jfc,
•.iasi di u QufrelIHIu +,
d appelé a on libialu / J
di ralro maitc«tella '

Hànli bel!* «upit toni
tiva n*r» îtppipiulfafa. ^

«nu ali' i furr^ni
T. l'uva un n>ra a so pnrUft. [ M ,

- K ma^erha ! un n'é pc a a t o «oc-
K ffhiii«ln pe a fftiirnlc iii força ->.
F-<v n.e^liii a di cn-i
Ciïtt Ufrnami e maladl.



Servi.-:

AUTOMOBILES

m»«*que Mt tr.'Sa «ppntclé
rat la halai»^ IU-SS LTSIVïHSITE

Paria, ;.'! rii
paru su Journal Offi-

M G t f n t Falcucci

p ^

ii.ïd« •»"• " ' - * ' l | n i " ' n l l i ' - I""

eulliiJleur. a trouvé. H j a tl^Jli quelque»
J..ur*. d*o» uoe ruclî* d* «otre ¥ill8ge. unt»
,- -rlaio* ioniiuf qu'il nenl à lu disposlUon do«••il* auo la cv*>uit<< de I» pi»rr*.

iffinr. d'à» niinck- II f<"« «r» à U
i r i rap» wir» pour êtr

(.•-, à la population. •
\ «m rtiel et 1 ««•* mMnbre» imu* njrd> prUre de M. SUBOHIU. H. ! ' •*** LES OPERATIONS

AU MAROC
tu munir d'ua Uib« aml-m«i*tlqu*« ZOM

ES VUE
OCHAME AVANCE

»t*i«i * ce que
it i Genève. C'ert pourquoi.

, ( U , i , . loin <k> détaiswr le ay.lèm
.Lgi.,.. p,ir Hrrrlol ^
.ivol ili' «» atplwn»l«-. Le» peuple, l.*

i-iBl d'ibont. pui». f» Uniront par se ru

loufl i u*l~ formule, pww flu'elk- u t
t

CONCOURS
M LIMâPCOTIOR DU TRaw*IL

Melilla, 21 septembre.
Le, mlonnni dw w n ^ t i i 8arro «1
re* se «.ont insta^ea au cap de»
iipes f! actif-v-nl h-urs préparatifs

hainp.

nnHslr* du Travail, v
l'ours pour Ai* emplois d'tosIpwtFUr rt*p«r-
iLiuenlal tainalre du travail. L"« épreiivfs
errilea du concouru éliront lleti 'e ît mars
prochain.

Nés Spectacles
| U . j e W France el nui rêw;s U

;n,ui,lle Europe- • OiH lions spic'ales, aux caniMdali .
mile pJ'Wtlrmilès rûstillsnt
L mi d* malirtiea riintr.tc-

EVACt AT1ON DE
Madrid. 21 septembre,

bomba Niémen! H tdû rriâeber dan* notre port p « *u.
ûj.«e Houle » rt l.ea Irsllemenli. aoturi» des

iMiil HPQI 0J.-3* a*«i qu'" * u

ioux, de 6 000 h i t
JVvanmlion de l
son quartier& ts.000 franea.

a li^u it'oMerver qu*. par le J*tt
ions rpUllv«« «m iwiiiOcationa rt'

pour aervlct»
ti l

MOLESTE ATTAQt'E RIFPAISE
ru sait bie» faire dm ctio#<*

toujuur»
„ Hn-mia Je fn-r . Mai» que peut d*

!>•» Ridaina uiit a
positions

o HV.T ries
puyés pur •i'artîilm-*.

.. il la mer.
lis oui ele rnpousBf1? avec

pertes.

m
tiluiariBBlJoti. nuoimea

t de 1.0110 *ranc« ttu Jour d
ur ui.tr.>* ••D service.
I i-s toupeet-'ura ilu travail reçol»eui. "«
re no- fiKh-nw^ de nSsIdenï»- (variable
S(10 à Î.OOO trtac». «ulvjnt la

" Indemnité ite frais de bureau et des fra

18*5 — Conqirflp <k l'AUrtrie Célèbre
^ t l

le du 31 août

q..- lui-Orfm, ^ soin.*-*»: " »u f B 1 d P

* * * • d t o r t

WO .lu eervirr - , Par 'et <*°n- f*

Sur 1* «MBt, «^wameot # « B » > Ï M
Vu nord de Hock v»B Hslload. de* *«
nos allenuads coultat trow rrolseurs «o

On rappelle qi» * * f ^ l t » on *
hudlWt « r n w l f e 19!5 ?««r le

eni dta tr«lten,(Ml» de»

HKKMil « " t nrl.*« it* ••«ÏMP»rr au
e-v du Travail, rfiretllnn du IravmVl

BO. ruf àe Viwnne. » Pari*, qui

i 0/0. rXirnpt * • tout Imp4t.
Le mMtMt d« chaque U\Tet p«Ul s'ëlt'»»

Jujqui 7.500 rrsnc*.
1% Calsnes d-Epar»me ntTrrit louie secu-

*"1 Biténuées; nous
1M «!•«•«•• < « LA MISSION

FRANÇAISE
AUX ETATS-UNIS

proiiM-ur au
R..- IL .« rempucemonl .1* M. l,«c
! r.,,r.- valoir ees ilrclto 1 la retraite. i>rt J" i

tre vlHe ^ > /n-titiirt*-» pur 1<" pronr-unine. <1t**Mit T"»r-

LES PROPOSITIONS
FRANÇAISES

Pariii. ^
ijsppait k la Com-

nii^i.m ani^riraine HPS Aetlt* que 1*
Franre rumnvpne'* à Ffreclutr im
dialemenl « l'Ampri-pi"

le prinripal dp SH dett-».
IJI France v-rs^rail pour 192fi uni

mimint* doiil le monlanl s'élt'vt-pait,
plu-* lard. ii un eliilTre bf'auwmp plu
Turt pendant le» vingt années s

V.rLiierlte Mad̂ *. Paul (lad'1, Daverl, ete.
(Kuvrt? d'un «tirait pulsnaot. animé.' par !«•
tv/uii* «porUf» rte Itarry Piei qui Jau^ li
le meilleur rû!<' de *a carrier'' tl N*s p#Tip#-

sont urW» 4* faire parvenir titir do
ù \f J'aAnlùJMraleur de l-lnwriptioa marili-
w.' à Bailla. «AU au **c leur * ISeok.

I KI COUP» d'él*v« ^rncler de il marin*

dolMOt avoir «alishlt
IP rfprutemwit '!•*un* « n porreum FMAHÇAII

L M AMOdattOM de . porteurs franc**

in- <]ue in prnpooilion fran-
xtmim.- à la enndi-LIBRAIRIE

DU " PETIT BASTIAIS s r-para lions
France, ni à

is enmnip celles propo-
acrv.rd préliminaire de

M Win«l..n Ohnrrhill.. , , „ • • fi orpft*»n" <I«*T«IIB * • P T. T.
.,-ssM !r« r«*tlopa pnMrun par 1 nf-
'.u*-*i»*l e« flsw au» i« *> « «"em-

UNE ALLIANCE
RUSSO-TURQUE

Î-iUr. a. M,«l*.. OIT M B.-

•Ifllirifllau Quinquina
î Vt\ Nectar ' . Le plus

ELLE SEflMT MRtr.EE
.WGLETERRE

jlo^rif** dr l'Etat.
— Ont #i# ttomm^*

i i iHrrrtlan (t* Lyo» •
M. GlHlarJl Paul. ri-MUlal du li- b»t*'.-

!, n âe rhssteura à pied, «Kiâ orant à Zu>n>.
M. Canif-Un! Ao«e. rt-*oldal du 19- rt1-

CABINET DENTAIRE
p

nt de Moscuu serait
oiis ave<- la Turquie

rommune dans le
M - ROPHK a iH-pri* v* cunsuJIa-

liou* dfpuii jeudi 17 septembre. r>n vue d un
Proche-Orient.

M. LitvinnlT
de défend

rait promi!< aux
leur point <Jf W

«ur !n <]iieKtinii de Mo««nnl si Ira
Turc» fie mettent d'accord pour wn-

L'as.aul devait être sans an
iv-nriat". ,

Vn .ili-ncf .-rrrsyanl r/piail. rorn-
« lnm« f"""-
îi'i^. »'t-v.tai"til.

— Rclto. porli- « I i wrf t . . . ilil-il .
rtnnf vni» r.liqw'. Nul «"In1 q1" " " "
n, p n l rnnvri* : r '~ l v.m» dir».
napj dp Pivïal, lo f'rtilu.lc qu» j »

<iu il éprouvait quand il lombait
•. -nr i n plnnehe, pour un —
MI - lanir l.'ffèw H fine,
iiinrhait à un moment ?

du Silence
MONTORGE

Le Cheval i
^ PAR CLAUDE

p
Talc britannique dan* lannin!!ii v p . rfponrtil

Ikrnard. m ill«al •«
, faisant gi

d M bourlc dp iw'-lal.
I! nn- inil en rtwini*'1 de w i " M»"l

OIL.. ' iîi.* canls. Sur un «igi»- <!•• ^ "
• r inna i r r , il pnrla la poipifr di- s(
, | . » i la haulnir df son vi«a|T' |«>n
un aaiul ^t lomba en (

cham

^.. rri)i«sait'n!.
l i tfmoin ">ul pa« el* rapable dr

e.injwlurer oui d™ deux Ureurs au-
rai! !a Miperiwile «ur laulrf

rin:i« une 08™* Un prtl l>ru«q"'.
:: m.ir.1 rnmena la pmntf mfnaçani"
iW l'éiife de «on adv.-rsailv T(T»

l P

LA CONVENTION
POSTALE

UNIVERSELLErtrmi». blanche. Mais, par un
pn.mplo et fonclroyanle npcnle. «•"
Â^f flltfignit Max de r.iim-oie a h

'"'ni'1 sang roulail *•> deux i*l

Il remarqua stir->-chamj< que -on
advprMire awit pri* soin de le m' t -

aux flambeaux qui ]Vlik.iii«-
Mimt : mai*. annsi-VH qiw1 W h1™ so
furent effleure*, il rompit, «e d£pls-
ç.i. m*.*!* Ion» i » «-iTorl» d.- Cimrr>«e
pour le maintenir dann la position d '
favorable »u il lavait placé « de<
sein.

]e<i m vi
éctairêr.-nl de flanc les ruinVit'utti*
JVrnard pou»** un soupir .le sali*-
faction : l « ctoocei élan ni i-gaii-

Ft/JÇ ENTRERA FX VlfiVEVtt
LE PREMIER OCTOBRE

P»ri«. 21 sept
IJI eonvenl

iKiue À Slockhoim le 38 août iftî*.

f NOS DÉPÊCHES
des Agences et de nos Correspondants

LE CRIME D'UN FOU

U .Ittui" riê|.'n." t-iitil.',1 rn'1- I lo-
euilu, lia*-- de 4-i ans. stéftarée de mm
mari depuis du il an», vivait mûri la-
li'ioent, dans un appartement compo-
sé d'uni" chnmbr>' e| d'un- cuisine el
*.illl'- au n° lfl df la nu' Fuivsttt, uvoc

omnti- CiinnHn Maneusa. Agé de
4s arin, ^nipluvé d«in un chantiw de
Cimiez, Borti de l'asile d'aliéné d^
Saint-Pons depuis quatre moi».

Hier, le* rlmtx amaiils étaient par-
tie fH.ur la ftarv, mais ils revinrent

; heures après, ayant manqué le

matin, (Y '» h. 30. un voisin,
4aivaiffn. aperçut de k fumée

MI us leur porte; puis, pap une inipos-
If, des llammes liana l'appartement.
Il jeta l'alarme; ses cris al tirèrent
ili's passant*! cl Ir-t pompior* accou-
rus aiiisiUjL ("nfonp^rfnl la port*.

l 'n sptictaclo d'horreur s'offril
«Jor» aux yeux drs assislanta : le
rnrps d'HWne Dante, *,. balançait,

il" ; pt'iuiu au muntnnl tiupi>ri><iir de la
R...u.-,. u-, , „ , .1|™^..n« ' pnrle. La malheureuse avait été liirot-
TK-rc d'Abd-KI-Krim a ordonné ', té.*après avoir «M.- étranpI'V. Bon r«-

" " ' dmTe était. On mitre, atTreusenn'iii
brillé. Sous Je corps du sa compapiH'.

sa avait fiitafisé des torchona
et des.matériaux divers el. les ayant
imbibé d'esaenpp, y avait mis lo feu.
On retrouva plusieurs culres foyer».
mais faute d'air, l'incendie n'avait pu
s-'élcndre et ne fit <jue dv>s d.lgftts ïnsi-

Stin forfait ncr'impli. !•• dément
«vail pris des pasoira. un coulenu.
deux revolvers el hoiirré se* poches
de carlouehes. Puis, il avait gapié le
rinqniî'me éla^e du n* 0 de la rn«
CdfHini. h-iibité par M Emile Oonna-
r.'lli. dit Talou. tenanrier d'un kios-
fpie à journaux, plnçt' (îarihaidi.
avec sa femme. d»i.x filli-n et nu Ills,
*\ une fille d'Hélène Dante, air^. ,|P
17 ans I|IIL- Mnncilsa ne pouvait mip
porler.

L* fou rrneoiitro Oemmrelli. quand
rrlni-ri desc'iidail de chez lui. Il lui
dit : >• La mère d» Jennn-tl' ' est mn-
liidc .•! venl la voir ». Le wini"ur ilf
journaux Acquiesça an désir de son
ini'TlfHMilPiir H remonta chez lui.
inni« lorsqu'il arrivait au riinjiiiiTii''
étap1 il fut brnsdiipmi-n! a**ailli par
I.' .l'mput qui sr- laiif« sur lui el lui
porta plimiftirs rnii|H de rouleau.

Ans cris ponsf^a pur IR blef*é.
Mm" (î.'rtnnn-lli >-l son Mis Hcrouril-
-fiif: U pn-raitVe fut elie-nienu* at-
teinte an hr«a par des coups de onu-
tean . le jeune homme se saisit alors
d'un mnrlcau <•( ?.' jHa sur le f.irwné.
C-'lni-Pi récita. Profitant de cette hé-
silation. les membres dp la f«milli
npiinart'Ili répudièrent pr^ripHum-
nvnt Ifi.r ni>i>arl>'inent el s'y bnrrica-
di-rent.

essaya d'i-nfonrer la porli
ft. n'y parvenant pat», tira d^tix coup?
de revolver dans la wrrare : uno d «

attt>ifrnil Oenrwr<»lli qui B'é-

L' jeune (îennari'Jli put deoreiidn1

i|Utilrii'-me éta(W. par K> luilcun. et
•nC-po le suivi.
es détonations (?t les eri^ .1rs vie-
i"t de Mancusa avait attiré île

.CHEZ L IS POSTIERS

[ HRHYË DE PHOTKSTAt'Ht.S

\ Paris, i l st-plenibp'.
U' ptT^onnW ilu rentrai t<''l--pra|>hi-

que t-[ itMèphouique d» l'un* a ft.it
pnHo entre U hi-ure* et 13 heur"»,

tin de protester contre la non-
pplinatiiifi de la péi¥u,iMhim des
rmtenitiiil!4 des Toneticiiinaipes

Un immvrali.nl iilpiilii^ut- a d. li«u
LTOII I-I » Sainl-Klirmii'.

à Paris

POINTS ET CHAUSSEES

ASSAINISSEMENT
DE LA i.nTK olUb.NT.Vi t:

hK LA KKKSK

iiat7T»».UI.TtO4» O'UMC USIWI l ( . l « « -
TOIRE POUR
OK •.'CTANS
O>*LUIU).

AVIS U WJdWATION

h- lu d'il 19 orlobr.' ISïl . Il 4l\ tlfu-
n-K (•niriHi-i', il * T J prw^il^. en tfmtwr
pub!i(|ur. par M. lfl Préfet de la l;or««r

en CoDiell di* frtHatmt* et m *>*éiriH*
<te M. t'lBgikii«iir CQ ebtt des P<«'.. ot
Chjiw*«.-i, i 1-uiijudJi-Hivi» au rslnirt,
•ur MiutniMiua oacbetée, d u Iravuui île
ooMlruelioa (lu balitnvat d'un* usinr
dliWatulre pour le dras^cheh«at de

I Moi- DqtW U M I . , **t

' I V , li.-CW> t l -

ï. hnmpvaril AujciKle
hr« 1111

••al. l ! b. 30 4f r

I. JP !0 —pin,.

i' itWHij î l C(l<l

ILS A VAIENT VOIE VN M1LUOS
EN BOWS fih' Li DEFENSE

La Silrelf
fiw. dmil u

iKin^ de la [iriVn*p \a t i
mille Tronic chacun.

A f'ii.li- île faux caehets. li-s deu
acnlyli1!- •Jivaii'nl pu hmoher , ri', dt
trois cent mille francs.

Tnul>- lu Hurame a élé r i lnmv^ au
mrimi'itl rie rni-rcstatirin.

ELECTIONS
CANTONALES

N.t/AT POlHfAlN Sftl SlOt'LE
(îana'at, 21 septembre.

On u. volé hier dans W oanlnu d<
Sainl Puurvain sur Sioulc. pour .'tin

M, Bniirtraipiinn. républicain <l>
pauchi1. i éïé élu.

POl.'fl VOS ACHATS n'IIIVKH.
vwrncz t i

"PETIT CHIC"

.l/I.VreUÏ TATLLEVHs
FOVRItVRES

DES P R I X UÉFIANT

T O I T B CONCURRENCE

I T U I I I

s OAHAFFA ET HMMILLI

.1 SATNT-MATHIBU
l-iimW*. ^Jl s.

Hirr a in lieu le <\<-u\u
s^ruUu pour l'élection d'
IIT d'arnuidiiis.'in«iil d«
.Htni-.Tiatnioii.

M. t.uiitut. ivjHibiicuJi
a été éiu par 8-12 voix ce
M. Rioux. socialiste unifl
M. Saint BnuuH.

•pll'll

II 11 C

ranl

1-W.1C

mire
é. el

f t/ATEAi nr miR
Le .Mans 21 M'

M. UIIITIII. railii-iij S...-J.,
de Chariipu. u été élu mil-
nindissenieni de Châk-an <

(item
list».
ieilli'1
lu L.

îbn-.
mir d
onwil
on d

ialiAlc

3-J6

ibre.
niii i p

• d<ip
tir.

Bp«ctallt«4 GAILLARD pour UrWt,
l d l

Slylo'jraphes « SEMPEIi »

PARFUMERIE - : - MAROQUINEIIIB
ARTICLES BT NOUVEAUTÉS PB PARIS

MAISON VENDANT TREft SON 1

Y. SALVADORI
10, BoU. du Pur.'t, 10. — BAST1A

LE CHOT DB Là

I. pr.?r«rf W miennw... répon-

vitn* «ePVtP d u n e de vos t
tout" anlpe <|tii VI.II« d>n

* la vôlw*.. condnt I V

I retard

j.p»»^ A orlni
î'ne joi* im-

ni. i.-. (.^i.mpajtM-" d'une furi^ f-'i-
ii.' cVlail empsrê'r de lui.

Il se *entail Iransporlé. enivr>. Une
force prodigieuse avait envahi «m
bran. Il venait aussi de ronsUtw qu'il
élail d'une taille leurrenvnt pli " i l -

vé- i)iu> celle de «on tMinemi ;
In un polit avantage dont il f'i'tti
riit de tirer parti.

t 'a lilence teprifîanl avait
aux hymne* luputiivji. et Bernard dé-
tournait &* repnrds. afin que son ad-
verrtire n'en eût }«.inl peur.

Lheur* *tatt venue enfin !
Il Wnifwait la vie oui procure des

juif* surabondante-. Mie* que celle
au'il étrouvail.

H se wntail enivré d'une allé([rwse
papille * <wu> qu- gaùto un chas- •
..••ir un otalin d ouvrrlurr, 4 celle \

mit p«nr 1 f i n * ripKinuniPiix
(|.-w.i!'t de virir parloul !<• crime H .<•
viri" lr;->n.;-hants. la vtrlii mciMfV.
salir \iiiiM-mliV. r.mpiid.'tiw anvi-
eanlê la Tourbcrif alli^tv. ]ï>"»"''l'"
t.i méprisé.- el bafnu.-.'. un coquin le-
nnnf inujouni I" h»'". .1» navA M poig-
nant l->s honnêtes p.>ns ildii« la bouc

I] ne foiigfait pa« q»'' "«n i-nn- mt
«van ru iatlirrr. p->ur <!<• Irstln-s j.m-
H * dan« robucuril'1- IÎP ce «oiilor-
rain. comme .M a r a i i m ^ inurhM.
aux Mil"» crochue*, attirent it»n»
T t m m « perfide W fnlàlrM
moiwhrrot)* vollii^ant et dansant
Hun* la U^denr d'un rayon lurai
«m p.-nè!fe jn«Hi" *»*n« " 1 " <*

M«x <le Cinr'iso Tenna la
mrlal par laquelle l--* deux
r « étaient «airt*. et *i«ii formait la
•.pule i*<Mf p*r ou Ion put ttevaaer
du 9ODlerniQ.

inspecteur» ap|«-
l.'s tentèrrnl de i ' «np t rw du fon
™«..-.riPP, mai* ne purent dépasser

itrièm-- étage; Maiinisa refugi*
du rin^uieme. lirait sur

quicon<iue «e montrait.
De colirap''n\ r i l dyns parvinrent

n pénétrer dans ["appartement en
empHinlanl le mi'me clu-min Miivi.

.niilter. par le RU CaenftirH-
Hlirent le vendMir de
i. frrièvemenl Wessé. iri-

dan« mie mare de san*r et !.• d.-'-
,direnl par h- nrfme moyen, m.il-

aré les coups de fra tiré* sur eux par

A huit heiirm", une fouit» <1>>n*e *e
aux envintn* de la mi«nn

[Ju drain*\ dont rèlnipnait un **rviee
—• imporlanl.

Il appel aux pompiers pour a*-
, v y la poiiee. le cinquième

nt«, avec une échelle, pu-
ipuptement et s'approché-

r-nl «v«'c prfTau1ir.il de In porte rlVn-
ù liKiuille fe tenait adossé Man-

- •• t les enlmdil et d é -
marche*. I/M, apcnl*

flr-nl. A ce m.iment mn\-r 'a w r l -
Mi»t>Hi«a. pris enlre leur feu .1

«•lui des r»1irier* po~t-"*s an qiia'ne-
fnl enfin shattti.

lui un.- viruT.*.-

L'étal de Oennar*lli « t des p'ti-
ii, piiélant?. Sa femme a po regagner
too domicile.

ïafermations Financières
BOVTtSR 3E PARIS

2f.t3
K7.S0

3rtî..v

AVIS

= EAU UiJflEZZA =
(Sof.'RUK DÉPABTBMKNT.OJ:)

L'Eau tfOrrsta en: h remède h
plut puissant rt le //lut agrMhle de*

/
mental,- -. ri
te* nontmiié*

In n Satm-f Déparh
"futur pmr IBM et /«.
Mfi&raltt.

FOUKJtmwes GÉNÉRALES
et

INSTALLATIONS ÉLTCTRIÇltS

PLOMB EK TVYAC :

«•iM* *» «Mtui>o* :
GL1DCCCI & ROOLIAXO j

. • M b - 3* 36, BouL PagJI - Ba«tta [
TiltptWM : I K- f

|*ÎHIRURGIEN-DENTISTE
M. ED. NICOT

DE LA

FACULTÉ DG M toscan DS PAMB

Cblnpt ânveri de 9 heure. * midi < ]
«dp lh . Élhrara.

VENTE ^ i
SUB • " <r]V|B

ADJUDICATION VOWNTAIRF
ni-; MEUBLES ET D'IMMEUBLE

Le jeud! 14 ««plpjnbre (9Î5. k qua-
lor»e titUT*», M" de Caraffa et RimpUI,
oolsire* i Bustii. jirorWeroiil 1 li venir

se f. ri au «aoiplant. fi Mra
is du prix «t pour Ira frai*,
r w* où)*!* ordinaires et
les objet* dits de Imr,

li !S du nUune mois. « qua-
s. il *ra prwMé par le*
»o«. I ]a rate au phia of-
Bkr fmthérteeur dudit ap.
loulevarj Albert-l". a* la,
B «Uge.

• aux eofbèrn, «uroM btu
<em«t -jm-ntae.
fnwnl e<m loué «1 Ubre In-
, **| c<.mpo*^ dr huit pl^-
ii, ^kxlricrfi. t u , ni!-- ri-

r*tlxH J P , uoUirci siM-aamin^s.
r«W*r il. « chsrpi-g Fit dépoté m
n de M* de Caraffa. ."no dri un-

beaucoup ne

ii "Se papier

arôme acquis

Pour extrait :
j -B d» r u n A n u .
A FL\MEI,LI

PRESSOIRS
ET FOULOIRS

POUR VENDANGES

fuxueuse

<% prise moiiïçue

voi/îi ce que

vous trouverez.

"Sans /es

Ciçaretles

NflRYLflND
rlLB/IH

5UPÊRIEUR

STAATH-SUSINI
a. sue DE L-orn*. « auuTi«

; Petites Annonces
m Économiques m
- t fr 2B In liqne de *O lel'ret —

ACMETI Rrn.w qaaDl.i<< billot* (hâUiankf.
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Politique Avant do relire Machiavel

TOUJ
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DV r HABITA TfOti^t du FOYER

;rtfMJU^^L-,,,

• HACHETTE. 78 . BOUl.EV.JRO 5AINT-CERMAIN C S X M H

P-I POURQUOI écrire à la Main?!
LA TORTATIVE
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V.HIMM-RMFFERRI
de passage a Sastia
nous fait connaître <

son opinion

ll-n t

ri'U xoaitrrnffairp tftlftt. renom de

Sii-e. *•»/ *»T<*IV à Raxtin muneiii noir.

Il >'''-*/ remit' immérH*ilvHit>>it itou* *a

t f'ixiiti/ih-

x l'arment

tir Hm 'f" oit m

$
TISSUS - nERCtzKIE <S< CONrECTION

MflUTE NOUVEAUTÉ

Maison

lvendant fi GRANDS MAGASINS

I*. IVEA17REX.
Roui, du Palais, Place de l'Hôtel de Ville et 24, Rue Napoléon

COMPAGNfE

FRAISSINET

HORAIRE DE SEPTEMBRE 1K5

Bt 001H. pou» t B CtWTIIUHT

e ile/inii deux

Sou* a vont profilé de son passage

4au* notre rillv pour rUtltrirOf/er $ur '

iièu»int. ii •' l'trit l'OHlu Huil* filin1 In

• M *\tH-Ql~ QUS 0 - £«** Uni. Sl£»- '

(ICI LA-JB.EUÎC, NJVgÊ i-AOUMAMJH.

mime dont <kt puissance d*w-
i.rit e-d maintenant prisé- nniverael-
Vin .n i . un Bnslmi-i. entre jiim-nthi-
M-« M. Paul Valerv. « tlraint qu-lqHe
, :.H une ,-nnni-.- d»fiiiilir.n de la jw-
Miqui1 qui peut iMrn rémim^t! dan« 1'"

« Faire <U-i ra ismii iPnunK eonci»-
vtiir des constructions qui composent
< ntr-"eux. qui eouibirtent ce* i 'km*nl-
(tit i*** . 'Iris d\>rdr<"> si divers. r>s-
?;iyrr eo qui- doit c 'der la personne au
croupe ou K1 gruiipc v'i la personne, re-
clifrch^r par conséquent, j e nu sais
quelle commune mesure « l i r e des in-
li-rets et des forces si différent*. —
voila, entre autres rêveries, mon s*~jn-
H* de pen*w à la jnHltique n.

On dira que ce n'est jws lii une dé-
finition de lu politique. ijui. dans le
frenn» noble. se définit ainsi r « Pari
df gouverner les peuple», ou l'ar1 de
tiaik-r la chose publique ... Mais In

si|A De lu indique, oui . CP qui ea( af-
faire rl<* -^itg-froi.t. el de inulori l
•'•traicipenl, ce qui <•*! affaire de enfin
r<- et <te caractère. Mais c'est toul.

Il .-H a toujours Hé ainsi : lu cnnju
fraÎMui dos intérêts privés f'iil le do-
maiii^ (h- la politique. Il est donc en-
Pritrltt qu-^ la politique est l'art

Mans *a IWrtK' un pi-n l-nébrensc.
cnnvifiil (l'aitleur^ « ÎVxpOsiliofi el A
la corn préhension d^ sa pensée gubli-
i<- el pr.'«oi,se, la définition de M. Paul
Valéry n*l uni1 ?implifica!ion. On peut
>impjifjfv davantage Ta dAfinilitin en
<M*anl rjne les mciltitirPn intentions en

pas se* adversaires (on en a toujours!
fl c'esl .Tictirt' tout un art rjue de les
d>é«otivrir) ù la £orgf, i)iiill-j ii ne pas

Pan
fu telle .jiiVil! 'Ii .mi t <-'Wt

1IX. telle qu'il!.- n 'a pu r>( q
t ntan.fii#r itlri;

In prnliqiif. fin moins,
tK'-niioi, là ,Je l,i r,lil\f
' Ann* ' c - ««trp» pavH.

DITE, SC VERRA RBDUi

ITB DC NtiS O«-CK NEJUUdl OAI
•ATS ME PKUT QU V UUMi* l.* «MJft-
RITI 06 MCTNK f M I I DCMOGRATI4UC
FOATIflCS PMt LES CAINS DC* RKOKM-
TtS CLECTIONS, NL SE LA.SSe*»* NI IM-
T«»t.';. NI tUUfREnOhC. CLl.E POURRA
•IIII. À SE CONMOHCR A UNC CEUVRS
MWTigui r r m#A«Tuu.i ..

mi-

.le ntér^t»

I\os veilles sensiilionnelles «lu Lmuli *v >:

•-li"ilM*. à !t ti 3t.
•:ir HRJUI. t midi.
AJ««c o. à mtdt.

îs uc Mtr>r,I,t JÏ-3 j r Aj»c*iD. A Jl h - u n t
!», de N.«r «Km tj :n. h t i h. 30.

Ift, k ml*.

denùer* jntir* H qui lfti**er*ient prè-

roir NI* lUturetii ret/roupemrnl tiet

jtarii* frfvutx. IM ptf*:haitte *e**lon

»0Hjt rfâerre-t-elle relie xttrprixe ?

M. de Marn-fiiafferri *e fârhe un

put d'abord. ;>•«* toxtril et notu ré-

C1IT UNI VIKILkl ONANBON DONT
Lt« AUTEUflt SEVRAIENT «IEN RENOU-
VELER I I I PAROLE*. IL R'Y A NI DCCHI-
REMKNT NI FIHURE DAN» MOTRE PARTI. , ^ ^ ^ e | |
LANORY. IMI. CAITOOOLI, «IOROAN «T ] ,.„ ( | r > n l a j n ,

ixntinn el la mi»

lnal*ri-lt on "tti

N. fiu-l-il \>o* .en . . t i lrc cruiiv .pi-
d.ii.> une larp" me*nrp, du moins, uni
,ne^ure à jirnpri'menl parler dnmi

if-tl calcul'1, c'esl uni- autre affuin1'
qui ' imnosk- .eiiplobant l 'autr". i
I>ertiieltanl Penlemenl d*> '» fnire i).
liisuin >>nr son orifnn" riésinterf?»*'1 '•

Nous vovon* t'i l'n'uvrf les jrrRnd-
rirnln^onUfei de la politique nulinn.-i
ii-. les etvef* de« grands parti 'g p

xî«le-(-il ••niw eux et W
rhefs de» clnn* lornitT ?

Ils payent \m m^infi f a i l l e , pi d<
In même façon. 911e rell^-s commise'
j - î r les politicien!* du village. ]\* <*'•'-
l.'venl par les m^niM procédés, va-
riantes A pari, dadreaae et de 1empé-
rHili.'nl en UPagp cbei nous.

EJS dnrlriiics ? Comment peut
t-vister dans la ronfurfio» des
p''l<t n i peé-wnee qui. iteultt. dans leur

iele et leur n^HIé. comptent dan*
i l

REGINA
NM T RESTERONS D'AÛCORO.

FRATUNCL4.EMKNT UNM MR L'AHITtl
rr LA LorAUTE au PACTE CONCLU ot.

V*MT LE BUFFRAOE UNIVERVEL •

aQi i fcasmya^^

LA REINE DES CIGARETTES

dont

Fianrailles Princitret*

.- diff*lt*nl entre
( <\p Paris <•( celui

OU", qiit-i de différent cnlre
naril national «I li< flan >1*

de Paris est en pein
d ' iminat io" et d
lui d'ici. It emploie W mAir>i*« m<l'hn-
iti-s, eommet k-i in^m.'* nbii*. dêvinle
ou tolère 'en nrfnvr ncsndwles. De doc-
trine point, ii ne murait y «1 avoir,
«mceptibie de concilier parfaitement
de» ialértU ti œuJliplei en l«ur direr-

alioulir à celte commune me
•nr\- F*aul Vat-ry. Il n'y a p«s |Ju«
ilr doctrine politiqup uniqu» ilanK

I Klat . juil n 'y « de religion unique
dans !-• monnV.

Il n'y a que dr><> inWrfU qui font
airtr .es honrnies et se mouvoir le* ff>r-
r^< de tempérament auxqiiHlea sont
,-i m-n-ilile* l.-s fraetion* -i- l'opinion.
Mais I>P« ftin-es rtimt imlividuelW. ra-
menant tout 'i In satisfaction de le or*
h de lucr*1. qui enti^ilne In for-
mat Ion de jrrands syndicats w i t inmi
q i m on de domini l ion . ce qui crée la
dictature. Manche ou ronfle, la cmi-
li'tir aeiilr changeant.

Xiitu s.imtiiit* Idiijiiur" au point in-
q par V a l i - r K M l W

d'ordre »l l i ç p (
rencontrer nn> commune mesure for-
mant un modus Tlrf-mlt pt couveninl
|w>ur nn temp» pin* nu Tnni
j ' à 'yue la m«!ndrf*si> ou

produisent leur* effi-f
ll

En marge de la Politique
des Etats-Unis

Je suis ii IH-IIM. J'ai jiarcouni ^
rni's, j ' a i viwitH nw w patei i i ». j 'a i
gravi ww gummet^ escarpi's. }<• nie
suis pninT-in'1 sur [•• pi»rt. pHnni les
i(iinhr*'ux bdteaux. il y ''n nvail ciiiq
uu six ijui ''Ijàlciit cliar{r>>.-i du char-
bon, '1 fuui ce ebarbun vendit jiréci-
si'iiuiil de la Ourse, l.-s r,,'.nois ai-

r.'mi ut ci lui il» t«orlrt-\.f«-liii.. -«il
«il -nu-; niiUicit.1' ni flat'-'-i.'.

— D'oïi esl-il votre c h a r n u V
• - De Corac.
~ tto [*orto-Veochio ?
\JP bAtHier ne voulait pas dire non

'•!, tans doute, ne pouvait pat dire <»ui.
ai évoqué l'histoire de (ïe'noi e!

monn-nt où
'a victoire était certaine et ila récia-
inent, « nou» les vainqueur», le prix
il»- nulrtt vk-loire. au moment ou la
Taillile est k notre porte.

Il est vrai que si un av«il écouté
LJoyd Ut'orge. toul ne »• iprqit pan
fw-is* ainsi. Le chef dn gouvPPii'-mf nt
britannique .l.ummfctit. :'. |A C.r.lV-
••"tice «Je U iMiv. la r r a i i v J<-* d Ii s
iiiWalli.W. WilMHi h.MUil, I" nr.n-
o-rin meiil frituyairi d'alors ne ceusiiL
de cr iw sur loua les ioiU ; « Le Bo-
cbe piiera ». Un êminent spécialisé
des ( |Hélions américaiiips, M. Pa«-

w-i. dir-cl^ur d études à l'Ecole pra-
é l d l détiqua

k
s hauU>N éludi-t <
^ i d

ut l
•pi- k> p^ iden t Wrlwm t* s
du aux rainons de IJoyd li
n'avait été e b t t C

i?ln» réid'-
i i

it reti-
J J , s'il

rnubaltu par
-iTHis GJêtueiict-au li-aail
l«r I.MIeniafrne «an» se . .
''Il» voulait el pouvait vraiment s«'*r-
linlt.-r d- w <Mies. Aiilminl'hiiL

rAJI.'jitJijnn- n» f«ii.- \,fn ,m p,.,.-.

;voqué I1

suis souvenu de l'illustre (Î .HOH
découvrit l'Amépiquo <•! nii bien-

L'ft. les ministres dm Finance» d'Iinlio
de France iront négocier la qiie t̂-
n du rembours^'mi-ni des dettes.
IWni-H a cliMjriuvert l'Amérique dr--
i-i bien lonjrl. m(w. nt-tis lu Fran- \
ignore i-ncon' trni( ,|i. Jn psychud*- j

jric du ficuplf stnéricftin. Aussi vais- '
'rtVT d'expliquer lit politique (
!<*;• j^tr les cilnren» di'« Blalu- |
'ii nivxoïiCHtif lie Ĥ  pouvoir I"' •' ''• mniiif'1 (Mil *i In Fnine'- petit

IIIM n- [i^eidion. Main, ei. ] |HIVW. fy.'.x \ Tout J«,r franenis e«t
'"• Kl• If-1"nin cl l'nn prt't'-nd nf.ni
•nittmhr <h- lardent ! M«i.* comment
itf" ? Si nous amin acquittions en
Krchandi*» ? non» (Jirn-t-on. Ger-
*, mai- l--s droiU. d<-s importations
is K(nN4*ni». sont .-xliiirbilanla ;
t»tu mt-ei> tonf A fait imposable.
Le (rfnat^ur Borah ne veol

FIMur<> *

r Bnnili lui 1 y phi

IÎTTW. I
«olive- '

»s-Jt«n -

: f $
Pu ri* ? •• Suirml 1 !«•/'/ «
i:ssei <lé'fibflf}tante* paurC
lf ranininfntr tin (•»»';>•>•<.
nh, If i/orjen ii't tpiritex f
• /on* n-WT ^Hi *e tout rt

huu.mpx fHitir tr gftrffftrixr
i-rftirx et howriT /evr r ni ti

J'rn ffrmatHfr jniiftott ') mon ffirrrx-
ioniffttit, mit» je ne twr pas l'a.-
om/tit/uer *nr ce terrain, U tpirili*-
iic <'*f tme >ortc fie tcient'e qu'un
omme prudent doit ne ganter iU-

ourner fit dérision de rrntnte d'ftit
Mir y thé lui-m fine un jour ou l'an-
n- Un/lirUnutritieM. ir spiritisme n
e* rlmriahttm, H U a servi, entre les
nahi* tThabite* opémtruri, à erpioi-
er fa rrériiditr fiwttiine. // a encore

* {<ntr mëfthrmx, «*•» faux roytnlii.
f x prophète*, tnûtçrr tenquvl» i!

l'bjt d i t i t i tfa
felUX

demeure l'objet dinrestigatiOHx tre>
utriruAt!* dr ht jiart de rerrettux ptti*- ,
nomment orifittix^x pour qui la re- ;
rbrrrhr de rinronnu est un problème
•run extrême intérêt, J

Qui petit tavoir. en rette nwtièrc, de -
t/ttoi demain *em fait ? I

fêla dit. je rue défends d'être tpiri- !
te. Je n'ai, de ma vie, participé à une

haine autour à~ttn guéridon, ni snl-
i-itc te moindre rapport arec l'au-

delà. Toute* tes démonstrations, tous
•ssaif de* adepte* de lut *urrie inr !
««..«^«.«^". .K i ,.„„ , r o p ,„„,

'.urt1 i»vec plus d>' pre
ncanrPit. loin df- tiolt^i <-[ r)<

IN el de mu mémoir".
On cou liai! l 'mecdolf. >>r
t un «(il - ni) un |i«p<- - qui. i
>ux. •"- mniii- joinlep. siippli'
ici df parlaff-r la fortune d«>« f
nfliM'Iiild ni t r f Ions les Prança

'.'wl uyant »ali»fail «•- dt'-sirp. le sap

n e . Mais ia rnriuiu- de<< RotliM
Id retirée du eapih l industriel

tteaiicoup dV'tabli*i!>enii'iilH diininnen
)i uj- iK-r^onuel. r'-'IllKTil ï ' iir produe
fn.u. l'ii'- crise é c m i m i q u e .-ç|nl.>
c'i*«l le chômage, la mi-i^re.

Le séria leur Burnh n-ssPDidif ît c
niai-. Il réclanip » In F r a n w )e r>'m
IHUIr imen t intégral de «es délies, en
Mi.' iti* donner (|->s pensons aux an-
ci, iiii combaltiuiM. Si on Mingn qti.
c^s c<<mball(itit!< uni. [mur In plupart
f»mme. enfants, pt-re et mère, un sa -
r» rooît que la part de chacun d i ' m
-i-ra bien jielili' A l'on voit «jtn» le ré-
•.ullnt le plus clair de la mesure pro-
jiit-.é<> par If »éna(f>iir Borah *r>ra d<'
réaliser la m>'*av<inture d" lîw»»-
.I.rtri : des n^rrels«up-THus e) un vain
repentir. Les reprets n'ont j amais ef-
facé les erreurs et le repentir n'a pas

vironnante.
Au surplus, lef combat la nls n'au-

ruul cerlaini-nii-iil pa* l.-ur quole-pnrl
•ii petite et *i coiltruse ^nil-plle. lw
Klnln-l'nis ont la plus mauvaise or
jE[uni)ialion ndmini.*lnitivf •!*• tait* le»
i-lat-s mnndiaux. \je ei"pilla)Fi> cl f't-
nanfc y rc^nienl .Hn période de riches-
si' nationale — c'est le cas en ce mo-
ment —- les Américain* pratiquent lu
pnlitiqiie du - bar H de lard ». !^« in-
trigants, les liabile$, les preml-'r- qui
arrivent prt-s d'un baril retyiiv^nf un
morceau ftf btn). peu imporl-

u •

< qui

débine pas. je leur épargne me* bro-
rnrdx pour I» raimn que j'ai dite plu*
hmd. Si jamai* le* expériences de
quelque* i>*Qt{h'\i)Ut>* honnête? roit-
thiisaient le monde satvtnt à une eer-
titwle nbtotue, jr *nm* rexé que mon
inrrédufitê, fille de mon ignoranre,
iti mite en aVfiml

Toulefoix, il mett difficile <Tar-
•urillir tant protester, mats i f i v rai-
ne, de* fantaisie* danx le gotit de rW-

!r* qui evrrnt If honneur* du der-
nier rongrèt. ifirtner. p*r exemple,
nue Ismdrtt. h- <•<>». le magnanime
Ijttitdru, fui p<n*e-té 'le te*prit -Ir

ment la rêtUi-

I

' allie
let/rmie. Singulier
' dnnx la Hxte dv* \
fe Jésits~fhri*ll de '

'eanne *Arr et de Shnle*pe*re. Ht '•
enfin. lntxrrf>'af>lr fe r*wn émix en fn-
rew de renseignement du tpirttinitr
dan* tes école*.

Ah ! IWR, messievrx, ptu ça .'... i

QABfUH, BAUGE

rrpniwDl rii»n. fua-
'ipiit-i!» \<-<> «ewls méritants.

(y Sénai.'ur Borah sait bien r>\n.
Mai») alors, me dirfc-l-on. poor-

<|iifii exlp.'-t-il cet argent, s'il doit *tl*
ninsi (rasflll.1 ? Cent qii'H enf tenu de
k faire par l'origine do MH élect^dM.
IJI population de- Kla(»-I'ni* p\i ,fVn-
viron 105 millions d'habilaals -~ dont
un lier*. i*l coni|>«i4t' d é m e n t s elran-
U"TS. D»if» oe tiers, il y a 7 <w M mil-

liiti-nl priiicipHlcmeul l 'Owst A vo-

li r' ' |iiiblicatn. t/en élus du parti n -
|.ii).iirain. (Bnrah. Cooiidge^.) ae peit-
v n | prc*jue ri^n Pair-- i*»t* la wloii-
I allemande des WaH-l'niii.

Si le pr^iôvit t W>l'-n n pu rtfri,,-
rrr ta giioir- à rAllemflgne. e.'wil qu'il
iMait l'élu .les démoeNites H non . 1 ^
r.-fiiiblieaui.- Mil avait •'•!,• hattn en
ir>ld, c.'HiniP il *Vn v<( fnllti de p*>u.
par le R. 'pubi l^ ln Henné. (] e^i (<>r(
probable que les EfaU-L'nia neralAnl
n-ste* nenires. Il eut peut-être mieux
valu çn'u « toit aimi. U* £t*tj-

|«ns davanlage.
'

raj»jx"liT que lor« (!-• la guerre d
'J"jn'tidiint'<'. »a palri.- « PPÇU *• la no-
!r:- un d..n ,),. < j o u z e millions ti un
nr^t d,> 3 i million^ - chrae «norme
pour ) Apnaue et pour celle époque
a — <-\ •itiMIe a r-mbour».' le t j^n

•le Ci' ph'-i ifi nittreli.ifidiSff
La fiJtipnrt i|m Américains ipn-irent

iûlin? Fran "•'""' '*" ' Cf'mmo n o u *
InlrilertuellM. R a u c o n p de cenx qui,

'. /'ltidi!>jt[ ne fe « a v n t peut-être
h>« hivloirf-a améri-

, , dit. p«wenl rapid**-
m«il A fort diwrt ' tem-n; Mir W def-

XVI. D'aulres historiri is . i l P«( vrai,

fà cmclitenl que la France a *oul<>iiu
i- . KUN-I'ni.. par haine n.n(n> JAn-
fncwm A d a i u i eflp..ir <Je ^emparer
•lu Lanada. Ce n'rsl M . M doute r««
lr.-s faux. Mais i! n,- fai,| p** onbfiep
' - t -tan généreux qui fit Irt-swiillir
tant d homme», tei La Fay^ll,., qUt J M
h partir vert |e« (prtvs !<.inUines. en
'li'pit de letirs intérêt:! antérWit. mal-
gre leurs birna de famille ri gajrtk-r la
jilus ju«t-- t-l inoubliable des ctiuaes
causes.

s de , faitsKl voilà quelque

nef, le i l Septembre.
Pierre ANDREAS I

PONTE -NUOVO *
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REVUE B£S JflBBUSBÏ Chronique Sport ive

-e.Mt.Am. {M. tmii* IMM) -

.ili-v yucl pfllunli.lagfl L»» Iruii---*

, M ™ a iaa ttéchiMr qa'on M comprenii

i E flMI.On <OwlltH» t

. - .tu.. Aujuuril'hul ï r«»o« luut un pro-
,1 it> laux « t e l k c t u d i . de Quart d«

itrv- de quarl de aavaals <lr*M«* (-«lire
-.,,..,. |e .[u-a« MTUaan* de ne point leur

, .lien nt malin-, rt'piKHMU toule hiefW-
. , ... p, aiw» île ritultf. U* ae preonrn!
, nr IP* upôtrw d'un *rdM « m m m. Il*

I.i -«i*)n cycliste psi elflluriV par un.-
iK-mvIl*- vicloir* il*- l'Olyai|>ic B*M
linis. MARCEL SOUBRKRD enlève
bnltammcnt t-Btle t^preuv».

<:'«•! dvv*nl le P'Uia da Juslrec, PD |IT^-
iua.-r •! ••m- noiutin-i)« u«alslnnce qu.- lui
don»' H' (Wpwl. diinaiKhe, M t . 30. IM»
1,. caUp a*> feu. Je peloton, comprenant aw

nmrniTi (huit AJaccifai et Irui* Ba»tli^s !.
s'ibriuok- t prMr «ilure ver* U p)ac» d'.V-
ni'-j. D r v u l le «Ude, 1B jtuae C«oehi,
.! ' \p-irrio, f i l iWJi Tifliim1 d'vix- mal'nrna-

i .tatwwr terrible, te plu* r**»tti>l.< I"'""
•h- «WIK qu* «ewoaart 1» J»T« C * " " "*

M Pmir nsus, oou» flous pn samon1* lw»-
* IMIM au «ran4 prtwlfo formuio P "

<*e diminuer la jonui f 'in mil <•!
enli-r te « o m w du •«tn d w loute
. . 3t wm» na«eplB« p u oetie vérité

I V l t

Echos Politiques

Ko t#te du pctulun fwu* oiiloos la pré-
H«HT di-5 Irais frft-vg OtombonJ, qui, Men
itf.-iii.-s 1 M «h'iiarrassfr d** treliwnJ... nlln
<!•• nusttvr la course k leur jpJ»>. tmMuent ï
iltV'Tsea n-prlsPn !f pelotiw», AuMtfôL W
Jitnei tachent pt«<l «I le chtprM commun-
er a prrOre quelques grains. A C i M m o m .
le [iplototi ne corople plu* qui- tfpt e o a r e u » :
I-•- (mi* (l*res Cnlcmbani, toujours lu ( « a -
m,,!i,l'-mf-nl. suivi* par Soubrei-o, AAbi*snni,
P * r .l..i'l et Coltaua, A PoolaAOflf. Soutir—
r.n ••*! \>e:tttit de «* pfpmlèr^ crevaison; la
1^,.', :i.- CoJombanl se voyant d^bjrrasaéi' dp

i,.i rie fPi ploa danpereuï .iih'fr»*lreit, rt>

r:.>,-.. un» lr peloton dr lele i Poali-Niiuvo.

: i , i . , l , IJU»1<]UPÏ kilomètre* i m l Punlr-

Daus la fiolFUM fûte à* Cnpontlloo. le
|fun>' Oolombani cr*vi- pour la deii*>£me fol*
.1. r'-à*cnUM M fatigue dp l'effort fourni.
4i- d^i'tdi- à tiaadoaurr. Devant la lentrur ctu
Inin mfWi1 j>ar !•'• <fc-U* frfre- Cn'omban .

ru.Jn fuir tk Sus Qullleo, qu'il grimpe mer-
\Mi;*imrTïjenl bien. Avant d'nrriVT «U eol,
•*j .vstr- COlombaiU t««te. pur no tprinl
r.,uilrov»nt 4* plaquer ses camarades, nuis

roii». nrvant l'inutilité de « a effort. Sylves-
tre rairolit aussitS! ti tort rentrer» dans

Profitant d*unr rrrrn' <1P (arlkjnp iir s**
f ramir».!»». iMqttrl* OiHtPOt pi*»*! • îerrr

rr. Soabrei

LES ELECTIONS DE CROGICCHIA ^ * ^ ™ - » % Z J ^ . Ï S Ï
r. Rstii(*n8l M I «reond, euivJ ptr PanrJstle

Miler' tes SMMII" r^pelès «l'un*- m^u!,
l.-rlufcMP, le b n v e H*rvrl tf r « w d'au*
m-Ql«r m a 4T*n««.

[ I I M la monlt'r lie \1varfo. IHJUB oolooi

ï . , lullf 4 f\i cala». a»i* <*•«''•

e heure, la ll»l du malr». qui « 1 U U»li

p
«lu* au premier l«ur e< f l«I
f ' iond loor. I n adv*r*tlr«*
aY>:<rx\«avt U Intle.

y«;t adr#M«w à M. Agot
dr I .u" w i >mi», «M» ehaleurp

AVIS

i h j p
de Dame employ** d>f P T. T

.f i.-. î . fuvnr prmilre psrl te» eatéfTOrW
; . . , i u ; j , B | ( . * indiquai 1 rarttr> ï . litr-

. ^ iT-rrt^ du t J0Û1 f î t |a,de* ajrmt

v r a m *( arphelia*. d'aimilt 4M P T. T.
r.[il.«M* le» c«uditloau pr ime» par l'ar-
> -ut-vl»#) *#! Mu «ux t» et 10 ameM-

- ms
l .i JIIIP 4>« )*MTIp!1(«I **r» close le
...-inhrr litS au ter

i^-s (kmaodfB de partielfAtica au «on-
rt • t.iMir* «ur papier :',mbrt. Urrriiît #lrr

Pilslls. d'Ajwclo. M m
p fort, se rapprorhe de

p «fliUrrl. qu'il (J*p«*er«.
I.'nrdrf de panante m rai de VliuTonn est

\* (utvM* : Soubrero. avee une iv t sre d*
13 n*MMTe« « w B»bl»soni. 3* PltilJ», f Ptn-

p
1 r.T.i, qui «Nnhle Jouer de antlehaari'. <r<>-
t,*j i diuS repns<>s, ce qui H l'empcenera
p - m <h ^muerver mcorr plus de dix « tau
ti'» i l 'mnce i l'arrivée, où U parvient 'Dire
rirui ha«i> 4e •»f»W1""»- W rkpplaudts-
«•«( Tl^nureitMOteiH.

[." r',»y.'ai''Dl sVtablIt atasi : ~ '

laiic. du V. & AJ*r«ten.

• H foi» dr plu*, t l'haafiew, i*§ <*• -
t auuvr et M I dr IXtlyœpIt BuIUia.
M<, ivqulpc (ilympifraf par « s si»
.lrrS .H I9ï:.. #•• rl»S«c I U prrniiicr rant:
cru)» ryrliitc* de la Corw.
>u* !"Wtw, f« f t i f Ho d" «Dion a «II -

*» VO B . « L Orro*«. «in»! fl« t* r^vm-
!uo ryi-llftr qui. •*,- m » savaitr pr#-
hoo, *W w n * leur J«*»t -hib a dr «1
eux r«aullH«

A AJACCIO

l.i CVIBitO .!•'j.;.rU'imwhi do U w a m i i
•Ui C«r«>"> pour U fatrla * adr«a*4 *iu

• l vrv^nh-aU ik WKIIUI» ukatoIMk* <K'< pu
I- . | i* dp ta Nation Li Kllr« ci-«pr4» ;

- Mhoài^ur lr Maire.

. I.E mvBuuiial *l*ve pir »nu>ieriiitioa pu-
Nl-t*' i la ginira des D>r«» mort* au elurap
d Itooni-ur gunOiint la, Ur*B(l« Ou erre, — u-n-
vre 4e tuAirv tuaipitrltite. M. Aubtne, fr*B(i-
pi-ft de Rome, — sers bau^urd k «rpicro-

• Lr C«mll«. SKfvosW par le» reprâuntHU
dti « p a r t e a c n t et par la. munielpUilr
cl'.VjHMlo. i'eSortHTl de rro*i> fplte rér^-
m.aii/' diplH di'* waD<li murts d«nl la Hor-i.1

*.!t commémorer U nillaae*.
. Tiiiitr* le* foaiiEUBPa 0*P<>* du «u^rMeo

cuo»«itl p«r U-ur» (Œfnnls ï I» Fr«»«<\ soo-

poMlB «*rc e«4*rps»emanl a l*aipcl 4u Co-
mité. Et o'e»l «laal <!«'* pu *'f» "**** »u

.-li.-f-l.ru Je - Moounu-ai <lc t» Coru, aux
C T S P « morU pour tu Palrte (1914-1013) •.

• Hi i s fima <]W "*' )IOtDmag« ait aa «tpii-
BrM'i.i r..ni]i.('-t". il FBut que chaque mm-
ti. ,m *cH! repri^-nlee L AJiccio le Jour de
! n.. l i e r a i Ion, k noetant wleocel 00. tous
h s cn>urs ftsitaal à l'unisson, s'élèvera, —
••"ronio un tivniniv — %er« ceux qui forent
l>'4 l'hxÀpliXiB d>' l'Hununlte, rrxpresslon à-

- Le i^ooiU^. peffluaiW ili*' vim* n'tn'-̂ i-

v x i » fric d'insister a " t l e «Heonil*, ar-
r-inpajtn^ d'uw délégation du Coosfll tqunl-
flf.*l ri d*« aùtJtitFs dp vùtPr ciHomufl.'.

I n e nhliKUoe de &0 0 /8 ;«llir t l rptour!
^ "Itf roosentio par :

1- t.* Coraf..gtlk des CHfmtos de -fer de-

î» t a Snciét* Corse AtHomobilM (Rartene-

f La S«i«M Je* T r a m p w * aulomobi-
!.•- CIIIODD* (vi«o-ot«) :

Tia 1,n ?*w\^tù d^awTmuf^'Ttfl antoroofriiefl
P..-.letli (CoBBoeoli. P iU-C»»! ' , SoJlararo.

fi- M M . \(TfisiiB( Prières ICip O r w . y tom

pr-r. «flint-Ftorent rt Oletta)

A rct pff-t. vtr#t*>r no Conlté, 1. rui

< -nJJqmmt b s Dam, pr*U**n*. âge et quall-
i-, lfjtll*.'e p y Je maire.

I-. Hamlté <l.™rra la rartn qui «fra
ni^« au B-uk-lt.-l <!<• la Compignk ri

: fur ilf luqw^lr sera d'-'ivr* U' .ti'iut-'
loodrc un IIDATE de 30 eeDttmes p*ur r«-

*" O n #fioitd

pri-inier -p|ili>nibre I9IS.
•VemJV niotiirr dp la Jus-
11 ? (Vtr«nhrv iiti, la date
aura Heu 1 Parla, pour :a

iWUrmimirtTt »• OOMIOILI
M I T U

. s J * V a .

». I t la mairie de M réthleac* «

Tout homme caotrfvfwjof k eelt*
pnn «ai yantibic d'une «anctlata dli
• .'funitian d> prison) prévue pd

M [ l i l Bî:

AVW * t * f>O*>UL«TI0« HMITMII

p
M. !\..,lll:.

Li* èuur- .IVICvr o(il.-,.'r <!•.- la nar
arrlunde et de ot^taioe. de. te marlati m

himie foorllanceront d«is l̂ 1" même* c
ltloai que le3 Jtvnéca pr^câdeatw.

RVt* AUX POMTKWM mUH»ÇAI»

At«i Istin

j a t ï , T u k ; p ) .

â i r » (République. Ar«rent*e). de Bahla, de
pi,n, Vle^iria A Minai (Rréull). lie galooi-
qu« (Orèee;, etc., Chemins de fer StBtn-N
(Uépuh.!l<|Ur Aryeollnc), Nord ilii Pnnn.i.

BrtHlt R^ilyrars, nourailo. 9ao-Piu!o. Rio
r>rand«, B"itt du Brésil, Tramway de Rio-ile-
Jnorlro. Q»y*t IBre^ïlJ, Clevsland dnriotia-
II, Chteapo Mllwaukee ( E l l l s - t * » ij'Amérl-
iiiir) Cairo Hi-llopolis IEr>pt*. Merlrtionaux
dp Portugal (Portugal), Buzau N«h«Uau
(Houmaal«J ''tr «oll de* botupiea El Hnajr
Ai^entino. Cr*dll Foiwipr de l'Etal <k M.nas
^Rra«, Crédit Foncier CubsIS. Caisse Hypu-
lh><eaire (TReypte Litnd Baak of Ep->T'**-
f.woi^rr du Manilofta. Oly Of Sao-Paulo.
« i l •]<• Porto. Ht-lleniqiiF d'Bleclrkit.1. B!t*r-

J l l I 3 b m g J* ? *

t M ? fran-
d" epa obllftatlon» à s'iMerlri* flans Ifura

Ai**cl«llwis respectives en fa«aml parvenir
i owiw. ndr"*»es, W Hnlicaliona el le
M-e de leurs Lires : ÎS. avenup Muiilai-
t Péri»,

.trnumlH, sur palper timbré. I n
ohef des «talur* d « P.T.T., c«
IU: n- 75, .\ P*fk

qués CI-JS«UJ: t* vm e«raH de tenr tête de
i 3

pur uoi mtù-

HtVX l « .
Lei voa4ata>N a* < W — I pa* M m M a M

df tnbereutnBp-ennflrnKlc on (touteuBe, Tout
piwlulanl ijni jii-i»smlprdil l.-s syinplôméj r|p
ectti! maladie serait olimla*.

Hnfta. i : im« rofiie ooarorm* df l'élit ik<

'il trur ciluaUon .t i'

Ncs Spectacles

srr^i ,• uillr 1933 .

i pnur dix rmplnis d:n«pe«tMir dépar.
ntal elatfairr du IravHlt. Les *prpu*w
•s În caoennrs nurocl IIPIJ le 1? raarf

pritchuln.
Des emploi» ««root r.'iprv*"», <I;TM I!P;

•(édition» «pécialea. wn e^adi<Mt pensif,n
lia de purrre nar sirilc d'InDnnflM résultan

r-s devMii l'«w»mf su eaun de lu anerre
l,*a tmil-oiPOl» artueJ-' de* kupppteun itu

r-.rait sont Axr« « I M I qu'il >uH : I* »"P'
i'iir« d^pnrlmentai^i. dp 6.000 i 1!.C
rMtt. ; ï - Insprolpur» divisionnaire»,
Ï.000 i 18.000 frinr*.

Il y s lifu d'ohserwr qup. ptr It Jeu f
twposttloo^ rrl*il!¥Pfl aul Drtfiïl§^i*t'io^ 1 •
iMWCiik pour gRrvieœ mililair.^ obllintaii
| **» iliiKoallIana r-lilivrs k l'iTilW'fmi'

*?,r ir«m"in1 dn 7.000 fran«« du Jour J.
leur « t r é f en «rrvicei

L«t l«»pfel-pur« du Irovail reçofvpnl. «i
•-.ulrp une inlMiKl •" de r e s h t i w UariiM"
,1» Tiùù a J.nOt) rranr*. «iiv.ml la résUJenn-ï
un • Indemnité do frai» d« f>ur-?iU i-l des r™,*

On rappelle que #p* rre*rilta tint «té I M -
r r i s tu hildarl 4e l'exerelee I9Ï5 pour l"
r L'vpment d » traJlemenU J X ftmrtloBnal-
'"> de Innle* ealépnrles.

l.^» int*mf.» srmt priés dp l ' a d r e w r su
mmiMerr du Travail. .tfri>eUon du lr»vtU.
;)• bureau. «0, rue de Varenn», a Part», qitl
,-ur rtonnem tous r-nseiflM-menta ulflei - i

leur enverra le pro«T»mnii- *rr«lc en vue du

t^es deniMdei de participation «u coo-
o u r s , orcnmp»*»»!' <1P loutrs les pièces
i4iumë"r*>s par le propimme. devront psr-
v n l r au mi«:»L*re du Travail avant le
US janvier 1916.

Oeneour* ««ur •• eotruUmont d* nuaranw

l'borlog^rif de Be«iii'. :.

un rliTnflfiilc <t, * .invr-'iii.-s pour J" Tl»i*-1-

•.iut Jpiirti. de 14 à IS henrM. pour * r-
;ritt par M. ]*. Maire.

KCOBkT-OINIMA. — !.> «Olr, à S 11. i
•ij.npini.nl cninplet de prugranHoc : i e

l U f l

FEMINA-aNEMJI. ' ,

Un* Via toyala, pr.n.i ,ir»mi-"ho-< leHe. )a-

. Maman >.
- : - J#Md1 : m*M * t* « •** , pa*fco«i>Bt

p;ir IP eiîMtrt! Hnrry P'fl, DKWf LFRI-IT,
M;irauirite Mad?-». Pau! Oui**, lH*rrl. elr
(r.mr- il'uo a l tn l l ptilMant. an«n*« par Iw
«Tf>IuiK oportifs <k Hirr>- Pif j qui Jour 11

t'c» t rap^w* M c u » p u une plrilade d'art •-
!•<* 1 r*Ud«M ToHr, 41 *a l l t - f r^ i Mhntrablr.

JIU verre» Harry Pi ' ! dts* « M proues.
les plus tensalioanr!(p«. d'une virlaooJtd

•rrnbaLque Jamaia vue et qui foat <1* *•«
film tt plus « f t t i c u n l de la W U M I .

LIBRAIRIE

DU " PETIT BASTIAIS '

ROGLIANO

(••« p. FIMAROLI

fIX : 2 rr. (franc* : t fr. t>

N" 70 — F~H'IM..TI

Chevalier du Silence
PAR CLAUDE MONTORGE ̂ *c-^

!«it i-virf'Til i)n i! p r i a i t fwu à
|p «(in Wfifr-froid. *lor< que B*r-
-1 sentait de plus en plu* naattre

rotnb&f durait d'^jiUi^ i]?k Tonirur^
' - •!•'•) i s*n*> f|in- m l 'un, ni 1 au-
•* a<lv>>rttAir» ail r^usaj k plncrr
II; . <hfi*ir.

itiU. pn !iii«>iir. mue!».

k ci leur- forer* n<< ]̂ < IrahU-
pts. L'un comm« J'autre « -

lait ]a fatigue de son aûVeruire,
.ït !'ir*viMbl8 dpfaiTlanw. op*-

rait nu** r-inl* pour lara^n^r k *• d>'-
oonvrir. liionitail. mwtitail un*- alln-
ijii'1 imptvvin', vu) ait tuu* SM f-fforts
rt'mfiJivr tilî rilé-t

ins.tisib|pm.'iil. Bernanl rh-Tchaii
•'< condaire wii ndvraarro, habile à
n.mpre an mi'inenl *#•*** vinlentes nl-
)a«|UM, vers le mur, h l'acculer contre
cv remparl imnitinhk. Mav Ar r.iin-
r-i.-' devinai! relie inli-nlidn. fvus«^-
•wtit a se dégafTfr. A reprendre du
champ em a* senaot tmijour* d'unf
niAmi'iivrp lr..l.i >. innll-ii.hir-, *ui-
vi+ dune botte -urrMe lui donnait *
r-fl'+hir à son a>1v-r*air".

Tout A rotip. t'-o d»ii^ «p̂ ei> se hap-
p,vrpp( «Vnveictpp^rpnl. *t lt̂ p»»nl,
tmirhinrmnen«nt <an* réussir a «e d*-
gagvr l'une de l'autre, tendit que,
ieiii< pur nr> m'm'1 d'?ir r!Vn finir, les

dlint'-* se f-ndajenl en mem
npv jmiir une ripoî'l*'oonseriiiïvp
m. .il.- pHraïk. <)iii ne lermiiiA -lan

"i»HX oorft» A corpn .
!>n e«*ej^it on double bruil d
.t.ra inenrlripv. .y,,s froiasp^ ; Iïi»r-
r.1 il.' rv.vii .t Max de Cimit*
iil.r-renl *iniitllnn-'ni'>nt a la renver

•• ./aiAMTBEX - .

— Ma fille maladf. le* juiimcux
<\u\ nr IKHI* apporti'iil nui- d'- mauvai-
«•"s HOUV-IIM, le fi/inop d'Annip «Vn
allant «Ans nou« infonw.r du but, ni
du li>-u de WMI déplacement, îoyt cela
.-lail ^iifritwiit polir me nvltre de
fiMiivai*- liumeur : il n'était p u n«-
«MMire d'ai»uler i H u foi* par jour.
À ti'iil<M rc* câM^* 1̂  <)i'«agr>I'inen1
d'tm d-ijfiiniT OH du» dîner rat* Oi!-
berle, mon eslomnc •*•• d^tfaqiiP : je
n'éprnuve plus, en me mHtant t la-
h!<\ fe plaisir n»rfin* 711! rend l««
\i-us brillants el !ftm« l^rc : jo ft-
nirai par tomber d&RS la dyipepeit el.
de i« djipepeie. dira )t bra*pep«I(.

iu-iira*ilu-ni
i i U i elh

po
c^s rnla("iiille* |>r*''[»(irt'*'« fwr une fil
i" qm /-lail tout au |rliis hotinc
purdiT lr-< dimlnriH. nAlwrrAsHfX'
-!- ni! . ' jinpi'riiiit-nic Rosine. Pt
vprr«z ausiiir.l !a hunnc humeur, la
«inl*. la joiedf vivrr
A vulp.1 fujvr. On noun a wrvi <•'• ma-
lin dn* pelil* (r*"i.- plus ilurs •)in> A'-t
h'.xc&i'-n*. un rûli cari»misé, une ome-
n-ili1 iltjnl h>s œuf» mil -*l.- pondus, ja
dis. jwr uni- finilc i[m n'a plus mnl
«tin drjibi di-jniis lon^temi*. du jnm-
Ixin eorlaw. uu pn'FPinHti donl nn
ramoneur de chemin** a'til pa> vou-
lu pour «un chien, un caf-; froid... oi
•.uua vmt« ^tonn^z <)in- nous proniûn^
LIU-Î in %ie n rebours ?...

Mme de Rrax rroulail «.ans «nnr-

^in AF.nni rnnirc Krwine. Elfe ^nit

te de M. de B r « contre celle *ervan-
tp.

— Alor«. dit-elle, c'*M Roajni1 (JHP
VOUB r^ndex re»poiwâJj!f de voire hu-
meur bougonneuse !

i l'alliltKfe l a i . . - ,' < i- •
j IPI' cnfaii) ?

- J 'il ai l'absolue whln<| . .
— fT'ê l parce que R«»ine n>'-g'.iV

non service que notre snnt* ù lou- i -

V,,u^ i'a'vM dit.
~ Eh bien 1 cet liât do chns.*. ,

[«•ni fwis tiurpr plus Inngterap*.
— Ah t t-nrin ! Quoi que von* fu-

yiez, (iilberle. je vaut approuvenii '..
Mme de Brix LOTIRA ; 1Tincriinin''r

w préwiita atissiWl :
— Rosine, j 'ai I# rtgrvi de TOUS in

frtfjjjcr qup MoiMirar n'est pan .««fie-
rait d* voire service...

— Ah I pwmellpr. cbèjv aintf '.
i'*^r\n M. Ae Bras en rdiifiîKftanl '•! ••!'

f)Up vni» m<- m-'liez aii\ petites OIK-
IÙ.JW flumi-Ji.|iips. et je n'ai pas h i»
ppvenir '»"* tin différend...

-- Oui ou non. Hecfop. nwj-vmi-
dit qne les repu prép«r4s par Ro»in*
éUienl Mtéê f

Chronique Locale NOS DÉPÊCHES
Service rt!?^raphî^ue Jcs Agtnces et de nos Correspondants

I I«M AllrmnBdr Mir I

^nnlrl^me trim^tre l
Ba<l'a le lumN 9 ndvi-mtire I9Î5, a 9 hm.
r«, i » mat», « m ta pr^Mdeo«e de M. I

onwi' lT Brt*. iissteM (ie MM. M-ir!lD[ '

AH.L» B-HQMMCUII
i medsii: •l'iinnneur .l
air* * • m "isrin. .. t

r'.j.^rr'c'm'iiirnî.'îrom n**»!.-», à TiMilon-
\l itHDMtlrl Ani'iine, aiirnl iTljnqti'1 •!»

T - <• lrr*«p *• I) ifirppitnn if» l'ArttHrrT n«va-
]f. a Tmilnn

«Iro, 1-tiff .>grH«r II U ikm-linn «lif. CHQD-

CONSEIL DB MINISTRES

d'Klat «'• sont n'-uuia L-« matin, a
ilainhf.uillel. sous la (irtsidenci' >U>

bliqu?.

• • •

MM. Guillaux, iniuistrt; dos Finati-
r ; Laval, miuislri> des Travaux |>u-
Jjlics; de Moiizie, miniatre de lltis-
irurliun puliliqui1, el fiénazut, haul-
iiHinnissaire à lu (ju^rri1, n'uni pns

A.l SITt:ATIOX AV MAROC
ET E.\ SYRIE

M. l>aiiil.-i> a indiituè .|u,- lu s
IIHI un Maroo s'amélioruit eona
ni.-tn «insi qu'en Syrie.

tiiiiiiii-wioiirf -I- Irihw oui éW i
gi-ln''i's au Maroex

Au suj'-l des irK'idenN ijrt Svri
pf&idt'iil dti Conseil a eonfirrr
WBllWll éfhec des Druse». Il a don
m'- ftV* fJélails «sur la préparation <
l.i colnniie i|tii va ffORticr Sneidn.

LES TRAVAUX
ht: LA SOCIETE DES MATIOXS

M. Brinnd, ministre <|es Affaires
LlraiiRpre*. a mis nu courant J« Con-
s.-i| des travaux ries Commi^ionti de
lu SociéW dwt Nations.

LA VAXIFESTATIOX
VBS POSTIERS

\T. fiïiaumi'l. minisiri! du Nommer
C • el des I». T. T. a entretenu ses col
irgiips de Ja mauiiV'slaiîon des pos
liers des centraux lllpgraphiqu<*s el
lé: ê phoniques.

Lé Cousei! a arrett1 les nmsur«s
qu'exige In xitiifltmn actuel If iten
Postes, ces niaiiifi^lalions étanl ac-
CoUipliL'ri sur l'ordri' d uni* nrgaitisa-
lion occiilU- i>{con->li[uaut nue inlol^-
Itflllc usurjwtion t\r l'autorité nuhfî
<fw contre linleritl imtionsl.

LES OPERATIONS
AU MAROC

I ALHlCXMAS

Madrid, ï ï H«|ttriul>n\
\j' d^brirr|tteitient des tnmpes et de

l)''tHil ifariH la baie dr* Alhuo-mas

Auj(ii.r.nmi cominfnwront 1 e K
opérations par \t>* colonne^ des Rëné-
rnii\ Pvn-z cl VETO, débarqui*-1! à

Ci-H uptratiuiid auraient comme
«hjpctif Àdjlr.

!-«• DinK-toire a approuv.'- ta d^i -
sion du pyii'-ral Primo de Rivera
dVnvover des unîté-î dp on val

f"s dr,Iiv« .m nuiPHchnl P>-tjim' '

i nutlau* a* Aupist

• rin du Cap CùfM
I ^O.lnq-irtl
I B . 'iî.<' t*l nOIl^c

• D&NIANI tf C*. 39. hdrwH Fiai

CABINET DENTAIRE

M" ROPHK H
tioris depuis jeu

f)AXS LE II UT ETAT-MAJOR

Sur lu proposition du prétiidi'nt d
Conseil, ministre de la Gu.-rrp, ]e pré
«lit-ut de la Hénuhlk)iip n *igné un
iîécret jiorlmil je* nominali<ni« stii-
%HII(PS daos le liaut-état major d«

Troupe* mètrnpoliimnt'*

Suiil liummés :
li-'-n-Tal de division : le pWral iif

lirifTRdi- Ohaboni.

Smirrioux et Pliilbols.

Troupe* coianUttfx

île hrigAde Franceris. Querelle, Jung.
Gt'-nerattx d<< brigade : tt-* rmunel*

«••. hel. ThjTj-. Frt<ydenb#p.
Inl-ntlanl g.-11/THl • l'iiil^ulanl

Intendant : \v ̂ -itilt>ndant tlollv.

Armée du Rhin

\JP gHnéral Barlhéleciy, coinn^aii-
rjflnt la 37* dhittkm. est nomm^ au
cimimandémonl du 30» corps d'armée
d- l 'armé du Rhin.

LES MANIFESTATIONS
DES POSTIERS

f>ECLAÛ\TUM9 ÙB M^HAUitET
RAinhouiJlist, SS septembre.

M. nJiautrifl. ntinislredu Commer-
ce, îrtti-migi' nvatil le (>inw>i1 d>-i mi-

st'e hi.T f>ar les poslÎPf- •(••-; • trsux
l^ëphtii!ii|iii>s il l.'l Vrn|ihi(|iics de
IVris. n Tail la <l<'>rljirnii<>u MIIVIII

» J-* publierai e^ s.iir un a|)pel _..
postiers. 0cnx-ci sont d'ailleurs pr^
v*"uns que ceux qui provoquer '
liiie nouvelle itilrirupUan du se
^ppaient imm&lHitemAnt suspendu!
d (|HP des sanctifuis graves serwii
firispi! ii leur égard. »

A l'Issue du Conseil, le miiiistn

« Au lendemain de la grève «l'u
demi-heure de Marseille, une gré
I" rieiix Iieur>_ï s'est pfKluite au ce

LA MISSION
FRANÇAISE

AUX ETATS-UNIS

LE VALTUL DE LA DETTE
FRANÇAISE

nonee que Ji-s expert* flnanoieri ai
riraitis rmt calntl-' la dette françai
envers les Kt«ts-Uni9.

I>i; lF*ur<(,concliision^, il résulte
qui nuit :

Si Inps d*" proohaines convi
tiitti» av^r Fa («mniussinn fram*
jHvsiriée par M. (filiaux, on ;•<
(mur ba>|- la r«,pniu|P d- l'acronl •'>

monte, avec les intér*'ls n trois pnor
eenl. depuis janvier lSWî. à uni
rnc IHIHJI' (\a quain -\ iri^i ijualt
liants dp franes.

F.n adoptant lu n^nv imœ poui
oaleuier !.•« inlén-ls on In.uvp m If
F r a n c devrait payer : trois millian
en iHHî .-l pins d.- troi* millianl
cont million*! A partie I|A la on

|
(jui constitu

(U- ]'aut

une vëriiable u
il^ publique.

un mol d'urdn-d'un p
uwiill.-. les ajfeni* de l'Etal.
Miil |.^ coiiiiuniiica lions.
l J.' gouvernement de mr
avec M a#e>l* des èt# y

nts on <|f |V'(rungi>r. Os t un
coup d'Ktal n>volulioiinairi> qu'an
'•'in gouvernement ne j»'til Intimer
6anr; trahir la naiion.

C,'i>t.t jxmrqtioi h- Ctm^U a ilécidé
que des S*IM*lions geraii'iii pris'1* con-
l le;, promiilenrs de la gnHv saii^

juJic-e des èaitclions judiciaire».
•• le pentonaePa reçu de moi-

même « t <|e M. Painlev/. de;< a^urati-
c^s formel)?!» rfilf'réei que ses rr-veii-
ilioalittn* Aéraient cxaminêi'n av**o le
plus gratifl souci dV^uil.1- et de hien-

ill

Nice
MF.VRTRE MYSTERIEUX

Nice, 33 seplembre.
ne S-irgenlino. prés de la fabri-

que Aa caramels de (Irandi. un ji
•s |i- jMinl d«' Hii[ui'T. on a trou
cadavre du nommé Krancesco

l.tipi. «gé de 25 ans. ftiarupuvre à
" woWl. I>> ropjw él«i| mible de

. de Grandi a dVIuiv aux >-i)<|ii<;-
* que. ww un»- liriiiv du matin, il
t i-nt»*ndu uni" dinpule mir la voie

IVJIII *'.|p lrnii*|»irfi' {lu prmt II In
ruslla. Sur le pont, on a frouvA rt.-s

HTS d<- Julie; «laits les flaques 4e
ie gisaii>nl un chapi.au, une mon-
. de» papien. cl un bilM de chr-min

aux Etats-Unis
LE LY\CHACf. HES \ËC,R£>

Un Jiiuii.il- ,(.. \,'vv-Y..rk >jm- t:.

nMvneh.- un uVyrc t|iif h ptiln.- t.

r.'asil,. fui, hi.T. envahi par le» fea-
Itiuuib dw la ville qui s'eniparèrent
«lu iimllirurrux r|.irii«nl <•( je tuèrent à
" ips île revolver

; v«iv. PrBW^n,. « mi.

* n E M A N D E
MwartMMiiu I H M
I. t défaut. mauM*s

• T U D E •

DE M" BC CAJUFFA ET HAMCLLI

NotalrM à I n l i

VENTE
S U R

WCATION VOLONTAIRE
K HECBLRS ET D'IMMEUBLE

LA QUERELLE

DE MOSSOUL

mi^mEs j LA CRISE nr LOC.EMEST

Styiographe* « S&MPER -

ARPM M

Y. SALVADORI
f). ataut. 4ii F*«)«, 19. — BMT

IHIRURGIEM-DENTISTE
M. CD. NICOT

FACULTÉ DE MÉDECINE DE PAKIS
M. M I M I M I - BMVTIA

CtfMMt ouvert de 9 beortw A nid
ei di î h- * S heures.

M. Lerasseur. hant-commi^nire
iW loyers, a exposé au Cnnocil un
programma pour remédier à ia crise
r 11 • lof^ement.

Cf programme corapi">rt«: ' notant-
iti'-ni rin vn-te plan de construction
qui iera ikrochainemenl au point, \n
p'-cujw'-rnlîon de« W a u \ civils et tiii-
!i!air<>* VHCSIIIH de IKIat en vu.' de
1'ur améiingemenl fionr (ïifttiilnlion,
l'applicahnn rigiitiri'iiM' ties !")•* dr
1:1111 t! \WJi Kiir W lotisseuu-nts et.
enlln. l'fs«men des moyen* propres
i am^linriT Je* Iiiti«iu*ment» déf^c-
! lieux.

AFFAMES COVmNT&S
Le reîie A* la w*anc* a .'!e ronu-

cre a l'expMition de« aiTaim eos-
nulle*.

•iAffp juw]ii"rt (3 heu-
le In aeanre. M pre«i-

,\,-n\ de la République a rtknn k*
" dfjpuwr-

à Marseille
W.v MAttlAS ItE L » rt/fly.4 -

ff.V GREVE
Marseille. :» ^eplembre.

I.Vi|uifragp du paquebot Outljn Tai
in grève des liras croisés.

Ij" navire, qui divail partir nnn
BAne est. <|,. <v fait, immobilise.

A L'ACADEMIC

SCIENCES MORALES

/ ^ MARECHAL PETAIS
roySERVATElR DE »r«Fl?

Pari». 22 septembre.
Le Figaro annonce que r.\Mtd<'-n*u'

di>« Science» Morales et P.4il|i|«^
pT'wntera. •'» i>rtobn>. |« oandidatu-
re du marwhal ï»*iah» comme can-
»ervaleiir dtl Musée de OnnaV-Rhan-
trlly. en remplsremenl de V. B.T«er.

TIRAGES FINANCIER*

ParÎB. 2? •teptonibire.
IVonligation portant te numéro

277.?!? fiera rembour-ée par cent
mille franc*.

FONCIERE *R85
L'obligation portant le nt>m>ri>

l«3.77? «or» rembournHA n^r r*nt
mille francs.

ROMMI'NAIJ» ISO?
l/obltgation portanl le n n ^ r o
9W3 rembobraée par cent

rxroxnn
PARAIT ISHVITAHIJï

. plmbre.
A ta suilp du refu» de la Turquie

(l'irrcptiv la il^riainn *• Ja Sociéle
<i"s XatiotiH. nu «ujet de Moswiul el
• N1 l'Irak, lu Wrtimin*ti>r Gatetie de-
inniiffc l'envoi (finie .livitdon angfai-
— fifiur jirnt.'grr la rronlièrc de Mos-
".oui eiiiiN'e une agre^ion éventuelle
**••?* furw.

TCHECOSLOVAQUIE

ARRESTATION
DIX ASSASSIN

Paris, g» septembre.
On rflble de Pn/ni? que la police

i-ni dr mettr.' en «Haï d'arre-lation
niimnit' Hi-nn Basant. A é̂ de

avait enlraînt*1 un'1 jeuni-

dp reviiiver e( la d»|»tHlla *• «es ob-
jfls de vnUx».

l/nas»*fim ftiiPftif, eu QQtfp com-
tnin -^ — • -

tille il

puri>#. M" de Cwarfo J>1 R
j' » BaJlii. pror^crinl 1 la

j m tu* du prix fi pour le» M*.

fnot tu d*rat«r «Mfc«>iaa*u- «tadlt «
ptrMMOl. traulFTard Alfwrt-r», • • |

i rf-an^gntmftit*, ê'mlnm-

a Je M- d» Ciraffa. Pun dte tt»-

J -B 4* CAHAfTA.

Petites Annonce*
a Économique* •
— 1 fr 2B i'a liqnt d* *O tfttm ~-

> îe*

/ b l t
179.W3 eer
eiUIe franw.

fjfoniBtmns nnandéres
»Ot«Sf JS MX/S

Paris. ̂ 5 *>|>(.-mbrc.

»W fr. ^UI*
100 (Iwir-

303.50
407 J0

an

a i

M U

• !i . .•• rNJ- . - -«

™ ^ " m'̂ rTi

• * aawA pN

^.lrr«.* ml M:

'IV -1

pp. i

.1 - P»t;t R»l>ai» ..

,-l f -
Br^**- E OfT-

, p,.|;| Bdft J.- -

MATOntL ft'OOOMI— l

• ^» •̂lt. ii^-tr-viv. --



Les ÉtibliuuMti S. DAMIiN! IC'* - Biitti

PAR leura Spécialité* « q u i - * * * l , répul<!em i
1 Cap CorM D«mi«ni " « " " Contour.. Membre du JurJ

" M»rt» " " Mardarln» " Marnura Jëpoa*™

PAU 1« chou Incomparable Je liqueur, i

Rhuma, « m i n , Varmouth., Champignaa, M o u m u , Vlna

da loulas itarquaa, «ua l'am ej i ..'.r J'y trouver

PAR raaaorttrncn: uniqur de leur rayon de i

TajMO, ÇlfyraRaS, Gfcaraa local" el étrangara

•MU Jturt prix roiautleuaement étujlea
OFFRENT le» melllaures garanties d'achat

AHUKU-VOUI EN 1 I

ENTREPRIT.; : GÉNÉRALE
POUR LA CORSE

HINTlwJt -VIT I tMU
FEINTS

f JOSEPM ESPOSITO

5 Baula»»r.i J j Palais, BAST1A

I EXPEDITION A L'INTÉRIEUR

• uoaDiaa A FiLa. t. frd ai VaaM

nui

C
RHUM mm

OXIAND
sasic>e

REGINA
LA REINE DES CIGARETTES

maMfc3g]MM*am^
FOUR VOS DfPUCEMEUTl...

où descendre
f

ABASTtA

BOTBL CTRSOS

GRAND 1IOTKL DE FRANCE
• MM VU»

-W.-O

IANA

i f Ltrivnn

VIEUX JOURNAUX
T a i s PROPRES POUR PLJAG»

S'adresser h la Papeferie du
« PETIT BASTIAIS »

BANQUK DE LA CORSE

ALTIERI * NAPOLEON!
lS.pl. St-RMlHM II blc h1 PHH l Mm»

•tacompte M r«cou jtrmeni du oapler
• commerce — Corn p m d * enéqu»» —

Compte* 4 * d*p6<* A préavis at a
O

ULOOfcé.

.-H! U, in fi Ai, LA JM.I.

tùïfl - UUftL
10, «MU-Tart 4 M 1IÉ!:»H* .

-I- MUX MObKK£» - . -
<»««• • • Pif . 4* MM. • -H

.Nf-RAf-HAct

ROBUSTC

SIMPLE

: QUALITÉS •' 'NON'WJAWTE

S ijrtJ LE" la Thrtable

UMDERWOOD
F ,

A MENTON

nouveau, y
rp\ua\}ve P Tf.

qiuluite rt condition»?rVcnl« à

E. Cordier * FïUMMaMt
• * * T I A - Téltph :0Û9

FAaUTÉS OE PAIEMENT

VUE PRIME A NOS LECTEVHS ;

LE MÉDECIN DES PAUVRES
ET LES 2.000 RECETTES UTILES

par le Docteur BEAUVILLARO

n Auni, OB bi"n iH.rlmn, *-i i-m, •.•<.,.*•».,in n-r.-h»-•. .1'* r"»i-
•H.^ni^n,'t,K pr.t:;rllA.

ii i-sl le r>-Miinr iii- taules H*« iliVc- mirie» htîurtïusn. ijiif ja m "ICL-IH-'.
id ili:in,r. !li'Tbiii-i^U-fii> oui «rfiiii.iii,jc» >i HnVcrs >t ùg'-^ /«'"r l-»-in̂ -

t ,K p r t : ; r l l .
r iii- taules H*« iliVc- mirie» htîurtïusn. ijiif ja m "
iii-î U-fii> oui

te^ H la fragîJ.lL- bnmioc,
*}» n |>r<>'!'•'• -urli.unJcî h-\>* iii- ûiivcrli-s^

«*;. l'a^t^ur, e t , .(.,i ..ni remlu • •• H gmiîft» iwvip-
'iliriKIilr.
(.'-.-* / ^ M Mec m -irt "«Vna, i| I . IM, .inut.vn., É.UIIV .

i

* Mu H r

Jnt f l ta r..,n en.) mtutt t*P tl«uM>' ïi'.% jjrinlU
ir lourd iiuUW-auv priK .w p!ih« jtli.-i-ri'» j«'
i if 1

;
«m«e, jeu ̂  rih«m .iota, -p
•.•n. d, ]r-, -.rupii-cr. NÛU>

J

-ji.- J*1 vie «n

* ' • ' pUuCc*. î -iii* «wu .a'" ' , «
' :'•>!« ..mpriélt:*, ui».-i ^ " ^ i- n
..Jwl^ '--nli-ih-ux j.lanclii-* n-p

COMPAGNIE

FRAISS.NET

HORAIRE DE SEPTEMBRE 1925

DK OOfttK r>OU« LE COMTINCMT

Ï3 de Calvi pour Toulon <-\ Marsn.ilï. 1

13. d'AJtwJo pour Nie*, t tO Aeurtà.
14. de SïBtii pour NI» , à 11 heure».
J l . de Bull* pour Mirt-rHe, t Bildi.
16. d'AJ*o«jo poar MarieiU*. t 10 lifurt».
Ï7. •TUe-Bouiie pour N.ce, t J0 heure».
tu. de Bi t t * p«ur M«rt«iil», à 1* bvurc*.
î î de BiiLi pour Suu-riorent, I S h*ar.
19. de Satut-Flortat ponr Railla. • mMl.

Il—tl«m-e ffii
i la It.urn.

. Jr- M.ir.-'

ET JSÏ2SSZ
ceito annonce

UMnoN tut)

jus, hoi;, : nauvai*. M

.c. iwrvpute

& Q A

f
Ce»:'!;-!*, PJrtt.lt»

• II HII IPI I 4T.BO

\j«m

i ; . . - . : >.-..,f •..••;•,:•; f.i.'w eaWtc-
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La Position de la France
aux Etats-Lui s dr-pui

r ta p]i
relatiui

Ht- lu Franc, il ,-st indispensaNe q
r<.|iinl(ni publique dp noln1 pays

c»!H- question «i grav.> et
ilruil !e règlement peut av
li- uiH'iise influence sur If
fnurrs et les accords rtV flVi
fn> - * pour se rapprocher et pour
ci.m prendre.

Elles «ont donc ploigné?» l'une
l'antre ? Elles ne s'entendent do
\»n* f Nultamen.. Leurs rapports wiii
l.niiiiur* des plus ronlituix. La Fi
»>• n'oublin

s po
i

M-- tes> Blati4'l)is lui onl
hâter la libération d<-
ftp leur coté. W Kti

•e sentent uni* a non- par
1res fort» qui dataient déjà de
rt'nn « M P , quand la dernière

•ur le champ rie natalité où nom
dion» ensemble la cause de ta

'la p̂ l vrai. Seufcn
s sont des gen* d'à

r-* : i l* jouissent, comme noue, d'un
r^K-itif parlementa ire H d'un système
é'ifltf ; i-l Bu hnul de six ou vpt an-
né**, les considération » d'unir" mat<"-
rio; reprennent A leurs ypux l'impor-
la.nv d la fome que ce peuple es s en-
ti.Vi ment pratique avait e"«sé de leur
ni: i l j i iT pendant fa période tutniil-
I:•• •>. -1 enthousiaste des glorieux sa-
r i r ifp* supportés en commun.

<*?. -mur • rri'/er A jfter l'ennemi
I . ,|i"t rrwlh'"iireii.*"s rêiïiont- *|ii*iJ
(n.iif .nvahl11*. nous avons i-lé ubVi-
JJ - .f>rapninter iux etats-rnif de*

HUL, considérable*. Sent-nn iasftH
Ki -pi», dès 1915. du vieil ariato- :
. I. irfp-nt « t le nerf de la pn-rn- 7 «
i • '!• (••'UX qui supputant teti resMtur-
f̂ " f i nu i}'*Tore*. (le mitre p^^ &* preilt—
••;i••ni tint- fin prfwhaine dp* ho^lili-

' i )-r--i-iOrnent Tante de fond*. Le*
r:- -oiiittanot» ont pourtant donne rai-
t-,':. ln>i* raiftiH). « IVxp^rienoeançps-
;r,t 11 nniH n fftlJii bientôt vivre
i! i mpruntfi oxWrieurn.

Hi»n avant «pi'eJle noLs itonnst «««
".'.Int*. l'Am^riflue est vrnue A iintrc
•- -,• nrv t r w •*# dollar». R1I<- i'ii Tait
d'i •> rimir toveiix et sfn^rpui * U
r..!.. Mnif elle i'a fait aiiwi «uivunt Im
p.:' ^ ,!..-* riititnit'. cirtiinv' il <*nii»iinl
in •• , ' ' • .n, - . dont l'un mfl

fa,,. , Des Miniature'*

4ijili-r-t ft d'ji,»'>rii»*«e»enl fisé**».
N..= a;ii*t« ne «ont *H|îr*meii! «tistpiiu-i
if,- É|I'1- nninw If* IITIH''-' du r*"ml»tiir-

•m a f*W de eimpaaiii" \e siw-
srntp* : H. confondu" d«ns la

.lt̂ HTe*4e et le* montes ivjouio-
i.ii n'*. p!n« parl^ de ri*«n. Main
ffn-t» sont iniplnrabtw On a

. i >••

Tnnt cela est bfl el bie-n, mnis il
fml compler aus«i avec le créancier
«jiii. un rertain jour, peut réclamer le
rijubour^nien I de ia (k'Ue. C'est ce
cui vidit d'arriver h l'Europe. Il y a
.AUX Etalfi-l'nis dVs élecletti-s. Il y a
ntfnip. h Wdshin^ton comme it Pa-
"is, ie « poiJu incunuu ».

Hi'aucoiip de. rmididAtii, Jors dra
li-rnifres élections, ont promis d'sufi-
nt'nter les pfn^ions avec l 'ar^ul t|U€
•ilitueraienl W Klals européens dé- ,
litMirf. parmi lewiuels la France oc- J

Ma pn-mièiv plaw. Cne
IH. ils ont v

p
u tenir leur» prn-
que IIPS iii^lé^a-

ris (['EurfijM' se succttlcnt depuis
diiues tiemaiiK^, aux EtaLf-Ùnis
mr obtenir de cm tout puissants
Hr>iir- rii*s dimiiiuliiiiit. d<"« arran-

i

Ali ! -i JIM di
i FVauee avai
•H qui H'"iffr)ii

! Il

>n( on saisir le* chaii-
•nt de régler au miiiî-
ci1!-, ri après un long

la Tin dp la guerre
stifi'. Au li^n de c

s pas
g t depuis

u li^n de cympl'T sans
p-rci-raeiilà dr rAIIema-

tii'-. (vnir pny-r d'un ciuur U*K<T l'in-
•'ïTBlilp de nolrr- IU-UC aux Etats-
•|H*. il r&jlail loin de stiili» -thurder

'••s <|t'ltea de (tui*rrf n Wflxhirifrl'tn et
irTHtcr ave <*lk in parfaife Inyati-

\* Kl!f n'a p«i* (•(»» toujours conifto-
r d liiiii.n>!-s infrriilnhlr». Il fui un
III|K où l'on non.' fa i ^ : ! di-s avan*

talcs i-l o
Lom ce i|iie la France, pour

d"mandal. otili.tt.lrait
l<* pi un t-ipiifni'l.'?. ut

r w Illwer de SP«

A l ' i * ^ * " rembourser nareMIe
. m m - «n <**t tenlé. n'wK-ce pav. d-
- • ,|irr • - N'y pMi-wn* jamat* -. ou.
suivant .e mot im-flechi d'un de no»

i

U y eut mëïnp une circonijtanw
h-nmriti.|ii.>. an dt'btii ^ janv ier 1023.

"AripletiTr». par l'organe du m^il-
de? a m h de h FVancf. li> premie
i><4re Ftiinar Liw. IKIU« apporta
prof^ramine d'annolation H pci
t.'lait.' (le iMili1.- dette, que i'Anié-

e rût rertairvuitMit min un poin
nneur A accepter pour sa part, s
•irc<iii«larc<vn avaient pu permel
nus iH'-gnciali'ur- d'arTu*'iHîr fs

blâment de# propositions aus«

lldr la fuili-, d'attirés twcaniiins HI
sont prc-sMilm-i. nii, pur i"t*rPei «Je cer-
Idino combiiiftH'iiis d'intéri-ta fioli

I'Î1'1 d'nm+'lior^r grnnd»sm<'nl la silua-
limi de la France. Vn* sorte d'aveu-
ffJi-mefil ou de Talnltlé a ci>n«tn'ntn)enl
enipècli-1 nos miiitT*lpi's de* Finance*
nu di-s Affain>s ptr&nffrrea J'apeECtt-
\\r.r au bim nmm«Mt )f* «ulutionfi »\

C.-sl cf-ln qiip le publie il.iil tsvoir.

d-'-B Finann^ Actuel, au départ pour
rAni>'*ri<|U'>. a ilsn* le* muni-* hJ-nu-
ciMip moine ii'«i<'Ut« que **»« pr**!^-

Li hVance. si je puU m>xprimer
I,I ilaiiln- parole oue «a

. Elk- Tera tn.nniur à ses en-
,14. Mais no* anrirn-. alliés.

,,. ,. '.1^ fi'i'tibliemnl pas que nos
• IUH>/ !•< ni millf ni.irt* n'uni pas été
r'-mpinf^ : i)uà «•' nombre tragique
<<•!}'• Yi'iin- -"nji-ulT pîim d un denii-
iiMl'ii'M d • niulsi--. d'invalides ^t d in-
riirni-if* •!-.- l lii.rnttle (nierf : qu'il y
H rhfz non-, eu excès, près de dfMIX

. ic-

la p l a -

a graiivif fr— — -...
p* *l, par cooi«qofntr du monde ; tjne

mt/Hiynt ;> fit frimenip
cifim-nt. >te* pluies mitigée*
atténuer des sécheresses trop prolon
gées, des nuits lièdps. des foins
trop précoces pour permettre l'é
sion des œufs... enfin peut-être aussi
des gourmets pas trop impatients
manger le fruit défendu, qui encour
f/ent inconsciemment trop de bracon
nier* ardents et de receleurs insuffi
* tonnent surveillés,

En somme, autant demander la lu-
ne tort ie suite, builfeurs, ce petit
programme n'est pas de mon crû. Je
)f'a( jmnni* aimé la chasse, ni le gi-
bier. Mais j/> m'efforce cependant à
n'en pas rhfootifer /es autres, et atn
à servir leur ptissiou qwmd je le peur.
t"e*t du bon aitruistne.

Je poursuis doiw PU citant
tjues-uu,* des moyens qui paraissent
propre* a lutter contre la disparilit,
du itibier.

>>'( let commune» voûtaient faire u
effort en se groupant ; »i l'on foi
mmt ïoffiev nntionat de la chasse ;
*>, dans le pris réclamé pour le per-
tnis, quelques francs étaient distt
}rour l'installation de parcs d'élevage
et de repeuplement, on aurait bien
rite rendu giboyeux U- territoire fran-
çais.

Tel est lavis de .U. (laMou Menier,
sénateur •!>• Seine-et-Marne et grand
chasseur devant l'Eternel, nris que
ixtrtftae te générai marqttix de Mac-
Mthon, lei/itPl tua une centaine de
pentrmiu If jour de t'ouvvrlure.., U y
•i •/'turante ans .' Voilà UttiQfr'inps que
ItareiUe aubaint n'est pas arrivée à ce
l'ntteux fusil. M. le marquis tire tou-
jours aussi bien, mais M jette mainte-
nant sa poudre aux moineatw à dé-
fini de pièces plu* intéressante*.

— .IA .' dît-il, si ton l'Titffçit qut
b-s condamnations pour bras-onnage
«nient toujours pimjées, et si l'amnis-
tie n'avait aucun effet sur elles, cela
j,onmtit changer.

t'k ' okn, mm, je veux être plus
royaliste que M. le marquis. Je de-
wamte M guillotine pour les bracon-
niers. Tout stmpiemtnt '

LETTRE DU MAROC

La Journée du 11 Septembre

* *crit dv F*». M S*-i>k>ni

IJrpllis qu.-l.jues juu
Du sa i l . parmi W i .

mirinioii lit1 |>rtase qui se lient auprès
ilu «.uartlT fanerai du général NHI
lin. a F*?a, que l'olTensivp est prorha
ut*. L/*s mieux informés disenl toita
la ilak« : cv_- sera le 11. Dèa le 9 «U soir.
].s impatient boudent leur valise, se
ini'ttenl i'n quJUi' do moyens de Iran
port pour aller assister d'aussi près
que possible, aux gros événement! '

L ps uns vu ni à droite, k's autres i
gauche : à Taounal «u à M'jara. Cba
<-IIII avec l'iiiqui.Hud" de n'AIre poin
M l'endroit le plu* intéressai!!. Mais
eu ni ni e n ( se dédoubler .

D'autre* restent an quartier-gt1 ni
ni!. Onx-ln oni pris le moyen termi
lis n'auront pas le « pittoresque •
nuii» ils scrcuil nu |w>irit ili- couver
BT-iiCt' do tous [os n^iiseigncments. îi

l«-isiT iiu^itiH à leurs journaux, à
• nr iip'iicc, les nouvelles parvenues
.ar If tél^jihoiie. par la T. S. F., par

Kl o- vendredi 1J septembre com-
nenea ilans une atmosphère grise et
wisw... Des IralntVs de nuaftw mw-
i-ut aur tout le uonl du Maroc et dans
Ï vaK<*f «1P l'Ouergha, d'où lofrensi-
•>• duit partir, la brunv* i*»l a fleur d-?
i n i ' : (mis ou quatre cents métrei--
xtantiinl l'entrée en action de l'a-

otio lri>H g gnppar-
>n sait qu'il ne s'agil pa< d uni1

alailli- (Winifivi1. On va livrer des
•inilwls avec un*' armée nouvelle :
'arme> ronsliluee RVIT les troupe»
.nn<W au man'-chal Pêtain t̂ au gtS-
rut Naulin. Non troupes vont com-
tlrc sil'iii des formalitm*furopëeu-
•s groupéeA en divisiortn. hrt|
n'-mniPiili : ••lien unit «re i-ng ,
er prudence el (r maximum de pr-1-

Dt'pui- plusieurs jours les pr-Lpa
liN KOIII pouftfléa hâtivement. Is*

Ilements n'aeciimiilent dans las

. BAL'GR

» JUILLET

cramle» base» : d'Aîn-Aieha a t'Est
.1'' M'jara » l'Hue*). L'aviation nia
litU. dew terrains provisoires <*n plel
'I.JIII ;H Ain-Dorij. a Ain Ak-h«
Tout eut (-revu, tout ea| repér*. Cha-

d i i i h ité "

E OtTTB 0*TB.

p i
fratte d>' glimer «ur la penlt> &'•-

de l'inflation ; el qu'enfin.
^ enln1 UHI* lxis|f*

lahle fin
p
rié

ri* qui impose aux plus futt*. i>>aime
nou:*. le devoir 'tr wt«r si) le fan! su
r"*cour« des aulre* et aux pli») richi".
uomm» eux d- prêter k-ur or ji
ceux uni oui beaucoup de crédit et

Lt- mini;«!ii> ilw Finance» Iravewe
l'Ocpan pour dirv •Uk repr«>w>ntani«
itea El«t*>-1 n>s que son pavn n Imi-
|i»nrn reconnu *ei dettes, el "qu'il wul
Ln pn\vr. lj"t Français de toi» les
fwrtis doivent penser e( vouloir de

Mai" •] arrivr Ions les jours qu'un
débiteur île bonne foi obtîenpc vie
w>n cr^sneicr. ^uand «nlut-ct n'a rien
d'un fthvtnrk ^* réduction», des ter-

en, dr* aœummi-denents amiobl--
T^l e--l létal d'-sprit d- l A m ^ r i ^ "

Telle e»( la |H>-ilion de ta IVaoop.

iocu DAUMffT, 3émttvr, '

(
] division, chaqu
-es objectifs. 1res e\acl''inenl au pu
• |ii.' ilatir> la nuit «lit 10 nu 11 elle p.<ul
-,-• nn-ilrt- <<n marchv i'l iu>> troupes
occupent l'-urs positions rf« dépari
ilni'i ell.-s se laiiceronl n (assaut.

f,e M au matin, à la pn-rai-'r*1 heu
r-. on rmirl aux IH»UVI*IJ^». N'y a-t-ii
I<MS i i i o.tilrr-ordre ? 1,'i.ffnnfîv" es'
ill.- déclanchee ? Ouc fail Prurteai
r'.if fait BiHioHf ?

A huit henivs. te^ premières lini
son* téléphoniques fonctionnent. \JP
avions do reconnaissance rentrent. La
T. S. F. grince. A neuf hi-ores, m
communiqui" les première» nouve1-

!J-- -lisi*Hin- r.<.iil<.>Hii M tLiit^nt
«.ni parties d-- T.-r(.*wt. Ikiffa. Ta
frant au nord de l'rtwrshft. V.\\»< pro
r̂c««t>n( tiv* htureuaeini-nt -nr Aîn

Bou-Ai!<M et Achirhane tandis que
in méhaHa chériffienn*. placée entre
elles avance sur Amjot. On anno-ice
<pii' nos IrotiiK.1» ne rencontrenl aunu-
lu' .fifrirull.'- *,auf ) «île Ax^^ <*? la di-
visiini r.oure»u. <+W Ml tégéremenl me
r roc l i^ «i* S..uk-^1 khmi» du Kilw
t:- <>n n'y Htleivi^it un peu. U Bihane
-*l lM>urré île Iranchée* étoguA» ci
bi<'n établies que l>n;«*iui am-Hion
tans ci-sw ilepuia qu'il s'en est tmpu-
r>> eu m a i .

L'art Hlerie donne. W prMMieni
ions rpii pri;v.;nt sortir malgré la
im • ' IJI r. îtWncc

l *«. - ''t «"«s !roa-

Kl 4 T«IOUH*I ? Les imuretfa Ji
veni bi^nMI «wm, l'te ee p..mt *i
k »1 krl..m('lr*i' rte Mjsra. \> gpn-l

Billlotte a lancé le* brigade* Nr<c
et Dufoar wr Avttr et »ar Sker.

l iol l" a in«ta4Ĵ  SOR P. C. à Ttoanar où
viiMit I* ivjoifidre 1»? généra1 XauJio.
Tout uiaKhe heureusemenf. A-dar ce-

. ,!<- | pendant est coriace, car ce piton en
pain de sucre qui domin" '.ouïe ia
contré'* présente des pentes abrupte*,
p.'les aussi couvertes de Iranchéea f l
nolamnienl le villag*1 d'AsIar. qui fut
"n juin un point de combats achar-
nas. Mai* ]ft encore tout est pnWu «t
nn''lhodiqueniciil moiit>> et non trou-
nea atteignent IPS hauteur* redouta-
bl>-s tandis qui) l'autre brigade arri-
vuit à Sker Inteiwdinire sans diffi-
('ullé. Le nom bizarre de «• poste pro-
vient de ce qu'on fut oblige de 1«
construire pour servir de liaison opli-
ijiie entre ie pn$t*> priticip»! ftp fike- et
î -Jui de Taoïmat séparés par une
hauteur. L'pnsembJ>> des oinTages
litmbe enfpp nos main*. Lea brigade*
ciniliniieiil leur marche en avant. Lt-
pH.vsagp révéla des 4ifncult*is énor-
mes. Ici comme dans la région d<*
Vljarn d<< hautes moi.lagnes s alignent
'«ce k nous * f autre ooti- de l'Onrr-
rua, s'accumulel semble-t-il. en mv-
•iT* successifs, pour nous fermer la
•otite du Nord.

Entre Aria- et Sker. la première
arche de cet escalkr de géants s'ap-
•lle le fljfbe! IfrancNotre élan se
Nantit un peu. l/ennemi se défend

•nergiqufmpni. Alors notre artiHe-
\<: noire aviation interviennent. Les
wadriHet d'Aïn-Aïcha font la « No-
ii n pntre ce point el four terrain. El
:enl.V nou1* «ppreri'-ns que non poî-
i* atlrmjWit devant le Djfbfl qu'on
;cid- lie ne pas occuper car il n'y a
.«* d'rau. Les nonv*>ll'**i arrivent plus

précise». A onze heures, on apprend
]U« partout DOUS avons atteint nos
noteiu i-u-lM. parinul danx 1« r-ec-
•ur« où nous avons attaqué 1 M trou-

fes françaises parvienni^nl sur la iî-
itue que nous tenions en avril 192S.
l^s ubjortirs fix4s /.faienl atteints
avec une rapidité qui jiii»tiriail l'cxac
I- prépara trou dont nous parlions
jilu* haut T Kn certains poinls, tnémf
•nfre l'Anuilour i-t J'Anudinr. deus «r-
fluftnts de droite de 1 Ouergha, certai-
n-a unités. H nolammctil le groupe
d"s partisans et de la Mehalla chéri-
fiftin»* -ont signal/s commr »vant d*-
I-AW cette ligne en direotlon cl'Arn-
inr : de la capitale «piritwll* des Be-

Nous nni» inrorni(fhft des perte*.
l̂ *s chiffre» RP sont pas encore pir-
it'iiiin. Elles paraHmetH faibtps. comp-
li- (fini de l'fffrrtif engagé : deux di-

IKsf. Et puis la'réaislance de l'enne-
mi a été tre* ^ocaiiseV.

Il semblp que ifs disiiilenU ai^nt
l̂é complètement surpris. A midi, l'a-

viation signale qu'Us tournoient dans
loua les sens, que- à** groupes ie for-
ment en divers endroit» *nlfe les deux
pointa qi*e nous attaquons, puis se

vent. Se demandent-i)>> on (•-.* )#«
grsnd dftnger ? Craignent-ils

une nouvelle ftttaqnc dans un autre
secteur ?

Dans certaine*, vallée* «ai, ttanfi ce*
-nnlré*"* sont or ienta NOM Sod el
i.-.nt |t>s grnndes vai»* à* oommunica-
i.in entre l'Ouergha et le Riff. fin vnif

de* groupes qui filt^nt en tonte, hâte
\vt* u* Nord chassant d<M troupeaux !
levant eux. fie sont pent-Afr>- des au- f

i enlevés » à leur pays par les Ifrm j
iitnagbrfo. tes Kinr-*. Ici nhomarrt -
[ul les cncadrenl el qui, parrnvinle de
tofec.tion, pirf^rwit |(̂ « ramener a»W I
'in. pJiia au Nord. Nos avion* alfa- l
|DCQ. e** fugitifs <•! brisent leur élan L
;ii»s I ran bomfce». F

D M I T M M se dispersent, se ca-
hettt. m attendront la nuit pour con-
finwr leur fuite.

Il est midi ! Partout nom tenon*
nrtetnonl la victoire. L'ennemi n-
.iiitec-alfaqiip pas. le soir peirt-étiv.
'•il» nuit, il len't-ra un effort #npr*-
ne sur n*>s camps Mai* on fera bon
p garde *»r on cannait te chacal rif-

Fl fH^uf-éiro que «elon «a tact 117111-
tnlérleore lt dmidcpi itlend * ja



heure. Il te replie pour noua poursui-
vre lorsque tutu* reviendrai» i nu*

\ mm »« H'"'-««

,„ ... ^J veuona «IHIIH-
. ,;, jT.u.lt." aujourd'hui, uni
• JI cu-.jQii't choisis par li* nu-

|'.Mi,iti <|ui d le ferme pi*ii|..Kt|
inki. . . . jussilôl •!<> pays, il a "»'-

i vu but wivuyi* dan* In K'iriini
u 11- «ènàral de Chambruri qui

• inuill mieiu que personne cei- con-
.-»(. ijti'il avait LIOJH ciiinjuiiea l'an-
i -• [*»*<*. -pour *"> f i w ror«afli»a-
m« politique «i Ui-rilurûiie aveu -••
•jnVif M'-f K'U'Ui. If digne vieillard
iu'l' -jjirtlii.-l .Ir la Iribu de* Beui Zé-
HMil et qui va rentrer avec les troii-
•"i rraîiçai5P« dnn* sa zatniia d'Ant-

DP njfœe. l'1» P 0 U 1 ^ * u ^o r (* •*

ti.ls. 11 y aura en somme aux d u
.-..mil* ite rOurrgha deux ba<d*on
.vi.Udi's imprfiwibliy d'où p;irtinnL
d uilJt'iirs .es action* de répression e[
h s artiunti île réduction des centres
t u<ii'nii-< coinu-e l« djebel Slessuuud,
I" liibaue, la moiilagnf des Senlrailja.

Dana les dnux secteurs, tou! a elé
'fluLi 1A volonté tin conimandaiil en
c!wf qui s e m p l o i les moyens les
ijjiu puissants et notamment U'A
fhaen d W a u t «lui, dnvançanl l'infaii-
K-ri- partout .«ni «*I«KI énergiqui-
inent Vs velléité? de. résistance des
.- Salopards ». .

Kl demain, nous élargirons n..> po-
sition» Nwu* les CC'ûipielnnins pour
t. uir définitivement nn pays où mal-
ci-,- inul.' la propagande intérieure et
rxlérieiire des tribus nous appellent
ni .us souhaitent, se souvenant des
lu-lires paisible qu'elles devaient à
rjccupaiioii française...

SOUSCRIPTION

PABTOMOCI*, «OHUBWHT HISTORI.
QUE

T-rn, *.•=«• ur A. Amhpisi, ïl> francs; M. Rrt-
n»i«n]| . î«>. toimrTOr.. 5; Mâr.p M<MT-
dvlr.n» Imbrnal, 1; Chrulian Amtoroii. I:
M Tliiur» Fnrluvé, 10. capILaa? BUD'lxv, «n.
>[•>••• V. Jfb»ilu. 0: lu ufoont NW-oUI. J:
Mm.'J Ntf.i.iil..l: M TU HI-S Stuvrur.j ; «:••»-
II. grrtftPT. 5: BnM». fO.ITfiir. 5; M Harf.nt

\l X Amhnwt fuît MKorf un» f'.i* app"! 1 -•

•«r l'sri T-MIT saiiï'T

• ftrvhi. 1 i ^ m n fli-crtnenit

ii'lnn, W( au • Pflil Bidliitiï

l.* n i . du prorhaia 'um<« d'«ptitti.lr 1
'Vinptol il"" •Urne rtnptnyAi- 4** P T. T
m.7111-1 f.rtï«H prfWdn- p«rt > • e«l«<ro«**

'I* f .••hilantw tadlquén i ]'irticli> 1. lilir
1 il'' <'urr*tè <hi * août ifttl MHIF« «VIBI
.M'cumul* i a u * l »«Ttw ^B rJ-Ilt quali-
U, iravM ri orphelin** d'Jgraf* dcw P. T. T.
r-ropriMMtt 1*» eWtiflUMU prtfvur* p«r r.r-
.H>td |D*-V|MI) « 4 IM Mil I» *( >• Oo»NH-
lirr 19«3

l.i Jliu> 4ln laanrlptMiu « e n ofott Ir
ÎD •> tôt** IMS M Mr.

L<* dtnuMf* A p*rtlHp»1.r« «a <-on-
root» MtbUm «or |Mpln- tlmb»*, a**™* Hrt
• i 4 i e l M l n f J l

A AJACCtO

MONUMENT

AUX MORTS

,i\ si. Aiilémui, uiiiii>ln> ths IVu»•
sioi.s, n aooepté la pivsiilfitw <!•• l;i

iinrm'fit; main il a fait savoir qu'il
n«v pouvait se readï» A Aistvio lin
M » i mbP" courant, date qui a^wit •"• t•••
prévue et propMée.

I ' Ouiiité r^uni diinaiiûlif .l^n.'iT
H , IWII-I-,1.-Ville, a ilfenW .1*- P"ii-
vtiy-f l'iiittugurutiufi « une dale
utlV-rieun- qui wra flxm- d'aoconl
a\r-o le minière et le« jvpr^senlanlr.
<1i- tn. Uor»e. Il a émw c o u d a n t If
VCFII qui' (Vttp oécvinonie R il lieu *l«u<>
le ^minuit d'ootobr^ «Ht, «u plus tard.
!r 11 ritivcmtii-f pruchai».

Tout?* IPS dispositions ari-Ptws rv«-
h'i>l i'H vigueur pour la date qui sera.
ohnisic i't qui sera portée îk la coil-
iiMi-mnce du public par ta voie dp ta

.. LYRE RAStfAISE >

>tu Joud. S i •qrfMafr'e. * >D 'i. -m
i. t u ^ i u e de U place Sailli-Ni CM Us

L'Ami d« Pmwto. P. H M.rtin.
F*UEI, rja,,iisi- oounod.
Li TrigcUUH, p.ilk» pour pistOtV XXX.

Le Chef . Vincent.

LOZZI

L* n n «ronTivi

p t
B rpli on! ('li' n*ali#é*ï.
!c matin, ft T hi-orfl, «n eoorour* 'l

mparJaal iraU bi-atu prlT jrfKjii t -
U * U ^J

u.lant etiet mon]leur GSuarcht, el qui.
vit..*.» ptr uni- I r m l n v i.Vt*»e*. soulr-
I.TI appI«J(JU»Pin( WH (W la fou!p.

i t fi rorrt- nobtfcirnit PM moi«»« de

^ m«iifp9l»LI(in ^ortiï'' *<• rnnllnua p.ir

ii'i iiiruBi- d>tl« ne rtuwil i inar
|.r«<.5da lUMlldl aprf-» ï II rtislrh

irin nu gagriantii <!*» rtiv^mes f'prp
lnn-t Qlan<lly, qui pr/»!da!l. fut un
oiirafntiwil pour r l i " W •»« «•fi

^p, Je» •
é 1 UDP •• hrlli

p
Jrni .M. ]<• UPiilfOMI ?O n-lr>il

ui n« rcaac de i r dc>auer pour )•
<!•• :'»rUvr io^^l'* liant il <ml IF foa.ieli'Br

• • • . m t i i t * «ittvmirt» :

Trr t U HW*. — I " prt t . Wm«"Kli Mari
!• |>r;i. \r,-ja*nva J M B - T H " H M * , .1- prht. S

l A l h

! - |.r:x. O'fU Fnintot»; HO mJtrp. jim-ir»,
" pru. l-i-fj VMnl. f prri. Aanturc: Jne-
un: M», n^irra iilDIIn, 1" pris. Lnctaa-
. in^R^noll: t' p m . L m .VttAiar-OFor^a :

iont Jrin Andr.''. i m K. f prit, l,n
JpM-BenuR. 4 m »t.
Ul en h*ul«ir • 1" pr«, Pwr^nt Jri>a
•̂ . ] m. tu. (• f.r\%, Piri-Mmi J^.n

CONSEIL MUNICIPAL
DE BASTIA

MM. les luenibrvs >lu {Jmiatiil 00Uni
n)i;r -..iil ri.mi.H|ii^s puiir ?Miiu>tl
ïii C'.>ir«iit, H 11 heuret ilu matin.

(>Jre .tu j.nti- : Budget mlililio»

hicniqiie Sportive

LES PREVIENS MATCHES

I>E FOOTHiU

;i «aisiiD 19Ï3-Î* dr ruultulll- »WfM"nt]nn
i IOLOI ï'injvr.r
uElques malrJies anlrauK *on* préluder

(>•» mois * • vicufii-es ont
un t'-Ktaen»»t ImparUot : la funit» * i
I ulympkju* avee le SporUi*. i^« c4ul«UM
, ( ;". n lu r-lub <d«ïni rcti-at. M. l.oui*
[>)• n n [.rcn-l i iir--slde»pc pffpfl Ï " qu» lui
!.'- , M OBÏI-I. rOi-anipendé de »"s I'MM<»
>. t'r'H par I1ianor»ri«t.

IMrmi !•« eT-niymplens ïum-epUWf» * '
r. nturc*r «Uli-n»«l Ir'quipe premier* du
S. il. H.. Je ae vuta guère qtt« Brunini, Savery,
Kj[a!i rt Staalh. (;'•*' 1*. il <"»< v r < i - U B •!•-
pulol (iimporljncp. I*Jk le* doux prcml.Ts
aomtnèi «nt jow1. l o » du séjour • B»st.«
ri,, l'rsradre an^lsl»e, BQU* leur» nouvelles
rnuifura : \t bleu leur T* bien.

l.p ilistrlet 'Nom ne r-omprend * « n plu»
qu,. .lu'ilrc fiubs : I* -tporl U l

la rtgumrile rt**

1« p . quf

Jéla4Hu-:ilion <lu r*UiMrti>r
<j)imie Inaa^r «lernlère. le & C B. ou

r.' !â it^rie A** itèpimcemmts.

Su» «qulplcn • ' « • Iront. dfmanchK pro
'hiic. Il A>ccio rencmlrvr au «Uile des 9a
ni*, 1» rfitouliftli* *qutp« d« l'Alhl^tle-Clu

a Kaslia le t o^ohre
n oxl juste <lf meMîonnrT l'effort rooxi-

iWnlitr qup le* Doyett» simpoarat (•elle «n-
«ii- pour r«*>n>ertro la tonre prcmHiri- plsef
parmi 4*« elubi tnraUir^*. «Jir lu majmrflqtii'
L'imin 'iu'i:* ont lou^ pri* de la F*™ 'I |J • ' " -
rbni. l eu r . é<juip«T» a r réunissent pluftleure
fuis p H r sp'najK' cl pratiqucal un «olrtlne-
nr'nl totcmJf qal !<•» riudra On prCls jmur In

t•-••mtl-TP rt-tHonlr? « rdr l r lk . fliér au 18 o<--

iNi' trto twllf ritirnslrp.
jwfi' Ol>inp(qu<' for», «m -Ifet. *» ri*

: 1" *>rtle AltdéUqitr B«*iHlf
r f r i r i 'nlan Sporllvr CnH<Naaiso.

"̂ ™B*= O n
eonum u meju e

DE» RESERVISTES

f à l'tuioM* m^itaire loat
l

tuer t* d^laratloB. aott i Ja m d t r m ' r
*.-•! I U n.jirl- d<- u r^idea^ <-l. don.
p ^ l n VUIM. dau les

r [puortion du prifoo) prtnii par U lo.
c racratmant {arUeta Bt).

c AT AUTOMOBILES

Agence RENAULT
ATCLIIR A TQQA

T
Chronique Locale

\uj.iura'hui J. .i ' ?i
.» -[.• iiii.r.- I!»Î3. Trral(i-lmll,--n,.- ,. lu.i B-.
ÏT.7- J.jiir il* l'MaW'. »a t \ralr.

*.|,-il : jrver, « h i t ; oourhor, IN h. IT.
vujuunjliul : natal ilkfranl, i>vAqui>: wrin-

I.- .t,ilil:i-. \\ergr. DVIDBJI : .umt Ktrtnlo.
.'MV|U. r( (no ri Vf; anale- Aur>> t̂', vlcrfe.

La M n l i M i w «VMar A — •*!*- — Ther-
itlitrai^lrt! r ii I» h-ur^n, ïi'; i l ï l u - u n - . * ! * .

ï 1B h e u r w . ÏO". Miujmii. 18*: ma M •m. 2 1 -

Eta. Ju riel : couvert (T. 1 0 } ; viril JIITUI

S.E. ï EfH.E. :f. * ) : mer iirn hmiiMi-*-.

EB l . < i m t e . «vaeualMs "dp Nmn
'Ameour l par lus AIIPIUBBJU. Bn

Sur les « M M du DalmUle. l'ce
ÇA »e c?u!? deux lo-rpilleure vi
lurpilleum aulr-ehleos.

1»13. — U îwrtiie ilëoiurc lu
rp «a frontJI"TC dt- Bulgarie.

ÏM ikoul l ' J Ï I , U. Miiioer André- eonlrtleiir
de» bfnt'Dew df irmrrc a Psrl», a él« oum-

d^s Coslribulions ioJirectec, a Nice.
M MiWBpr est un <JR no» rowl iown* itnnl

In famille .-^1 tr** fonitue à Baalia 11 f*l i"
b.Mii-rrèr*' dp M. Gluly-Mus-oer, chff d* ba-
iHiiluD en ri-1rail<>.

LK»00MCCHMB DU . TMLEROMC •

ifll Ti.IllT.me, iVsipitiir wpiVla-iiti. BU.ph

Ilataa Dl r f lMI 4 C. 39.

FOtTRSITIJRKS SCOLAIRES

lrti* RAlLUUtD p
p«ta«ra et àmai

Y. SALVADORI
B, «oui. du PaUM, 10. — ««STI

Nés Spectacles
T H U T M MUHHHPM.. — bin-i-linn V,4i-

.•«II hVae»»»!. T..»™-1" :vrit]lM (iulrtaiBl .

iln n . ^ ' l n j V.-rrtl Soprano, Urne U « » t e l ! .

tilD<n-, M. Ki'iroria. fwrytixi, M. itanl.

PHx des |)1MIB* : n-«ul<T r*nft d« lom-~.
bniira(i>L'-, 'Fatitruifi. » fr.; •laltea. ft fr.;

! B1. M ; «Tik-rtp. f fr. 30

pn Vus jMtr
Ttmww» • •

p
ih la médeent hioilcuv, haute su^-
IraoeiniiMloa rff Ift fw»n«^p. — Tous
t r t i pi>urmnl jiri'n.lri- p«rl snv

t1t.-!itit> il ivi^nluri-a m 4 roiiaii» avrr Harry

d'm'lPT. PriMluvIiitt «^um^ol-Mélro ; G«u-
mon) pri<Miii« LIMrvtaw Mtoaw, arud

1

fit

tll'lll

i - : . :

• w

" '/f
met
•;.u-

\-\r.y,<u

urteur F'
prévenir
-m {n

'-i-MMii-.ii,

tTEAf a
rtientètê ii

fmt/u'im

I.K.s

/'Ao»-

CYRNOS-GARAGE

Camions pmir Iran

| - r ; - .inln ,|,I CH p. 4.H. I I. Pndi.

KCOUâ LIBRE
i.ii-j.: i-.iii M»- lij.tu-i

i /(«•!/ /,• ,ï orUttm

ni:s cit.vrx ETOIMKNTS
I»ORTL\.\I» AKTIF1C1KLS

Soci/'t''1 anonyme
ru fMU] d" 5.(MM).(XMJ de Trône*

— Singe soft'»! k Siée —

HOCIKTE NOUVEL!JS
T1KS CH.U'X KT OIMK.NTS

II. UK VMJLKNKLiVE

Agritt Général i»nir la Ctn*e :

LT COLOMBANI
MATERIAUX DE CONSTRUCTION

BIERE " ZENITH M

-:- lïRANDK MARQl'K -:-
J T É

rnp-.HA-f i}f 11 iJI.ctêrr de Bnarfo.
1. R'J» SUil-PrUfnls - BA5TIA —

\<m An PETIT BASTIAIS

Le Chevalier du Silence
PAR CLAUDE MONTORGE

CHAPITRE X

! VE PEFIJ:

•-.'-«• iirp «tue j '« i pari*1 de
-niHf < îifreant, de la peur qu<*

i v,q,ber <\*m la dyspepuir...
Hi| oli ti.»ri. HV.'2-V(MH. dil «JUC
uri^fh^nK- d̂ 1 r»otre fille n'avait

J"«utre onfrin" que oea meU pfé-
- par une fille tout au plu* bon-
^iftler i<* diniion* ?
\i_,« ^j( ^>|R ? Ai-jr ptrW de

1 1
 • •• •• - i v i e n » p u * . '*t

' VOMU plain-
: • • • - : i i i . . . e n t»t+...

ut; n—rri'-nt.- mai» ne me melex

Ali ! ça. Hfvtor. vwis |f>ii
*"(nm<* unf rriri>m-ltf V'nnt n" W
^I* oVnous d^ranr< io 'nn nntH a
i A t)i jeunt-r d<^ JMIJH ' i * t i l

— Vnil* bi^n vnlpp ex«^n»tion...
Rosine n<' |w-nt pu* Mrf rendue rrn-
(-••nsablf (\f la maiiv-niw (]uali^ di*n
Vtfijmt*-! ; if jA'-diiiicr w-ul nui 1'-̂  H
v< nifii-* fui r^[iri'heiisible...

— En cffH. je np suis fui» <kiw \/**

— CMl JU«V. GiljMTie, Cf <11M> dH
RiMun*. elle n « l p«* <lon-< I M pfliH
pni*,..

— Allons, bon. vons «nnlenet à pré-
voie dan* «on villafr-. parce qu'elle
carbonise IM rMn et voes Tail un*

— Gilbert*, calmez-vou-... V.ius
i"t<** [i'TVcii*i* ; vnus eXApém...

- Heplop. vniw Hnirec par me fui-
ri1 fi^ritn» la nulion Hi1 la iBMnri1. If
~ ! i - de la nuKleralion. V«us £lw-z,
('•ni M l'heurp. irril-i ron\re R.win.\
V-.tM la rendiez r^Kponsable de loin oo
qui nntia survient <!•• déttafti^ahlc
vitIIJI r r i lk[nW >>on service nw un'1

Apri'i>'' f>t'-iric d'nraprlirmi1. Je la f-ti*
venir H, devanl ellf. vons rlian^rez
l«mt H <*nu\i d'allitiKli- PI de hiifrap-.
Oii-Ml-cf <]«ie rrla «frnifH- 7

• i J-la •fitmifif, mun amie, qu'il ne
faut pn« <l^na'urer Icn pHrole« «|ii«
l'on r a p p o r t , ne p*s k^ envi-nimer.
n*- |ta« '<^ dêloufner de leur «ipiifi-
calinn primilive, ni en faire un m.tlif
.le «(iiert'll.-.

— Jp nui* ronforidur. J,> ne n .m-
prend* rt»*n à *r rMïonremenl, À fe«
m|iifMlatinn«. Hector...

- n i lNr t» . vous donnai! boHii<vtup
trop d'-'ciai A une affaire «n« impor-
tancf. Si vam av« nue... jr. n--- dirai
pa* une renrinaaniie. maii une re-
marque a faire a Roninv. voua n'a-
vei (\n à la faire rtnun-ment. difrr^*
Inaeol, avec 1M XDénagtmenta que

l'un «Inil à une pr-rw>nne dévouée. <|iit
sV*l altarbéï- n nutir maison ••! H mi-
tre ItHiBille. Pardon ne?.-m. M de vftu-
ra|.(M-|er Ut efforts <>l les preuves d»
htiniii' v(jl(.ftt-: f\iw Ruante no lu* a don-

- Ah • par rxvmple, vous IJI'P-
tniint'Z ! Vuoa avez une façon de
rhitnli'r la pftlidonie !,.. Je ne vous
mmiui-ii'l* («s... KM~c» la pr>Tn|M*e
de Hminc (jjiti vou» inlimiile ?... Vnus
aviez (ont n l'heur**, A son endrnil, des
•i'ntimenN qui onl bienlAI rhan^M...

Pu eril»ndnnl res pamles. Rosine
'Innl Ji- visait1 uvaii |I«*ÎI»«Ï par Mîtes
le» p\prr9*mns de h «fupeiir et de
1 ahnri<:«fmen(. w mit « fondr*- en
larnii'i. A éclater en **ngii>Li. Elle r>a-
rha ««n vi««Mff fan* le coin de «on
lahlMT H poitma d«» ^JiniH«-m«*«in
ininlcrrompii"..

M. 4e Rrax. innuiel <l.> la Ir.nrnn-
tf que nri-natenF le* événement*. ••*-
^a.va de l'apaiwr ;

— V«tynr«. Rwine. calmen-voti».
ma Tille...

Hi. hi. hi !...
— (In » TOUS « rien *IH. rien f«H
— On tsl loujottre injuste ivra

— Mais ni, IW*irte. niais si : vnun
a\i-z bien enlf-iiilu fc que je vimn if-1

ilirr- ? Kh bh'n ! (v que ji» di^, je le
(H'nse.

- Monsieur voulait me chasser ..
Moi ?

- f'ni. ji> I"«i hten compris au Ion
ilr.ul Mailflin- m a piarlé. «ux reprn-
rlitvi que Mn-lame ru a répék^...

— Mai*, ma chère enfant, je n'«i
jamai*. au gr«iui jamais, rien dil qui
ffll vous causer un souci. Je n'ai *n-
f-tm (trn-t, pa« l'ombre d'un ouVon-
!entem.-nl ronlre vous... Madame «
priinmiré dê i paroles... en l'air, ou
VOIM «vfi mal entendu... Allons, rtw
hrlie. exsayez w» yiix. ne pleurât

— Kl roiumenl porirTaif-je ne nlir*
pleurer. <(UHIKI Madame m'a n'-nétA
lue Mnnsï.-nr FOrMp««il & IUF ren-
voyer par«fnr d»« dindons ?.„

(A $m(vrt

NOS DÉPÊCHES
S . \ . : télégraphique des Agences et de nos Correspondants

f.v GRASR ht:Hn i.i son mu

LES EVENEMENTS

AU MAROC

M; <jt t />/•/• w. pMsurrE
U roxSElt IMS MINMTMS

Paris». 33 septembre.
îj- ft-/»/ Airi«f(>M donn-- ' l 's iletails

.ir |e« riMiM'ifl-l.eiiirNlrt <\U>> M. Pttin-

- -, u sujet itm évèmrumiiU du fcU-

ii>- la première partit» des upûraUonâ

p
-!«" min troupe»
i)| entreprendre.

i ^ l i

(Ifs mou-
nnt pro-

r |
- nv*T h- mininiuRi de p**r-

>' • A l'inl^nRiflcalioii rtfs
mr . i i r - <luclioii ef à la préparation
iitj'i hofti'iup de l'altaqui*.

l'nis. M. Pninlpv« a arinonc* que la
s •(• iiidi' [ilia-ic de l'offenisivc ^nfiaitéV

iiv h- Riff allait s'ouvrir Ir*** prit-
rli'iiii>.<nii'iiJ.

Mant donné leo s.»in- appartrâ j>ar
!• /-.imnr!indemeTi[ » la préparation
ri- r'illP nouvel^ f^rie d'opérations;
4*'!HJII doniî* également les moyens
pu ennuis et nouveaux ameniS' h pii'd
(tieirvre au cnurs des jours derniers
nn prfvoil. et M. Painlevé t sonli- •
nn--. qye 1P? r^-iuHals seront rapide»
'•1 iti'pHiis e) obtenirs avec le mini- i
muni d** pertes. ;

V1OLEST INCETiDtH j
Marrakech. 23 septembre. j

1 n violent incendie a éclaté «u
narr à fourrages de Marrftkeoh. :
Poncée- par un fari venl. Jes flam- i
in— i>nt proBTessi* et 1" fléau pris ra- ,
jiii1'*nic»iil d* (iravi»* proportion».

l>.u\ soldais 'urnjBii-ns onl été
l.Ii-̂ -W* au cours de la lutle cotltri? If :

feu.
1 ne i-oquete e»t ouverte sur Ji's «ri- :

Ll l OBTTIt HITKIWU.IIII

LA MISSION

FRANÇAISE

AUX ETATS-UNIS

I n radiolélAfjratnine a n n o n c que,
n l'occasion du voyage d« (a misaion
fr.iDcaiae des de MIN intwalliéea. une
firande fWo u t'tt* or^unisée à bord Un
paquebot Pan*, au hÂnlOce dw'œu- .
vr"t> <h- la mer. |

Oette ffle (t rapporté W.0I» Trancs; '
la (fuèt« it produit clame mille francs }
d Iii vente HUK enchères des lois of- j
Terts par le^ pBS«apv«, tmnte mille j
fnun-s t u pr-ttiTHiume du oonrerl. !

tif-n franc»i«p a été vendu sept mlllR
francs; un autre, cinq mille franc*.

l.n MISSION ARRIVE à SEW-YORK

Paris. LO septembre.
Un télégrarom.' ^ Washington

unoonee tjue la mi^ion fraïKaÎMc enl
«rrivi» i. New-York.

Pille a été reçue |»ar MM. Winslun.
rp;>r.v^eiilan( le gouverneuient amé-
ricain ; Oaeschner, amhansaiieur de
Prunes aux Elais-rnis; Myron Her-
ryck, ambassadeur di>s EtaU-Dni» ert
fVance; La«Mir-(.Hje|, attaché Illian-

en Italie
MARIAGE PRINCIER

LA PRI S (ESSE MAPAIDA
1 k'/'OCsh' LA PHIM't: l>& MESSE

. " rvjmdxsanrtu au P-tltti* >fr llni*.

00U5

VI' ASSEMBLEE
DE LA S.D.N.

Jelièv.,
L M CowmiMÙoaa uni pour-

<Hml /i

Boow, '& ^plfmbrt*.
aiicei) en l'honneur du
priiK^sc MaTulda a v e
H

j
mariage de Ja
le prilICe de He*s*P i
hier Miir au châleau J

AjirvH upe repivwiil
eut Jît-u une grande f
b|ileii<liih'nh'nl illimiin

Lr-~ -ijiiv.ruitit y ns
• lin- V. Mii«.iliiil^kin

i.4 CEREMOME
Le marinfre de Ja prineew

da av.* le prince île Hern
hre ce matin au châteu

n effet, le
lu tribun n

4ur la résolution (Juini'iies de Léon.
Il ferai! un Jargf •\j..i*i du la p,,li-

li(|ue briUuiniquf H l'tpnni de la So-
-'•••••'• ili-s Nations el ifu d^ariiirmrtif

Hiciilier,

lui répoiidrait.
M.

M a i • ^

-nfiuii.

rte

frEfLARATIOS HE M. CAILLAUX

M. Cailla u x tt déclaré ù son arrivée
à New-York :

« Je viens, accompagné de mem-
bre* éminçais de Inun le* jiarlis du
Parlement français, pour arriver à un
o l t dd e

« II n'y n anruii exemple dan»
l'histoire que la Fr-ince ait failli à »••»

t

LES OPERATIONS

EN SYRIE

rttXTMi LES liRr*/SS

vaste» opération*
r à ramener le mim

(."i Fruneai*
Omis,' sur tr

complet

ppen! le Dj
j . |i« quatrièm
les Anptan i'

« \ou« somme» tous des hommes
de butine vnlonb> il nous aurons le

S)ii- ^rand plaisir de rencontrer les
oinDif^ de boiiiii* V4>joj)fè iiuj eom-

|»weul la nutii!tii!««i(in ain'-riraine den
dettes.

« Nous sommes convaincus (ju'avrf
i une grande lnyaiilé mutuelle non*
i arriverons « un aocord étpiitable el

pratique.
| " Is* Ktal^I'nis et la Franc-, qui
' onl combntfti deux fois côU> n pôle,
J ne poitvi'iil (juarriver n un éimil ac-

ure. i eorrl enr les* hases de ia paix du
! pad droit. «

La mission s pris le Irai/i imaié-
fttemciil pour Washinfttrtii et ren-f

J
' ite puhonjiU1 attaque dont le <]<•• ,

• "n-h-nieiil e«it imminent, terminera
.i - 'voite.

' l u i-vaUii» a huit mille hnmraen li^
'i r 'is <ii-# rebelles nvee rie lw VHVHU-- '
•i- -I .t. |'artill«>ne. i

LES REVENDICATIONS

DES POSTIERS

LES MENEES

COMMUNISTES

1/ IVi/UOT SERAIT AV MAROC

Fei, i*3 nentembre.
•>TI ji»R«re qiir !••• député nnnmn-

):.-!•• He la Sein* M. J««que. Doriol.
« «[• a " wmé » fl Al||»r li*s policiers
- ••••j.ien^ <)ili |« pi>tnien!, a pu pi'-n--
(• ' an Manie.

i.n Srtrelé RMromine h* rpctiwclie
ni : venjenl. Elle .-•! munie d'un W-
f.'-!é rt>*piil*inn P'IKIH par I» sultan.

AJACCIO

r- \t\iKsro\ DEPARTEVESTAUF.
nF LA S AT A LITE

Ajacoto. 33 ?"pt«mbn--
Ipar téléphone',

M Arrfn* Duntr. conseiller mnniei-
r.nl .!« Rallia vient d'être (an h l'una-
i-.in>|é \i«i.-président de la Onmmi*-
- >n il'-pfiri-meitlnlp <je )a Natalité et
.' if Pr»itM-li..M .).- Kuf«nee.

EN BOURGOGNE

! /VA NOTE DES AfifCSTS

ffft roxritntrTioss ISMRECTRS
Pari?. 83 septembre.

» Syndical national «Va Agents

un communiqué k In presse préoisant
'fil" l'on n* |»fiil pan pr>'-1endrn atwi-
mil^r Iw a^Fents des Conlributïnii^

: indir>«tes h oetix des Posiez.
! Les condiliong de recnitfTiient e|

d'avanwmwt sonl dlfférenlM el le
•.vnriical estime, en outre, mil- les
'(eux funrlions ne peuvent eïre eom-

\j&h «gent» des Oûnlri billions imli
reclus ne voient aurun invonvénîcnl

-' '• " ' ' '•'uieni en rapport avec
•t et leur foncli.in.

[
de mpnnii«f>n

la péré-
i l l l

IV-
lent- ̂

f A -

VIOLENTS ORAGES
Pari- ?!î wi.iem

ne amit pa-< "pp-wé
on, mai- i l " la veiri
de« cré(litt< nouveaux non frajr-
«irM et porlnnl sur les Iraile-
* el sur len indemnité».

LA QUERELLE

DE MOSSOUL

O\ MOBILISERAIT ES Tl'RQVIE

\& enrlèpc ijiti a défilé entre deii\
IraIPS d'iiivil.'s. A|nit oinni formé :

Ij- roi d'Ilalie avec la princesse Ma-
falda. vi'tiie de blanc, sous un grand
voile blanc traîné par ifnalre enfant?,
page* d'honneur;

L* prince de Hésite avec la rein
douairière;

Le roi Genree* de <îrèce avee h
n-ine Hélène;

I> prince I>snie!<t avec la prinefw
de Mon IfWftru :

Le primv Carol avec In prinoe^si

(je prince Christophe avec la prin-
cesse Irène de (îrèee.

le prince Paul de Serbie avec la
princesse Marie-Jose de RH{ri<j!ie:

L'archiduc FrançoU-Joseph a v t
la princesse Olpa de Serbie:

Le prinoe héritier d'Ilnlie avec, la
priiiP'sae Hélène de Grèce.

Le duc d"Ao«l,. avec l-nrhidtK-hi^
si* Immaculée:

l> duc de GAnes avec fa princess.'
Marie d7lalie:

Le présidenl du, Si-nat, SI. Tiiturii.
avi-c la ci.ralcN.ae fialvi de Berfrolo:

M. Mi»<htli»i avec la prince^e Ha-
afte de Dnnemarcfc;

(>•?» d-nniCM d'honneur d<1 la Cuui-;
Dans ie salon eul li-u une n'c.'|>-

linn au ctiiifs de laquelle fut eélébré
)» mariape civil par M. Titfoni. orH-
eier de Télut-civtl. le nofaîrp de In
rotir.ihnf e| M: Mmwolini. placés en
face de* IT m veaux époux et nwistês
de- l^moiim : le prince hérilier d'tta-
lie et le prince fkrol de Roumanie.
i-nfmiréï. de« souveraim, des prince»
"I d«-s prineesn^s rfehmil

Apre» la lecture il.- l'nele de ma-
riafre. (ca époux el le* lémniim aipi.v.

Pim. k eorlèirr discendil A la chn-
ne||e. JJi, le» <ipoux s'affcnouillèreiil
face A finie.!. a \an t n leur panche l<<
r.»i d'Italie ei |e roi de Grèce k le»r
dmilP. la reine Hélène ,-l la reine
douairière: fcw témnins : le c^mle
Calvi de Ber>roi.> el |». prince Chri^-
fnphnre éfaîenf placea derri.'-re lus

TA- chapelain major p^l^bra la mes-
w. puis, après «vofr In la formule ei
donné la bèn^dictinh. il pr

"n maiann de Saçole.
Afirèi. la cérémonie (es époux i

çurenl , W félicitations de* invil*>
d«n« le grand salon

A mrdi. eut lieu nn tfrajid ^ iVunw
rfejMhl.

EN POLOGNE

r.ltWE \HTt\EHIK
IIAXS l XE PRISON

Paris. 23 *.>p(einhre.
On télégraphie de Varsovie qu'ui

mulinerw très grave \ieiil de m- pro-
duire daiiK la prison <]P Kielce.

Quelques prisonniers ayant ass
me un gnnlieii i!i)iiiièr.<iif lu liberté
-Itialr.» cents de leurs ramai-ades qui
ilévalisèrent le magasin d'armes.

I ne hilaille s'engage» enlre [et
mutina et les gardien H aeeo
Vingt pri-*ontii«rs furent Inès
que deux gardiens: deux gardien!
fnreu! blessés.

Pour mejlre un terme il la révolte
(.ni dut foire appel b !« Irotip*4 qai
«'••'mpara des rnnfïn- api"'1* f<\ jvoi
t é M

PENSIONNAT
* JEANNE D'ARC1*

BASTIA

ht re
pour h;
externes

P O l ' l

VMITCZ
M

BASTIA

ntrée e*t fixée nu 1- orU,
« interne* el nu ? jj'Hir

i VOS ACHATS IVHIVER.

PETIT CHIC"
-- » m.N h, i. , , . . n « T l

MAXTEUX- TMLLEVRS

nininiiHEs
BS Sorœrrii

Paris. ?3
un téléffrnmmf
mobiliserait *?>
verih-ni.'»! d'Vi

<i

t u

•piembrf.
le S,.(l«.

" M

rve«
e>l 1

* drn
Vr-

il«.

- iiItlBieur* inealil**. le tri"f-
i»tf»'««t descendu, «o débul de ta •
inr k 2* ao-dw«oui de rfro. I

i. a pe«er

f I nesmmis
...tiit ne puisse

e. U
etro

VENTE
SUR

ADJUDICATION VOLONTAIRE
DE MKï.'BI.KS ET D'IMMEUBLE

u complu
u m «us du prii ci pour ks fni*.

= EAU
SiJl'JICK DéPAHTKMENTALKl

l.Enu 'lOrezift e*t /p
plut fiui.uunf rf If plus agréable de

bfllni; .nriaMitido mort cm e
POOP tou» rrawtgneiBMli,

**r «i mixte éet
Le entier dp* thêrgn

IVtude <h- M' *• Ctnffi.

nttule •>. wnni/ue par l'Etat et par
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PROPOS DES AREÏKA \n retraite»
I ta FinKioioairu

La Rentrée

révolutionnaires en Cor-
nu>nl. A la ramona conspiraii-jti ilit••
<|p* Horaces, contre le Premier Consul.
<iont l'un des acl'urs fut Joseph Arc-
na. Vraie, uu faim*1, la conspiration
vaJul « oeliû-ei de mourir sous la
guillotine.

Nous n>nlemtoii* jws non» nllar-
<Ier a o * *j\v»emenls : ni « coite cons-
fiiralion. ni uu rôl- -li-« Arena en Cor-
*••. ni à celui de Barthélémy IP t» bru-
maire. i;V*i Iniitc une lh«*p. 'n k v»'-
nd'. >i'iii] intPi^t palpilJin! ,\u\\ r«.U-
drait écrire là-ifeastis. non nnp brrj-
churc qui. por surcroît, « pa/i «IUPI-
I}(IP» rflrofl noiivcaiit^. faîl «nHoUt dr
fa compilation.

ouvrage spéria] n'a l't»1. « notro c*to-
naiasanco. ronoacré aux Arena. »ous
saluons san? déplaisir e«lui. bien qu'il
IIP soit préciw'ment qu'une hrorhur*1

«*mpil*toin-. qiif fail paratrrp dans
la ftî)lw>ti«n «i'H « Clnrher» rfe FVan-
c^ >i (Peyronnei. Hileur. 7. rtn* de Va-
luU. ï>»rH>. M. Henry Fiach, un (IM-

tai d A . Nous lt
-nl les lacu 'il

l<Mir a nu rc<Mmrn. ••xiatanto mi iV-e»»-
wrt" dfln» *?•* papiers, put insu-Ti-
f*n(f.

DP piu». il comme! des prreiiM <i'*|>-
finVi/tlioti qu'il Agt d'autant plus per-
mi» fie inalirier «inai nu'»lle« wm-
Worit résuItT rt'nn floî»hrn*iit fami-
lial oi'i. fil loin -étal dp oause. lltisloi-
r>n !!•• (riiuvc pas non compte.

M. Hrnri Pi-ran^r.;,. si favonble-
ntPiit i]ii'il ml rommpiit^ cetle ptibli-
catMiii dans un n'-rvnl arltrl? IIP
.. ISjt.lin J.iurnal .•. m* s'v laisse paii
jiî-'inii'.-. L' déraut fîr*qup initial fi un

h i l i li^ Arriia r?!

tv- !d fuiU' J'Ajat-ciu. I;t h
ik' dit que. ce refuge dans
• fui Irouvé ilaim !a maison des

( ich. Il est |.lu^ vraisemblable que.
i mnipospe rie cinq ou six membres, <-t
j la maison QiiuVfta n'.Ma ut pas si
] praiidp, mie parti< .ION fugitif* aient
I litpé olu'z les Flftoh. parent* des Ûiu-

j Or, Giubefw est. par In aiiile. nom-
mé Préfet, et Jtmrpli Arena. reprise n-

i latil aux Cinq Oui», adjudant géné-
ral, et qui s'était trouvé au siège de
Toulon avec Napoléon, p«l exécute
- ois le Consulat, tandis qup ses frè-
i-i-i Barthélémy, égaie me ni rpprésiMi-
ittnl nu* Cinq Cet.1* deux ans après
et Philippe, Payeur Général, avaient
il»*» mol ifs de craindre pour

La seuls hoeliliti' pnlilique des Are-
ua contre Napoléon Kii/fit-plip à expli-
quer qu'un pareil dénouement ail pu
•HPP donné- au complot des Horace î
I i y a. dans mut |/<-dedans, d-'fl chose*
<|iie nous ignorons.

L intérêt de l'histoire, surtout ccllf
de l'époque nap&i*uiiieaiw> en Corse.
••i troublante por •*<>* ron-rf^ufiioif. \?
peu de temps qui nous sépare d'elle.
uns personnages qui nous tiennent <i?
-i prt'-s f\-f dp boucher les u trous n

moins <levon?-itoua nous y essayer
| par des hypothèses .mat* dôtU la dé-
, i. Tin i nation, qui iwigi», du rralc. un

•Avnil H nnp Uinmte pnfionev
ê ^st>rilîpl!r-monl objective.

ARIRTARQI'R

- f V. Emile Stiri. Sénateur de ta Corte,
;!v! : Maire de la Ville de Bastia, a reçu de

Jilinn i M. t* Ministre des Colonies, la lettre
mivt nte :

M . H i 'H' FFlarh

<iur M.
h I

p
PU vakur t\e lu ^

faire

- Tu

M. Pi»>rmD|feli, qui ne manque |>ai
4'pflj>HI. fffpUM surtout qu'il MP <)I-
(toute ri» la politique (il sera sur ••'•
point en bonne compa*fitie avec nous )
a dû «ourin- ri"iiu>- tln-jm-ssinn »i
^trnninVf à t'hislnit-p iW An-na /iu>S-
I- fail l>ffpl 4'unr pelote de chtwitX i
l u p .

il oompltmenl'.' J'aulfur, mais «ans '
rit>n tui ewlw de M * <lroiU dp nrili- t
• |ii<-. Toujourx pousw' par le gentiment [
l*ii]ili«!. M H.-nrj Flaoh Justine l'ai- I posant qui.
iilmlf rav-i.rabh- » U Krauw «iert Ar.- I *"f/ *7*fri'//»
en un ponil il oublier que Pa?cnJ Paoli
n .'((lit .'nchaisi^ par an oui» devoir
rorigin-, <\» «ervioe, ou d>ducation

H ; . l(..r .)•• « France. P«scaJ Paoli
•-!•• • ••••••• tVHtii (nul, el U eût pu,

. Jla.i-n nu Al l ia i s , ajililt fait de
U l l h ( A l t

ros chou '
perlilirc ti niii

ifWtt q>li lire nûti arujiitf minx .in
<le Cexi-eMbute opinion ijur nos fM-
tiraû'ttt >1r <•<• rruiifèrr.

Les ttrlirut* feront ta moue. Pou
i>- ttinu n'ent pu* leur affaire. Il
titre à avain et 1er roniréqttetiee*
M itigettion sont toujours indiscrè
Pour tew donner raiton. un paystu,
jmiterin rfunîl j'iifU : H Le rhott '
}-"<nt une nourriture à premlr,- o
rf'rtfer rt la fête du vittage ». Tom
Inistt A ftenser revendnn\ qu* le f>ra
tv homme se rêi/ntait du •• reniftir 1
/*•* /oiir» de semaine.

Hais jp ne rrux pas enlreprimlr.
l d h t

\ uUs ivi'ï bien voulu appeler mon
a lien lion sur les retraités coloniaux
de la Corse et vons «.voz exprim»'1 1̂*
<li;sir I)IIP Mit) replie de Inule urgence
lu «|iii--i|iijii <1? la révisiiMi rj(> i.>ur pen-

J'ai l'honneur de VOIK faire ron-
iMÎtrn (|u'ÎJ y a lien Ion! rf'vbord <l«
fajn» une distinction entre les nncie'H
fniiotintifiairps qui, apparienant a un
parirc général ou local conduisant à
pension locale ,on( obtenu un^ con-
rcssinii sur |r^ foild-i ili- h Caisse (il-
retraites inslituée dans la colonie où
il* liaient pn service. -H ceux donl les
cmpUtls fîundui.-iaiciil ù [K'n îfiii .Ir
l'Etat par auplicHtinn d.'s arlidcn 24
fie la loi du 1S avril (831 .-I ( i dp la loi
du 5 Août 1K79 ou de la loi d» 9 Juin
*K53.

Kn rc qui r<»nr»riir les premi^iN |H
loi du U Avril 1924 portant reforw
du repimo d.s peus.1,11* civile» .-( mi-
iitain-* visant uiiiqwmwt les fonc-
lionnaiivs don! le« rmplois *».md •-
senl à pension de l'Etui ne leur e l̂ t w
applicahlf. L'artirff 71 de la loi pr.-
riléf [jr^voil. |).,ur i-tix. il i^t vmi. !a
rr^ntion d'une Caisse Jnlereoloniale
'(••N r"frnitefl ; mais le rffônn' applica-
ble H relte iitstilulion. nolRmmpnt en
'•-' qui a Irait à la révision d^s nen-

Oui dmctEt voi.
'•U ? Mai
disant fortunêa'qui ont eu
jirivilégi; de déserter pendant quiaze
jours au un mois Ja chaîne quoti-
dii-iiiic jioiip VOIIT vers !(••* régions
tthirtm.

On pari Ihunnur inquiC-lp, 00 q\tè-
le de la cur* inessayée où notre ma!
se soul&pera. P«r plaisir et par be-
soin nous courons lea stations à la
mixit- : Vizitavona, Orezza, Vunaoo.
Ctrlains vculflit un coin nimim con-
nu où ils ingurgitent une nymphe
plus itbHCiire. comme ce village de la
l^slagniccia CJUP friquenlent déjà
nombre de nos concitoyens préoccu-
pés de choisir UIK villégiature mo-
deste. N'en déplaise aux esprits cha-
grins, c'est 'seulement eu montagne
<iii i'on pou! sp retrempir après quel-
ques mois de labeur sur notre littoral.
A fi-imli'z pa* ce bi-ju jwrieur qui
|iré|.'iid qu,. r,HP|ir c -^ i S L l b i r J a m a .
»»• •!" la h..ugl(,itp «i qu>n dériniti-
VP. il vaut mieux ppster chez *oi.

U bonne blague ! Certes, le rentier
<jiii organise son pxislpncc #<>ïun ae*
^>û(s. surtout selon la température :
!•* possesseur d'une aulnmoliilp qui
pfrmi't de se rendre dans un pplil coin
frais du Gap «rrivpnl à tenir !«• coup.
Mais Je nombre d.' ces favoriSÔM est
minime. LA grosse m n ^ de la popu-
lation doit vaquer ù des occupations
H l'heure o(, |es rayons solairp,. «.ni
brûlants, nnswr se« dimanches, voire

LE KU KLUX KLAN

•toloa « Vrtr* Wiillp. qui publia M I li-
CT>'* daat . Poutfci . , H o-appïPrtU-ift ™« !#
Klan a'Mt que ]ihimli.wm*ii( d-in? ir«(Kif.
tifln. l'i-iupérUiitD ^ rerUfn* siitim>ati au<
aal toujours subsisl* »u wln dp U élu**
moy^MK d « ElBts-Dnle.

M. PhHip écril dt.Dc qur r ' « j *a ls«o qu,.
lUPlqucs Jêuoe. ffmt. rtunpg 1 P»;ashl- (Al»-
hamj) « f , d t r « l dt te «wsitrer k la IIW-
raUin dt- leur p»yj et fc CP^,f j ^ , , et bai
•m ordre fr«(em*-I ; i« g u Kl«i JCIan t,i- but
île 1-1" irroupemcnl était <IP maint i>nir l'ordre,
•IP BT-iuptr Ifg Faible P | d'Mnptehrr l^t «C-
\«* d» rtolmer dp» aèfrft.

Tr*a r^ id l. pour«thl M.
A.O. [P sud e

* Philip,

1
i r

Hilhfiireumwrat. le Kl.10 *¥»« blwMt
SP dpfarmT ; dc« ncl-n dt- tiruialli^ pu-foi*
•l"« meariret. purmi ll#-u : I- «lu, pPU k p^u
prit I'h4bittti1c *• ik« ronsuh^r fomm- une
..rcmisilion d* Juslk-? «ipabl^ de pniKsiil-
ïrP un roupjMe *t *• l'-Wcm#r. Les «-le»
'IP vMt'ciHP ,i- muJtiplièrent favori»** p»r
obllptlkiB du tttr+t imçtnf à t nu IP» imni-

l.rra d» «lin. BJPDI«I \m prmutr» «(HirrFali

s w PM-rulif
l (juo i

d^mnnl dadministraii.in publique
ITi-'vu par l'arlidp donl il n'agi) et
.Iniil 1P IPXII- doil être arrêt.' défi.ilti-
vmeiil ,.ar ]e Cnn*-il HKIal.

t.'dvniti-prujct de ce pi'al"*irnl a .
ilii reste. é|î  préparé jiar une Crim
'ii^sion ndmi ois Ira tire, placée sou-
1 ' pn'ot'lr-tic? de M. AIIIMT. Séimlfiir
••I i|iii cniupfvnail des repréaentant-
.11 ptrmmiM inlérwoé. Il doit rfgle-

tairemenl fitre examiné par le Mi

ais jp p
aujourd'hui réloge du

plant? comestible f
potager,

lAI en

légu

t j ^
n . avant que d'^poDwr la oatu« de IR
France, où il i»e ni que passer. Il ne
faut donc pan juj»*r Pn.ical Pnoli, ni
«W-iiî  .Nnp.vl.-on. m !« An-na, de OP
point de vu-

O uni peul iir*> ortioiil... cl &> qui
hihl<iri<|uem»nt a <t- rintérêt, est que
Je-. Ar*-riA ont piii#tammcnl contribué
« xprvir la cau«e de la France et qw
]«s évAnemenU ont prouvé qu'il»
avaient tu )ii>4« .'n d^ouvranl que
] ^ inlt-rfls do 1* Corée l'ajwociai-'nf
falal'-ltifiil ;t la Frution.

' ' • . i !• ra pport aux
'• —nenx, car il y

'•• coupée pntre

; •• .(owph Arcna.
i.rorès n'aurait
-•m»-.* VinrnI-

Mais qui Mirons- noui. au fond, de
k va «le hUfotre, fn-core pWn* dt

^BéF tentât en violet épiteopai ou en
ronge rnrdinalue. possède /fouin-j
vertu*. In inriînf mAfrcin le traite de
ijrand méconnu et rappelle à ses ,
trmporain* qu'autrefois le chou
orruper un rann honorable dam Vnf-
ficine de l'apothicaire. IJI phnnm
jtée des ancien* leul mfme en qrand
honneur. Si l'on en croit raton, ce se-
rait ardre a lui que les Romains pu-
rent, pendant pttu de di.r siMes ne
fesser de médecins en lui faisant en-
tière confiance pour fortifier tes en-
fants, dinsipier les céphalée* le* plus
lenates. rendre la srnsUniW à toute,
ritatriter les fîstttles. tarir les sécré-
tions excessires ehez la femme et to-
nifier les muqueuses.

Depuis, on a recommandé le chou
- ntitammrni te doctetir Rl/tnr en
1 * « dans te traitement de In rom-
tifmtion, des affections ca/arrhvles eî
du rhumatisme.

rrst. rm»im»M«lf . plus qu'il
n'en faut pour nous rendre le chou
préririix rt snuhaiter qu,- la ntmpa-
ijne f/in se dr**ine dont le hul de r«-
ti/isrr hintetnent à sonJaf/cr •iwi'ftiet-
'""•• 'Ir rns petite* misères physiques,
soit couronnée d'un plein surrèt. Et
persounr n'aura plus le droit tfinna-
rer qw1 si t/i rare aureronale pti snine,
forte et joueuse, elle le doit mur hru-
reur effets de ta millénaire soupe uur
choux .'...

GiURiiX B.KIQE

l
n- de- Fin
aux délibéra

Afin

p
uiil r?V«r

i pf'll!p
C(III-I« d'aflendrc IP ivsiilla't de e s di-
'Tj Irivsux. If Dépnrlr'miTif a invi
"t Chefs des colonies puasédant à>
nsionne's locaux, a exam n.-- nv-
envpiHanw In pnmtbilite d'accorder

ux intéressés, sur h>* (-miU d.s bud
'tfi dp leur poniu-^iion. uW allpca-
i uis li'mpornircs a'ajtnilanl aux
-iisiorts actuelW pi qui prendraient
n l.irv de | a révision >}e c.-IW-ci. Si.
mme il r a lien tout lieu de l'wpp-
. p

•••••11" -)iiîgPf?iiiii ,>| prenrhiil des me-
'itrps cn conséquence, les bénéficiai'
r-' d--sdite« alloRHlionj seront tenus
nu courant de« ditinasilions prinen
.-m-initôi qw W iustific*ilir»n!« iiécen-
-Bires scponl parvenue* à Pari*.

Hiisnt nin lilulniri's âc pen^îoni
concédée par l'Etal, le nïns gmnd
nombre d>ntre PUT ont de\jA reçu »a-
li<far|inn. du moins en c» qui enn-
c>rn-' Un pensions d'ancienneté.

P<iiir lê t pensions d'infirmités, «n
léger rftflrd l'est produil * n rai«)n
de l'époqui' lordîvedu voir de la 1 >i du
10 mars Ifrl'S ,k«i( l'article « a régi--
I. nouveau slaliit rf*> wlte «lAgorie de

™in ail l'existence estivale **l admi-
rabJenn'nt bucolique el paiftihle.

Sortant, n'aljpz pas m'opn-wer le?
-liffirulles du voyage. Il v a quelques
fliiiitoi. il fflllail so c-iilenler ,iu rhr
min de fer. qui ne d^«nert que d*̂  ]j.
(rues iirifMirtanlct. Mainlenanl. l'auto-
lnis pertnel des randonnées *i pïni-
Ir.' jusque dan* W villages nTulw d<
In vraie Corse.

Mais pour relui qui aime nulrv na
lun- nari'nli' .1 sauvn^ e\ nui veu!
voir par liii-m^ni.\ arlisl.' ,.u r*n-t<- eu
«on for inliVifiir. ri<>n ne vaut W bon
tiei» jambes du pedestrian. Ne jamais
Atre pressé Pouvoir s'arrêW k la
moindre requête ou au plus mode»!--
prétexte. Visiter notre Corsp A pied
•••mit ioVnl.

Nul pays ne *t> pr^d- ninmi'- |c i>/>
In- a ce m.tdp nV locomotion au poinl
de vue touristique. TIHII s'en mêle. IP
Html, le paysap*. l'ambiance enfin
qui incite au n»vp el « la contempla
tion. r

HPI autos rapides nous dépassent. '
bruyantes el Ir^* |IPMR«'-!>S. soiil»van:

rrnt i

» d- la r-opu-
.I w ^«oiMtioa
rivllp L* (trtu«*r-

nW uor (ni nmtfr

fti 1913 Ir profpftwur
f«r ri).*l«tr? du Klu de 1*60 rfï. dr Je p*-
.rrâBlwr U cho»? fat fuir |* 16 oolobre.

D'aprp* )• *>ttaPiljrtB d- pi-tarifie Ir bal
iU Kil Kliix Klu moton,* « I 4* rrpr-Wdf.
•i-e j,r - • •.-. ..wtéi, dr prntffrr U foimll^ Pt

t l i i l k M V l t <

ll^pnsp ou polili^p «r»n<r*w.
u Klaa n>ul pu* ,1.- uwcAi F,rt
l *'i<ljnfrtif 4 « m i ipi1 fO0*t-
l*» i-onimr «n* nfTïiiN. flnwHl-
qn? PPMP a«»<v.aiiM <|Ui «nit

UU*] a*ikMMli*lp dpvw ••« **-

luenl dexpiter nôtre envie el'notn- ja-
Inu^ie ï Nmis n'y sonfreons fturrf. uh-
w»rb.*s par les décors qui s'offrent n
nos rf̂ rartf*.

Iri o'<-s! un-> vâll-̂ e verdoj-sntp. là
un bfiiîi ombr-ux. une fraîchi' r1

moulue rhat«i*tn«Taip. phl<> loin de*
ruine- imnr>«aiili-< jnrdxnt au nay^a-
frp un cachei d'un romantiamA origi-
nal.

f»r«(jup le «oir. après 1A refnl dti
film naturel qui «Wl di;n>nl^ devxni
•I autour de iiotw. apparu II un 4* o*s-
imrailis où >s fslivvins viennent pai
MT l'air vivifiant. n..u* regardons le-
«wiiwtii illicro id^alemen! fleuri s d"
rosé, de lila.» et de vioW.

p
IVtpïM-n, fnl
•M(BP« ,jui * | ort 00» r*«,.B * 4|p iHMKr , a
nnm du Ku Klui XUa.

Tn.iJ.iur» p.l-ii que > KUu PiT t*t! fWlf-
" n ! rtJnt |r Sud ri <Um Ir VIIMIP WnM pava
•û .InwiOP )P prnl<tiOTU*m.- nrthatof H "(I

•• f«il ( I I I M T Art l'n'vFTiÉtp* ••* pr.t-Vta-ur,
rafTi^luriiP. ri UNfiut 1Oi patrimcat T.'-
vnlollua. Dau dfui Ktal* li «t | rot ré J i u
H pnllilqup ri i rail dlilpnrr a n «utfxt*t«
rnmnip ^"iivprnpur*. DMM p'ua^uri anFr'̂ k
1 » ' * ] i d t \ d

k Ku K!.,. PtUn n t 1 B | | d<.Tnlv w .
ftfp aux E l a l d ^ * . C-Mt <pf\] po*aMp.
,. qnplqup <-rin.p qflj ronvtfnM à ta m

D'aiiliv pari, l«>s pensionnés nni d
lirenl obtenir la r/vîsion de leur pei
lion doivent produire à l'appui <
leur déniait il" une deriamMori-'iix'
lionnaipp diïtii la formule P^I mïw^
loiir disposition chez ici o.iïip'aM

îitstmlion adil<- dechiration. Il n>e|
pis inutile d'ajouter qne W infér^-
«•<<! liltilaiiva dp pension d'anHonn"-

>nt vn leur ancienne mm-winn
rl<V. «Vpuifl le !7 avril lfr?l. d-*

f> ne sont pin* maintenant que d
rumeurs et d*>* visions assourdies q

Vl

j liment en ̂ rêc» H en rfoureiir.
1 Son* ta clarté du rivpusciiy oWt

encore 1<" phis somptaeux décor d*1

monlaitnr. Puis le* nlaiu s 'é ia^l du
Ti-rf profnn-1 -,v,\ "iiilitv* 1-^pes.
' ' • '• " i- ' ' ' u n peu

ti^n^nt

' • .m kiin
r.-li( -If- h.- ••- oh«w.s fim-« Tout w

' lait e( «•srt'sntK dans k «nriilejn* de
• 11 nnlt. ^

LoiriiB.

ÉCHOS
Uni r « — P : P n^ v,,i ^,

o*l# 4c qui — nn r,U r»rl #

f

— C-Mt M M «Mprlt, MiM T M aW-aito

•'* t*M* * " •*•«*• * " * •

— «•« (jwoi, « - « H I T F»«rt pat t» ffcclwr

v» mt : ja rtftrfe, mit test I
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LE PRIX DU PAIN

min il" pourri» IIP|HIJ"
m* W vilW |».r(s il.> e*.i

1 fr. 65 dans 1rs «omuiun

tir irnnlnnnrhiii. vra*-di S5 «»|>
IrTllI.P'

LE VOL A VOILE
AU CAP CORSE

L.î U-iupsi paraissant favorable, li
'i-nlt-Niuil ThuM fit, hier malin, sn
[u--jHU-atifs LHjur effectuer un vol i
inil*-.

A in lipurea, ses prévisions se cou
lirmant, U prévint par téléphom
i• \pro-r.hth de Baslia quïl comptai
iTonriiv smi voj v r s 11 heun^. Im
i>i».li;t!'ii'.fiil. le pruprammi' pn'-vu
ii.ur avertir la population fui I'V.VU-
l le drapeau du T.C.F. fut hlssi
n i siège du Syndical d'Initiative <'f
(!<••: ciitjp» de oanou furent lires |>ni
MM Mnrini et Badani pendant «)U(
M Acstini faisait circuler en ville
ntv Hiiti.mubili' avf. une paTif»rl<'
jimi'iiiralit le départ.

l>, m.mhrous"* vHilures transpor-
l-iiii des mmibre* d* r Aéro-Club e!
,!•! Syndicat d'Initiative, ainsi que 11
i-..r*i'nini'l JII <-'"ltlt (it> S<T<»1" H

tlivt'pws personnes de la ville se ren-
iiirft.'i à la plap- dp Farinole.

Knlif temps, le lieutenant Thorrt
avait <imtt* Suml-Klnreni mr *np
hv.lraviun Hanriol. tyi-- *7. A mi-1
Ù ].. pilote caie son hélice a la hau
Itmr .1" la cote 638 qui domine la ma-
rin» d" Kariniile. trf1 Vfiit souffle vie
Lui iln «fnl<'«r Oitest. mais un pla
Inii.! dt- nimjp"* " " r t > mèln-n empe
rn- If pilote d,- monter ju«ï«"«^-
,.«M^ .lui domiwni 1B mer do 1.300
i,,.1-!*- Maiçre cfMt'difficuîté. le lieu-
InrtHl Tlt«>rfl rvussit à *oW à Toik-
,i..nrtiihi 3 h- 33. Il amm-il seulement
y, Ti li W sur une mer très aRitee s
un*- c-nUine de mMrm du riva*»,
licitiiis H* in unf «vmi-hptirp. le pilule
,i.'w<ii ilrjilu>iT «t.1!* prodiges d'habi-
;,.|,. .-l «tViterffi? pour **" «n«i'il('»ir

i r,ir fr.Mnnl fVqn-niment les r<>-
, I,,T« «t disiwrai^ant pa

i.,oli-'- rurniil tvnwnlr*.- •-• •
..,..!.• tendant cHte dernière demi-
ÎI-HIV. ainsi que pendant la pre

' ' \ i i l 'ours iln vol, le pilot"' fj' Plu~
- -ur- |i-lil> *'i>«#ti'n p i l direel
m,.ii l'itoi» <W nnMn"»l en survo-
li.nl " L- Pntun. pnic iUpa*""l
h -nipiinp le onl rie San-Léonard.
U haul-wr du San-Colomba no
domine !<• hameau de r.ualtelh

,-flVrina .-(ïalVnienl un vol de dt*-
-,. .n direction du Nord jusqu'il ta
, )3*f> a«-dfW!ill!> de* vil! .i?-1

-'i«»liH> "f d.- Canari. U d.-^ue-
^i>are le« poinU exilâmes al-

\< nu CfiOM dp ce vol esl de qmn-
il«nètrr>s environ.
vnl .Inniié l'*l«t avnnoé de la
mi et If* rriMfs <Han) 1n>s wiuwnt
I|P4 de nuaiw*. 1 accompli «i"f-
1 .h' lonjr» imrcourf en voi à vftde
.'id H« pi»* en plu* problemali-

\ , ,^ ; ;,. lieutenant Tb m ' n d.--
.!- .tuilt^r In C-r-i- «lan- 1 '.'••'';"*•-
. \inî*. il a •'-lé PÎ vivfinf'il in1'*-

'imr I'* «buervalitm* 'piil •> C"
. -n volant dan» les hanln m<n-

I.! Cap Corw. qu'il « mani-
'-rme inienlion d*1 n-vnir
",inii';e prftcbain". an r»ira-

'•t de l''lté.
,..n d- *e réjouir rjii" prite--

.: 11. Xi et parcouT
,.]p dislnnr--.

par *on *n -rm-* PI *• mai-
iMirW *«r non» l'alten-

i

AU THEATRE
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LE CHATIMENT
DES DRUSES

.\tts

Paris, ti srpirmbrt.
CM télégramme tle Beyrouth rend

romptf de l'importante action qui
*'('.*/ tléroulée hier et '/«i i permit à
nos troupes de détivrvr le poste de
.Smwida, assiégé par les I>rtu?s de-
1»>ù pliixieurt semait»*'*.

Ie™ JHWÎ, ta colonne. remmoiMtëe
/un- If générai Ga>tn>lïn. comman-
dant en chef Oes troupes du Levant,
n-lirontra une riva résixtaitre au sud
des hauteurs de TeN-Avio où les Dru-
.«et ;#traisxaient vouloir s'arrêter.

L'rntianement rfcrbi/ 'ifnéral.
Vers teite heures, les Minent* de

me appuyés vigoureusement par le»
rluir.t (Cassaut enlevèrent A» positio
nui fut entièreim-ni occupée à la nuit
ioti>**mte.

Lr,x l>ruse* ne replièrent vers le
\ort et finalement les Français sont
iiilrrs dans Soueida. *

LES EVENEMENTS

AU MAROC

IES iriATEntS AlSERICMSS
rO\TlM-ENO\T A COMBATTUE

POVR LA FHANCE

Paris n M-ptembrc
On *)il que le département dElal

«V Washington a l*Ugr*|iluH au coii-
mil général des K1al«-tJni» « Tenp-r.
,.„ le priant daiiirvr luthiilioii des
Américains eng^rfs au Maroc *ur let
«liputations (le di-nx secli-ms îles Joie
fi-dérales :

\' InterdUant aux citoyen» am^n-
cains sur le lerriluirp tlw Elals-Unis.
il- sfiijtaKer ou de sollirikr «n enfia-
tr. inont (iiificonque pour pn-rdrc du
service militaira à létranfter:

n.-commsndnnt aux
i d.il>. is, dan« u
e iauh les

f de n' jmys i'ii nu xervu
du iieujik de, ce pays

"\nx Ktois-rnia m^me. l'aHiludo de
M. K.-li-*. qui m«Mw«: do tfvir con-
I,-. |,-< aviateurs in< riraina « il» con-
linuonl d- romUlin- MIP 1-" front nf-
r»'«. » W vi\.-m,-nl critiqué .Un»
h ii* i.-n milieux.

LojMnion américaine jupe wvi-Pf-
m,>nt le fail que le Dépariem.r
d i:iat vient dYxliuiner. au mum-nt
n\ vont «'ouvrir les negooialion*

," mipriv H-us vifux arliHes A» loi
<(ntis le but d'ohlipT ]<•« aviateurs H
i nilkr te Waroc.

t;n 1.-légramme de Rabat annonce
(lue W aviateurs américain*, apn*
s Ttre ooliciTti'1-» nul .l-TÏde av conii-
nu.T à servir dans l'armée chérilien-
, , , contre !** Biffain-. |K>«P la France

L'ACTION ESPAGNOL!

/ ,i iv>: M:s TRfU-pt.s
DM-HirEMAS

Pan» -+ Rtplenibre.
.',» Ir.iupes Mpapiolea du fPCteur

....Jhucnnaii, poar*uivanl ifiir mno-
v.ment en avant util occupé le Itje-
hH-M«]in<niN4. Mftro-Vlejn et Cor-

\ nnon.

VERS AMIH

Madrid. 24 sejJomhn-.
ftvanfv ver- Adjir conlinue. Nrti
,p« ..nf Pri^ tlan* le Hjebr-1 Mah-
., ,,,, Smi^rUnl matériel à?

i>it.- nvjnce a permis le dWayi-
IP la va«(c zone située en Tao des
p< p^namole» el des point* do
init'-ment qui faciliteront les fu-
it (Wralwn».
Ile a produit un pftVI considérable
:.-> tribnii H a nermi" an«i de

iver de IVau.

CLERMONT-TERRANO

U roSfiRES I*E LA \AT4tJTK

LES MANIFESTATIONS
DES POSTIERS

LUS SAMT10.\S
PU MIWSTRE IX' Ctt.V.UkW E

Paris Ï4 se-pti'iubiv.
A lu HSJite de l'enquAlo ouverte

aprt's la dt'libtVuliuti du Ctmatil des
iuiiiiblrts, au sujet cii- lo ftvi-vf île pru-
teslalkxi de« ent raux li'li'plioniqiUM
et [>>l*>Kraphi<|UfN M. Cbamuel, mi-
nistre du Ornnmi-rcp et dfs P.T.T., a
proiinlW cin'i r'''Vf*rfl!ion* au Pfiitral
de Paris PI uut* à Lyon : cinq OIIBL^ en
diapouibili!^, dix c'hai^ini'iits de ré-
sidfiipi1, plusit'ur» cbanpfinnits d'î
bureau IJMII» la iin'mi1 ville, dns aus-
|>ciisir>ns de fonction <.n di-s avertis-
scmenl? coraminaiotpi'*.

TroiH conlrôleura 'lu bureau du
Lyon WT'.III rétroprad/'s el changes.

\OlVhU.L.< SAXCTfOSS
Pari* 34 si-ptembre.

Après avoir examiné les rapports
provenant de k province, avec
MM. Deletpte et Oaron. directeur du
personnel, M. Chaumet a prononcé
pour Marseille lvs sanrlinn^ sitiwin-
| n-vocHtion d'un oommis.

bfsrmations Financières

Livre
Dollar
tiK) lire»

10S.42

V.C.iWM LlHtîL

lUllH.ttK l'Ail M11* lilAUlUu:

S5, ror de l'Opéni
t o rentrée aura lieu te 5 orl

f Doreur NH'HTKAV >i lltO»-
r de prévenir .wi clientèle- que sou

Otiii'l sent fermé jwtfftl'an lunt/i
septembre.

|.a : une nvocHtion d
d-iix commis déplacés,
di> rvsich'nce. [roi-i finm'ti

h n n ^ *
fp*es dfl

n'auires sanctions neront prises
pour Brest.

A Toulon. M. Dipat. secrétaire, ftf-
nèraJ. avait wril une Iftlre k M. Pain- ;
]t-\v pour revendiquer pour lui seul j
ti«-î('nienl. niais m>s tamaradea de la j
la nspiHisiiliilité de la grt-vo d'à ver- |
Ciinmiïsinn «•xi'rntive «'y sont <ipp<i- |
si'-. Vdiiintd qn*1 In rwp«nihabilité suit j
oclleetive.

Le» mesan's gonvernemcnlali"* 1
provoquent de l'irrilalion ilans le |
siin de !a délépatinn iMt^tal".

CYRNOS-GARAGE
rainions pour trai^p-.rt^ un» <•

pefit lonnaf^-.
S'arin'^siT au bureau dea Trans

|>orls aulo ri>i Oip. 4i>. iniul. Pnaït.

LES nORTS DU JOUR

H. PIERRE HnlWEÏHES

Pari» >l septembre.
0i> THiiartarivi- <m «ntionce que

M PiiTn* MmiiipyriMt. direcleiir des
iràvanx public*' de MadapaMiar.
b.-au-frére de M. Chaimvl. ministre
du (winimi'rcp. a suwiiinb»1 à une s>n-
rnpe cardinquo.

U- dérunt éttiil tlgt- de .58 anr, 11
l'tiiit cotninandt'Ur de la Wffii»n
.î-li.,iircnr. 11 lui-*'- '»"• vi-.iv.- -'I
huit i'l>f;iu<».

LE Hl.i/IAIIWJA
l,h VACMEWRE

Paris 2t (n-ptenibn1.
On l-l-'-fîTapliii- de Bombay <]\i>* k

malinra.ljuli de l^n-ln-mire eol .1 '•!••• -(••.
Llv'-rilier pr-'^rimplif eut ann ne-

v u , sir Hari Sinph. dont il avait élé
pari'- au -iijfl «1.- l'arTair" R(»hin«on.

I ,

PRESSOIRS
ET FOULOIRS

POUR VENDANGES
ETABLISSKMKNTS

STAATH-SUSINI
9. HUE DE L'OPERA. A BftBTia

CABINET DENTAIRE

M • Ilnl'IlIC a ivj.ris «n r u!h-
!:..!.. dr|.ll.s jfuiii 17 «. i.l.;inl..-e.

BEURRE FIN DE TABLE
il.VHJ.KDI EU iMuui'lir]

en mon*», ROULEAUX «T THW.ITTM

Arrivage tous les courriers
EXCLUSIVITÉ - : - - : - Uno« - D*TAIL

« MAGIM & CASANOVA
TuteMfl. : » — BACTIA

L'HEURE D'HIVER

IrHIRURGIEM-DEIITISTE
M. ED. NICOT

Cdbtnri oorort de 9 henre» k n

Pari ^t p
ù l'hciir.' nnrniale •''
ii 3 octobre pnichai».

TERRIBLE ACCIDENT

) ( S PASSAOE A MVElf
l \ THAÏS TA.VP(t\\E VUE Al'TO

ET I -V CYCLISTE
Liboiiriie. 2+ »epl*mbre.

A un iwsMpi1 * niventi. «.ftstam-
menl f.Hverl. Vexprewi d<- Berprac a
i.n- in échar|>e une auto confenanl
rimi i«-!^.,im.'* •-> un rycliole.

ù cnnducl-ur de l'aiiln * H* rele-
T.- indemne, mai* deux de* occu-
rnrit-i ont été lue» ei deux aiilre* bîc»-
k*. U cycliste, proKIé h dix mMm,
a été lui*

e
INSTALLATIONS tlSCTRIQVhS
IIMT*LJ-*TK>fM * FOURHITUm* :

PLOMB_ i s TUYAU

Ot'lDUCCI A ROGU.VNO
Bti>l> — J4-aft, Doul. Pao'i — Baadi

Tèlcphnne : i -an

Petites Annonces
5 Économiques s

*0 'f'

TÔMNBAUX A VKNMIS. *>

LE TEMPS

ES HAl'TK-SAVOIC

ET flAXS LE CHAROU.AIS

F«rhi 2i ^ptrmhre
On «iertAl» ' I * lWin<*vill»' ̂ « "

-.1 du Pj.il-, ». I P**IM. ime mmr fHinr
•m»u. I<-C«M de anoUM* à condrt 1̂

veri 1«- t^nvrr*» na
é. présidé par M.
i i t r *

lionnl -I- la i
iMac, an- i

CONSEIL MUNICIPAL

OE BASTIA

M.̂ t >••<• luombrai au Coeaeii tuun!-
fip«i. i-.iit cunvotfuéii («.tur «ttmt'Ji
.li .•••ui-rttii. « 11 hfui-fs du lual in.

U H r -lu jour : tiudfpt u.Mitiou-
M l i l i f

LE GlflEMA

L'ECOLE TECHNIQUE
MUNICIPALE
DE BASTIA

La nonirai*t*iûii ktoale proft^^kin-
iwlle tt rt^u. nvanl-hier. M. <!>> "*.ro^
OiafTi'rri. dé pu Lé. «tieit-n ministre, et
M. Ubbé. direcl-ur (jénéra! dr> l'Kn-
ttti^ri-ment tt't'hriii|iif. Le but dp la
rétininti Hi«it la ovation *• l'Ecole
nntnicinalf nrurw-<iniin.-!!.- <h- Bn-lia.

A a heure», rtnns la salte d'honneur
dn la raairifl, M. te sénateur-maire
Emile Sari ouvre la. >«éanee par un
fixposé rapide de la fjiiestiun et don-
ne leeltire dw fléiibt'THtinns par les-
ïfuelle'* iï\ nnmntiR^iitn pn*n'̂ *iionNPl-
1̂  et !.. Ci>n.«' il municipal uni d-Viil*
In er^ation d'uin* Koole Iprhnîquf. Il
r-m-rri,- M. de M'.ro-Oiaffftri d'avoir
bî^n voulu, lors de son plissagt- à
rKii^i'itneraenf technique, demander
nu Parlement les crédits néoessaires
à 1 installation de l'Ernle. Il se ré JOLI if
<le l'arrivée de M. Ubbé. dont la pré-
-.pnif H Bnatia "at la preavr mnni-
fe t̂i1 ritl dé^ir (|n'a le frouFTnemenl
if» mellr*1 a exértitton le projet pr-'-
céd-inm<-nl élaboré par M. -iV Moro-
'iiolT.Tri.

M. l^bbé Imili' enKiiile daim !>es
inuindr*»; détail* la (jui-ifiori de I'
Inllnliun i-l du fimrlmnneineni d
future Ecoli' municipale. Après un
érlianp- dl' «mes Antre MM. Ijihb*.
Ciwirno. de Moro-OiaflVrri et Emile
Sari, il a m décidé que. pour \m
fiéhut!>. (rr.i* ateliers de omirs se-
raient oiiv«rt» : un atelier de forpe.
un atelier dp mécanique rfénéralf? el
électricité p| un alpiier d<> travaux
«tir l>oi<;

M. d" Mi.ro-Oian>rri retrace le but
dn l'Ecole technique municipale qui.
dit-il, coneiftle à détourner de la car-
rière administrativa nos jeunes i^ns
pour 1*H. diriirerTers l'artïaans). il dil

d u
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Moro- GianVrri. Ubb-s
. r>nlouK's de* ii
aion l<Thn[<]U» i
HTM dn Conneil i
* la Yixilo ries

nf l taim )<<s ateliers
•)ti p le ftmivernt'mi

i'1 mitres df1

™t de quel-
munir i rMl.
locaux où

•ut a "léjA

ttVVMHt; : Artirlr : Moi Murrnv.
Critique de Filait : Visait*'* il'Kii-

fttiiU Lu Femme de in an*. L'Aigle
des Mer*. L'Att-utalvur Nileiifiviix.
- Erfio* et \ourelles : Toin \jix
raank' un Jardiit d'Acclinialntion.
!>o!lv [)avi-ù l'at.-u.T I.,- l'uiilnu-
II

qM r̂le <te la Cour de Napoléon III et rfun»
J^iio.- «ea«rlU meslrninc île nos Jour* I C'cit
re que oou» r«Mrv<- -it,o tkralpr flln, M«d««
m.liSP)te MhUght.

MaC Murnty Mt a^c i Portamoulh. « m
Klau-Uni*, el mm m \n#(ft*rrf. Eli* vbl t

"1." mnivhpr ijuVIl.' innnlr.i de arm.lfs clia-
l»i«!tUHi« pnur la dMur Son plu» «r«nj pUtl-
s;r, éèi sua Jeune la*, dtalt d'imjiroitMr des
l.rm™ *u Hoa <W nrffUfi it<? barbnrle qui
jynaaknl (tis> la rue où ws ipirtwla it*>m'iii-
--IH.QI. Eli» ti-bïWK pluMrunt fols ï la mir-
ĵ'inrtB f̂1 ilt (A nî r*' pour «l&jiâ̂ r JIUX i^t^v

l'un muarrlm ambulant, nu grand anuwi'-
•Hllt lW p.̂ lNJlIltll .

\ -la'ntu an*. toujourB éfr\st J* i* ilansc,
<JP Mnrr*Y fait se» d-Jhota nimme pplile
' Klrl . 4UX • Polivs • «I devinai vite con-
u smw )*• oom dt> • MIL1 Brinxl«t GM •, El-
p créa, ft i-n moment, un type if danwuic
ut- l'on a rhnr.li* à imilT rt qal « t rpal,'
o rjps classiques dea muBV-halîS aiMHtaln.*.

Etlf parait alors dans uni' •pf'ri'ltr, • Hcrr
,.IIIP H'gtws» -, rpil JH l.iflre iT»mplMp-
ifni.

Bo 191S. MaP Morray rHnurnc sux . Fn-
J'* • piuir un? *«t«uin. (:v»l J (-c ninmeal
ït\lf rammmer \ f..iri> du fiitma.
O n\>ft. tu ddtml. qu'un bout it film pro-
lé *UP uo éiraa d* potier que la <taas«us«

r*TB. pnur apparaîtra pa obià- el en o* *Hr

••y. Pi-.fination, Brnaiway Rns
IIP FrPlii'fl Doll, Pflshlonrew.
raii):wlh- Mi'JoiBht

t tliff. rbrr* lee-

n V»l qui! .•»! «le U même fari'jr», *( i\ue cn
(juB jt'uiM méntr les nrfmiM .Mup-i qnp
HI'^lP (lu ll.'tlUl.

C'e*t rttmo MM* rMlrletio«i <iirt! faul f
l:?tl«r Juoques Feyiler, et in priitagonluteB
Susy V^roon, «*ari Duval. Jrtoop-Mw

Victor Vtni. étanant de «obrkliû «t d'̂ m
liaa cuotnue. Radie 1 Dulry», qui â «u ea
prOifalcr Jor montagnard? auiu uatm-cUi
Pl tnffn Jean ForesL, qui a aupporli» le rfl
éi'rasant Ne Jean Amilrr al aoo* a rvniiu Io
h-w ••(•nllmi'nM <i* son Jftim-^*T»«ma)tfl, à l
fmjon dfs pi LU grantl* parmi nos jmwii* ar

JH mr paMerai
libei. MM. I..-H. B

d'Oublier \r* phnlnj
vl c l Paul Pargu-l. i.

' î L 1bU

Et donnant loul ÛPI noa a*l* sur f fiini.
o tcrm.tit-rai rit itMnal qutl «'allfmf parmi VA
ilus twllrs {traduction» aortlej Jusqu'à ce
•>ur, ri 'TU'II errait ImpardooDoMp à un uni
u ctoémn, d>' msnqurr on let «per toel?.

Rem) Q1NBT

i. la Jputtr fille qui di-vi.^iitrj UDR tleurru
oiwe
Le «T-ml attroll ,1e rt. IMm « t <k- «OL

r4anDl<T dea VÏ!H«««UK anin|U(> «vec leUJ
iWrletM vl dr multiplet combal» i l'abanl»

alerprdUlhMi eal J.. -oui premier ordrr
rmt if* prtoclptux peraunuima, 4i faut
Millua alla daiu lo rot« âr Sir OUïie

#lf On Mi-ra) Eol.1 BLDPL dans le rAIn A
M nantie, H toal purtii-ufwrelDMit Wallac
Bctry dJWk* un rAle trfi» «péfial qui lui a p-r
loi* l 'ntnionhiii in canapaaltiDD -11» Bou

fr » :« Toi* pùllroo, mais dévuu.i i io«
mnllrfl et 4 la fois vlek>ux n ^QQ rafant.

Ce film, production originale, ne paut m*a-
[u»r d'Intfircsïfr Iwus t e i n ijul imtent l«
nuuïcmi-ol îles ivulurea i-t. il'autro part,
onm« 11 pat loul parttoulltremet toi^aê au
Mat de ïin> mfsp r« st.tnp fl hhpo lnt*rpi*ié,
WM poiivm» a)<«tit«r, tou« tnn qui alm-ni le

pou
d

elt»
j

p j
j r . ; d» ThMtre.

V Lilili-' fournil h M Permit i, êâ-
• T-"r- - - •!•• '.i viliP. l , ,uk h •lAcumen-

H1 .'i • , - - i - i i i re p « i ] r i'-!fii>iM>r !«
!••• I ' ' • • C .le l ' E c o l e >>l T'T-ciâe !"•*

. . ii. Y]ui devront êlreappor-
l c u x tn>-lr< iionr leur

t l i

eid<; que le
d !

f>. Jolie vfuvf mer* d'il
19 » I t »n< (Artnttf Pcy-
D i u n pal aoe lw!li- mftn-
lai*. Elle tnitr Ira onfanlt

lut M ArlHIr, tt tra ioir d'hirer. Il la p«i!»«r
II KOrtir a l'inw d* R^« par^nii pour frfttrr.
rhi-4- IMP ponp^ <n plnt d'un B-li;^r. Jpan
i-ipi'rolt • mplnurot Uïrr FTODIIT Ar!HI<v

iwrffr n temp*i>. Jean atnquIMe. IE tw-
Ir'Tdit Ira <0l»4qOPI»rMi potWblPg de «a» «•-
l<*. H pr**l u»# braupje résolution, tort d*>
H olwmhn-. *oari tout «Tourr A «DD père.

MWur rtl—Élmii (P.lm am^rirtia).
mm' a f\i utruiiê tnjtul'miMit d'ua
.cul (..mom élHit m rhipn pol^ipr.

âit)f f ll<*i»ent O P pruirra parler, mais
on m.illrp i «'érhupjwr fjr prluon, et
f trouver ]•' irritable roupahlp.

? rllffl n f o i f «ur l>- rhfpti pofc-Hr

Inir *n •nff'Bf a ru rhabflfi* 4* photnnrii-
phler IIPS npreMiani île fl «aimii! pt wilflm-
mfol (te» rrftirdti TUI 'meuïntii ion? ]p? #prc>

> u n . A M « u w i l . J« ctwîui*»»!» U M j s

pi(»li*r puur rure figura dwu un atrH»r , <!•
*l.idlo. nt IM b*>*u M J r> Kuar 1* pied mta*
'MiinoBeer mi retraite -.
1 VutU i
p-ui arrn

L M »tnliiif*ai. — H. H«< Lepr lw lour-
ff-i i|U*)qur> «!•*<]<•« du • Wrl tliitsnt • JiCi
In satlf Udiri 11 au ehtt«au d« FaoUia^blrau.
<:«« M-fw» teront griwd effet « r « e r u +r
>>'>nt Ir^a r<>u*«l*a BB*U* un mr tt doutera çui1-
rp PD lea Ï O J * « do* preraatKM» «uxqnellr*

' ne pas
t pas u
t l pq

iQSer»»l-uf du château ïïùrea qu«
monde mit dri panlnufl<'4

C'est atMl que RPDI* Lepnnre et Fo
Il.iboraleur* Juniit irh^ter dea p
», et Ttm n'était plw drtle i l'arri
départ, que de vjir I* petite e«n>mo

wi^nwwt de ch«niwrM,t laquelle p
nr- n'rrhâppslt et qu'on gutoen du c

Chronique Sportive

Q Corse,

»J1»t
prison.

rejoint
*p «n

•suhrci
IK-IIP A

ptii^to
BP* p
PSt tl)

ipjif «n
Wde cl
•H pari

It IDAttl-» PB
implnrp du

irullorpmpn!

U1 celte production qui n 'a vivement lo-
gé, «1 j'njnule qup Rnylnoacl Mac Ker el

pt kiflnhnent plaisinis d u t Ipur rôle

EnHOS KT Xtir\-ELLÎS

nrjiannltn'- PJ i

i'-n r-fittr» roffiple Inut ifntiord. 4tvtoo[ pro-
faoil/meot tnoQKU*!-. BIMIIAI. luu* deux
uml fianri^a. Tr*» atorivttntiit. le JPUHP
n>mtnf «roit limer lui aiust Oupiquea Jour*
ii'snl U martiire «rriïc l i i w , u jeune iwur
IP Jaop. Le jeune Robert CUkt «aperroll
ilon que ta JeimMae •pprll« I* feun^***. Hé-
as. H ect trop tant Rohrrl ne prat «vaapr a
i.iap, <pil • M* •) bnair. Ma véritable* wa-
'mi-n!» et 1» mari*çi< • ï*n ou irr*«i1 <W*'*~

ynir itP« i i r« ]rlinra a-nn*. Mul». qiiclquei
naU plm larit, t*fit »'*p<<re«vra d- «M <T
r^ur. Clk «nuffrir» «tror'rnrnt. (aoii-fol*. >-lli
•ur* la force do ar •afriflrr rt. dërlarrat )
con Irnp ]I>IMII> <*p«oi qu>l> •>*! trnmr#|1

p;ip tul n-itfln *J llhprtjl pnnr nn"!( pul«B(
• uolr duM w proche «Ti-nir a la )eu«e Li»-
tii- Jm* Val*. 1* MMir mmriri. riiirt«c*ri
IUT filin tw.iin rapnln pour Ir boabpur dr

Tarn M i menu un J«-dln «"attolHnacatian.
— Lorsque Tom iti\ pamnl i-Dfn i M'X-
villt, apr*« «a tournée ln»mpha]p A travers
W plus grande* vlllri d'Europe, Pot CJirts-
m.m, le soigneur de >«* cnenux, «uiot fai-
re sortir Tony do «on W»BWBJI »ap#rem alor»
Tue rt wairon tflait dpvmu une Mrte d"arohe
do Noî- sur rou«. contenant la plus graoïl.-
vurMtr <!• <M>drupMM Pt d'oiseaui.

Viiilfe la IWIP *si prBe.'paux occupants du
«uni» I.'Ile qur Chrimnan U rvmil à Turii

!• Un paner au i-ulr * • salin, connu dm
'.•• monitp riTitiS'1 soun !>• «om de Tony ;

! • Un cbipn àr poliw brlarr. au poil noi
ulT r̂l par le publjc bruxHJoiï ;

3- Iti lHirp»r briard français, ayant om
rkipilaine, offert par dps directeurs françai

i doux maichci qui. dimanel
root la «nifion 19ÏÎ-ÎS ii< foottull

qui. t .\|aea>n, oppoun 1*
<:Urf> B.isttoi* i J'Alhl^tle-Club AMrp<»n, ip-
p;ir,it; plu« Inli'rpiisam.

On sait qo* l'A-CA.. d^j* r»D[orc£ l"w-
n»V rtern.i're par pluHlrura excellent* Joueur»
•lu d.*funl Gai lia, s M aiiRoeoii'. cetlr u t -
-••n. i l» mcillrunw uni té a de l'Aiglon, #ga-
irniPOt pa*«1 d" Tie à tn!p««.

Aurai, pput-oo prévoir faetleottot qo«
1A.C.A. Jouera cette êumée ia arand* w dette
<]» l'autre «até dea monts et «er» un rtTal
il( qualll^ pour le flnal:ii« Ju DUlHcl Nord
«lu Phallpnge Pt du etHunpkmoat.

J'ijniorp encore la ^omposiiign dp féqui-
[rf qiil jourr* dlnsjich*, SMis il ««[ vrsi-
Bi'mhlable, dK-oo. qu« ]a IIBTU d'arwlit
r.Jdiprrtidr* : M«rc«l Plaisant, Pat ta, Birru
II. Cuttoh et Jpftû Pertltl.

t tasse for
cinq

I- Lo berarr snirlsif.

3- l'n p.>kl
T'inmsiinn 4 >ra piJ-gdp' J I

S* t b g«*d danois dm».?
Beriio ;

7- t i

don det dn-retcur

ity Trevor donna

r la Fox JP

Sa nt-Bcnwrd. ilonné par tes H-

Non* «amtne* peu tnWlirt* 1 vrtr te* Am^-
>ji1(n t-nltpr iW luJeN miMl pr<>fno.|« J*
n i <Ii- nu-If qn'H* Ml rét]»é et film .HUe*l
un«- r,.<;.« remarquable L» nt:m> PI) *eiMie
i IKIIIC d'nhfrrvalion H de rMf*m# et If»

it«rpr*te« «T*ni «I bien k u n rôle» qu'il e«i
-ff!'iie -»e «• fs« J>t™ «nn, Je dlrmi niêm» dr

prri»t*r« «rtUiM .!•
^41^*. Ifae Or<<fsr e.
p*rf ;»l*.

8* Un terrier <*» Rr|[laD>l« offert par le*
directeur» de Otaaeow ;

irtler venant d«» cbena« .lu cotuie Voit Ba-

10* V* c&im de poli«e d* Berlin :
M" L'a poulain d'un «a ;
if l'n fil» de M » 0"War. ptiney offerl

l>.<r 1<̂  dlredrurs dr Cttdnoatl ;
13' Vne DhiTre. offerte par par 1rs IPW-

sriphlaiej d'JodJanaftolb :
!*• Uo coupJ* de cnourlte» offert par un

chef <ft U police dr Saint-Louts.
A celle liste, il faut «Jouter le c*d-«l Tait

t Tom !«r*qu'il se troowH i L«îdre*
11 rrcBt DB Jour m Mlëin-anune de M

Phe-ehan. le dJrffleur a^Denl de la Ff.it-I'iini
f:>irpnrali<i» : • Prlveoei Ton que l'un di
«<•# pptiti rbipns a rrnctntrl une aulomotiili
^ Motirw-wd H y « *•«* J^ur- : IK voltore n'i
pai eu âv mil. Je ]ol donnerai nn an tir ctifr*

rcdoulàble.
QuH team MpUeera. le. 3por(m?T II sera.

'«w dnul<> choisi parmi lc# ]aupur* BU -
v..r.l-i : Diùs II, Oan*ji»tu, CMarl. Pias 1,
«••sey, Nasal], tavlononl, Baloo, l a n * * ,
UlyaM, Msaaani, «runlm, CUath, LucttiMU,

J'ai «ouliffn^ W nom- d^s ^nipier» qiit.
mx deroierr* nnuTelle». i n r i l t t éw d**i-
^d» J'allettOrsi pour «oramratcr la rormatlM
-1« ODXf la FOmmunicaliA oHeleJle que
i.iudra bien me faire le •ynapathhpw «aina-
->k Evanavllxli, qui a hinti) du *eeretiri«l.

• • •
Le m.iteh qui « r « dJspnti1 au *lid« Olym-

lilipie ba*lia''. oppiuera, nom t'avoM <1it
;>ier, tes L.I , -les i-t iHnion Sporltr* CoH«-
naàse

L*t ChtmpHm* "ni ^ o r é k . Omettais i
fciir «Wantt la réplique idn dp mettre au
PQUI kur «quq)« foctpmpot tisadhap*? par IR
-l.'p*rt ,1? jr«n CM**OU pt de Balty.

f uniques JPUDM «ayvh* •proal - esoajps •
insi que quelques non vrai» éVmrBU 4oa:
n dit !<- plu, iracd bi^n.

Lrnt C-irlentlt, qui fw; fbt d* MMI
rhoapu

ii- la

]>sa

hron d'été pour [knllquer 1«« f
p« cl «oui. (V* i prient, es b

ti «era d '
* dup parut dm* I

• Lundon Spectator • le I rniknui de ta ré-
f.-pH-m nfTfcie'le de fotn par te lord-nulr*
ii, U*ilreB et, itub* la mfat.' soirée, un «plen-
d:de chien dr bera^r ao*r1»li fui anrac au Sa-
royHAtrl.

Chntnun HIHM J dit dépôt* : • C'iml t par-
A UM l * xHt t

A MirviMe. lom !«• ehlem oui trouvé un
tion nhri el une noiirriton.' rX-*fH^«tf Le DM
ijp M u O'War va «kvHilr je eompaanon <fr
J»ir« *•• Tony, le memellleux cheval ; il »p-
preodra. frac* k lut. *<• que v«* *nt Ifcire
p.^ir deviwlr un cheval bien elrvA. La chèvre
lun thirgff de dXmrruwr le domaine >)>•*

•'Tnni J l'*l«* dan* la rrasav où nn In «re>-
« r » k detroire I n «ourts el ]«•• rat-

Tam MI* e*t r*«i>F VMH* tf.ul hcoivtr» »

.. — pour »<• r»mi-

En comme, JU dire df«
'ikhi"» d» *nnot4ii pflorf
it« dlfflrtle» <!*• fer>«»ti

.«il e«mple «a Corne.

AUMI. nou* nr 4ouloa* p
"* ™ m w lOlTrnphfm (nenrr d*« (irsndr,. rearoDl.
A.OJL et U * 0 . — Prière
.-ino ^Tiiipe.

L'ami Sr*tt SirtvwtH, prv
.i p*ri', hier ioir. p i r l » f
«P r*n.i t\-irhy où (t wpr»1

w an Cc««rr«it n*lion>l.

HARMON'IK DES

rnoQHjantt
'tu iKiMmrhr !T •*pt<-nit>r^,

WtMa. le• rf*ux
oui Mllifairr W
l qup le

m (JIIP te

rotnaitron
r » , — F.

'*I.Vu 4a
ourr.rr 4i
«4«lert U

H NAS »

C
4r I I i

au kunifue >V >* place Rtiat-Nlcol

t J-ar-
P.

rr for-

i It. 1*.
• SÎ.C.
l.'a^f

It h
ai '

ptr olant/
jff!r«ii paa 1 irar fairt ke^u/nr. les ar-
i d» eèaema B"he»ll<«t p»« pirfo!« k re-

•HOI à Nrterprélpr -tan* ! ' ri«" - "«*• *-
v rrt|p i'iMP • arpelp • . W;!c IknlK r>tvti* «e
f t I ^ M H Ï C T par w |ua>4f MUMoa <V iw«
litre dri Ckaatfw EIvsft ou iturant hn:i
j»itT». U pN»*r* <*r .Vrixr étant urul-
dîna le •Mrel, «Ik »lntWii a«i rite* r.au*-aus
dr ortW Mr labnrtes**.

te m#fh «M peu Jarrlvats MfM*-

. « M l H tM »• pwut» « M p«.

O n «louA



F
RHUM ni

©X-fAND
l^ rç'i/e

BANQUE DE LA CORSE

ALT1ERI4NAP0LE0NI
11, >L SMUcvl.i *l i I b*. • ' f«oit * USTU

Mari pairs O Kilr l* Bu«ae
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LA TORCHE ALLUMÉE
A CORTI

do

Tandis que le Comité de trais taem
p s . chargé par V- (Conseil de la Ro-
lélr- <,!>•« Nations d'élaborer une solu-
nn nu sujet des frontière* de la Tur-

t;t de l'Irak, poursuit l'examen
_ns les document* relatifs à celle

que-Uhjn, un coup d'œil en arrière
n>si pas inutile pour mieux appré-
cier jusqu'à quel point le litige est dé-
lirai.

On sait que pendant la guerre, dé-
"imuae d'obtenir la liberté des mutes
-rili* i« Méditerranée et ses posses-
s.fin* rl'Asie. l'Angleterre occupa l'I-
viiu I-I s'empre-ssa. sans plu* farder.

fnjtft
,\p
<|t-

ak a s p
p ppiidn» «ux

l U<^
r le

faeiill<;8
ctiou. d< pplc%vr le i rs t i j r

f i ) el do ram<'n«r la richesse
l'Tonoiniqiw dana ce pays, jadis si flo-
ri;">anl. \jf irnilt1 d" Mnmlrns consa-
rr« ««Ile wcupation. et h cettp occa-
flinn, 1R QotiverrK-tnfnl d^ M. Cleoiftn-
d'an c ^ a aux Anglais ie droit qu'il
m-flii obtenu pour la Syri*> d'adrainiB-
trpr le villayel dt- Mossoul. Une assez
hnjiorlanl.' parlicipation (»> n/n)
6w\* le» prwfnils dVxploilation tl>-s
nappes pétrolières de cette région
«Hait ta condition mi*p nu ralfache-
Tafn\ <ie Mosftou! n l'Irak.
~A \>r*ai'l"H. anticipnnt sur li^ HI-

tnbulinns d<- la Swi-lo d(« Naiiom. I
je- APi."'!. pi- r^parlin*til ]eg mnnrtaU '
nn VITIII d(«"qu«*l!« rnrtains pays >l'(>- j

.> p a r i , l e l i l l !

che a l'Irak par des liens historiques
e1 sentimentaux, dont il convient d.-
t-'iiir compte, surloiit si l'on accorde J
uux Kurdes turbulents certains a van !
lages qui soust raieront le pays à l in- j
turrectioii chronique. MaU* les ri-
chesses naturelles, patrimoine coin- I
muii de l'humanité, n'en pourraient f
nlrc exploites si la contre». MuHsonl
cornum, devaient retomber dans ies :
mmns de Kayeal qui est incapable de
ominl.nir ijuplque stabilité politique
.1 -orlaV et, ;'. pins forte raison, de
pr>,( 'd-r iï In mise i-n valeur que nous
vinilorK avec vous. Si. von* Anglais,
v.tn- coiist>ntii>8 M conserver votre
niMiiiInt Mir l'Irak pendant vingt-cinq
nus pneofv, la Siiciélé des Nations
pourrait utilement continuer l'exer-
cice tir s.iii contrôle et Mtiswniil être
mainl.-i'ii dans la dépendance île l'I-
rak. Il est à espérer «pie ce IHJW de
lenijifi suffirait à donner ou pays l'or- !
franisatinn <:i les méthodes de gouver- j
nemenfs qtii snnl h la charge du man- I
.ht . Hi un contraire vous persiste* à !
recuiiiiHllrc « Fay<;al H h ses Irakiens
une indé|)i>iiilanre à peu près complè-
te, il <>s| n craindre que révolution de

re peuple <MIJ| înlt»rrnmpue et que l'a-
_

La Création

l'Ecole Profeniannellt

SecK-tairo d'Etat, et
trnr Général de l'Eni
nique, sont arrivée j<-|
d'essm
future I'-
1". Sont
php l an
MM. Rmile Sari
leurs, Callucnli. d.'

Le matin, à li> ht
a eu lion à la Soux-
présidence de M. l
relli. Coiifeillcr (

LETTRE OU MAROC

Li- ra ml souci
du Maréchal Péta in

sentnfiis du dépsrti-r
1.,,MH-. M. .Simon de
re de Corle et tuin
Conseil Muiiici(«l ;
Deuobili et Cariotti,

•; antérieur. Alors |e sort de Mo»- | f
soiil .loil être confie « la Turquie dont

volontés nous paraissent suffi-
ni r

p
et |

'eclnre s s la

•al, fTnns
ent les repisS-
I ainsi que M.
vhherg. mar-
membn's du

4. le» itocieurs
acobbi. Nonce

iv. Mannoni,
ornent Tech-
.le l'Ecole de

p
iili'

Tit
leur winiiiiiatralkm. C'w( «insi q w la j
Grendc-Brelapne reçut mnndnt de fa- j
vomer l'Irak dans ton évolution po- |
Wlique /eonomiflue et twciale. '

C.pen-linl, un-- Turquie nouvel!
é!»it n.1-. qui répudiait !••-« nrr"iir« ••
;••- riinl'>« (ie l'ancienne Port" *'l au«"
le- tracialHins issir-s d« la di'faite. I J
jp;ine R-fmbii'[iiè iurqu-e, toutn (?•'•
Blissanti' et ^nivri^e ife sen iv--ffnle

•T.-:^M? la d^i'roqiii' des vîeux Tnr •
ni ce aonmettre ans exigenwa de* Al-
liés sur les héritiers des Sultans
Abandonnant s d'autres les lerritoî
re« el les p-'iiplfs qtli n'avaient rien de
sfu-eifiqucinent turc, elle repoussait
toute amputation inii i'ût diminué la
Patrie turque. IJI cunrérence de Lail-
•mnne adopta presque entièrement ses
vuen. Si, notamment, ie nouvel Klat
aceepMil la mise vous mandat de*
anciennes pdsBMsions turques du
Proche-Orient méridional, il pHiL-sla
contre l'incorporation n l'irtik tiu vil-
layel d> Mossoui. dont il considérai!,
co'i.rairement au \ nll^galions ang'ai-
«to*. la majeure partie de la popula-
tion enmni'' furmé" .l'élément- turc*.
Finalement, âpre* île longues et inu-
tiles difcinsinns. Je règlemen! de rel-
te .'pineiise question fui lai*4sil iTnn
commun accord, h rassemblée île fie-

t'ne n.immiMinn. roiiipi>«-c de MM
T.,.-ki. nnrien président du Conseil
d<- Roumsnie, de Winten. ministre de

mi le l'armé** belfre, fui rhargée de
prfjcédiT MIT p l a c h un*' enquête |ar
ft- ' t minutieu^i-. di.nt )c* r^uit"!-
|h-rm.llrai.-nt à ia Société *•* Na-
tions de tMcer définitiveraent la ligiv
«••|.nralriee de l'Irak el de la Turquie
•-t d» statuer sur le sort de Mowmi.

Après «i* mui* d't*tu(te<i approfon-
dies, la Commissitin Teleki vient tt*
déposer son rapport dont '.es ligne»

-les
K'Ilt •

pélrri!
un j '

n jji'j^ jC'it lu i n t tnenr. mai^ ii-̂
nt davantage à Mo^nul dont le*
•s. riche* et ajxmdanh. «w-ronl
tir d'un grand poïd* pour !•'
ien *• i'-ur h.igen»oni- marili-
« on) leur plan d'exploitalïou,
. unir-'! !• iwrt it" Hnlffa el i!̂ «

| /•tohlioâ pour assurer
.ni viilayei conli-glé la mise en va
I.-tir d lu prospérité que tout le mon
tif-*irsin? w>ur lui.

îjfa d^ligués français sont'ârrivé.
à l'assemblée avec le désir de sauve-
ir;ml.T les inlérêl)! Htiglais qui sont Jet
ri'.l'-i-;. n t - <*«p/Tanc-s ifins la jiro
• lurtivilé (le M(ws..n! étant «nningne!
i\ celr.-s il*1 nos alliés. Nous aussi non*
•"I^IIIVS pénétrés du earaclére. provi-
?..ir.' du mandat, tan! sur l'Irak qot
sur la Syrie, mai- nous savons bien

imu« rendrionâ enufMibîes si nous li-
vrions iinme.liHt.ment ce dernier
r-i\s ii lui ni.'-mc. I/frak e^l ene.orr
pin* incapabl.1 de ^administrer seul,
l.ivr-- i SP= seule* inspiration», il se-
ntit pour la Syrie comme une épine
a «m flanc, utre cause de souffrances
et d" désordres gramli*sants_

Î es cotiîilfttations de la Commis-
sion onl certainement frappé l'esprit
•1« nat allÎL*. Elles sont une indirecte
critique de* arrangements pris «ve(-
Favçal. Leur fondement n'en eut pas
ninin» sftr H sans doute fanl-il voir
un d^ i r 'if remctlrr le* CIIOJJM en étal
ilhim la maladie qui a appelé le roi
d'Irak «-n Kiirnn> e| Vu oblig.* h venir

/i nniiK doute ennfueme
»« 1I11 rapport de M. Te-

. GASSKR. Sénateur.

! . . - - y
ÇB n , r. .uiir i u t - i!i'K-j«M)danre
prnehaim- et complète de rirak. Kl
Toici qu" te« mi«?k>nn«ires de la So-
«»t* flfs Nn'ionf vi-iinent dire : «an*
ioDU je TiUtyet de Hottonl « ™tU-

inspecteur de l'Kns*
nii<ne. Malleî. direct^
Commerce.

~M. le Maire de UorlA-mercie M. d.'
-Moro-diafferri d'avuj bien voulu
(irufijcj- dejjoa
nient pour doter Corte|iine .Voli
lionalf profL'ssionnellà Jaquelli
propos' .le donner le fn d'EroIr de
MorO-OUiffe

M. k- directeur Lahl.'xposc ion
guement ie but de la fu|v écolo, ain-
si que les avantage-

M. de
IUOIK aasurL- les représj
ville de Code, de toute
personnelle et du conçu
lègues au Parlement an
M-II (k-nérai pour mener |
vre qu'il a entreprise et t
le» plus heureux résultat!

On procède ensuite à i
lieux, au cours de laque
ieclimcieu qu'est M. LabJ
n<- «ur pjact-1 iiixlallalion l'école
jelc les basea de l'util
nuire offert par la Vi
l'iuâlallation de l'Kci

U v--iiie"âu «iirlles
Itefiublicain Dém>»cra(i<iui
nffcrl uit punch dlio
Murij-Utaflem et La

On nous écrit de M'iara. I? septem-
bre l&àj :

Finie la ruée riffaine. Bnies aussi
les surprises, le* embuscade*, d-s in-
rillratinn», les trahison-i. I.c maréchul
Pélain a marqué par le^ batailles de
Tnoinml et d" Tem.unl-Tafra sa for-
!'• volontV- d'a^ainir I-- pays et de le
tenir.

11 y n quelques j . .urs encore. « M*
Siia. malgré toul.-s les précautions
prise*, des « salopards » onl réussi
de ces coups de traîtrise dont ils onl
le secret. |în convoi de blessés reve-
Mfiïl vers J'arriére sous la conduit'
d'un sergenl. Au détour d'une sente,
di's lïranû dissidi-nls l'ont -utlaqué. S.
•yiisifsant du sergent, iu lui firent su-
bir d'alrocm mutilulw.ns. dont la des-
i-nption décourage la plume et pi
lénifiant, labiuidonnèrent à :
nlruce agonie. Les b!e.as.'-8 furent des-
cendus des caoolets. Par quelle pitié
ne Turent-ils pas achevés ? Nul ja-
mais ne le saura. Les mulets furent
enJt-VHg. Et nous avons retrouvé le
lendemain, les malheureux soldats au
:-.ug de la piste râla ni*, dévoré» do rîè-
vi-f. auprès du corps tragique du ser-
genl !

Mans le njein- secteur, une compa-
gnie enlève mie hauteur. Elle s'y ins-
'alle. QuelfjiKs heures «près arri-
V«ient ,1r pacIfifrnF» Marocains pous-
sant de« jtties chargés ilf OPS longs
panier» flan* toquels on transporte
ici | M rnisins. On les laisse approcher
du oiiiip. On Ut reçoit sans crainte et
avec quelle joie môme. Il fait si

p*ï d'élite : aux ^7', £5" ^t 21' bafcail-
ioiis de chasseurs alpins.

Finis enfin les retours "offensifs au
«oir de la bataille sur les camps à pei-
HI* installés cl î meurtriers. U* ob-
l'-clifs de choque journée sont rap-
proelh-s. i ^ w n ^ u n i c c c'est o u à
n..Uf h.-Ur^ du malin ils sont atteint*.
i.J> camp s installe («ut de suite et
'ont de suite il se fortifie, car derriè-
re Jeu troupes, sur lents pas, arrivent
des convois de ravitaillement, les a u -
icts chargés de vivres, de munitions
ri des barbelés qui fermeront le
camp.

Ti'Utc lu machin» est. vous |e vove^
HHgtmHwment réglée. J '

Ainsi dans les camps noi» ne re-
trouvons plus la physionomie de ja-
dis : e l l e du groupe mobile si pitto-
resque, mais un peu décousue, ft y a
'•ne forte onlonnance, car il y faut
(irganiser )a masse énorme de'trou*
pes <|iii f.jrme chacun d'eux. Cela ne
^ruuilli. pas : il n'y a aucune confu-
-n»n. Cft.1 IWméf européenne aux
«rfindea manu-uvres et (es initiatives
individuelles n'uni plus qu'une toute
j»ti(e place, au combat.

VA encore. — Voici les colonnes dé-
bouchant de Taraul. Elles fraQchis-
^•nt par unités successive" les mulfi-
»W"i tranchées d'enceinte de cette po-
Mlion. KUe* d ihoMbwa v«r» }e »ord
•I on les voif. en longues lignes d«
T'iurmis grimper ]•••. cnt^ , . u faut
'(U'elles resp,-ctent l'ïtlignem<Tit pour
••viier loule surprise. Kntre ell«B lea
iaisuna fonctionnent ; liaisons de ré-

ZONZA

T-i qu'.ux Jour» *• \*rim, me»

VA I* pird n«IU «t prompt foniMl

iif Ffr poiatfi

.rt.r»tii ; M glotre

rhiiiil ! fK--. raisins : on («vernit le'
grappe* mt prix de l'or... Mais dè^
-(n"ils sont là. le* " salopards n sorte ni
<|t> destin* les paniers de« Winch."-
i"r, de Mauxer. el ou\Tent un violent
Mi de salve sur no-- wldals accourus
r-an-s arme*. Vn nia-'-aor". une bou-
i-toi-ie qui se poursuit AH coute«u.

Nous savons vingt autre* exemples
d^ ces pr.ipedes d'- guerre, « t rocs .
Parioul, »ur tout le front, on en re-
cueille, on en apprend. Mai* o-ia ne
.«era plu*.

L* grand *w*wi du mar-'-chnl Pé!«m
riil de frapper fort, di- lenir ferme, la
nu il -t'ii^t.-tl!* . ••! da*!»urer *e« arri.1--

i':iiiitr»l
' noos dt voir une prem:
, n di- Cflte volonté. l>es .1i-

iihaut. ll-rgault. r..uireai:.
( O I ienl. non seul- -

t

CU«M • C*U« • Pmr» >

i* lui! d'ua éclat firvï" ! nient leurs troupes d'aisAiil qui soin
' jiarlipî de plan»* d'armes rormidabie».

"•A- ! ''*g*ni»ée« sur le modèle de celles rft»
C , France, avec boyntti. Irancli.V*. abri*.

-"^ mais encore de* réserves chargée»
d'assurer le« vnies <!»- commnnioa-
i;.ins. F.t cela n paru nv'me si tmpor-'
laiit au maréchal qu'en certains
i M-K eomrtv ATn-Aïctw el TmMinnt,
ij a confié ce rôie délictl à <> rou-

•menl. de bAlailion. «le «miragni*.
• 11 <lo camp ci).t re««.>mb!<> » <fr ai-

~*ntesqïieB chenilles épousant la ft».
ie du terrain.
Sans doute de ci, de ;A. quelques

troupes e n n ^ b . a t t a r - ^ sde r f i ew - ^
•ohers Im-nt. - fon( un carton ,. ( k

;.->t est «„ ̂ ,ùt d» j , , . , r \ . mais ]>n-
mble reflue .l'ensemble * *?[„ e n

•ut.- haie et M n s rnmbnltre maigre
Krim W f f t n f â r o r i f i a ' J 'V ! l d'Abd el

1j* colonne flnubaul. qui ̂ t partie
. /TVroual p ropos . . nV m^nw eMV»n
^nii «H>n mouvement aux n i M m &>
fui. e qui -.-l.H.'ni dans le riVl « , -
son passage (> ̂ m „«„ ^ n i s a n i qui
pnni.«»nt. , w r j* fax. i M v i l W t DM-
rncims qai ont trahi

A Asi«r, n SJser. IA Ulmll- preaenff
1" mt-nie lableau.

On conçoit qne de tell-* nun<Pii-
vres nous permet|#nl d-opérer avec le
minimum d,. r>-rtct. Il fnut ajouter
ou en avani d<- l'infanterie marchent
les eb*r* H" fttnbaf<. l'n obtteelr w
r*rfle-t-il ? lis poncent QVMM «4 ]•

l'tlerie de mnnlnirn-. de cnmpwgT,-,
its obu»ier« font, de plu», en avant, df



v-ritjbk'à barru^es II faut nuler i*
lui <|iu- Ji-t rst-adriU«* Je Btvauei, v

....-<- altitude prét-edont u
a \..|iie et fhmquefil nus <•

)V vjtlr- nu us d<H*riVit|lt lii, Ce >ii
*d combats .l'une armé** ••urupéeu
imno-uvranl <t l'européenne, e'esl
uni viertl di- <te produire pendant b
II <l 1? sepleoibrr, ikuis le!

vu > i|iii Tormeiil bastiun à l'i
.-. •"• -l il- noire fronl de

ld'Mi>Tiii va îmu* fournir If
.«.• que nous ne trouvons
ratlre rigide de l'armée qui dè-

In:1'' ;•• Mante. Di-s •• salopard* •• a
rivi-ni rh<ttiqih's de partisans à chev
. ' .1- UotfhaziiH aux burnous blet
N, i. : ; - ~>,miue-i en JW.V3 Bt'nî Zéruul
l'.i'i- un creux, uu milieu de* olivier
In Z/imiia il'Arujot. demeure du eh
II( hi'fkatuu .(lu conduit ce* homm
n lu lijebala brune, relevée de pelil*
(juin juins de lui nés multicolores de-
Mint la lente ilii f i lerai . Ce sont i'
.'•mi—aires chargea de deniaiukr 1
«•onditiu» d'Anum. Tu ch.f il.- bu
laiil'iii les interroge. On tiuu.-> dit ui
(•test le commanda ni Chastenet,
chef dn service des reiispifrneineiils i
Kis. ijiii connaît toutes li-s tribus, loi
!••- U-i rraclionM, tous les caïds, luu;
1 s elieiks de l'Ouertfha.

II cause avec ces « Djebal«« >•.
di( ce que nou3 voulons cl les auln
««ventent. La palabre est longue. Pu
J.*â gens s'en vont. Il reviendront Lai
iOt avec le* notables de la Irîbu fini
(air- le sacrifice de la Targui ha. I
«•niiiifpiiûf les jarrets ik-s bouvilloii
i>>! leur façon de signer la paix. K
«Ifinain lo communioiip dirvi que.
fractions des Onled Kacour. que
famille* de* Bon Bane réoccupenl
jfiir- villages. Ils seront soumis. I
verwroni leurs arme» el paieront l'a
mende de (tuerre.

F.\ .|iin« la nuit qui tombe, san*1 n.
[inscule, dans ce pays, les feux de b
v.'imc «'allument qui se reflètent stii
(-•- « guilminc* » de toile? tendues
I.i-a ln-unnvs rie garde prennent ieui
facltan attentive. Les ravitaillement)
^'achèvent. l>»s vivres sonl réparti
jxiiir Je lendemain. Le. camp s'endor
*.e repose, se refait, car demain, à l'an
lie. un partira sano doute à nouveai
v»r* If Nord...

Uni; celle f«iis le poin) ennquie la
veille =«ra tenu. fortifié, rendu inex-
fiijfi-nahR.. Lw troupe? françaises dé
i;\-fn( }>• .\f.,p..e i-t fa^nrenl cuiiln

A TRAVERS LA CORSE

- . .inotîoo «•• aculi1*^ (t'unanlaK* r.pri-u
<)i .IlirB'- •lpo«*f. l i I^INMV.'O M#' \nli

• -l'.i'r . i n ix-ju-ffiTe. tn ncT«vx rt ew
• nti. pleim !]•• If̂ KtavuRr H d<" «Mcut-iti.'-i
i'. t:<-nt ml* tout m « i v r t paar rnimr-TVrr

ur a l r r h n ce noble tmat, mt\t FI»!
M D Mihrt • v a u l u . f a ! • Mr Ur lF,\-'i

•vu d«- *t croix, rtpp^^r à Lui M bon ••lir.'

1 rao»le. . doux

niiifli Paul-Tousiainl JOUIUUII J.- iv>l><n<'
nt'-alr iT*D* W C1BI<>IM d* NfllHU ri d*

" ijur prnt !'OBI on d'unr r g n n n
r un Comrïi alun m pal *qufab>

l nttr. Il ttt t Mtrtrxi! <• f

r Ji- lii ruafri'iii- ik Smatv Crwi.

D hua rbriMica qu'il a Jeai«a<W

!<j!ll>' ••br l̂IfDO* *XBt il Ht prfU*'- pNiit'HII
l-nznp nulïdic
[.,•- i.h-t^iut» Ue notre r^et t . ! ailji'loi

muni.-ip.l «^klhr6i *tl V«gU*e Sainte Juin
,W \ i n u , ont Hi mixMcnti1'. La fouir ron-
>-<H>r!iltli* Ui- p>rt«U H J'awtd leeourue d.1

n.,,l;j t-t ik IOUH le» piiiois Ju t-iioiiiii» dt
\>«u<> <•( 'l« Saol-i'lorffiil. l^moigmiit (la
s. ,ii rvrudllpmnnl ta vide intBHwif que l«l«"<
,.,-t rM-pikt.1 >IBi.

l.i' 'teuil Cljil rnnJull pJr MM. Pétri. IIJ
min -tralour en rrlrutlr Je la ntarlnr: Bibl-
lu>. n'riflrakHir dt» D n i w ^ k Tuais: !<
t-anH,)**- BjUta*aan, Mail Pi, PjJovaoi, IVan-
ri**il]i, Canal if, Marloai. Bi«UfOi, Pic tri, P i -
iT.tii. Fcydel. Pojtftv Ssopi nrtti et provint.

I.Oftkc <l«s morlt i t !• u e w e de
t éW r MM.

*, i i i« . ennuie, Cabri-, SalTaou. Et Pu l i .
l.*»!»iiuLr a .Ht1 donoéP par [«• r\ir* doyen

V .r.snant-Pfclri, Aiilftè dr U te eurr Onu-
. r^linslro. Autour (tu cndifalijur ne ie-

ui (,i !>i mt-mbrM de Ju l'oofr.im de sainte

,,„ , ] - •• ajpmbn-s du CousHl muHcipil.
M\l. it"-̂ fĵ e]rsf Caoalr. mâirr. &ibli Au^iJ^-
lin •'! M.-rla, Instituteur. Sur I* h lire uvait II*

t.*«itium:ihoD 3, ru llru dam li> lombran"
Af ia famille.

t*rr lut avairal fn.B»é tVslime de tous. Le
4'>uv<«U- vivra dans tau* les firuiv .

N.-ns pron» Mme ftatoai Pk»ir(, Mmr r)
ĴH*I purt-l, M. ci Mm# U U H Plftrt, M. Jo-

«.•; h. M. H Mme Laatta île trouvir ir.i Ve\-

LETTRE OUVERTE
« TOUS LES CONSEILLE!» GENERAUX

I.i'ï employés de» P.T.T.
i H'fttttiï nu Kyndicdt unH^
majorité de* postiers or

CONSEIL MUNICIPAL

DE BASTIA

MM. ks uifiub,, , ,m <:..i>--il muni
cipal Miul t'unvixiu'-. |Htur «Hnu'di
« ri.iir.nl, n II 1,,-ur.. ilu malin.

Unie- tlu jour : Biultc-I aiWiti«n-
11,1; C.iai|>l<. ^Irnitii^IrHlir.

Chronique Sportive
U. i. •- - C A. «.

• <|ui fjroupe
i'xH dr i'Ile
ur» rppr.;siii

ojl^raftinn a u t travailleurs de» P.T.T
,* IJOÎ-M' attoiatK fur la malaria,
••ur* rappfileat ajiUmmei* d'arair a
r 4r <-*r.r <)it««Uoa, k maJarla faiaaat

!>• itti'ndrnt qn'unr «Itn'mliao équriti-
iii- «mi r.in^ >u «<•:« <hi Cinurl g^n'iM

' <ii»o d'oclulirc pro«ti*iB. «a favur
: . 'ii jour que > nvgJÉoal UDJ.JIK- •

T r. "< k» Cotre leur « «di^Mé «vanl
•vno de 4Mt.

-t. « rrvlona ad S^T.I le pilud^m- it'.
-W» de la mtiarit a* pflivrai plu* al
-, ; il* ili'i4ri«i ronoiltrr le r/tullat 1rs
r.OM failr» par leur» ëlUK.
iDBixIivt 1 nouveau pour que I* nu:,v

Mt. ara* iVlji. roiHidén<« «rrKfeal df
i! el quf le pas le tlttfuipe de Boni fur lo
IrjfisfpiV à Strten* ou t Bulta.

Pour rt pjr onlre :

Sarl^or : MAHOll : Le S P f ré-
latrc de U •OUS-HN-IÎQH d.' Ii
Montagne (cactan< itr Lnif, de
S*rr*- «t-AiwpuiMiM et a, Bui«-
ir-Luetc d« Tal luo) : OIUL1A-
NI ; L* w.re1airf de la *ons-
*• .-.:ion aVV)»rr4o ; MOSCONI ;
L> tMT^Iairr du Sjw4u-it unk)!)»
d'» P.T.T dr U Cnrw : P1E-

de JT. S. ^.. «ouWim dou-
vr:r Ifur jf,aafcu+» pu- uni- belle porforwan-
.•,•. uul J * " i « Iiuur ce m.iieh leur meillfuri
^quipier» : BurgitereAi; Plen rt Blitarbe-
U.i:v: P^ei/li, B.ildactil. «aocpUicrl ; Albrr-
(im. P»f , Oi-fMnBl, Peociult'lli, Ferrari.

NuUs r.J-ou*oD«» la plupart itta hommps
i]ui uni prAifUé il sabOB drrBKrc. main rab-
grmt1 de r̂ în^Yn 4ut Jour uae. (Uua r^doa^
(aJjli. ^ t t > au Maroc, «f [ m sonlir et Ji?
doute >|LIK Pogjl'in le faago oublieh

.Vin,; .|B.- le :af Û Jà iiit, oc IDAU-II T*r-
milira JU C. A. B. «le nseltr* au point SOD
•••l'ilj.i'. A Ulf« «vis. ira Joueurs susrrpliliW
rt^lTf fhojfto «ml : Sanlueel. Pufoetli.
Kiln, Pi«rr« Cnaiml. Als»m, Mingalon, \ 1 -
II.TI. SaOtJBî. B.iiuliOf. \11IP. CoeforluU >l
«m n<iii'M«u de timie elaxvr.

Jd«. i^icorr, f'î J à f>ru prî s Tt-'̂ ui]!'1 qui a
jiiiti1 la *9i-ioB ptw»1'' i-l prr*fiur (nul A fsil
••Air <]IIL * Jonc, la f^pljnup aux Anirliiis du
- i:ily|j*i> • ; dot.c. un« bonde i!<iuipe.

Mai» le* I^W*P« aur<wt-U* trouvé f»j» la
l-iinp i-miiurtf.iio ï M'e*I avi*. que xur f

« .«« . -« .« . A

c in eoup de ti'l^ptione (

Ktt A>a>->-io. Uo'eet bruit AID* les millr
ji-rtlh qu* de celle t<ntm\rr et ]n eo

* S.iHni'a. AMI o-imbrrui irfleu
I',-ll| Ba>HaJ. . rf.ri.p1e <laofi la

Nos Spectacles

drame en 1 parti-

•KUNT-CINIM. -

'uuvrc ci!l«brc de M.iuriu>' M^'hr!!»]
reieuCB la l* le entre Plurt'nr>' ri P »e.
- Pro^ainomenl : La nain qui > tu*.

HARMONIK DEH «.NAS »

t>tt«ilJlt.VMMË
.liniaii.-li.' Ï7 sepivmliiv. (If 16 à 17 L

au k^iM]^ Je M pljce Salnt-Meulei

THEATRE MUNICIPAL

(•*««U«I« <J* ramllla)

a n<.. /]ni' .Ir >.in :• intb\" ilm'c'i'Ur, eoir.-
tyi(iiititqa» tïO.-r U'éar V>'HtJinl. peur n-'-
• . -it\. dow-r» IVI ^iprUcli- lrè« chois! où

cie*. «i<1ecllo<t* d*

T'a 1res Joli film

I n leJ p- iirramme.
ri'- pourra <pit donner

i pAlal. «p*<l«lpnifot t

" • « M 1-aMWtt-r k et spffuc)* dr (•ml1li>,
nîrc U!;«lrt rom^tnoir rt la nirrctioa «ml
•'dà* if rMn rr k* p m do* pl*er» qui te

rr*n,rr rang de loar.. baifmoirp*. fan-

«K i\ Infi*. ï fr. M: pa(*rrrr. ï franc*;

.' ri'iKi'r q

MU. |i!»' aociMairrt' Ur rHarmoali- de
- Xna • surit priés d'y assister.

Ordre cki jour : QUPSUIWS uritvnlrs pnii
U réception ilu dimanche ÎT eouioot.

Par un^lti du prtmi.r n<-pl-ni]ir? I5Î5.
M le Carde des POINIUI. tn!tri»trr ili- ls Jiie-
Ikp, a ttxé an lundi ^ déremhre 19!3, In <
du rniKOun TUi aura llru k Pari«, pi>ui

mi Coo*>'il (l'Elut.
Le pmfrr.inanin tir cr roorours a é\t Soŝ n?

au • Juiirn.il Ol*flc:it - du 23 avril 1913

v.-nir uu m!ir»l*re itu Tru
80 Janvier 19S8.

AVI* AUX »»O«TiUIW I

Lea Ai»o«l«Loo« <J«* p«rt«ur» fra

pu y un L'n Fraoci1 daoa \tn UruM J «

!J, V*
Pu-,

que (OrènO. etc. ' - : - i - - - - :

BrJ*ll R.i IwnV». naurttlo. Sao-Paul
Dru a Je. Sud ilu Brtl*ll. Tramvny de

IJ.'.I 1 rumirr i:iih'iin !:«•»'.' Hypn-
d'r!l>-pte. LaDd BMDk Of £*>¥*,

• du Muoitotia. City Of Sto-Poulo,
d * E ] t i i i * E!

gne. k Pari*.

LIBRAIRIE

DU " PETIT BASTIAIS "

) • « - 17ft'.V7* /*AÏ P.\n.\lTHE :

ROGLIANO
KTIU.K M'>\<MjTtAPnifjrB aJ^lIO^lLK

r \ n U. KIJMARDIJ
PRIX : 2 fr. (franco : 2 tr. 25)

Tout homm» eonlri'vmaal k e*tt« o
Kl papil le rl'unc «anftlon dlf>r-yi

l j

rours pour «lis emploi* d'mspeclrijr d>p*r-
(Tmfntil •(«•lafri- du travail. L's rpmivwt
écrili-» du eooepuri nironl UPU 1* ï ï mars

Pu emploi* aeron) réiervé*. itmt <ICJ
roodi;li>n« tpéeiaW*. aux <ao*d.i!i prnsiiin-
»«,, * • (tuerrf par suite d'allrinile* rfeultanl
dr Me»ure« reçurs ou «* maUd-^i eontrac-

devml t'ememl au cours de |a frurrrr.
•• triH'rarnt* «fiacl* d n ta<perlrur« du

l »n»t Kxt* illMl qu'il suit : f Mi.prp-
* cMpiMeinefitaui. * • «.00A k ll.OOrt

: ï ' taupeelcnrs dlvisionna.res. if
k IHflnO f•000 k I pn

franr*. ll dr.

CABINET DENTAIRE

M"** ROPHK a repris ges consul la-
lions depuis jeudi 17 eeplfrobre.

CYRNO5-GARAGE

Lr ihtrlrur tOlltTEAi n i/ion
itr ttv prévenir *a chrntèlr que »nu

'/tliiurt nrra (ermt jiixqv'wi lu»tii

AVIS

L'Eau rl'ftrrsta est If remMe h'
}>U<t imix.fi»! cl tr plu* aqrmbte des ;

Hif-n rri-irr i'i •• .Snurre hepnrte-
IHfiitiilr •• rrrmnutr fuir ff''"l ft /*'•
te» Mtnmiléi mêtlicate*.

';• «il" I

du PETIT BASTIAIS

Le Chevalier du Silence
PAR CLAUDE MONTORGE

tîHAPITRE X

[ VK WJKLF

l .li.nc difficile pour
.-tiir «ne sot1r> la,n-

r une wu-

- Madame n'a pas
v»W. l^s rcmm<*s. «1n

de l>avaH»r .*l |r
le

inul
ions

q p
inoiidiT de din

Mmp de Brnx oliM-rvail Min mari >>t
Ro-in*1. n*> coin prônant rien à w «u-
hit ohan^ment ifhnmeiip chet l'un,
i if d4»w-spnir rhci l'niitr**.

En écoulant non mari, qui s'effor-
çait rf*> la rendre r^f«m«ih> dp ivl
incident comiqu". file <w nmlrnia
•n'iilpoif-nt d" murmurer :

te ."i -,nn préjudice «D jtrésenee «l'un'
"••r\;in!' ; niais Rosine, qui contmen-
r,t:l «.OOII-HOIIT ««.n m:î're d'un-- ri-
dicti i» dfi(i|i»ilé e( qui J»- voyait liftn-
I u - ment capilulep devanl une rer.-
l-'K-abililé (|ii'il fi'r><tait p»s accepter.
I-H'.VH le lahli'-r rfan* lequel i-lle ru
fb.i I nou nn roUfte H tee* yens hu-
m.. l.'<. P.lle h- lendit * M. de Rrax.

Tene*. M. .n* îeur, je vous I"

Vuynn>. mon enfant, vinw en-
tf idei que j emploie lin* W arpi-
ni nt* p"itr apaiit<M- le eonflil et voîtA
«ii.> rou? voulez créer de* coraplica-
<i..n* !

— Je veut m'rn all*r «Tarder le«
r) ndon*. puismie je ne «ers que des

— On., von* été. *u*r*ptibl<> ï Ah !
101» nvr. un" «inpiliere façon d»
•'omprendr*1 la pl^i^anteri'* !.., Quand
liien mairie j'aiiriti» dit h Mniiunt". en

•otatinn. Madai
r-~l 1, |
i ' « dil
te moi. I

— 1-a
• du

Mme ',\
-i*n dir*

patience <̂ l̂ une belle verhi .
i. rf j i r i l M. de Rn>*. c| <|U« je

heufeuiieinenl...
le Brax prit le parti de ne plu* J
pour IK» pa* aiirertar une •••>• 1

pt^ii nr
nili»

1 rimw «

i iwlit r*ii;
«- certain

la^riq»
1** alanw

ip d>
(nie

£

,, f'ninn
je l'ai»

. tout a

l i e

• dil
et il

von i
•s ? Rr>lonrnez A vos

fouriiFkoux, R>i»iite. el n<- faitm pas In
mauvaise («Me... ;

— Non. r'esl à mr-ji dindon* qu<- j-' ' !

vi'iix retourniT f t ne plus faire nV oui- i
•*ine emppstt^1... )

— R«wiij*. vous .*f»«i um> iiiftriil-. j
— Oui. je «ti*. fiVsl mwi qui inï< j

m»** infïrnle. Monsieur jvul il nv ci1<-r
une ftfule aulre maîton où In ntwï-
lilirf ^jiliiolii' les li'-tniiii'^, RU ri".|ii •
de se l»cher \f$ doifttv ?

— Jt> wii>i qn<" v«ns fle* bonne el

l une autr

i-l qui n'exige pa« qu* MHI ohoooln!
<nil prVI qu^nd "H* oV*f^nd *

- V..iis -••l-s une n-. ri» .
- M(pn-i"itr-Mii|-ilr.'. tii'iifi» rni«

iiit'Pt1, i]ni a !•> reiperl île su diciiilé ci
d r l i 'r.itirlHi " (u

—- Monsieur connaît
Miiainière qui fa***» *«
matin, în lie» d'exifïep qu'un melte h ' !r
?a di«posififtil, pour cela, une femme | «••
de chambre ? j <.i

— Je reronnni« niK-roufl «vez beau- : de? fpl' 'aux s-f

— Monnieiir •uppoiv>-|.j) qu'il exix- i du hf>n...
le une aolre cuisinière, une seule, qui ' Chez non*,
fasse W <?our*e* rhez les fourni!)- e| biiv r en nu'il
w o n ? «enter I n piaU I

— Evidemment, a notre V-poquc, il
Id'i Fi ex M-' |.i)t «h n \ . |

— Monsieur connsil-il une seule
aulre rur«ini<-rY- qui iti>$cende de -ta
chambre avant nenT henre» du matin

j ( p
, m ni. car. an marrn*-. dans

n<f- ehambren. > soir, non* parlun*
fiilw non*. Kh bien ! une ciminn-rv
fN-tiicienlf ne ar contfiitf pa* foin nu-
moi. de« re*i(^ rappor ts de la tabte
«W patron» : il lui faut, le matin, dr»*
hors délivre, du pni*«un. un phi h
v»nr.\ d.--, M-uf-, un .l.-"-H. 1P unir :

ÏIIll"
i r n>

H-. nn en-
it faut

- : qiiei-

vin : nn •
nao. nu i "

<*, vou* manffri
p!*tt. Vous et«

Mnrir-r»)

CftronipeLocale' £ N o s D É P Ê C H E S

eu
P-W
K - -

I . I

.•T . . u n !

i — No

4'ArRmaM.
En PultMiau.

\aip , f. î ) .

B r r . i l - mt-r

UVFUU^ fO4HlM

*w Noya, rt

In HunaM

if» t œi<i,.
f. 10); vrai d
IMI-liP ^.-K 1
|ii'U !uiulrllB«.

1* *
eni

nln* la Son
r<' St-ttaln n

o-américain?. Pri-

ci.-j-.c [«.icgraphiquc dcn Agences «t de nos Correspondants

La» iww—aHTi

NOTRE OFFENSIVE

TV XiH'V/ÎAf filt.Mf

• OE sos mot PUS
FM, 35 ««•ptemlHv

rgir nolir fRisilioaKn vue dV-lurgi f
KirTnne. nos iroup.'f» «ml. r*. mnfin. au
]>-li| jour, itcrup'. |» [iji|).-l-Kousi»uu
el le Djebfl-Rnurhun. au nord-efli do
hiffane.

Kfi's on 1 bousculé l'ennemi
i i

PII F MIE HE A PttOPOSITIOys
Fit tsrAISES

PurivAat-ntemhn.'.
Ou eùble tle Wn-hmt-i/,,1 que h

Ctnitmissinii a siég>- uni- h'-iire "t de

pris, qui u laisse deux crions et de« "f!e . « l ï"1**0"1'"' " ^ ^ '* " • * " *
niunilioua, plemepe d hier malin pnur étudier les

MAIRIE D'OLETTA

W . I M E X T A T I f l N
KA KM' W

INITRWOTION PUBLIQUE

r b. 3"
i été i>r

ontn'-allaque
wr i'artillfric

. Ii |M*-.i«?i-, ri «Kl kilap <

ni r.pjrli |>uur Lu Matttfalet

mairbHilBHW *>sr.FB
— l> vapeur fc« Kwia

/•A1 AHTtcui ne .. TEMPS i

P«uris. 25 septem
• i»s fondions ParlftiH de la deuiième phai

l Lon*- opérations, indique par M. Painlevë
nmtliaa* 1" T&npx dit r

» LV\péri«'iice a démotilré qu
„„. j l'[<nni>uii refusait le combal el se dê-

mlMiil habilement .

préparatiui) d'ariiNrrie precédniit
fwriode i,iTi'iisive, i'i JIHIT fixe, sur um
.'-etii-ll.' d.-terminée, avec dei (
j . : Vis. esl tennïiiiV. il Taut «Itaquer
liirluiil A li r,,U. riuiplelep la pt,sili
ti.luntiï'.'. i»l.lî ,-p l'ennemi il Ta," "
e'i ni.'-iiie |i'ui|M nu presque a
'((•••ils k-s plu-* npposé>.

« Celle mélhode va ttre-ro,...,,...
(.••nn^nii subira la pression de nos
ipoupes qui sera peut-être accentuée
(•incertains endroits et qui ne se Ira
if 11 i M pas (Va p tir brusques suiciref
éclalanls et que] que fois sans l.-nd ••-
main.mats qui. par IA somme r
tij'les opéraNmiit. donnera un résultat
final appri;ciable et nc^jui*.

- Kn fait, les opérations sont com-
mencées pap l-a concentrai ion, pap

« Chaque détail militaire dii co.__
mnniquit quntldten doll donc, main-
Iciinnl Mr<- apprécié cotunie une pnr-
!-i>|le de ce que l'on apiH-lte l'olTen-

I au Quin "
H lanc et

" LES VIOLETTES '
i, Htie Sainl-Fruiiriiis. i

•-l'fTI TlllX UK JKUNES FILLES
•VirifT'''' |Mr Ul!r IJUILIO

MM LIBKK
u< M1" fli IOÏ

SERVICE VICINAL

oc iimi

tii. irnwttfis

iU Snnto-Slefano
à la Rouir natiatmie »* i93

.Hid niMrr* dr lonaiirtir. ••nlrr !•»
iff, t k «60 «T. I k 300 cl ^uiyjMr.
•t fl apprntaUiiMrnnrfll tir to—t*

* <CH*Jrr p*m f l r r •••XMHiJlë lot» I- -

ml. fi * • (S hrttrc» à t * b"U.

I Uwt-Voyrf «t

m.orrs RESUFST rmriQi E
/. I s/rr,i77rtv nt:s rm

Rl'S MFF1ISES
Madrid, LT» septembre.

Au Cours de ga retraite 'le%-ant les
Iroiipi's espagnoles, l'ennemi a n

L'i't'i.v. l i ^ rutila el dc« muhîti'i
L"ucf«|ialHiii de Morro-Niepii. il"

Djebel Mtitmnsi el dp. la baie Boni In J
.•nt il'utie importance capilale. Elle
résout le fini blême du ravf
en e«u. enr de nombreiiste
très ahondanl. s se Irouveul
I- région.

l>t situation (i's Iribu* riiTaine^ |
r*t des ptiH piifiible».

|j»s vivres ilevinnnenl rare-*. I.'actï-

Lit DETTEI INTIIMLLIin

LA MISSION
FRANÇAISE

ETATS-UNIS

HI.VE DE FOI S

Bergerac, 25 -tenk-m
A BepR

nsile de ftiuu'-Abn-u nui iiïtnuliiVl
•m tuyau de douche «laiw rmlt-alin
don jmiw briminf de 16 aiw

forte passion » ' a j | , ^ i a j , . r

-Mu de laii.-linit-.nui est ninrl

PItlSR DE rnSTMT
Paris , 2T> en Angleterre

Petites Annonces
s ÉconorrUques B

DECOUVERT

, au cours d'un «.goû

Intis le vif di
délégation française a fait m

ii.ii* soumetlan| un plan pn
«W |>a

cerlaine^ oomlilioii* sur li-s ni.Mialités
di'srjuellpa li- secret est respecté.

Otl. ' ulfre ne serait |ian cuiis
comme pouvant êlre acceptéo.

M. Mellon f<-ra aujourd'hui d
contre

p lend
r la n- ntf
. par la poli», Radek A
l l d

LES MENEES
COMMUNISTES

•péfllarhaa r-AfLLARD pou

hts ffH it.Sl ITLS
t.\ IXSTlTCTftl'tt

AltTKXES ET NOLVRUTKS I>K PiHIS '

MAISON VSMDaNT T R » »QH ataROMI

Y. SALVADOR!
0, Bftol 4u Pal»!i, 10. -_ •«S

ucr r&boletig£-trtHlvet-
Lf\.issor. Le lont m bon état.
nl Maiamlri, Se Mie.

Paris. 25 septembre.
M d<* Moiizie niinistre (te l'instm

tion pitblimi". a il<-ci<l.' de Tain- imii
\- M. HitrH. insliliileur ptib'ic n j

Menl«iti. i|e\aul le Coiiieil iié|iarle- j
lital de3 A)pe<-Mnritimi>-'. en rai-

d'un ^pt^l A 1» grève qu'il a j

contre les événements du Maroc
•l de Syrie, dans un journal eomaiu-
iste.
Le minisfre ne propose pas la K>vn-
itioii en raison des services de gwer-
. l| estinn- cependant devoir reqne-
p la peine de la censure avec inser-

iu Biillelin (iffin.-!. Cille saue-
•*t lu pltH grave.

V I E ASSEMBLEE
DE LA S. D. N.

«]u

l

vip>> tic
(fiierre français e| esnaj?niit^ exercent
ii- Iting de» cote, empiVhe la contre-
bnnde.

Il es! avéré aujourd'hui que
RifTatri* Re ravitaillaienl en Alh-ma-
c-iw. Des i m vire* partis des ports al-
l.mnn.k déposaient le# comr
en Hrécc ou en Cn1le d'où des i
lis transportaient sur lex co(>>s du
RilT.

p
L'Assemblée «te fhinHe n àtmn*

inrlimion aux Ion?* travaux
njr rarhilragp. la s^cwrilé H le désar-

On n ''fik'iidu le délêfrtu1 d.* la Brl-
M. BWa. déléffud tehécoflova-

et oni Oerll.
(:,•!,li-ri a afnVme sa foi dans le*

es de la Société des Nnfinn*.
niii*. il a nmrrpi^ im diflVren- !

c i d'iiitepppét..lii)ii «je l'Angleterre, j
\f, «le Ji.nveiieî R pivniitn<v nn '

idmirabl" discoiir» *nr !» |h«'me : ta
•Wf rtet Salions n'rtt ptu

Leois Maurel
' " " ' ' " 'M/1/s fl. .E 1)K i:illlTKI.-hKMLLE

' It H, ME XAI -IKoy - BASTIA

TII I Ju l I lS

«IRI\
Kl UKIU.KIR

M.VIIOIlfi

G.-jnde Vente Réclame

FIN ni i.i SKVIIM: ANKUI.SK

, leront :!\cru da • k 1 fi h cl da M b 1 lt benr

les Motos 2.5.4 fP
IXE PROMUTATIOS ,

TtUï M* EVESEMESTS
DE SYRIE

A {'"Officiel"

I.'BWOI T*E COUS
\rx TRftvPEsnrjâARnr

PT nt finis

i n il ••-. -I du i T ^ . r m b r . " ^ ^ ^ I r!wf.lu p"Hi de find.'pendnnc- ti
.1 | - iv. . i ^raltiil d'un paquet, par ou*1. » a-h^w1-«n «err*(ari*l *• ta ?
scni'i.îif. ;m Iniiitv» du M-artV I c''1'*1 ' ^ N«'i»ti* «ne demnml» din

( M l - i'i: -~,ir- —f .'•!.•>|,)tt<> ;. |'i,fmrt. I l'-rvenlirtn «tuli- le condil
dwni i i t i . I !nn tut. enlre le p.-upli

l i

Financières

France.
I..' -<e

! protpoIftM'
élai prit" acte de o*Hi

n eiirejrisli-ee
t

TRIANPlATKICtS DE TODTEI US GRANDES EP1E0VIS 1924
d to

BIERE M ZBNITH M j

AinaVLU - ST-Jfl«n — Tfa..: «6-93 j

llV> fr. an
100 OoriD

| TIRAGES FINANCIERS AGENCE EXCLUSIVE : JOSEPH ROMAGNOLI
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LE MÉDECIN DES PAUVRES
ET LES 2.000 RECETTES UTILES

par le Docteur BEAUVILLARD

57- EDITH» 1885 -TimflE 500.0W pm An.

n *LAUB ou bien portant, chacun trouve, dans ce livre, des ren-

stigntments précieux.

11 est le résumé de toute») les découvert es heureuses que la médecine,

la chimie, l'herboristerie ont accumulées ii travers les âgea pour remé-

dier à la fragilité humaine.

On a profits surluul des belles découvertes des grands Maîtres : Ras-

juûl, Pasteur, »tc., qui uni rendu de si grands services à l'humanité

ioufl>tuit«.

Usez Le Médecin des Pauvres, il vous donnera, outre diverse» recettes

1res ulUt3, les moyens t&ciles de conserver votre sauté, al en cas de

uiiitadie, il vous indiquera ce que vous Jevex faire pour la rétablir.

Vous y apprendrez ausei à prépari-r vous-ménie uua infinité de rt>-

iCTdei et la uonieuelature de nurabrtux produits que nous préconisons

avec ieura nouveaux prix les plu» mudérés pour 1 époque de vi« chère

dont nous soutirons tous.

li donne aussi l'explication des Cent plantes, leur nom latin, leur

famille, leurs divers num» jialois 4 it-ura propriétés, ainsi aue 1& ma-

nière du le* préparer. Nous avuus ajoutu trente-deux planches repré-

sentant avtc leur oou>ur naturelle les principaies plantes tel-

les qu'où iea voit dans les champs et les prairies, ainsi que les champi-

gnons bons et mauvais.

Dans cette nouvelle édition vous trouverez un grand nombre de nou-

velles gravures et le traitement des principales maladies des animaux

domestiques : chiens, chats, poules, pigeons, vaches, chèvres, moulons,

chevaux, etc., avec un traitement des plan les employées dans ia méde-

cine vétérinaire.

Le Médecin des Pauvres est doDc un vrai trésor que toutes les fa-

milles doivent posséder.

Ubaque volume contient en outre un bon donnant droit i UNE

CO.NSULTATION GRATUITE par correspondance, par le DucU-ur

Btauvillard t | Q. Cette consultation rembourse à elle seule, largement,

1« prix ju volume qui est de i fr. 25.

\ous offrons fa dernière édi-
tion lïtiô complète et franco aux
lecteurs qui nous adresseront dix
bons prime ci-contre à découper,
accompagnés d'un chèque j>o.i-
<nl ou mandat-poste de 3 fr. 25
*t utemeni.
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LA PROCHAINE SESSION

<ju» uns ami;? ont. dans cette en- |
'. 1* jM'juvoir d.* uuuiifiivre t-l île

al is ier à de« initiative* '

I." n*|.' du (lôrf-pil r.i''ii.'n
r,n£rtem(« Umi\i- à !>s|^riili*i
, . i r * njuniAo.. /i l^latil
l'ii» biidp-t qui tn ImiivHif
ii'ii fpi'if ne r>r«vi,l niiritnc îl
-I>i'ni*f!' iiimlifi»!-* jiif!''ni'int iio
ilal^ÎM. p,,i.r(|iu<i 11 Vu r*i-\\, liH

l'ilit- .;(..• li-> lo'M.iiÉ-i •-•"•lin.t 11
,:,-.. .lu ..•(,! tnil ..•tas.iin.m.!
n\ a<- ïtrfifui, il A Tnlln 4 ' i l l^
ev'vr .le-. r--«<*tip.'is rurr.'-'poii

•'•- i i t i t romnmwii pnùr l'in-sfaltelion
lu t/.;.'-f,Ji...ti.- d les nildiiclion-. d'-.-a»
»iUib]*>. Il sapil bien d'avance. «-I Jr<

h i l des arnnniM nvan-
1 pur l-s rin^lévcnioji 1s
rait ]<' pp^fi't sur l<*s w-
^ . les cho^s t-Unl «ln-
ifn '|Ui> lu silinlion Fî-

«si
l'nfHe

-iili'cs <\ Hj.

AVIATION

Dit '|('4 .IrllP- ,;| |

r* li-nrroiitrihiillr.il.
:>)i,ii..iMin «t.- - i i i i i l .

ts tiomtirr ilrs ri.n 1

l'.iij.nirs, «fau
circiicf vift ii
fiilin quo If d

MHIS [luit fit
nourelles, com
iii«- l'ont fHil
san̂ f exw|>liiin
prnportlon [>lu
i ' A b l é dé

ce. if\i,\ de» dépense*
i-iii In fteine. r'psl-i.-d.i
un» ponlre-juirtl» Irmn.

•nc-i'nj-inl dc-

•Vnl-'nir'nl. l'Klal .'-laiil !• iii.'iilntv fj'jiir l'iitilalliiti..n du
ii uin* l a i v mesure, en plume nu W adduclions dV>aii I
vin de lu tsi.rsr. il a bien en mesure <\c participer i.
^psr.emenl avisSI. à ses b!«> pxl trtV <î|.'v^ : d'niitrii4 ni- nw
int« cl aussi J. son bc- a van la*?!. -Il puirra ;i|iparaltre

onrtains de ccit Irantix fnnt dnuU<
•réuni ijis n'ssoiircps ] l'tnploi avec ce <jul existe iléji'i. qw d(
p le Tait l'Etal, com- oniumuneM [Hinr\-ucs pourraient
i i - !e* d^parlemonts I |Msscr. ayant 1P nncessairp. du super-
•1 même daim un" ' fin. Kn malipre rf'wiu potable, et tnfl-

fort»- tiii'en Corss. ! m>L d'amt^iornlion* en fr-n<!i>al. m
rt'lîn-ritale a eu bien I pi-nsons, nous, ifu'il fiUt encoura

iur ! Il'* initiative!* plutôt t\w les brider!
' Le Gnnwîl (ïen-tral. mncernanl ce

a!i*«ti..r)s diverws. pratique, s, l'm,
ni. une (itditimie hardi.-, nun muta
.•il*». Sur ce point, u a pris

i portant '

i. la création de ces '

i* rom

I
el" IV* Oftmirtlstr
t t-l.' n .'fi l i ' iM-cn

i l * «b-olne. R.. n>?t f.
n'on a pur)* * • M U V T
"fl|.iUI investi >. (ju',-51
•nlter rpi*. l,.s f,,i.ds af- '
•T un,, ,U« d ' i» dégra

ispflrtliim cnm- j
I.IIIB inti'rpai.Rcs
m un vMtabk '

I'w| dans le niêm.- esprit1 «u'ij
ii^ra. au OOIII-H du sa tension pro-
lini». Ifs afrairfx <j,ii lu) suT-inl '

!><• iiii'nr.» que |H majrtril*1 «
nement d'srcnrd *ur IPH votes
piiurronl ai

q
-ti^nificalinn p

e ^ai i l

it. j«r aillt'iir*. .JIK- le Oiiis"il
l nVmrsafif |MIÛ de nouvriW
rtliiict: son pffitr! danx n> do-

Htnlli- it l'achevcioenl des

«nlidarilt'i nil «

in n
li'in d « nml'i. ni"n«r<Vi. b l̂
d • ..i"twrllii>n.

Mai- r)n>n|t>nd-oii égalem
d^ f i l h l ? \ O

u
"I bleu

nl par

ue qui
d'une -i..|i.ta

nmmanii^ r(u
i t iU d'lnli)rf>t*
I tiv)iiv<W's Ca

HJP * • l'Ile, en-

j
ril-i . xlra H ^ I . I I B I
rente par une m u m
dont les fdrnniic» «.T
I- Tait de l'uni W j>hyfliiHJP * • l'Ile, en-
traînant «vite MtudariM. naiilc A !>•>-
prit *•« pliH provenu", et |« IV«IP eM.
'n 'IT"t, qi]c*||on de formult** k re-
rln'rrhiT et n Af)-)!qt!<T, en plein.'
tu,une r»i et rordit.m*i.

UnegrandeleçondepolitiqueColoniale

lattur NOeUES (dins la miJaillOrt) pi! t int u
mardi nmln du Sourget pour -ecomphi' !« r

•t Bcrllnr Sp»J Bléridt, «n tuni

ni il , '&vi

l̂ es nuiochtrmps n'ùiit pa» tenu m
Vmèriqup <lu N«.r*l .-n Australie I J
rnre Manche peut vivre en ces n»v*.
Kl h- f l M-i- h .Juc- d"S |.hi- h . i l . - .
("'.•si u— i"i <).. tialur".

Mot, n,| r-]]e lie u>>ul vivre, oïl pnr
riinf»1'!!!.'!,! son inl^nH lui ordonne d.-
" i r i ^ r le !«>up](>i»fnl indigne. Ifl

ilil^ <••'( ausi en r-ifrn-»%\nn. Kl <•••-
pi'ixtH.I <iue de belles loi*. i|tie i l "
um»\ n'ft'<>ni"iil<. <tU- -le IM-IJ*-** ins
nu-lion- pnitr pli assurer li- (iroprè* !

CV-I (pic. Intitit rt'-v.'ronre fnir.!•-.'.
ar noii^ iv \iiuitriuns |x.inl qu<< l'on
ut nuti- ..miner iii» mf.n')ii"r ito re«-
ict aux r.'iunie» boires. cV«j »IU'i] *-n
• l 11M ji-H .iinis c.-tte qur-ilimi d.> !«
'ilalilé iniligi'UP rnmme danM celle <,.>

lariflolt-te.

1,.•* (M'CIII ur* *'élonn»*nl fli' vêtir le-
uiilf fii- dépeupler cl ils ne rejellen^
•inl dans In mer tes femel'o* doni

•Sî tex nerevT a»t eu lonnlenif),

taurire p,t supputant lliëriUiqe

hon oncle, c'est maintenant an t.

•le crfui-n ae ta/murr aux itép

d,- w» héritier*, dont le fixe ne ch

fjera de mhaNi* ia joie en préleran,

la part du lion xitr ve qui doit lettr te-

vn ir.

Je parte, rrùttintnnil i/r* ,,f

plm itttêreuvM qu'affectueux e,

ttoitoitcte* que Ion ne rtijiile que poui

leur* écu* et qui te savent bien. Ma»

tmtx le* neveux tout repentl/nil IOQ

à In même en*eif/ne devant imtf.it,

il n'a est pas un, mahjrè h tendres

que certains peuvent éprouver pour hp
>' à pti/Hi o

g p p
ai, celles
l. Mais

'

M. Alexandre Vernnnp. «n le sait, a
ili-flnré en rfwvanl le ̂ roiiverni i i f
p .i rai i|.- *.-tte or>lonît< qu'il ifruor*

.i' l'^V^ii il fi) ilingTa
i \rat elu.tler *tir plm

• • |H>ur une iirtiuu uui

- . . . . •• • i"iit eu n-xjiectaiil ! • -
•loftiti^ IM.UV--«I(\ d.- "inlernuin
lifuif. N..il- Nouliailmu siuo-n-mciit
<|ii'i{ n*-U!'>issr. 4jtr non* vrrrfu.-* <lan
*nu MicriW réclalaiifi' r(»nCirninl-ii*i
de tM-lte v-'hlt1 que M m»l ini|Mwtbli
n'eut pua rrançai<t.

f.n atlendaitt. IK<II« preneinr< iiln>H-
de wHimctiT^ A M. Alexandre Vu-ren-
ne, qui « ni ,r)ii.,bi* ( l^ i r dV !*'in'(riii-
r». la prnndi' l ^ m ,!.•• rmlili-m- eHilo-

K"

d'hu . Kll
pa

lr-'ii ca». l q
forts. ••(. bien
un autre pevt
>nr inforlune
ril«(l>e a m" '
(«ViH-uri t)n>ti>
mere .••\p
M l

- ..e. " ^ !>nnl
•..ni d«»nnée.

; Manie. II en
'.•nuit |«mr benuriutp

<•* m* | vaienl \>\\\*
j-* hiniiHiii'' .!an< rut-
lin ne jutnt pan ltt> plus
ne «juvrit pan trnuvpr
H,II I f.blifh'-» de -uliir

1^ tarijp.iiitc en M:tn-
n de rv;i(rn»ii<.ii. \jr:
1̂  en «ni { pmuv l'a
•-. L - j..im.aiix d..

r f.i
l qn-

?lab!;'. [U di-niait iffiil pourijî Or.
•iiir un (x'u. c'e^t r^iluiiuisli^li'iu (tu
[a FIT liai qu'ils ««Puser-tii-nl.
l'onrianl. r\--\ bien Kiple. U ian-

uislt'. mjtljrn1 mm air b^Wle. m- msn-
K> pwi d'intrttiflT»iw. Quand nn la
»Cii-*e. elle Tile ailleurs.
Kit.- fait cAmm.- anlrcf-.U ii< •••-

i*» du Confia. IjOfhtqn'un mtminia
utenr frniioi.ii par trop vexai) un
village •• Mui-Oi <)Htiiénap*»i| sur
rive b*lfrr. Kt r*Vtnroqii«*m*»nt. Nous
•un» Helprniin* In m^mc mann-u\Tr

Afrique Ocridr-nlfile •Inns L-' re-
r»ns voisiner ries ciilnnii'-i brilantii-
«•«. Nidiv abiiit rii- 1<J jvjK'rnfH» a va-
l»-.\gciHi[j et* in*ii) du-iivre ans

An^hi*.

Le* migration* <1o cf /r-nr,- sont
Htts prav^ (|,ie celW o> la langnitole.
Nn)oit« que la muiritaniemir nVut
| n* neul" » pral»|uer la Urttqu« rto k
r.:il>. Celle <!.' O.r>.p ui<n-a a jtni" li>
niêin.' l-.»r. Elk- ;.".>s, uns,. n ] «hri
1HII- te* «aux itf la Santaigm- Kl)n
i y rMera liviilviira pn^ lantrlrmi».
ar 1P< Mafienq «>n( «n^si (rnarmundt
nie non- i l* ne Uniront point »
•'!***.• r In rA>.irfiil«le Mrtie VOIM d'au-
--1- r i injf* Pui*. qi»ml ta l«n(pii(<i-

i" v. rr* <)ii ille n- peut vivre en paix
Mille |«rl . !•!!•» ne «<> donnera pin* I*
jieirii- di' jmrjiirf.

Ce *fra la Rn. Commp pour le*, ra-
(NM inditrène* qui rfi*paraiKM>n. âe

t l''-jrilimer !« rlêpc
cment dP« Tonds.

Il y a <|u<'l<iue chose il.- cuit para li
m- |i*s conditions rt'eswlence que
viljsatiim apporte aux indifrèm
i malernilè qui élail une fond ion
ilurpHp y devient une charge cc*»-
>mii]ue. Ce qui •.%•«[ pru'luiu-b^j; non

L'nu ne rtnn pa< nVn étonner. Il
vaut mieux ni^dii^r IA IrV11 l ! u > n°u^
(fimiien, ),-H langui<(••.• el les n^-
rhenis. Otle loçon est que, pour
«voir des^r-ti-nii-!» f(eii|il.''c« ,.| prf.s(M>-
r.-s i ne faut ni Irni-ns^iT les indigê-
nf*. ni leur iui|N>-ier il--< rnndili'tiK
d'cxi'tenoe ijiti pui lient rleventr tin
ob^larle aux |tri»(tK-.H ̂  i« natalité.

Mitiuknaiit. (w.«r noua faire -xn-j
* T par le? pontife» qui trouveront i!,
C'»r.v.i.anlp nuire hçnn de irait*.

1-ur in fine un p-(i( j.'y
quoi uiiiis i>n,| iitiin' I— tu
mars,ULnw^

C-rsl Af pr.'-»-nter 'ivante a l'urhr-
|.-ur un.- lantti.Hsie ninrit*. hii>n morte,
el qnelaufffH-i île pui* lonfrl<>mr>s i i v
a manière ««lucirii^ «le l.», p re#^r 1-
wnlre pour .ni'r'stt remue erieraiouf-
meitl f i . M-uihlnnl *,. di'f"mlr.\ Kt \\m
ajonif. en lanjïaîi» nnhle. avec V»c-
c-nt : « Pajt frttchp. « a belle ! tm»
fraîche mM" J<e-*lîft!p. main rtfotnhi
comme I» queue li honlepje... ! .
Ali.M ! M plus acepliqil.1 ndiil citfl-

AHniid. champL.it |x.i«f- lonnl d ^ t^
t'»n.-T. ."i Mars'-»Hf. .-s| un mr»ltn- . Im-
C" jeu I-'̂ cr. \..n« «nnmen filhenv de
viïir i>.-mniinI il <nur* pr*sonlt>r rt \f

p
man, qui »e t\
A VEIat \n m<*t

fr d\

dune

l n hrare jeune hom>*e un peu

>-ir confiait ton a¥xappointeintnt ii

ret égard

- Ah ! lihuit-H, m au/lit nmi le U:

qhhlteur trop hardi qui, .V premier ch

iianc; eut lider <U percevoir une dt

me sur tes laitages.

— Voire malédiction, répandu Je,

*• elle sotdnge votr« reiwitfimenl. lai.'

p- m rewinche cet ittnanHeur parfai-

tement /r*érf, car roici belle lurette

qu'il r»t mort, fTaHleun, ce n'était

l»int NN létfis/aJew. mais u» acentu-

rirr, qui. au surplus, était vénitien il

*f nommait Jacques Cotanof^. et ce

fut lui qui donna Vidée <*m eontrAfeur

(iritéruJ <tn Fina,u^rs de Laui< XV ^ , .

en vertu ,tf fa.
>nwhe tout htritnOe qui f»t V M * B H
J " pfirt im fiH fourrait A TKtat h

eau ,ry,m fc(wt:,, Joiuf, j , ^ , , ^ ,

ÉQU1TATION
Pitlllol t^f en Vflosnc-^
Paiiiul. «ulanl vwu. M .lire tout de

suite, est une petit.? fill<\ ntjis nue pe-
lile fille qui ne s Vu laihdt' pas conter.
Ell« seftorKU^ilUl de mAU* vertu-.
Ses petit* muscles A- cinq ans lui
donnent une belle assurance »t i l lui
arrive f|. ]e prendr.- ri" haut avec de^

lili"!s do s.jn âjF», II y a, h ce m.-
• 'H ; . ' n.v iiJ.-oijVLiiicîiis. Ifjiu'"t

• . Vi fnnle II fiapa !
'; . i i--i.Il-' du muspJe. Il fui

.r.'iii.-n! ^Éi:,f«îl ,[,. l'urriv^e
Ml.- .-I -.• raHrajM. eu .-.liiquadt

» - i manier» te jni i i Niable qui vint
•m iuond<- en oriant .•[ - -ncrifi.' d »-
•«Hiv par la Fai l l ie - voulut vivre,
• lu frrando joie d'une mère dolente,
i..» ,^~, gpoHif. FTitbxitisiasmé pnr

latioit précoce.
raisons et pour une autre

iVenvnt sentimental, Pau-
. . »vec crAnerie ce diminutif

masculin : PauJot.

e?t done en villégiature chez
Pêpcre — c'est ainsi qu'à ses premiers
bégaiement*, elle baptisa prand-père
vl ello continue, désinvolte, bien que

petit*- laugw déliée annonce une
ifîtilièr.' raniiil.' dV-locution ce m
m elle .-si l.i.'ii de son sexe
^hee (Imn'l-i^re. il y a aussi Lou-
i. qui li.-nt d'avoir deux ans el
npren.1 ju«|.- a**ei pour que Pau-

l«i puis,e .. bourrer •• son pc4it o r i M
ns trop w mettre en frais d'inufp»

fr
rrnn pè

Pour c
d'ordre

,yw démit fui- <t**ujriltr
rpdevmtce,

',*•'«• 'f dinhle emporte vo
i

. r l r r n n f

n lu mè

loulou t.»i son compagnon hahi-
'1 el bien que |e creje (k- pes reia-
n» s'elar«i-sp ebaqu- jour, c'est ce-

n quelle préfèn-. D'ailleurs. Pwu.oi
I avar-d. sf»iamili.-.A part papa et
ami i f^ptT*'. l.*..ilon et un oncle
tnlaiit qui «e parlappnl son petit

.Pur. ne l'apprivoise pas qui veut.
Kn dehors du cerWe de la famille,

montre! une rerlaine prédilection
r <• Gbioui, ».

Ghiouft - ces! |e pâtre. It doit cet-
irefer.-i.ee plus k ses chèvres qu'à

mine sympathique. Au fond. ce*t
troupeau que Pau loi aime mais
ir arriver au troupeau — n'^l-m

? — il faut «aller le maître,
-> wiir, dès que W bêlement»»; des

ievres se fnnl onU-ndre da.nn le ch.--
•n cren*. ni les prières ni fc» OM-
•es ne sauraient r-tenir Pnolwl i la
isf.n. Elle descend J>soali«r en vi-
' V w pfécipiie v.-« Ymtk» «m
bAle* wj-jol parqu>)«. pour 'a nuit
f oftfwse au clùfe, un sourire «
hinufl » Ji-qu'.; - sachant le*, fem-
i volaffes _ M.(r-tient relu- bonne
p»» au tooyen de pelit* cadeaux va-

• noi«-tt>1-' ou arbouie* cueilli.*
•* t'1 maquis. bapiN^lca <J* ohâfai-
•r ou oV hmix artisieracnf enjoli-
i a» eouf«tn

ImpaUeiite, Pau lot r+tmtrtr H
•t vers |e> rh^-re^, rt «tirtoot Ter*
rracieux rabrîs «(ont elle ™ «» i—

s d'admirer li«•pas d'admirer
File fait aîr>-i.

t
l-ntement. la decow-

progrfc ton iwo*cJ<.

dooa..
| P |-..n «n.iMii mn

M. Ouirey en frotte d

'"- */ t-iV/fi /m/, .V<IM lt# M)^z /M*
«,•'**. .t/r**rr /wwr ft«'. On le tnntit

homme 'fetprit oru/iml. Le* fimm-

rcn 4H roijinmc éttirnf obérée*, «M hti

.,, wtikda c n . y i * riTre «ffù-ieux en

intsuraul qu'il sentit récompense s'il

ttoHmti mue nnurtlle source de reve-

nus. H trmi'foir à Cumnora qu? cette

l"i ne .ferait déplaire à personm~Ct

tul aussi raris du mHtrâ/eur, qui bi

f-t prttmulywr deux an, après. Mais

oit nnWia de rerter A C**a*oM te»

quelques milHer* de hrrrt qu'n* hti

-rait promis.

— Tmi nWewr '

— Vff». tant pi*, rar si nn ne l'rût
>t* décnuraçti. H e*1t *w* dott-'e * -
r.tirrrt tr mot/en de SHptVÔtter te*
H/MItS.

Et comment *'# fut-il pris ?
Mille regret*, il ne I» pat 4it

Aujourd'hui — nue belle jonrn* .
danût - Paulo) a licence dp w pro-
mener avec taiitau dan^ CP qui cons.-
lilni1 leur donaint- ; le jardin nota-
j.'-r. la netilc place encombré'1 par un
chariol ,-l (,.„ ru in , , a u r

mcuile el le chemin creux
a i l l nw oi. Hl- r<Vo[lt> p]*ies
a force de fn-bueber en i > -

* O o r r i ~ c o r r i " -

champ
i

t'wr hasard. Pniriot «rt <rbt»ntr
ntemptatire . FJI brf«*. I.Mr r f

raneem*>nt parfnmèp. w aiwux
riKTTeilW qu'on W>ti-
an-ssmain - eh«n-
ulv-n:. aniroan. 4»

.'HT w l capricieux •» calm" limpidl-
M -V Pair Tout 0 , !a. f.b*.Orem*ul,

|irr««,onnf Paiilnl.
FI pnio. ellv.i rhn»ffP l i m e
Elle v>* d..nc. a ,-TiU pa». »errant j ,
ain potA^ d«. Loulog, fOMcieaI« J#
n rAl»> imttn-npr

drait tan
lent el *** 1

qu aucune



:, tir-- -«»
. _. . •, t | M ) w b l - . A u

i,.i,<> »iia iiuiiuaii i-t IVpére u^-iu
• |iit a cpendaiil nue lonjrup ex^ni-i
<•• i ' |ii'iH-tHl>'iil pa> autremi-nt-

L - i.'im (irttniHiH'ur-. parvenu' «
l.-ii' lu <hi-niit] preux, #rimp'-nl «
:..ki> et p.-netn«it dans le ft'1""
i ',.inip iitPtilti- où l'ou f»-ul -i' nutli
-v.i- liei-bi' fraîche... r»> qu'un np fer
t..* «ujuurd'hui. puisqu'on a d.lcid

•''si- ^i#t- Mai* l'uiniin' ii Tait bt>
, .,,.,!• -np p.- tapi- vtrt. si doux au
[ . i- ' Fl Paulol d'enlrainer le « " "
1. n rtortu. peu t«W* f*>ur ce (ferre d

T..m J cuuj*. C'-lan '"si rompu ; voi
; i .vmple en arr^t devant un jeune
:....' aux Ituuf I^'1* P" i s- l(1 Vf>l

•TU- *lherbe fralcbe et soninoi
• .iit-h* au ^oloil Quelle idépmair
- - ctiemino Jans la cher? t>Me aux
i-h \iii.v blorhJ* coupés courir. La
(inin)"i»ailc s^nfinipntalp. si bivu com-
ujcnci-f. va-t-eHi' mal finir ?

-Tu ne sais pas monter •< à ehe-
vaf .t. inlarrojre Paulol. moi j * 1

'.ii-... Tu vas voir.
ïVlt.> affirmation >'*t pour 1<* moin*

l-ni.'-i'ain*. Néanmoins. Paulot. mln-
|.i;l-. «ifourche la monture au repos,
l.'.int-. MirprU. se redresse en deiis
ICJII[>H. don! 1" prcmiT suffil à «il-
initiT noir*1 BIDUOIH1 qui se relcvi*
i.r."*tnnent et n*- sVn montre pa«
muins Mitisfaile do 9<s lalenl* d—
eu VI'T".

— Tu a* vu. ï/itilou ?
Et l'autre, placide :

J'ai vu... Tu e» tarnl*-. P'Iol.
Tu <•< bric t/mlon, ii."cl/in> Ptiu-

!»( fii qui perce d-'-jà la pflite IVm-
in • nrnm|itp » donm-r > change. JP
-;ii« înrtîitor a .-h>'»' i . r.i,î«qi«e je -«ais
litnli.T -an-i me faim île mal !

PI. Pnulol. d'one main, fait un fr1"-
1" îx'r^mptnir"'. tandis que, de l'au-
tre. mifar*ptimnent. file frotl" son
derrière endolori.

Alex FEDF.RICI

LE RENARD ARGENTE

AORICOLE FRANÇAIS*

C1U<H HuMiiï EIM-LW». 'lai*
"turJ ancrât*, qui tût I l»

(f 4*«*!ÏHI*I«• ea

iw «illt-cllM I I-T1P

«a VmWf. •* HIC»» l*«ip« ilB'ftip OU
Jim" minier fr»npJlUi\ ttn noHiw» |

n.iti'UMlp. (.<•<•

.-. ni|,,.... r ihMia r«l<*wur du j«iy-. .*!'•
,, .,., .1 I'" l,lk-r H" r.0.«-LfiU'liOH ••! «l'a-
,v•ii,.Ml...a ilii rhaftw unr qtiolp-papl qui *•
IrlTrin p-ir DliUliiU*.

r>»t cet nlfori qu'il convint «le alpna
,,ni-ini-iii. '»>• '«•""• ' lu '1 r* l l t n"-iUFl"r k

DANS
L'ENSEIGNEIME^T

MOUVEMENT D'IN&TITUTCUftB

ET O'INBTITUTRIOES

p i r am1!'1 d.' M. 1- Pr-'f"' l1 '7
Ci i-.r onl été nommes :

M IMMI. Inslitu1*nr !•

M J-rlr. io*tliiilfilf « Bnmfapi.>. k .Vjn-

M Uarstrmrci. Mknlltuicur A BJISIM, i

\t Martin'. Nwir.nipur » HorHam». * Bsf-

•J B r c * H i t . iBBtltu

M Quiiichhii . « » i

p . . -<,}» 'i't>»ra.>c -l'p.-fllf!

\Jn , - P ^ J ' i i . d t i i ' i • J» V»i»elum>. 1

I : , : , . • • •

M . ••M'-
1
 I»

n i r

>!.. il.1 lt.rfft-S*irrt. in*(iuli"*f II ?"n

iitnf OlnlUfii. •n-lilulrlf .le r.\i*w. ik

\Jraf Oorsini k SorW, t

NÉCROLOGIE

iy. \\HH\t FEUX PETW*TTI

; . ramillrs PrtrMii H UonlH. K̂  «»«.-
. N.*in™i rimanc! d«M M m ville v;fB-

nt j i 'wolr la ihmicur * • !WP*» l'1"' ï1"'1

-.-n-nunt M. AnlninB-Fi'IlX P-lr-lll. »«<•"•«
...tvtaBd-laillMU-. q u « " ""H<- «Wlidl* -
iiii.iitnnft cnkïC * r*jn- *• 90 *»*• n»"1!""1

\pparti-riiinl 1 onf vli'lili- famille Iwsllaiw,

mis qui «ol I--BU8 » *-
Miira'nl • • d'poiijln-

I.L* dvull "'lait riwdult pur ^ IH*. M J " B a

L

r JP ^ftll-ill*. M. PI''"'
leurs parrtlt*.

î.,r.V....IM.MK-I' on rrt»»rqu»ll I* biirv
,.: . - mrmlTm .h- la >-)tH<te Sa-nli- D.Wn

M. ri Mm» [>nm*itqu'' L.inala i*l l«ir« c

Chronique Sportive

. : A. B , dimi»u/
- O M ^1 Bilty O*

m i.iir'#ikr> an p.fm.r^ ,m rhawpoa
Mu I>l.lrirt-N«r.l.

f OH- f*Ttt*Ti. hïen i' raoïr'.llrf r. :l

-.-n rt>>uuir — apnrtlvraw
Pul», ï ÏTJI -Hr*. IVqulftf e

'. .m)i>iinl'hul Ml-*H* vMm

lui —I w 1 »" '

fain- nubJlpr If» ihmrt | t"la qui «

«..•l I.UP ^U,- "Ù^V 4«tfci-H-. D«U '

m«i< •Iwn-l-o» <rni-M.Mii ppW ftilw
l.i.n: qi(«f>t S Kwinnl o'»-l l! P»" <*"
Itrftiaal *-«H-*r«Jlï ï t l'on ionvi.-a.1
nti. fin1:. \'»>if *ull'' '»f l-a "R*1" ''
A J . I - ! --s! il» - Utile - Jl M-iBpJjfer

q/,li», ainsi qop )-ar là pr^Rpnrp d'f\w!lra
l.-« i«diïiilujlil'!ii. (Mt ta p1«« pnputair» <•*
IM.ini.'. le r.iltidp H iiMi(r#t»us «iLipr droit.

H<«« f.ioihiiiii'P?. l « CorlMia;* «ni sur nn
JI-III-UC» ravanlil" devoir ^ompr--» qu<- I
p.all<[iic du »P"rt ne Jnil P^* "• hnrOPr
rti.<nf^r i*1* Miullpr» i rrttmpoo* P0'"1 u

..In- erouOil doll *tre p!Ui qu'talrtcBBi
II: ,\wl\r: c u v <|ui IVronl i" -Itpucrwn

• qui (loi) marqua

!> cnup d'envol
(ri" pr<ei*r« <

THEATRE MUNICIPAL

MÀNOE M I M I M «AL*

I .. ^ r n ' V sers rompo*^ d* t ro* pi

f*.>» rt,' plo* Irur l»l«-at.

Chronique Locale

' B:,F..M.--iPfl r 7«5 miiiiio. A mut'
Kl <• .lu .-I.-I : rg.i\«-i'. < f - »! : vit l >

J..- in. r a-"''! bi'ik'i lwui>4 (aujniir*
M;D. rwuvri 't humlije

AVIS IMPORTANT

•
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TMnMnMK DES « NAS u

PHOQHA3dMB
m.mrhc !7 M-pii-mbn-. do I* k 17 h

LES OITTI» INTCftALLIStt

LA MISSION
FRANÇAISE

AUX ETATS-UNIS

UIAMLETE l'E M. ' \ILLA( V
-Y RPREMf LE" \ \IEHHAI\S

Paris. -Ai M-plembry.
I i , jmiriinl miffbii*. L"* MOTHIHS

'iifl. iwrlHnl ilfs ponvitTAHlKin de
lu ilettf frttiK-aiw

I n h . wril :
ifiliili-l '•

A V "Officier

l> I \ . \ /.r;.S pil.YiS hT riiAV.SSEKS

l 'ar t- -M Hi>plt'nihr«-.

!--i-hui(]it.'
l i i t i l i

matin. M. OUva, adjoint
l** Honls l i'l

- \<-i

LA SESWON DU CONSEIL OENERI

ANNECY!
i ^ON CHOCOLAT

Nos Spectacles

lV-prii il.-
IT.> .h- M. (jullauv oui jirnfon-

il' mi'iil surftri^ l<'s mpinbres île la
CnmniÎHi-ioii im'TÎraiinp i\e la delte. I

•• l̂ es Am^ricHWitt «Vlaipnl efforcés '
•1 • lîr>' it t'avance la pensée de '
.VI. (filiaux el il l .urétail vf̂ nu ii l'en- |
ftil mu- dizHiitf d'hypolhèseâ à o> '
stijol Mais ils IIP sViait'iit pas avi*1 (l u

.!••' I» (irniiositi.,!, île r èp l^pn l faite ; »ur

. . T M. <:aillHHX. snvuir : h iJivUkin ' a I
il- In <(file «-pi deux raléjrnriis. c-haru- n i11

it» d.'vanl "-(TV IrnilA:- -i.-pan'-menl PI ' * ' r i

[i»vant recevoir tut lutix variable ! .
|iitl.'ri5| «•(. dans quplqii''^ CHH.
'"niiiiiilioit- mAmc do i'i(i1'T'"l.

i aclivit l
ci1- ii |H dtrvctirin 't'- IH Cor*-, en
pltt*^ni^iil .le M. Corlicchiatu ad-
n fair- valoir •*-« droite M la rt--

LES MENEES
COMMUNISTES

iHksï.lTiiiS 1 .M Mi>hlLLE
Marspillc. *̂ 6 M*|i(eiufanv

• n'-uiiiun ii U Ca}ieMli-. 1-s j
lien Joseph Roquer. necK-tain' de j
ili'iiiliiin mpililprranppnnc nwn- j
*l<>. !•! Marcel Cu^b/.n. W n W c . I

•EHO-OLUB DE " « J *

,..ii innlB.ulii'Pt K-1'1* *•"**''
n n 'lui awm >HU «U J«<-*l llsliilurl :
r j i .iNiitialii.-. 33. bouJ'-v«rd Pnoli l
,. , , , ^ t , . n l h 17 (, an.

P h i

- . p«r nolr .̂ rMtpairt«1<> r*ur \>oaa .
i l lk \x<*. «fPllrtlr BnmfflM*-. H l'«r
•hrrfrr T'' r«r«rf«il u» i-n*™!-!' <1« Pi"-
pirMIt.

•miiMT mua- rt' lof», hâip»"'"*. *"•"-
ih, 5 franc»: «tait». I fr. M; * « M i i '

-1" W.TtT BAtTIMS

Chevalier du Silence
PAR CLAUDE MONTORGE

CHAPITRE X

t MK PEBLK

ior iMiu-.. n«>sin.\ vttTif niAiiK^'-
r- qu'il v«u» plati. Vous Pies

• - "rvir aiaiït d- nou* pré-

- tir rniil-il (|U il cxtft* un>"
. ii'ainMTP IIDI (^osente h
n u i - n iviu, à f»if* ' •

. : *[«'(••'|Uf-nou-" vou*«p-
,: iii.n««âv»n<iceqii«vout

, ,,.,,. ,,,,:M Mk-itons «le 1>

" 'ji,'!««"rili"«awir4Mon-
• >- .lAriairtns de iwl» «yn-
iKeiit <1M Mirons, « i notre

: an c*<tou h notre f«(t «i à

rii-.- HiiiinvoHirr. <(•-? pmttiri
fliaiiU'- cl)«rijfni''iit île iaiT

iirii» doublé |H,nr .trciuie*. un
t t j l

).i joiiPTc'f cl»1 hiiil Iti-uri-". trt-nl.- fr*
|n«r moin pour k «-iic-m* ?... Ai-je
1«I.«!«I* «nipçftnni'r n M^nsiPiir quelW
«•ni n«« ju«l<v r»vpnitîralînn4 ?

— Je rf*oniMiii* «pi»' \nn? Mf* In
m.«J-«li.- incarné . ls p.-pf^ti.>n p « -
Bonnifi^p.

— Je ne demamlf ri«-n. j>> nVxiffr
ri'-n. J*1 sui* hrurP
sifur. j? !•• servirai
fellftit... ,

— Hum 1 Hum ! I
— Loin de demander i)n*> sugmen- '

talion dr Mlairc. je serais content* si
Monitrur ie iron*ait i n jour dani

Y mlKirrn-, qu'il vuiilùt bi-ri aoceji-
I"' ]<• fruit m- nif^ nnKJ*'*lt"* '-c>no-
m i< "1 !•' ttiH une inprnir-..

Non. R.wii.p. VUIH nV-li- p^ un-
.i.jrwle : v.iii- .'t-•« un tr-*<>r. uiif cui-
- inere ph>-nix. un parfait portion

nu !..
.le SHI« une imiral*. p«rpp i|iie

Moiihi'-ur it. -• rend pa?> c«npl^ av«v
<l»if| amour j 'arrompli» nii#n hurabl'1

tôrlu*. avec quelle tetiflrrAM- j * - lui of-
fr.* le» mille pelit» «crifie-* i|uo«i-
ih-n* qu*> j . - lui fai».

Mai- -"i. mai* i>i. mtu* «inuni^i
scHsiMp" à vu» il/'liraWws. aus pn-u-
v dp tacl «fia*- vuii* non- donnez.

n<rir«-i">iinK- <•( nu-
/•ch

!•• ; n ajout"1! pa* d>> n..ii\.li>---. «•(iri'ii-
, - « rclW q\n* nouii avons nubii-s.

- Ah ! ni Monsieur nu- prfiid par
ii.in <•*»!- f.,iilile. |wr le c-i-ur. il »b-
niiitra I)I- nii>i tout ci- qu'il voudra.
I'- ron-i-ii* ii n-l<mrm>r » nv*i> ftnir-
i-att\ niai< c'^l bi<-n pour fa in* pla^-
ir .i U.TW.ir.

Kl .. Madnm". «ui. nntM PU M .m
1,,.̂  j»r-!i(id''-*. AHrt, mon i-nfanl î

H.,,1 UHfWntl, IdlNSAIll PU Mli'-M-
.••l- M -I Mut.- •!•• hVn\.

Mm» d.- IITH\ n* dit pa* un mol. »\
• ni mari, ne menant comment inier-
>n*>|iT ce stlcnee qui lui pArai^iait un
nu ln>tibl<-. <rul (iefirir ••> montrer
rrii-' et manifralH- sim ni'Viint<-nte-
ii*-ni :

ai* de wrrvir Mon*
pour rien s'il 1<>

p votre tablier,
RMin*. rclournex a voire ruiiiiw et
qu'il ne s..i1 plus jamai<i nm^tion de ;
r- (n-lit mnl*>nl>>ndn. '

._ .\,,H. j.> veux m>n aller, pui*- '
qnVin veul nw cha*«er. '

i:--i niui iui von» «upnJi** de
re«|«r. Voui le saw*, now i f m m
de* d^boirps récpnts. des déceptions, '
d«t ennul> ; HadrnoUeU* « t m i l - j

- V.
| hra* nn<* [lan-illc affai

rr- ! N'ai-jr- pao, *-n <•>• mompnt. assrs
>1 - nr ;- av.-c In milfl.fi-- de noir*1 *-n-
r«nt ? Je sois allé la voir, lout a l'heu-
r- : >'ll'" ne Wil mot. i'!K- «Vlcinl sans
-lin1 inif (MIrôle, fl ji- croU tju- TtiUH
)Vm)i)i«'iinfi av>-c louti-s I n potions
qnf vous lui Tsiies ptrndre !

— i>xécute tes preaeripUonf des
édcl

/. t nECXlEME JOm\EH

Pari-. 9H seplemlMV. |
On iiiAiiile IIP WAshin^kiu qiif. nu ,

.'iiri de la ili'ii\icnv journée, il n'y |

'Is >i- livrpiil » ' | r
on P| di> en!- ,],.
- inaihlenii. • PXI

LA V I E ASSEMBLEE
DE LA 6. D. N.

/. i t LoTi'UE DES rit i r.irv
fîfiirve. 3f. ««npl̂ mlire.

' L'A-M-mhl.'i- .-• rit*. '• i i - - . i r t -
Ira vaux.

ipnihrp= du ConsplJ rpi
ui |

il-., l-e cii.taor -si «I.
M. CaiIJattx a affiruu'' «jui- rien ai

- ri» ri-nil»Vtieru .!«* rt'parlir Ii

Ij1 Trpwir américain consîdôw qu>
!.-. pronusilions <{<• M. Caillaux I-I
huilp-niPRioiP' d" M. M.IIOII ont UM
PJitficttTe Offirlops. ' jii,Is

f|tie !••* n^frociation» y.<-n\,
iiaiiti !••* meilleun>s citof.

l.-ur rlnniif-r f..r

un <>jwvd»rif 'I
s Salions possède
ItfH <1P pn-s ,\v rlix

I pi'''l 'lu C>i

b-s m-mhres C|P la d-i^gallon ara-1- parmi li-- imn-nfrainnrftN Br^si
c:PBine «mil f!'ar>enrd n"""" d-'chr-r t'riifnisy. K«imini<'. Teht'T.wlovanui.
rjiic la iinipnwili.m de M. Oil!ini\ :^t Stiôdo H Belgiqo*. *'1?ffl
iniii-c (ilable. mai» on rstiuie qi»' ' Ĵ > Cifis^if . Wt is'-nni .•u«uili *-••].

III|MK-U> n'i-sl pa« nhnolin-. , |J( prêsirif-riri- ,](. M. Pnul-Honnutr.
Ivx AuiiTirtnii» «.> refii*prau| ii nn- ,
il'T |pf< inlpr.11!* aff^r-rils Ii la de!!-. • —

"n'i -i- ^iiiiS l liï\ànUx^Vi Ii t»™ii L E SAUVETAGE
,r, nnvim» le, I|P,,X , , W ,1» . „ « ! E N J W E R

ESSAI DIS XfH'VEI. APPAREIL

r>«ri^. Si -oph'mbr-1.
p'erit : [ O s derniers jnyr». en ratle il-1

eu <lii eûU> nnirncain au- r:hrrbotirjr. l'uvistion inarilimp n >'?.
ian H n-piiiis»pr !»•« chïf- ' •-*•>-«* un nouveau |ila*lron il.- *flu

(Très propn»i''(i pour ).s Hiinuiti'^, ni à i.-tajr1.'
repoii!t*tT IP principe ilu pai«-mpnt (VI c«*ai a t-l»1 ci>nlrôti; par il"-. *if
xutKirilonn.- i< la p<m.1ilion r|n« pni>>- (ïri.-r* de l'avialinn P! dp la (lutillp iU
m< nls aliénai mR 1 ion* mari tin,

anv-riraine peiil SP l'iif fi!lnHifllc en IÔIP r.'pivscntan'
« Si. diwnl. ie* Am'- li- pui-l* dp drux hmntnes a 1̂>l misi
lotalifumii 1»" vt'i**"- « iVnn. rev.'hi" du plastron qui. »<

ÉMMUIHII antnnialiqti"ni>'nt au g** <<•

' dr
inl.i

Vin du Cnp Cor**

( l i n m i n n t ,MOui«pii»
l'Iinc ri Houge

tf C" .

r \ MtTiri.E nr •• TIMES ..
i M'jit.-mhre

>!•• la <HI<\ M«i« que di-vir-nnr-nt
'-clm« PI on pny*» H

-rM* \ venir ? ».
• I.nbjeciion •'•tail

CYRNOS-riARAG» i:i\f(lRpftRATIft\ fiES REt RVP.S
IH-: LA r LASSE I9t.>LA SITUATION

EN SYRIE

« A B T . A - J A J A C C I O
(i.P<Biva ( H, Coin »*;•*

[..•h lonnafrp.
•apr su bureau d** Tfii
1n du Oap ^ l . boni. Paoi

/ /> ftW'SES E\ RETRAITE
Puri*. 2«

phie d" Soupida qu'au
• .ur- d<* kur n'Irailf. W Dni*** ont
no-mlii4 «if* viïlajifs. en
-aux. délruit «1.* \-»H* et empoison
I-1- l'eau.

expi1ri'*nr'1 n'ciii pas su <i -
rir la rai)?"- de ton ma:, ni la
if i(i)i lui -ternit ••alntaire. Il* onl
li- it'un u-ii avid>> le notret d<> sa

nM1, iN nVn ont trnuvi1 ni un
ni IITI indir". >>t nvi nilc natif.

r i h l l F1U-p.»!
H(>u'"iiir. <>n ^
iti- iiKiilrir f I «|

» ).- faire Min phi*

FOMTEAC a
lientête qw ton

r trra fermé jtu<ju'«ti

*•/

SSTAtAATiOSS ILE
TIO\

ht: wrx PRF.KM'FS «i.vwr«ilii-. M s.'pt.-inbiN
bandit-. Jacnuol

On croirait. » vou* Mtlendre
i!' cause Je lout |<> mal !
Jt> itt- vniiï accu*.- pas d'^n* \n

ni(»l uni min-' notre A uni",
Vautft. nrre1>ls K-pemment * Trituvil

pour »ol il'nn • auto tian» celi
i.ltt aVOll' IsVrtir (UMAMMIl

•uIT'iir tt>ulr> dan^ la cam
lni--\ au printemps, pour lui
re son âffienl. puis .«pr*» n'-Miv
i i*v du p«»r|». il* s'emparer-'iil

TPIII une v)p prranlp
R-iViin. Nanlp*. Pli I

ri- -le vilmtl dp* autos. caml>ri<v ! n.mim.1- liinvanni
i lant dw rillw. | » »"*• rfwnani du
( An total. cp« jennef chenapa..* ont b*"ra. a ete blp«»ê a

rommi* une i)uiruiinr dr «*f»il». !'«'' »" inconnu.

à Marseille
AGRESSIOS

POUR LES
FONCTIONNAIRES

VOn A,7.iA'> 1 I WfH>

Paris, iii -l'iil-iubri'.
\ « siiil» d'une cuaf^rcnci- nui

1 lini liirr. PTIIW MM. l^inl-v^. pj
ilcnl «lu C.n^iil; illiatiunl, iniin
• du Gomim-ccc ; tfamiiel, sou

rr>ltnir<' H'Klul du C*.n.*fil. \» ««
rncmenl 11 .Lci-I- (l'ucruril.r de
iuv"ll<-t> avances aux runclionii

r>-<. » valoir «ur l-s aupracidatioi
u Iroit-mcnl.

I il nccitnipl» île "̂ >0 franc-i *'-
vrr1*'' uvaul IP 15 optobr.-. L'nt- aul
ivanpp df ! « ' francs V-T» acwtnli
ilanti IN <tcn\i<>ii>'> ipiitutitip -!'• it

AVIATION

I n avion pi toi'* par h-* avialinrs

liî^r. -un <\-i'M H l'aénuirtinie I)P Vîl-
Infiniltlflv. nlin (IP baltre )*>» rwwrds
•I.- vitps*.- ib> &VOH awrt kil<iniPtr«m
^ .^1 «Imlln au sud-est de Dreux.

l/ipfuiroii il >'•{.'• C'implèkmfiil d^-
Iriiit.

t,c- iiiux Mvial.-iirs mil r-l<- fli'W-S

LEItUh
TU! L'AVIATEl'R hE PISEIX,

Paris. Hi *.-jili-tnlir
<|i' T.ikid qui- li"

!
C'est le bon sang

qui fait le
bon tenipér.iment.

Ce sont les
PILULES P1NK

qui font
le bon sang.

S0UKTK MEDITERRANEENNE
DFS CH.'\bX KT CIMENTS •
POHTUAXD ARTIFICIELS

LLE
i:S CHAI X ET CIMENTS

H. DE VJLU:XEUVE
S '

}•!••••' (•'•ni-iiil j-ijui- lu l'or-if :

LT COLOMBANI
M A T U I « U X DE OOMSTNUOTION

MU* - II -, I: .' .1 . II;,. , . . | H

; T ^ • ;ih ; u-;s — n. c. B : ÔTOJ

blé** a vol'1 Je r,,n,n,nii,ii
demi a i nul- | p j , ,^ , ,^ q i l i «.jr-rlin' 1» lour ,|u mon

" d». a alt.-rri it IVTY.iir.imr d" fci ca/ii
IMIP nlci».».

NOUVELLES
MILITAIRES

. Itl sr|il(-mbr-'.
riifrc au norl dp la lellri- <|'nri

l'ordr»1 alphabet ri que à eni
lu (|t;4î(niali< l j

1 d i ê

en Allemagne
/ 1 /' \IITIftP\TKlS

I / 1 CO\FERE\SE
t\TERXATIO\Al-#

hVrifn. W *.'|J.'nibn
[j' ptvtidpnl du Rpich PI «on Ci

• il <>t>1 appri>iii.'- « l'utinniiiii1''
il'ci-inii .lu ^Htivprn-mpiil dT.mi
-!•• fïiii'i- r-pr^i'iiler l'Aili-mainiP FI
Conf-n-iipp in1ern«liniH»|p d«w r
nistrva.

aux Ëtats-Cnis

v irrn WE irrs sorsv i/f/v
Pari*. 3«ï <u>ptpnibn>.

On aurutnei' '!•• NPW-YHI* que
-nu«-niariri S-SI R PHIII'1 hi-T *-n
aiiK'H Ufi* polli-ion avt-c k «tpft
ci?tj-o[-Rome.

Il y a en Irenlp-o»1!»! no>v<. !>• v
l ' u r a rpcneilli !r(fi*marir--

iwnii vn> \CIIATS n u n i:rt
ViaiTCZ LI

"PETIT CHIC"
B A S T I * - ."•. R- '»

1
 <hi P - ' - - •• m - ï T I -

• • M • •

VlATf.l/V - TM/.LF.l'R's

Chsnpifni rit Ciititisi

i li.M>T . PAhlS

CABINET DENTAIRE

M • ROPHK d n-|iri* ,<^ cun-tlMa-
ion«î lit-fiuià jeudi 17 sj-pl^mbre.

Petites Annonces
•= Économiques s
— < •' 2 5 ;o .'(7m <ïe 4 O letlm —

WU«eUC L'a i-r"*» -1<- « .f<m. vlalonr^
!<i.ti". ,.crom|iiiEii.-inint. rnnnt J* *nlf.--

>ur»jut itu • Petit Baillais . .

t« mfic» F»IM> prupotTlioB -ur wip
Ecrire : l.aur*«l Malawilrf, Saie»

tTERIEL S - e o M M * * 1 l'-n-ir- : iuh>

OIHK.ÉE P.\R M11 (".lACOMoNT

2T>. rue de l'Opéra
La rentrer aura lieu te 5 Octobre

Louis Maurel
•_•. MM., nr i:n..tis - n irt: ;« i.nnrtinF. nm,

S ef. M I XAI-iilJt(lX - BASTI.l

Tl'li J..I US

«m
KT «Ell.l.ll T.

MAIUIII.
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TOLES ONDULEES
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RHUM
0X-IAND

BANQUE DE LA CORSE

ALTIERIÏ NAPOLEON!

Comptes Be o u s a p.'s.*.s M i j
échéance»-Lollr«i Os ccdtt — Ou***- jj

B

DECOUPEZ ET JOIGNEZÏ . T p.ir écril. à (W mettre ra
ii ..piï»llion île ra-lmkii«lMtî<m pour
• li"Bc« qoHennqiip (!*• }J nn'i
i!'. JjnVsfMi. Il* Ji'niJroBt à leur

DES CONTREFAÇONS

raan Mw« t Mttr .Ipoibriima
3î«ûÔn1de*l1iJ™*ljù Abritant.

' Fwieo MM IWANN.1 17.BO

EP» fis-posnro

L'ESSENCE "STELLINE - ,,MDp8r,i,i,
(£« •»!«•• <ro.leln«oo miyHndre» de 200 l-trc.)

PÉTROLE -CR.-TAL- ^
JEU bidon. <1« 50 litre» oo --. vUndrM de 20» litr««)

HUILE " D HT IMITIHS
(Ru Mdôéa <Tori:îr ? .!« ï titre»)

r-mbo*r**m*nt, prlirr dt n enroi/v il
BUIliArt, Ri cMqU* "> "' « c r . r a n l

En Achetant

UNDERWOOD
Vou* ne nique* P

Vous profitez
d« celle de HIHI ÏT d'

Simon DAWIANI A C" Importateur» exclusifs
pour la Corse. ' OlI«nU«lio. ' d'Entretien

PARTOUT
riT.; EFFECIIVE

AVANT
DE .i iEtf DÉCIDER

Demandez t
mu <i CDHOI.'.OM5 * VENTE L« plus moderne, le plus

complet des Journaux
consacré! à la femme
12. 16. 20. 24 « 28 page*.
format des grands Quoti-
diens, uréesenhv'li.-jiravure
et en rypographie.
10 000 lignes de texte inédit
l20clichcs photographiques
I Roman inédit. 2 nouvelles.
d« nombreux concours-

L« munira
0 fr. 50

î. RM to Chchy. 2

LOUP DE MER
QUALITÉ l'AQUETAGIî

SE CONSERVE TOUJOURS FRAIS

l'KATIQlK

W ANNEE. — N- U PLUS FORT TIRA6E DES JOURNAUX DE U CORSE
LUNDIS*

ET M.VHUI 2» SEPTEMBRE i »

Le Petit Bastiais
!_• Numéro 1 5 c JOURNAL QUOTIDIEN D'INFORMATION

POLITIQUE, ÉCONOMIQUE, SOCIALE ET LITTÉRAIRE
Le Numéro 1 5 c.

ABON E!NT!3

• lasfrtfa » MEI pat raii<

\ P r o p o s d ' u n e F o i r e La SignificatioB de l'Entants Serbo-Croati

lSï« Crtri-, V.lÔHon-
illT ftfuérai r.ariiill' uftl l"'"», jwr
ur , : « i r . i I-^w -la >''.«•«. i
ioouraficr la plu^ ci'lV-bn1 fl ht plu*
pressivo des manircttalinns >!*• (•<•
iir.' Il t'unit d'un c

••Irii
lu\ l . ni |

ril ail lfi trs ••) » Jiiqitvll'- U raul ilutt-
ti T -ri l*Jir«" rtxltfli»i«i(i ipiVHf nv ' i i -

ilftii* rilisU.i
r

(les
u ) é o d t d u a d

1.' .t'-lml 11 Vil p«!> lointain : UIM> ciu-
.|!.Tifaïno ilanfHM-i. Il cal vnii (ju"
t- r |*-riorie, qu'un nourrail aftpelfr
*i- var)ip£ rrtaîffpps- n'est pas «itorc
f*'iiit|ili*l«nienl ciose. l̂ e» foin-s ilii
V..iu. ffflnp le nord Pi d'AliUf'-n*', «larin
: Smi. mitammenl, ont n^i^lt- vail-
;miinpril A celle vajrue de d^prpiwjoii

•'•(-iinDTiiiqiK- (jiii, depuis 1870. a cctin-
riil.' avec !<• mouvement rcnforc-- iï<-
miffrahoij vi-rn li- r-onlinen(. Mais, par
ciinlrp. .pic d'niitn's fuiras Ci>iinups.
rt.n••>*•• CJ, runnnimi-i's, uni fl^ cl sont
emurv en d^olin !

l'ourlant, ovriaiiifl indirw mar-
fjii"i:! un r.'lour » l'arlivjté <)?* Irnii^-
hfii.-(K paHiPiili^rf-i donl 1^ foire"
«.ni I .H-m^jon. n'nhortl. cr)[,-H (|e IH
SrHtiii f| d'AllIU'iif poiirmiNscnl dcpiiin I
qiir>t..nmi a n n ^ uti HUCCPH arrru. En
siiit-i -ic vieille, rtf lni(litHtiincllf
r.iir'-' en wmnwil *«* r^veiHcnl. '
d anirM ^1p)nW font un effort pou

il

i|Mt>lf|1|l>

• il la capacité' dr visileur-;
plus iiunibrcux luule lu

le» productions qui annt en
mesure des spècialités insu-

U*

SI.1VIH

pa;
.«. Ai

f
«•I dt- IWIII i

u p r
uple ftarveini » l'ii

s Tin uni' Ullle poliil. sans dnute. H il n 'y a

Is Hssez nelle- • dré. eulri- anlres m a u x , hles indins afliKIs. 4i*si* nMIe
i pri.aH'Hciir». *..' iimiliUennent. H [ ITIJ«U\ L'arrtinl p
ultv « in* prendra <k I amnleiir i partis puliliqw-. 1-s plus imporlanh
. 1P S^IIS indiqué. !•-' rartlmiix qui (îr..u|»-i,l In majorih

! ' - s s " ^ 1 ! i "' '" \*^ P«y«n <<-• M.
««ll^h -f"' a r ^ n i la |*r«mr lula-

r'-iniiuii sur un wui |K>int rie milliers

| ' i .] .al)lemenl rvflivhi.
i'>Hir 1<- monn ni. les desseins dont

i, -uiihaitcnt I accomplissement
pourraient pas êlre mieux •*. rvis i
par l'emploi dos formes d'encnnrB
nnii l imaginer-? par leu# Ixinne
l<iiit.'> aidée par W r»fc-«iurc<'s ilnnl

c l effet.

nvu-t l 1 -̂
nn

nrnrti'Tv
nt

iitTs rrtn. la Iff
un p'-u rrtr»tïcr»

ul 1

'.i- t--nin entre i-u yire « Iliru,
t,-tf. Jw'ifli;,,h inan rït-H «an Pérê-
tia >/ui rentre n huis ajirrx plu-
f/j-f ittitte't'* ttifh&PtiCP ljp i1

•roUvtt fnilernrlle, Pêrfffrimi '

oii i je fail fia* vii!iinli' 'rs. H dan-
un irtrpe rayon r^fri'inal les produc
leur- i.- r£wrv*>nt pour la Cuire acha
lni> ' Cepprdsnt . il est toujours I*5-
pfimlii daiM Uhe cer ta ine mesure ̂

'lie <l.-ux nu trois f.iiivs oui Heu A peu
d> «)r-lance l 'une de l 'autre •*( à qnel-

l i r " n i|iiv|rnie* j n n r -

Ah ' rOHilli

<l it allc

iiiri"tation«. noé'
nm! plûV». tvpti
*• :il .i rppondrf h

l*rt.i:t-iJ mollipli
M-I -u^ l*»ar crAal

i

inoii <ÏU>» r*^ mu
' arhitrairempu
nt uii rmnnicii
t»--.(iin ?

r U>* fnin^ ? <h
ii doil fain* fobjri

t'iitiriiliuiin pariiculicri^t <l«n
MKlion* administratives rnni i
it •« font \-K irmirtctions. U
lion» M>nt flmtné^ Tacilt

n'y B i|u.' iien avantag<1i>
tti. car il nr faut pas laiafii-

1 !•-• rhnnrfK, f

] tir-,

imnl-cllr*. d'aiifnnentpr son
U foire ellr-tn^me eut. II'
une nrraiiinn rf'nnrmUer

|
l'ai,• ;n-lion« «l'un ntitr>k g>>nre mai*
m . i•'••ii *»nl [«M moini' profilablc-i à
!•! nnkvlivih1 par I" nniuvcm^nl qu'el-
le- r r ' -nl .

Il fmti. au mniii». m»ln|p|ilr 1^ f»r-
m-- .irtth-lle* ,\- c-Hic activité. Nmn
v,.,.,-,. -,,..-ll.- -«m.Hi-.mit plnt.M ;

l l d l l l i bj
nt*, qui /

fr.i* de- pf-
rri

p > • ' l i -

portftif. Il
t

l IH foin- : i «ri-
nr*. relie iir lu (*•'-

' plu- «•
i puis ,

î-HP» r
V J.ir

•<•„ k tv'tttai
I- »v.-n(-e)lrt *||V f|ile

• «> <>\ nnn. !>> c h a m p
• i |H-II R peu A

» fuit fitttish itr i

ulairPui.i.frtanl tin re>jn
tour de lui. U afovte :

J'en Mah *flr. il n'y r» a pat Ici
— De quoi ? ma ririllr liratuhe.
— fie ces êrnteata- mai rrttit* qui

ri.M» tnelttnl en f/nrrir contre te.* inan-
jtih fiarçon* dès <(ii'nn ilenwnil </n
train dan* une ville étrangère Tu nt
*anntix croire quelle impression fiéni-
l-lr me fit ce tintftfe arit ntatvmlé sur
lit mûrit de la gare >te Milan : Mefi-
datievî d>>i lailri... <iléfin-vou* 'Ici
r»VMi-jr1. Je fn* tenté de remonter nt
i/vfflon et de fuir cette caverne de brl-
tjumlt. Car, en Mumile, n'c*t-ce pus
hiixxer rntrnttre clnirvmfnt iiu.r voif
quers que le* etcarpe* tant *t nom-
l.rrnr dans la cité, qu'tvant ,
leur souhaiter la birnrenue OH leur
contenir riremenl d'ouvrir Vo>il ? f.e
M^fidaUcvi dei Inriri me panrsuirit
dnix toute ntalie. Kt un jour. A Lon-
•Irex, jv fim ttrcHciffi par le Bcivnre nf
pickprK*ket>>. Même imprrxtion tlrsti-
tirêahlf. tu t'en dûtlttt. Kt je pensai :
•• .Mors, fjlMi. ifue fail dottr In notice
Uni/ionienne, la nreinière d'Europe .*
Ett-etle donc hnpuijtMnle a nettoyer

thètr.1. qu'en Anffle'erre ctimn.i<q
Italie, nu

f
e m'ë jemaix rolè un

i Ai
n j

Knfhi, me f*«i a Aifi*.
.i.tit. ef,rr Pnria, *•/ fr rei* mrr. «»(*-
fii'-litiii 4/in> r'Vd Pff JmÎM.ir tupix/f-r
qu'il fait iHfeMtf Hf tirr-toiste et tir ri-
di--ymi**rt an peint tle nier a qm ilt*-
li'tr-tuc : •• Attention .' rotre pnrte-
fi utile fl m péril ' Boulonne; rnfre
Mtiiitfa't ! - f"e*t **" tafl, mon bnn, et
I" t/tel n'e» font un artiste

Pérégrin* rautul à c- moment don-
ner »n pottrboire nu facteur qui por-
tait *ct bagage*. U chrecha ton porte-
monniie. fl le chercha a**rj long-
terni*. Apre* «toi. pàtùtant. il *'è-

- \om *• n... ' Je *ni» fait :
II te précipita fan* h- bureau du

crtinminintirt tjféciaj, et je l'entendi*
glapir :

fnpt'iii p\±mX.'-#> IHMI dV-n«'reii"4 na-
iiiinal,-s. L'uni.m |M>liliqu<' "t &
tiidîi ' r t o Serbes i ' | des Oroatei ne
Ininve par»c!ievêe H le pays, re
nu réaimp imrnia! '•! jtiiii^.aanl de !a
paix inléri-'iir1. espère. av«v rai«<
en un aveni r plu* rirh. ' dV>lan et d*-
l i i l é

i de» nidit-
l issu Hi" In coali-

d *.air-.» nidit-HUx "l du (urti ce*.air-.
'nli> (mur la vie *> TKlat tant k

ilMi-ur qu'à r-xtérieur. La que*-
» serbo-mmle vient, twr suilf d"
le enteiilp, d'Mw reliPile île !\»rdiM
jour iilirs oiiVlle était dan* *nn

l le plus ti^ru. c'tsl Ih une (}e sen
séqupnccs les plu* hciifi-uw*. D11

*iiie «fi-narniH-ont Wi diff^renl-
rliinl Mir l'n|i|.]icalwin ili' r«rf«iiin
nii|«'.-i .Tu ilniil pubtic ''I d- la coti>..
i'îdii. {JI vii' |)olili(jue el (mH-men-

V t i l li
iiuant eu cforlfi H profitant de l'n'i-
[«.ri pri ;cI"U\ den fruv**-* ivntve|!,v, 1^
niiij'irilé - n r lailiielle -«'diqniii' <e uon-
v r i i - i i v u l lui il.MiTie nm- sliliilih'- >-!
•irir vigueur .•xwpliomiplle. A l'abri
,[ luiis l.-s n-coups et IrmihlfH qu i .
jiHf|ti'ioi, mellaient oîislae!,' nu dé-
v. '«ippement r*guli«T du Jeune Etal .
!•• j r iuveniemfnl de M. Pulehileli
liourra w vmier en tien-m*1 lit A In gr-.m-
• 1 ' IPIUTP de cnnnnliilMtiiii> polilique.
•'l'iiiuimlque >•! r inanr icre rtu pays.

\.<> irnviiil. tout (vn^trucl i r . au nmi-
vi'nu piiuvir i lement ^ ' annonre HOU*
l u meil leurs fliispic-»H par suite d w

favorable» qui l a c c o m -
i l i l d kjwgnrnl . !J> vie

\f-rn dAAormai* dans une
rlariTi'"'. File profltern

fin IK- peut nier, en effet, que l'Etat
tir se ImilVe. dl-pui» qil<*I<|llr lefnps.

mi-nl financier et d'am4liorBtion ma-
(.'•refile. n.'-vH^p- par la gui-rre plus «jui
it imp»rt>- qu-l au t re jm**. \o j.-uin-
t ' .ynurH" .les S.-rhcs, Ornalex ni Sln~
\èli, 's a vue rénliser sa reniauralion -
ft p<-la ilnns imiix le* domaine* - d-
iii^aii' mi il H réussi à placer, nnr des
I1 '«i1* IrirjP1* e| -folides son ac.tivilé de
•- ii<iilidafinn. Aucun de w*. voisins,
•n f] ji 'ii d- l»in|is. n 'a liquidé «a fft-

d'il su rmunt" luules les crises, ip i 'e-
!«•« fn.-7.eril socialr» nu politiques, ne
•••il a^iifé le condition* d 'un dévelop-

p'-m til iVnnnmiqup et d 'un propres
» u t i l . » nu point rfe vue de la fivili- '

Tmiles !-•« branches de la vie <(.• l'E- '
lai on t donne, pendant cet dernières '

nmniuiMcation*. |p« Hnances pobli- j
i,ues. lu ItAlancc crimiiicrciale. la mar-

n i fini nue tppqucotip d'autres fait? <•(
•iirneit fav\ir«bit>s cmst i tuen l d<*- .'•(.-

n l .
x rgui

| d
vent »l s-i-

La tfeleo«llcn finançât rrançn»« est irrité
•ui Ei»li-Un.î. Las n«gseiatf<m> om MIK
mène* 44* jeudi a Wathinoio".

en haui : M Ballon « t M. KeUoq
»•-. t u : M. Winnon et M o«««r,n*r.

• i-iuliiuini 4 fet rtfct. -jii4HWnr fnwc
il ni»l-:Kr[ ruuiKttl. rtflh ,iprujv/» r,'.' itp
-n*<m< '^^M'flî ' î lit Vf̂ frO« ]̂ 9H4î "A
• •>• -— - ."- i f pri\Jr d'an- t»»rs

IUne Jiolitique iiHtioniile largement
iinoue .-t hardinionl réjilinée. Aussi i
" proKrainmp de travail du nouveau
rotiverinnient visi-t-il, au premier i
•!ief, au «fi'velijupcmenl des puiasan- [
•es pii..|iic<n> -t du juiy. Su jeun*
!Klii*lrii\ MHI cummeif-e. Min nEricul- :

Itit-c peuvinl .-compler un- nouvelle !
il'uclivité aeent • encan» mainte- ',

i! qu'ils HP viiient libers .lu pni<1s

mih-mi.NlVxlprieur. iNtrliiFran- |
•sa fîrnnde ,.| ridèle alliée d. « lions
l'tiiMii^ jniirt lié rwir Ji»s Alliances
i l - fi In fVlite Kuteiile. jouissant

de rapporte amicaux avec l'Ilali.-. *•!

M. Qcn.lM

p
atm<vphère

t

"nnltur iin|M>rlanl de lu pai.s
n.iintten de IV-tal dei choses c
.4 Iraités de fniix. pn Fin
•t dans les B a l k a n s

r«j«' nti>,i
M - ; '"uriiniir arhflrr
• ' • ' -t»n* br*ola.

Borivoïe MIRKOVITCH

Les réparations
en nature

r prrUaiIMH 'B u -

y

ie» 9 1 . <« iltiwlsat le voir définitif du
njrl 4t loi rr^ml l'OtT^* iW Pr*»iartoB«

njliiri', num pour «*iino d'i<]ahfirrr >
jrumnir .!'« prttKt* Iraviirs t fitrr pour

* m'a «M (TPS mirTf**** t*r«mt

M.*»•«••. <ju rbf..- ,v<*ori
J TU-Klina tbt ppparo
il- nt n--ilull4..v .jiif ;'i
,-.,rmv -I- wirrh.n-li-.

,T,'M

l,c fiiui' mpnii«il r -

. s . V
9 ;*H,rr*it pat. rhet «otu, imittr tn l , 0 r.ll
,... - 1 ^ - w . y rfet mv/inii.f nHMiwr* i-» , , t

..,,- /.-. mw» ,le tant!» !n . ,..
/ . /(rM hatttn de trot* pied»: w.. m,

^ t '
don-,'! ;.M;I«V:- ""r .
fie !aw-fanc.. eflp* t

«n*. ̂  i- ̂ 5^-^S " Ti ; ;• •' '^": '" """
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. ma*|i--

n, .-u\ ipii" lui c ï I"'011 P1*01- ** *™

j-hui ennmw uo lu-
[MU. P«**IT f l

M k p
Hr l1»:»! di- nos financ" DP «
l p^ul-*tl* pM » if» W™. *lo

LE PRIX DES FARINES

l a ,lalr il a|>plicali«>'> ilr l'arrM*

•IINJI.I le prix J''* '•«'•"•"• " ' n | " r '
un 3 octobre.

RECEPTION
LIEUTENANT THORET

,,in!-Hôlel *• Fronce.

,i « ce soir, à I» >•«""•>;

rMdenet & M
prêtaient de Chambre

„„,* s..., « . *r «S »*. *

1 d,- M* R»**i:i

m *„ qui («cm p
L J I L f <••! - - — •*- — ^ -

« >f M- M... OU

(ait *l* ooh
«a aunU <

m e t <k donmagn- ii

• ipj>e1. l;i Cour. H|

.*...• il Kr*li

\ j " |.' CaralT* «I 1
II prtïMUr. «

;. : .r . ir . m* ->** "I" 300 mi-lr- il- .Vmî-ou-
,'hi r.' ii"un <?Un*r. Jtroalï r- i t fml o u ï * !
,-t.i npnllqu.1 * B»«li», « *»<« qi" B o * t "*"*

Ils .«il « 4 <Wttr«« «u lnlWMl ««rnwtk

, L,n .•>••>• sur-** <*o-i qu'i "» f f - i n i ' J< '

m.<t**-m*M» «•«<* «• * « • » « J * ' ' *
> ,r HWI-1. 1.1 Our. i.pr^ rapport rt*

M Ersa. Fonwiller-ilo}#i>, r^.iniiitolrc
M !'.,*«™i génfral OlilUni tl ptwdolriee
y Hjacioth» <fc M O O I T » ii^f«t«-ur .1
n,vh.-iir* .1 *• M' ' " Caraffi. «ruaBP df
..sriv civile, a eonUriu* IE Jujremfnl ttu t
t.un-' <•• Bi»tli.

• • •

L-. nommé L... P4S1-AWM « *»«« »
., ).;,.. ...rnmp <te 105 fr**'* «pi*1 ** 01'"1

-,i... !•• mn«w <it 13 MM. lui ««i l T-m*'-
i)-r->m HU Irbiuwl pr>rrw:i'>nnpl **"-Vif

f,,i oïDitorniH1 * »« J 0 U N <|B P"**"
,.-.,' TI! rititlut » *"* p»"1"'*.

-!„• .|.p.'i. la Cour. »pr** nippon
y K' •••• .•.mwlUrr-doyi'B, r.'qLiirUioirf
M ,•««•»! BftrfMl Ohilmi " pta'doirif*

COMITE DE SECOURS
AUX

BLESSES DU MAROC

V.us Miniiii- li.-ur*'iix d- porter ii
]a c.u.n«i**iu«- il»- >•"» itombrpus
M,usrripteur« la lettre que M h
te-utniPMai» a adressé H M Char
!,•- C.auuzzi «lui. au nom du (.muni1

ni «vail fuit parvenir le montant d-
::, ..tn«eription.

Monteur le Prenaient.
J'ai rrru, par l'inlermMiaire du

roxtiuaiitlattt (iwnlratid, votre Mtr*
r,.,,irtiuit u» rhrqœ dp 9.065 {>
,H>n<Uurt fi»- ia sov*i~riplio<i ouver
/ w r If ,'Oin* du Comité ,le tecou.
•vr t>ir*<t» du Maror.

An rou* CM art-usant rfrepttoH, je
I. ,',. (t r»«,f retnenîer de la gftiérrv-
n- itiiùfUivf que rouit arei priie. Cet
/ .nwiHic sera distribuée par me»

„ mu- Me*** *•« / • "" <Hgw* <£'«-
Inri /I>I * iii- mit prochaitir rm't' afin'
),•• .tiffrnnl* hiipitaajr unlitinyi-f.

I ruillvi 'ttirct', et?...
' • ' ph.PETMS.

• • •
\i.mti.n< «a . l« «>muu- ilf *> If

|,ii:v.-liii''npn'« la cMMilf ili- la w»>-
rriTrfiitn.rt provenant ite M"* Al^an-
,lr.' llaii.lin m fr.) .'l df I» LifW
r..,™. ,. ithli'linmi' iai fr.). « r a PH-

Au Conseil Général

M. Adolphe LANDRY
est réélu Président

Reunion preliminairi
desmembresduP.R.D.S.

Chronique Locale

Ajûocic v
téléphone)

x du Parli

raup.\
Adolphe Luiidr

.'i M. Paur (îi
i

du
l -1 i.if«t,t#-

Chronique Sportive
U. tt » ,»* C. A. «. : » » •

. . . . ,...,.daii la
lîîucoblti faisait

„ „ „ . „ „ „ Je spcivtair«'.
KUipnl iHvsents : M. J. Ajîwlini:

MM Apitlini. Bcr-Mi. Ri^nnli, B«ti-
1̂1111 li- (li-olr-ur Ifciiiinit*. "'.Hiliifoli,

J Ciiluima. K* d"ft-ur lUilluti. !><-cai
.Ji le doclpur Chinpfiii". 1<" <ln>clmr
Ua-aHa Cagnfniieri. lîaafa. !•• J « P -
|,-nr CarioUi, Fabiaiii. tliucanh. Un-
niHMi .I-Ksdi'i. (liudtcplli, (liacoobbi.
Ln-itlry. Maswmi. dp Morr.-(liafTprn,
Uiirall M«rflti. Musâo, le doet^ur
M,irtiiw>lli, )r dwieur Marcantoni.
,'ïriri Noue* Panli. PPH. le ilocteur
I- liiil.- Sari. !•• <lort«-iir Sota. Ii» ilocknr
Sl-faiiiiii. Serra. Salvini. Trani.

Kxwws T MM. Onrrppa. Pprroiii. <1<*
IX « « . » m i . !•• doelciir ZucoarfHi. Va-

Ûn a |>roe'*it<'' » la d^sijriintion d**«
ni mbn>s «lu bureau.

\.,« «mif onl rti^id*. à runaiiimi^,
i|Y.|i|v i-i.mmi' :

l>iwlilMit : M. Ijuidry:
Xirp-Pr^sirtf-nU : MM. Carn1?». Fa-

ht mi ft ]pi)nct'-ur Sl.'fariirii:
Swivlaif-" : MM. ̂  iittci''»r Bona-

vila h> Hooteiir Martin-tti. Miirali et
|i,,.,i 'l" ^ " I n .

La séance d'aujourd'hui
\ 1:1 ht-un"». M. Ziiocui''11' ili .yn

il'.iai- inivri' la fM'-alief •
On |,rooMi- à lupr"-' nominal, puis

C l i n qui ml I r t . ajylaii. 1. « !• """
duquel Ir Con. i l g*n«-«l ml « P I » '
i ,'riiCédcr ii l'ùl«lion d" «un llurMii.

KLECT1ON DV PHBilDENT

M Adolphe Landry, |.i*;«iii™l «*-
l,,,i ml rrflu p»r ii vuix conlro
11. )ml|i>liMs litaiu-^ .

I ' , ," ovation lui ™l f«il" y" s "
anus ..I | « r le public yrt*n<\.

KLECTIOX
1IKS VIOK-PHKSIDF.NTS

MM Djirega. fabiani .'I le ilocli'-r
Sl.'lanini «ont «u« ncc-prmidenl».

KI.KCTIOX OKS SKIÎRETAIBES
\IM li- dorlrnr Itunavil». !<• il"Ç-

t.,ir MartiiiH.li. Vl"™li i l <>">"ll*
|..,.iri , r - , t . lu- «...Titoirra

itiscnins m PUBSIBEXT
\pW< la rr.n«lilnl«.n du bun-a.i.

M Ul.drv [»..iinur,. u,i dix-our,
,1 „»,. Ire»' Mie tenu» lill-raire. qui
, . , vivenirnl .pptaudi à |.lo.ieur.
;,.,,,..•« [«ir liinanimilP df l ' w n -
lanff1.

DISCOURS nr MtWFT
M «arl iw adr,-»e de» Wicitalloo.

,.. , '^.l . lrnl. fcnl il r-il l«oge el
ï - l l i » a grand, trait, le propamiw
d.-. t r a v a i l ' * ' l 'amern»"-

KI.Ki:TIIIX DKS (-.IIMMISSIIINS

V

• • •
\ AjMriA. l-AlhVir.Cluh h.l W Îlp*f1««-

Sntit ÎH» membres ai- U ' • «^V1:
4<*D île* Finanre* ;

MM. Ptroni. O11I1100II. Paoll, Km'
t.. Sari rnrrean. (^»*la. Fabiani. Map-
i.^.i,.,.', i-.uiniiwcri Col.mia. Chiap-
p* A ^ l m î M . " ' « « " - • <>£"*>*•
l imïllf Pirtri Mareanl.-lli. Prjnçm»
" l-i Faulauni. Fraiireaehi l i » " -
t t i i , , )-.•»" liilumb»"1- Anloine

MM. l'ji»alta. MasMuni. liiiirmliln.
Salviiii, Bali^ulii, IVri, Cutluii.

\I>RRSSE AI' OOUVERNKMKNT

L.' |iri'sidenl don,»' trelnri- d'une
mlresse au aïmvern.-mcnt. nui porte
In siitiialur» île MM. Fmile Kuri. de
it,,,.,,-liialT|.rri. Cnilnrnli. Péri, «llao-
culibi. el de plusieurs de leurs «oll*-

(Vtli> motion i-rtt ainsi conclu1 :
« l.e Conseil nvuéral de la Corse.

..implant «ur le trr.nviTnemeiil de
M. Paul Painlevé |H,ur mainlenir «ne
iH.liliiiiie ilaeliun n-puplicaine Con-
form» n la vulinil.- inllemenl e«pri

. par le stiirrajp. nniversrl du onze
\9r>i lui iidn-sse fexpres.ion île

•atidance. 11 envoie l 'hommap' île
admiration el lie son ardente

. . .apathie aux vaillants soldais oe
l'arinVe qui défend, an Maroc comme
en Svrie. les IMérfls « .en t ieb el 1.
preslijre de la France. »

\S* ailleurs île la molion deninn-
dent la disciissi..n imniMiale el In

'" l ' J ' r ' .n» il gwi.Val est anssilM ill-
vit.1 à se ni-onuncer sur lu priorité.

M. Oolombani déclare déposer, a
«̂iii tour, une motion.

M Peroni dép03e ensuite un «men-
,1. Tiient R ajouler il In motion Sari.
C I amendement est ainsi conçu :

.. Kl repoussant kuile Hildilion.
tinsse it l'ordre ttn jour. ..

l ne vive discussion s'en^pi' n
ml sujet de ]'«do»tion de la tno
s.iri. •

\l Frauvois Pietri ilemande qui'
.,„ Vol.- iwirairraptu- !»!• twrapraphe

i-l insisle pour l'adoption de la propo-
silion,leM.Col.nnt»ni.

M. Kmile Sari déclare .ceepl
|'.,men,t.ment de M. IVron, donl le
«oie exclu! 1» proposition de M. Co-
lombani. . ,,

M de Mnro-Oiafferri appuie elo-
miemmeiil In molion ,le M. Sari. Pour
lui celle-ci esl assez complète «•'
evprime nellrmelil la coutlance dan.
| ennveenement pour qu'il HOtl Innli-
te d'ajouter d'autres amendement* e.
,.rincipalenieiil celui propos» par
M Colombani.

M. II. <'.a(jninacci expose, a M
I.nr. qu'il vol-ra h pmi.iwillon de
Jl. Emile Sari sans ajouter autre
elinse

M. Casalla eu^nBe éjtalemenl «•<
Collêsue!) à Voler la motion.

On pa.se au vole, qui a lieu an
M-riitin public par appel nominal n
,ji I r ibu*. .

tj. leMe proposé jr,r M. Emile Sar
esl adopté chapitre par chapitre el
dans «in ensemble par il voix rnntr

rOMMISSlHN I.RI.K0TR1F1CAT1ON
m- s t ' lMr tKaTBKl 'ACORSK

I r cnnwil p-iv-ral r-IH ensuit*' A 1"
dtmmul.' -if M. I" Pi*M nnr fiom-
nii^stoft 'I.' IV'lfrtriftcatinu du Sti'i-
ilii'vl dv IH Corse.

En font parti*1 l « nwmbrM '^ '
('..nimisriion d*|>erl''"i'*n|airi a u x
..'..H. -/i a.tjoinl MM. Urlolti. Mnw<

i l t l

Hwuox nt:s <<nt\ii,<>i
]* Onfisi: p îM1™! f' n'-linil

>c on CommitRion*. CcllMi-ci
Arni » IV'li-ctinn «If leur btirrtu.

S.mt élu* :
Cfnmni**ion <ir* Fiutwcf* :

t)..nl • M. Cnïhieoli : pnppor

Pr^hVni : |
inrt<»iir : M. Mu*««.

rommit»'*»»! >rttdmit>i"tran
IV^idf nt : M. IVri.

C»mmi**ion départemental*
^iii^nl : M Cruait* : ^-«i^la
M. Ma!>»oni.

iHi» TUVAI 'X IHm-ica I

\,.,t élu. nicmbr." de I» Commis- |
sloli 'A.-. . .avaux publics : |

MM i:a.alta. i .»r ( .h ApHlim. «o - \
n t n Mus-o S>'"a. Oirlolli. Cei'Ml, i
de Rowaierr. , B«iioli Oludlclli |
M.s,niii Seta. Zuccarelli. llnmaldl .

MJrtiiKHIi. Trani. Momcci, I
•andi. i.Hnca'iti. * C>rsi. I

l i -- A Tr.w)-- . -M«l ït A Albert.
VIUIFAI. raictMU. a!nH qu'mlni l'AP«oail. 'I

i Meu.i>.
Lis All.i1* perilt-Bt L.\**igay i1! Oi.utai-*.

i..i« ^viÉii*i.nl «ur 1*. ri'*!!- 'lu truiii
Sur 1« mer Jaimr, buinUurtlnmi'iii Ur T-.m

m pur 1M JapMuil..
IBill. — I.I.« FrmiK«i* *i;.i!"'^i •

n."i- * n « * ^
nmnch" tl )> util di-mipr par v^th' phkiaa«>-
.iJi-IUlM. Un bMii profriiui» N M «S*'-U-
ti> .i fi.il n-Wftl-llr J*. iiroRi+s réalimi* ij<*pu>"
quelque li'Ulps par l* - Lyrp Bas lin-*» -,

HvnMmt»4M HM
.1 p ir l'Hannemii- it.-n - N«R • f"l
.r.Vi.' Ji.ir lu pupululion b*»IUi«*.

\ nol^r ['•' «oh .h" hurylun ft de i
-v'-i'iili'* j>nr MM. O.itti Fenuad M

Nn* ï'ÏP!' fHiçltatJORS SUT - NM

0OUM M MNWT
Mme M. Lsrtlfrue nou* prlr d'imni-n

r]i:.> par nulle dr rîrcfnoit*weiii iDd^pmti
Ir. fj- *n vulont*. cil'' i dû tr^aférer
-Imh.. au a- 10 du boulevard Alloua
u.iud;o, au (• HtfT,

i> :fMwfprt aur» H<>u If 1" ortobrr.
li^c^iiiitit : u» Itin-Uft,'I* ifl i IS tiPii

l

Irai, fa rnUi-r I M de acw } O * H WI>
.,.''.'• et ik'ii.'iiilMlt un CFaln. l'wl T'.cM
m.tiyni* lai.iNiirai <i Ba.iiï

o i s rna»» ««TiTuatacuuux
I... ni-p.-iiH.lrr .nlilu1>.ri'uirui i'l .1

lîr .Ofta!«. IIIT.-I réollï.-cl !" S nantir.'

t « munir a'un tuba utlinBUrtkuM XOI

Grlimr un.. in."f!!iiiM En vrtil' t'i

i Vm-Utlb * - P . -

mm
:I_M1UIIC. ». I

Vin du Cap Cari*

U t i / l l ! M)t>i.i.l!li '
iif a<ljulnl mumclp»!.

linns d.- main- «1- Bi»1l«
ni.- « M. U»-lrv * la

IIIKECTION r.EXF.a.VU'
HE L'KXRKIilSTREMENT.

DE» DOMAINES ET 1)1 TIMBRE

Sonl •'•!"« membre, de la Coramls-
Kion d'ailminî*tralk.n : I

MM Péri Salvini. Culloli. Bonavi- ,
l a ' » t n . , m i , Murati. Tollmrhi. de
Mnfn-llï.lftir. Cee»!iii. Anloniotli,
Mtnfredi. Lu«1*ni. Ae^uaviva. IV-
rMibili J F Oiocanli. Mordlcooi. V4-

S t d i I

Nés Spectacles

iwMtMT-etMarfc.

J mm* %an^**, -•••<•>*:<• ••" . l ' ' i \ p « - : . — . " '

| - ^ ia prnchala ]

NOS DÉPÊCHES
Service tcîignphi nie des Agences et de nos Correspondants

Li'( OrTTf* INT*î4A4.LIIEI

LA MISSION
FRANÇAISE

AUX ETATS-UNIS

( i lui H\EE lit s 1 ME fil

Pari^. ?H «ciitcmbr*1.
1^ li-lHKTamiiiM ''•' \V.i*hliijd'»i
IIIUKI-III (iu-. -NmcH. M. t:al!!aii
.1 riitMarD' rtUS trièVHiiv «VIT le

A MONT-DE-MARSAN

( \E<Uli.MIE FETE
IH BLOC PES HAliHBS
\hirit-.le-Mî.r-iii>, ÏK s.-|.li'mhiv.

l'u<. v-rilulilî- i<-| - du liliH- di-i
i;,uirttr, a fu li u liitT, ii Monf-d'-
M ii-iin. -mi* | » pr.-ftjifciu'e d >'
M H<'rriol. xiitoar.- do plusinir-* r«r-
1 •in..'iiUir«i fit' la région.

I n Rrniid baii.|int «t.- (rois c u l *
& i'u lirii tin IvcrV Dumy.

M.

à Nice
,ir t1l\.SML 1.k\

Nie-, fl( «
!.<• Cunwil tr̂ iiiTM] ti

MaritimfH a envert sa si^
M. Haib»rli a •'•!" ̂ î-lu (.refilent à

l'unanimité àe* volanl».
L'ancien niiimtr*- de U Marine pro-

iti.nr/i mi rf-martpiatile tli^ntir^.
Le Couat-ii a adresé l l l ^
- d.' Nln» H l H la marin-

r'aftwi it r*>m.'tin> nuii'iinilmi la ri
|M7ns.- . u . r.m.rp-1>ro,i.*i..«..n *mt
rioaiufs.

tf. / IILLACX SE mCL\RE
mTIffFUT

II-H m'dMnal.nni' cmiluu"1"! -lilli
n l « i.r-«nm..iiis M. Caillaux KP tV
claf« «alisfait des travaux acrom

P

Il
du

triol

<••'• (wr IH p«*rtc du
^uiÉï-iu^rïii S-S7,
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tiiHi» ^1 r*ll!D(*Ur! t
i]u it comptait faip'.

[ Puis. J'oralfiir fl justifl» fU (x.ltli- '
; .]IHF -onyl» \mv lui au gom-friicuniii. I

" f'.lk ''lail. a-ht] soulitfiié. ce qu'il
| i- avait do meill-ur À fsire «ntfs *
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leur a .I.Vlarrt publi- \|^riii7^n"î»ir^
Anieripains dfV-ai^nl .
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|j> grand journal dit qui- le» <<

MRXtJiftE SKASf/i
i',i Inri'f-Ht

M. taul-Bourour a pr>'-!«td>'>. ̂ e mn-
iiri. la dernière ^unec du Onnt-ii.
.jir n t-lé mnniuée par un incidenl.

I-- repn*»;*nt«nt de In Lilhuanie.
point de vue ait
id ill l ïï

RUGBY
TtlTWTF.

MpHt.X* PE FR-IM'IS

\si..i-iat;i.n Spcrliv* (»tM*îiis*.'
vnil tika i^s plianil)i#«S de Pran-
• rweiiy itf l'i-iiioD Sportiv pep-
nnois -.
* Im-HUN infti^wnt aux visil.-

\ J i ^ i ! à

\ itltHtWK BAT BIARRITZ

Plut écrasant eneore est ie ec^rt
• IH- le llariiiB \arbi»nn«is r>'ti>»il
,-,,,il-" Hi,.rril/..

A | . ^ un- b-'H* |»rtie L.utc à leur
.•n-aiilaiîe. I-- Narbrmiiai* Iriompliè-
:•.•»!. •'!! "ITel. |>nr vinpl |wiinl* •< fi'*'.

X\\TE ItVT HMI\r.
l.e HnciiMT-Club de France, qui

«niiiil ;• Nanle=. >,i n-çn en face il»
Stiide Ni.n.ais nue j.-rnn inaitemluc.

l>'s fiiiiPifr» parisiens f.nl du sui-
clin-r ]Hir dix-n-'iif [MiinU II dmi/-.

i,m|Uf ù-rtii- j
ftwii fleuron '

Itt-uoll. AVIIHI, tiérar.i Ueba^U.
Irf- uaui|inj|itu4-.iaio (lirard»n«u.

aiu»i qu». ̂ ea eomimiriuks Bintk.
limiter»<>t Lii>ari,otit ubatiduuné k ia

GAOSE MAHSEILLE MCE

Nice, es •..pt.-rabri'.
Hier a été diaputép lu Ireisièmo oour-
•" MarHfilî -.NiL-.', «,,l non kik,mélm

iï l«'|Uf||i' nul nri* pari tdiis Jts •• as >
lu lillonl.

IJI ruv-tiùiT'' |>Iace ••»( revenue {,
"irrardt) 'I ' ,S. Caniift»), rtwant (irat
Toulon). «îuirainatict 'Mar^fillt-1-
>l>*Bl« '.Nice). Ungn (Nie*.) Tramiii
Vice), Unteri (Nice).

FOOT-BALL

\t\UiS BAT SAi\T-RAPHA£t.
MurspiJli-, y« •.••pt-inhr.-.

IJ- Sportin^-Cfob de N'înie^ a bal-
1 II Ktiule flap!ift"l.ii« pur iK'iix bnU
*'-m. mnltnv une l»'llr< iwrlji- ifr*

• •iiin."- .1-- KM.Mu.

MARSEILLE RAT VOXTPELLIER

qu- de M«r>.-ii;,- r-.-,-\,,il.
1" riluv m... |. S(a-lo .
dn Monlpelliév. C*--', fnr (
un i|it- l-s aiifi"U« r
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nique
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1. nu- Saint-Krai.yois, i

INSTITl TIUN M. JECNES F1LLF3
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CYRNOS-GARACË

«u hnrvnu d<^ Tran
n r.-ip. .0. houl. Paoli.

•Hî  «il-nli-Twiir n. pas y atoui'ir. ' Al fjrESTIOX PE MOSSOUL

MSCOXTIŒPROPOSmnXÏ J^^Jt «ÎÎKf S^io^
f-(»r<i)rii-iliiniH d*> M. Mel- j que J»»iir ** rendre H la frrtiilit'pe iiu

I. S. MOSTFEftRASPAISE
.tvçu nu wvunl froid, quilla la fall<- ff_|j- OLYMPIQUE PE MARSEILLE
des (IWmls avi>c ècKil.

L'OIvtn|iii|iif Marseillo,^, qui av«il
plar^ 11 nierni'int-KiTwnd un qiiin
mi\li>. H <;lé rt><!Ir-mern r-un"la^.-

r rA^ufiitton Sp»rlive M ont fer
ttdui«G qui a man|ii<' 21 point* i\

i..n r-!aienl élahlt.- -nr le? base* du
irtHiWilt ponehi a\̂ <c i'AlifriclTTe.
Kilex r*r>ituaient di>n\ cent uiilli^r,)
I ph<- ,ji f-peijii.. ' ;[. *.aill«»\ filtratl.

i>li Ai lMnani t i f r .|u*- W propo«l- J
li.iiix franc"'H** •'•«iiiivalenl
.1er i)<' mfiilt-ur»*i- cunflllioii

I.'i.piiiioii publique
|~rnifltrait lit- o-lu !
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^ CASSES RAT LVSEL
L'As-iociation Sporliw dp Oai.r

•i n»nv*Tâ» hifp tous l?s [iroiw»atic-;
CWI par 3 buis h t qui* les AsW-

k-s triompliérent. en ptTel, du Galli
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fAfih' .-1 n..||f vicluir-.

o . , ; . wrA' /? i r i.f;. ^.. v// /;
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\."* mnlclii-* ('limiiiHldir.-- de |.
':<rii|M' de Kranre r.tit finniu lut- l,i"r

Ih'Ux rciioruilr;^ >c SIKII (li<4|ni|i'-i.
•'-iiis in r'-piflii rlu Hml-Ksl.

A Nice ; 1.01 ym(rique Uymna^te
'Huit de Wi> H hall 11 ! Avmit-iÏHH.
ilflirl'itM- (!«• .\iei-. par 3 buis /i J^I
-'e-l iju.ilillt'' |«iur ji,inT I H I w
if.uln- ICiiH.n SfMirtiw S*., fMHw

A Alltillr-. : !'A»si.t-tat[nll Spnrliv.
'li- M.iuaot n twIU t'Auliluw lllynip.
i|iii' par y li*»* K » r o <•! |»r>'ndr« pari
(tu In^r Ju 11 «wlohn* .11 r^nronlranf
h1 l.«IIHa-Cjnb de <Jras-r>.
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p
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d'un- frttilc ik sportif*.
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i'Arv de Tri-imph- itn it* mit dé|KMe
une u"r!i<. -un bi i,,ni|j" lu ,^int.il n>-

Fnfornra'jons Financières

iiMt di rrunre.
I!s .ml ui^ment batlu. rii-r. \e- Mta-

,j. ' \lli!"tique Bordelais par vingt et
un ppinU à qualre.

LE STAPE FRAXtAI
•.qui acv-m- ' ECRASE IB P. V. C,
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n.'til lw> a« ilulten*.
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NE LAISSONS PAS ADULTERER
L'AME FRANÇAISE

l.ïun.' <\n\\>- rtvf
Il finit d i s ^-n^r

P H pârfoif p«*'i rt'
p" », Jt> ne wtis po
iciir' mois Gt*(tc po

pt|ii
pour

î di

|
i1» Dootpur Od^tav !>• Bon|

pnlf ii mort p«|>ril
uite «bslinaliiin. En ces (ter-
-mps ^irrlniit Hli- ppcml chrï
camcttTf 'l'une véritable ob
C'est rjuo [PS •'•vê'iiempnLs pn5

> scmblfiif lui «tonner um* ar
i*iti^tiliAr- <-1 un>' inquiétant

• *r nass<> pour ainsi r
iiHiii- «uns »\nf If-̂  }n
•flpfioH.'nl 1P<. linirf^ TniU

• fM'

fibu^'itt <ilrati|r>m'>n1 't-* la gvii/'fvn^f
'I lai't» hrnpitalith i»- ' l**np «fTp̂  'n
Frstiw. TsntfH c wint d'*» Chinois,
tuntùt des Italien, tant.'.t (l*>n Polo-
nais, tantôt d## Tobi^i>h>vaqin»s. d ^
l•!•(•«••<. fit** Arabf**.... f|iiï *• livrant sur
in.lrc lirriloin- l't tir* maiiiff^lalion?:

. troublant
tl to .lis

i*> •' f| ne op p K

j.rinoipal'V vilW : Paris. Lyon, Mar-
—illc .. <V nrnu veine nia inl(Vit«ant
cri ontfv -oiiia qn'i) y *oi( ni^l^ un
rt-rlain nonihrr He or^ ind^sirahk-ï-

Ijlill il<" Illrti. CPrtns. tulll^ IU'IIS-'H1

dr xt'nnnhobie. LA F r a n c a, lie (mit
tt*m)w. Tiiis m>n Ivontipur il ̂ ^ m<pna

mer que cette déforma ti an
Inin pus puistuinmfiit H Î*H
fl ! bi I i '

M. Alexandre Varenne
et le Déficit Indo-Chinois

M. \!.-\J

Ipra- «lier gouvi
. P u \ i q nou ]

r.i[>pr«cli(' tout H fuit îles temtH pré-
s.'nls. An d^but di> la (merre. l'exem- j

l i!ipira(|nt l l d
' t i l

i. Toulon sorti* dupl icat ions
| j " l d h

Klats-Um on l - i pas la preuv ,-vi- : u b l J1Uh , w l b i t l l l s i r a p | ( , rt ,„„,,.
-ï-iit^ d,s tiifffcnil^ niiVpronve un n H , l l n , j ] ( 1 .
r-iys. « wanil Miîl-iL pour asumi- ; M A |L.X8ll,iTO Van-une (̂ 1 un hom-

rjiiana ces .i-m-ins tléptwH'iit rÔHuiiî' n
rlain-' |>roimrlmn |«p rapport , r .m . l v > . t(l.,
Trp il- Mil* popolnlirai? U< J P r n ( r i l , i - "

IvanK nonv«anx vomi*. ToiKl̂ dl. ! | |(1 ̂  ,,,, - l l fventw,
n-'-ral. â j*i-K vile li'iir laiiRii*1. !
nni'iir- -J lr-.. ittl"tvls du mili .n :

(.••|H-I il» -<lH IrtilHjllail^S.
» les uiorl-i qui 4'milïim<>nl /i viviv

Hlf fllHR.
Voilà Ii'

mI l à i fn- '

i itoitl il » K<-IV
s..ii!iHli' .-| *•>< hn'iis )<'
il >ail <)»•• [.-our gnii-

oiiii- r.jmiin' r ï iKlwhi-
i |H.i»l il'«n|)!i(|H'T i h

(I- t,.ml.. |«.lili-|ii- ..mi-
HVflhl Inlil i-l siiHoili. r.iin-

• ni- mil n lui ni rai ion H ign'î!
:'h in'i-i'-iSHirc (IVmiilibri'r '<•

Ru

I (ju'il y u )i.-
> U I T Jjtiur la i

s I-- Allc-

f
et i .i t»i la

sifiani''1 •«•ricnnc 11 un R
.IHPI»UX " . ilisnifiil dp n
i»auds Avant lffU. Kl le
t<ri>)>ngarKlp avait fait bipn dps ndep-
!•*». l̂ a put'rrt' a iV-vélp au mon*1 VA-
liif île c'Ile rac1 . Se»! wriu? cl * ' *
diialil,'-» - comme st1" faihlisw^.
fiaill'-urs - mil W m u m Tt nu. X<- I
p p m e l t n f [«•> qu» CP^ «|tialil-*s ri !

oii'iil polir ainsi pirJ '

ittmc \utiJu uvatil de |uii-1ir <'•!&•
.-niiNit ren-u-iftn.'- sur la âitualion
ciiTi- dp la e«>linih\ Sur ce pin
I'M boiiinii'iik 1*1- <WHI( fwi'j (tf nu

M y a ipiH i.- pbirrpp. or . les

. ]j)

(
tilr l

I* iir |my^ H oblip'iit i chercher
rvfue*- soiijt un ciel plus Htawnl. Kt

ninj- c"t(.; nnwrfitri" rt" m-ttp i)iii lui
.1 . .Un» l'hlMnin- tm» *nrtr <lr
]iliv>i>'iK>ini-< A p«rl. par f|tioi <"tk pst
chi'P>- « tm!« l*« p^iipk*. VPSI-CP paf«.
m pnriii' au moi n*. pour c-tlf rni-
•ont '(ii'un jiTfliid [iftiwur n dil i)!!*1

IMUI liiiinini' i^ii n'-ll'Vliil il <)iii jx'n-
. . n H.-iii ftair'u-f : U) -nniic <f l«

f •' Inirr a[(|tanii-
ir v'.U- d'un )i<|ui

Un- la <|.>w<-. i| y aiiroil <l.-lïcit.
Kviil.'iimi.-tii. ia culonie ost imlu-

-ll^ni'iil neh". Elh- f-îl ini'on- »i ri-
h". f>n puiswaiicp. tnif Ictt Efabi - l 'uR
''•* gratifls a mi s dp la FTHIIC?. au-
IÉI'-III |ilaif>ir ri nous d^bor ra^f r ii»i>
ruiiiis >'t ilr? *ntiris i|U>' cfltf pfi-«s.«-
nti tiiin- vnnl.

i i r irvp"àbnn'danL'nVai' ronirr i Kv î ( ' • mmeiil «n - i . M. Alln-r) S«r-
!«»«• fli»- jf vmir lnh n.,-mi « r n i l t - M •Maurice Lnnir. M. M-rlin.
itmil. An Parli'iiM'itl cl an r,ttu- \ l«ur "*- «.••!*» Hue ««ux-la, fun-iil it<

— ml* pniiwrni'iirs. itc pnrrmf^ "
lisInMir* -t 1* |»r<ir»T»r'Tti>- «HXI
il(<iv«'!iip|i"mi»nt de !a rnlonin

SefDir tt'avertissement, te.» liriiruirx,
fuir runtrr. ouf i-lè tous èç-aliif*•',..
Telle dépense prévue pour 1.5O».00U
fi'uixiri-f; en uêrr*.''itiTii au moim le
doubla..., 0» a dépensé jxntr h rhe-
mi» * • fer <le Itolat pfu.< iw l ttal
p'éu tf l'

| tnola 11 Jours :

p
pt'éru ttforx qur l'on u
lr lier* ilr lih ligne

pas

Kl i
citer.

y aurait daulr

v r l i N
q |

ii'iil. polir ainsi pirJpp.
TIT d

" fCHbi'-pifr. -, 1" mi"MlX CSt, (Tt
rmi).-. i|np .'Vin n'en parM phi-. I | fn
'•-t cc(j.i«l8iu i|ii,-|«iin-*-uni-« <|ii.- U

i*x. 'I <l..fil. malvr- Ilialiîtu.t". il-
filiiif-'iicdl Atnt-n-incnt.

Faire des in *u un mi IN .'D ^mp-'^'li
]<• pa«pili«gp *-sl rvlatiwnipnl ai* '
i i i m i qiif l'on ail jx.iir o-L. .1» IVn

l'on Veuilio .M. Alexandre Varfiîn
'•*i >-n, r)îi.(Ui'. On n IVstMjîr rpi,! «an
in Vuiilnir H f|ti'il VOIKITH.

Il lui -«Tfl plus rtirfïrile <1f Ironv
les r'-ortinrpp^ n/'cc^sairc-i pour fan
libivr ><s hiidfreli. PU déficit, car (i

ini.nl surlniil inr,[ aTU<-llu' par l'tn.li
chine ipii KI' plaint cï/jù .|p |«yiT pli
'(nVllc n«' dc\Tiiil.

Aî»tr#.,. ? Eh bien, il y .< |i>» Chiitu
• In») k i iiulti»lrii>l!>. Ii-«' inHn-hands
!-•* usurier!* fimf itm> <\xj»l«iiMliun il
Icnsivi' 'lu u-avail de* iiuli^iiM. fi'p
'HP 'a fnrimi-*. r.-^t >Ur W Wn-'-fic*

ipjp de-* repriftps «ont

PPui

o ].if--ii'ii-

HEM

françai

CFIR^ IHputt. :>j<|mrNÎtr>
p
l lu

1 IMS au
• iriblr *uern- «|ii
.i,,.i|.k-p

-• fruriili
M,ml de

VNX. M l
. MinfTrir
I».inl L(-
.<• «utr.*

<ifl VOIll
(fin* ii'i-

i> no) H p

|i>nii>>inain de Ifl
« *.,MitfriarnV. l.

rmnt*1 patri>» pour
c - r i i c ) ( f i m h i i * ' ' I ( r i o r i e u

. n . ' ' - • < | u ' i - l l t ' v i K T ^ r a i t a i

\ I I P m u r a

« rnmhir
aus-i Je
nie nuilî
ialk.1. nlk

*UT 1rs T

r'-iriniH i"
lamAi» 1

Aclat>> A 1r>Uf !—
ti ri'attraH-WIp pas
<* rviKini"-nrn>nl «i
ivl Plnx îfiiHUO'i
a subi les altpjn-

iiincsi tccumul'^'3
ivahio*. Mai ' >\\<

j
| itir p q

I .H*! huiiiiiirii< fpanrai«p au COUP* AP

{'..• t\\\i pat iflr. pV^t (|ut> !P* br i s
^niti']»''!'! partout, dnn* l'indoilri1*.
.lui!- !•• wmmMw <*t plu* ppfwi (fan^
l'^fn-ioilltirr. I! faul bi<Mi fai.-i' npp->l
(«mr f^imblpp ir« riih. .i la main-
'Ci'iivpt* •"*ang»'re. \i>ii" .ivnn* rfono
i l>iii» vif intérêt ii :irvii>illir Tavo-
,.,M.-n.r..t Lit oovri^H lui Y:MIIHI.|
-tu dchop* travaill-r ch.v IIHM, Kl
I|IIHII<I il- -iimi hnnm*lp* .-I l.ih-,p -nx.

n.m* ix- i»oiiv(infi i|iif mfrn-r .1 Itf
>>.ir - i initia nt . r xup IP -w.l fpni:mi-< "I

[
- - •is.nl.'.-! Tant i\w
;.• M ' -1 l>i» nll<>inlp. r'<->t
ii.iiiveau qu'il infuse «lan<
Raji'tinitiwnicnl <•( rirhptm
c.-tlr liinilr t^l franchi*. <
inpfmre iitfmp wrt H I P <-nl dt

« ittratèt/e* et t-irficie»s tu chniii
>nt fait leur rcnp/witÏQH il-iim In !
f. Ou poitrail croire que lr rirfi- J

Et commençait le i/rntul jeu de* al-
lumette* alignée* tur le m-nlire poii-
y. wr. Aujourd'hui, fttn entend •

- .1 l'i place itt- F.f/nit'-if fntirtri*
fait erei... 1 ht place de Pétant, /> fe-
rai» cela...

Kt rniln le* rarte* déployée* el pi
ovret de petit* drnpeaM.r. rt ht pi/ra-
•n nr* tr rident, et le* petit* (tout* de
hni< xouffre reprennent leur* •unr-
rhe* et contre-Marche* sw le* tahlt».
pnu**t-i jiar de* audarieur (/ni ont

vi i\f piclip*.***.
* il Tant ernin» que. non f

I

fiuaneU'T*» *• Mie
: -i ririic.
ficp ID.'t nr *•• |i:i':li

qui* pin* dr *rirm-e i/u, * ftrand*
fhef* *w« panser /xir l'Ernlc fie gtter-

n--. L-B afftun^ ik l'irnWliin* appa-
rais-ifnl ail liiililic mirli.nl Han<< 1—
minu(i-« ite (.) piiliti(]U^.

Il n'--ii -̂a pas dt' m.'-mf ilaiM la <*n-
li>nir «ù l'on s'^n '•ni.'ill. !.*• fourrier
•'Ihiiplioug. |>ar .*x.inpl«\ jniininl oc-
(tiiidmil ni(Ml̂ Ti;. jHiiid^n1. loujour?
|.(iin '!<• ra:nii* dan* la i1i^n»»ioi. en
mi devenu lui-m^nte »n pv* ni*rvtix.
En xiciialaitl |.-« i-intiarras financifr-
flyvanl 'pmi n'fl.^rhit le nouveau Omi-
v.*rti.-»rp'n<''Ml. il j'iiblit- « qu'il »>»t
f«il l .rlii. du piiiilic Inul CDliw. t-X«v-
ttt du r.l(îim.\ .in ^"pillas»- fl dit lnii>S'il étaient U-M-t tovnerrt , . , ,

Riffain* temient ,w»« en dérnto? en ! lllal!-ir- '. .„ ,
MM tournemain et AM ci Krtm intqtrf juaqu'aujmird hlli. -
i-t prit dan* ton tr<ricr rn,,,w>> une I (ïa^pillajT1 ft hmi plaisir... f'e*l plu-
l'ète t,iu*<fMée. 1t*t ilur |»nnr l'admlniatfalÉfln «ip/-

tinti font U* ii dmtance If ri* h* • r-i'itf' il- la eol.mlr. Mah len farlJi
I>j7l,itné* du Cnfé dit Commerce ne t'en w»»1 !''• f*"' i- D'aïU'Mir». ritoiw noti-
luicmtf f.îm eon'cr <tu**i facilement '• rmifr+f* :

at*.

<|oali
f

. Elle ppH petit k pelil
n-ulralp* (pif f«i«iienl

ii ft

/*-»r conseiller, e
flirt »

p p
r la (rrandeur d- Rom.- ? Mal-

- dn rnond--. e)\» vit flffluep dam
m:n »«in W m^l*qi»"* accouru* <i-*

W pa>-s vaincu» De» rtsis
irr-p r-^i*» «ii^nTi-nl
ro<miii'>. Kl Toi owrpit nfrtr-

U -. rnfjton. Si rraimmt par-
i. il en rit qui croient en Irw
tt on le* mobilité et qu'on fa
ir le ittMtrf ttr* np,*ratînnr 1

'lit prendre, leur roi/tytr ne aéra pm

;
rtr> tttpui* tr <lèh«)
vril les moiii*-rut
tu- e-rnhMtlom i W
inilrr*. T*<n r>r;>/">
irnt* effec
\o4e de \

IA preuve en e*t
.< raine* enre-i>*-
dr r»n.ntr. AitW
,r* f»»r mnpnrt
;nt de l_Tf«.^3i
't on^r reco*tr*'e-
lut la infime ;»;-

nii-nt de 1730 015

M. AWandro Vareniif
ir ans priiu-ipis dp ef,n parti, i
rra |p fnipp avantn^eUM'inpn! en

l I i d i é I l > l i

LES CORSES
à travers le Monde

aatl t9t\ mil m

l 1913 w r i»

p*r evl\«* de 11 ]

pnmptt-r Ha t x
w. qui foowr

•In C ini l 19Ï3 : M. Arr<fh, J i .
«i rwi»rra un f^tjwl dt t ta* 17

RovijMif) Igmtrr, qui ,

.loi «l* fli,rJr pnnttipa] hor* CUM
pl.r *• C avrl I»t3 ; «M Mtlt

cnurm 1 on r»pp*l d* I *n l

T'Mrl Philippe, qm

'••m /tirm,,r. •• •» <vw»:/r «r rem /-u. - ^ ^ rf/P ( 9 g t ̂ f f , ^f^l'Jlf W I . / W
complètement mutile. Ni amu$erorti pj^f^,, Crv rrt<rin*-M>fM# *^w«
»o« ttotn-major*... o?WflPr> piastre» »ur Jet drviU

, t«r Jo l>l I t t l : M.
P on rappel à,-

M F.l.ppiÉl, «pu M u e n t <» M»B«J M 1 « I
1 l 1 |

peur rnmpu-r ,(« i f r Jui'ki i m : M
J

A l>mpl..t d'bupeflfur de ï* rimer, pour
r >mpt<T du fl ««ni 19J3 : MM. Paalanlo-
iwivi C!iar!«i. qu, c w r w UD rappel de
-"> moi* 1 JOUIM :

Psi-Nn: FrHi»p«,i«. -)„; Mn,m, un r4pp'l

i-.-iiiiilAj fSiMrl-â-F.-HOpnU. qrir .'«isf.-v
!••> r.pp.; J,. t B̂ jK ( t ^ ^ .

«..ir ««mpi-r «tu Ifr .jimVr l ! ) i t .:

«- i--i-ibi..nM An In or <ju r«Oi .r v , . „„ ^,>
- 1 1* l mo-t Ji jaurs.

A IVmfild d'In «prêteur de 3* rut»« p-,it
,•..«.!•'"• -tu 6 JÏI-.I (Si3 : M. ftwi»iij>ï Bir

p J » v r 15! l :
llrrnarlini Jules, ipi, C-^HI-IT,. Q a ripp<>;
I m ï mo;j i l j a i t T f , .

p v un r . jp , ! .]«

Pour c<iinpl>'r -lu |pr janvier )Jir, ; ) |
F

1 ' • impii r ilu l . r j.invipr IBÏ5 : M. pB-
flli Phdlpiw. q«; <v«.»rr,< un r«.pnl dn

m..:* 19 jnur*.
A IVmolm àr OrttimH prtai-'pil rt^ ! »

!•«*. «sur ^nwpi^r iiu r-r juiiTrt w t a :
l. Fl •-, . Sy!v<T.lrç. '{m rolMcrve ua M P -

1 J I f

p
«mr i-nniplrr Ju ( «rpi; ISII ; M nn-

p p
A !Vmptn: ,1^ Ctl'f «l-vrïtluit hnrt e,*»**,

«w «mf.i*r M • tvri: ISi l : M. PC!.,,.

moi» « Jour. :
CiD- ErnrM, aui ctw-
mo.* 3 j..ur<

A r.mpl..i ^ »lj,.rtil pr«cTai hiM «IM*",
ur rumpl.r du r. »vr.J t!t«S : U. Drinn-
" '• 'V>' "•»***' »n Ttpp* I- ! M» S

A :>m|.l.., ri>|j..«| pr«rtpji| 1» r ,•!*„.
. (MW «MMtrr du « *wU IKX : M, p,,.

P.'ur i-ftmpler .lu Irr Jq.HM l » 4 : i*.
Tirti, qiL en»*-»* 0 B r , ^ l \ , 3 im«.«

ISJon»
A i-«rçto- .r*.ijoto) prfarip4l ri* »• <>:**-

fv(Mi!- .̂>mj..T .1» |» r (ull'-i | » f s : \ |
»HH I...M. M r t H p̂ahK-,
l '•.-io,-.« .r.,.|>o.( .i, ir,, (.-«M^. P r o M , , .

. t l» ï i : M. V w x l JMO. iii, e w ^ i ,
i r.i.p. [ J f i MAI, j Jovw.
\ •.•mp;«. Jidjoflt ,|P f cu*i'. P. -JMI.

P-m rniB,,trr ,|U Irr juillet l « l • V

Mf«liM.M9



AVIS IMPORTANT tonique Locale

ja. r^pd J« J m •.-

«•«••«Mmi « ••!<! Mitorisir ï «ccpl i
faH PO sa faveur, par ootrP rpur
;.iir<-li>, M. Pifi)ri(ill Oér0mi>, de

itfjA sipi.ild que M. Po*jfiNon; a

..LV- .r«t.f v.ilrur i- | i tu d« 1««
t». <k.ni 1» revenu devra flre di*lrlbu1
wuvoi d iox orphelin* de* p«-ti<« f'

LE LIEUTT THORET

A BASTIA

(lue!. ..tVrt T>nr M FrnnrnU MJitlM. m cm !)!•••
ii«« lu ChAmiiTi* itn frnnrairw. enacrilltr <1u
Cnurncrre. en I'DAIWII: ilu llmm-nanl Thn-

I.I-A kX}ii;ni.>{]?iIit ilo \t>l i Vvi]p dii lirtllc-

liiw liu mondt de l'ii^ronauUqu.» «sur mit
Ile tM.nl du*-* pour beaucoup k lit. Fn»«oi«

T#oir .-"vnt«iutr M C.ip-Com »e» *tnd«?# i

A ro<'i.'j*[<fn d*1* d.ven* rsë-iis du fteutfïïi'il
Tti'inl. U* 111 m .1 CM tourné par le nyinjia-

eap .'I -lu: conlMuera unr très active r
D»' |nmr noire Or

APRES LE VOL A VOILE

,u ',••• .1 .1» CP Ta-: led flotlpur» de «un liylr»-
i n If.-nrii.l-f1 ne préstnlnu plu» u c MVI.

U-nlLnTik- MM. !«* M.irc*. AdjoltU*
«•'iiiii's iiitinicipaux qui WMMM «a

1A HU'AUATA-DE-ltÀLAU.NA

\ 1.1 heurra : griaadv ^'I^rir.
\ !.'• heure* : rsurar jius I I I H . Prem'fr

•:\. *(l rr ; .Iflini^mc prix, 40 fr : troitihn»
i \ . :ii) te,— RrflfDUBl de la rtmne : nroll
• •• mentira, 5 frMMs*. D4UI I IUIIV ilHMerip-

Mim lien que si quatre rwx-i.ri-<i>!-t m
ii.n-i se fintiratenl. Li> trolsi»mi- prl\ n-'

i-i.M iin moittfT I* projrranune. Tnuii- NLS
"T»a.iiï» H»* mf d^rlïi^*1 sur te* fl^c'«l^oï< in

Heur**, m*. Muni... | ( * . nnutiiu, t t
• i .lu clvl : ciMjTirt {t. lu . v n l p.ini

R. T r : nwr livu: •il,.-.

. — Anton» Jîver
on 1« NurJ jit|..u

1 Verdun

P..nr •rr k cri uK0nv«airal. ir 1,/.

•. qu'il vlrihifa pl««pr k Bu'iu,
I' IrOtlis sers ravorable, le liei

,« de* u n Pl

RECEPTION

LIEUTENANT THORET

I.A^ro-niiib do na*lin n-oevr* *>f-
fli'ji lî'-fti'-nt Je :ieitlonant Ttiop-t nv*p-
n- .ti ?«>ir. 30 s^pt«mbrr.

I (i illn**r. auqtiH awiiipruni 1M
siil.-ni^*. lui ww nlT^rt n t!t h. :ïn au
l.r 1-lf.VHJr France.

CORRESPONDANCE

UNE MISE AU POIN

\uu.< rtnrotix </<• Illmmonte lii
Sas .- Ut lettre mirante gur naît

iparfi'ililc noua (txil xi» tferotr tl'h

n réponse ain aftslauillana oi>TvH3

<>nt M MUIT« IH> mit pj* de itoule

f tr Dvreri t aneun
qtrclle place la que»lioo *nr le 1er-

Fn ena**q\mer. (

n I. «•>• .l,!n

•l Jtrrer, flp...

fr*MI<> de eett<
» qirfc unr K

FOl IIMTI"IÏES SCOMIRRS

ILLMtD m r écrlr.,
n <rt deulnK

hc* - SEUPEH •

P A K P I UEiUR - : - MAHoyii>Ki(iE
AMTfrjjw BT Soi vR*i-nis HK PARIS

T I M M T T i m «ON 1 U 0 H I

Y. SALVADORI
1D, >0<il 4u Patakt, 10. — I M T M

i.' -iiir.fHit Min i-tuivo* de sorte «a f 9 ï i ,

• jî.'iii* au gr».|f de .oim-liculmant :

• n ti îliit'oi I».nl-X..v>r.

mndi Alh-rl.AiijfU-ltn-A.|.,)(,ii*, rn-̂ r
i. IV! te ïrt «-Mil 1*79. ii J.ivfjura.-. d
.ri à n.,-1 .-. J «I.- iijluîMiis.1 Krança

L DORIAT AUTOMOBILES
i# Ja) | j Pwû ii MQUVgK

Ir- au HiiBKtAm d* rAfi-*"""
>ni. 4P tisrviprx: «Hm-atina
' <J.i 17 jvr.l 19*1, <lf.i) f r »

15» fft1., vidt •> (unir

OAMiÂNiVin du Cap C W N

c cl Rouge

lieu !? 3 ! mars
prcvhaln.

n1» de put-rre par «ùll* «rwilrrailt* r ^ i l u o l
le Lle^surftt rtçgiv oj i]« maladie» cialftc-

II y i MMI J'otWPTïer que, par le Jeu dei
i'posiUMlB rnlatlves aux honllkatton* d'an-
l<^oet# pour sprvicH mltitaLroa obllfaloin
I d*» dlBÇoiîilioBs re]*llTPS i ravancMO'
'^ c^nilidan ninnu, comptant 3 an* de «
k-iv, mlL'Inlre* PhliRH'.oT»- p^uvr-it P

ii lr*ilMnpnt de V.0O0 francs du jour
•<.• entrer ni tervlae,
!.. * :o«[n'cirur* du fravtil recivool.

I" '•"<) 1 3.008 fnBes «u!vanl la résir
HI ' indemnih' di- frai.- de bur-iu Pt * • • frtl

Oa rapi^'l" q«- .If* cré^M oui «U I

1Î V"1»MJ( 4 M traltpmeals de« foncliom
« de toule* «até^ortet.
l,r* inWreMd* m t prtéa de l'adresser

" bureau. 80, n»* dé V»r*no-, k Pari».
l<-ir doacrra Ion* ri-aetlfocwot» utile* <•'
leur eswrra IB proyrHntmp arrvtû co vue

Les tfemHMfo» d* partlrlpaUan au t
"iiir*. aerompapnée* rf* ionie« !*•» pi*
.Ninmér'p» (nr le prop-smm», U*vront f

C". ASSURANCES
GÉNÉRALES

" 4 aîlii.iJi S22 lifli
163 Miittui

h: 208 Itn«t904 553
! ; 4

AVIS
JNTHUCL1A. «isoiuncr. bou-

Icvnril AuKi^t.--<l11iiiJio, Jl . IJDOI

livrar u n * ton autoeMUon p«r*onn«ll«.

Spectacles
RCOENT-CINEMA, '> •'••r, 1 H ti

Bull haMé*, oblique PU IIPUI partie»; L<"<t
fc. lii w i i i ' B l ! AuhTt prf*pnwat La
qui a tué, vr.nd film fntKS** dramatlii

1X pirll'S. LM Vit!
m>r /pIso-Ji1: Las L J

.la.T. ini«- nupprpr

PENSIONNAT PUCCIO

n-iBïïci/Fir PIIIMMIIK

InliTiial : llniMiirlir 1 o r i , , ^
l^fpriial : Lundi r, oclobrp

UH L'KN'RKHISTRKMKNT.
I>KS DOMAINES ET DL' TIMORE

v de ] Enrepulr^mpot.

•\u hnu'-ïorrl du PaUli. «erool IrtM-
«rit», t parllr du I " oclobrp 1915, au

5

lîUKFFK
lll TRIBl'XAL DE COMMKRCR

DE BASTIA

LIQUIDATION JUDICIAIItE
BC LA DAME PAOLETTI MAROUERITE.

Commerçante
RUE DES TEMMft . a BASTI*

l.l'i n^MDriiT» »«Till̂ ft t l iufflrm.1) tin

AVIS

d'Oretm est le remède ,',•
tMiM et le plu, aqréaUle det :

wi^n/fl/f „. reconnue pur it-l'U w «,
In sommités >uMu-aies '

I»KS CHAI X KT (.IlItiNTS
POnTI-ANii ARTIFICIELS V '

U CtpilaJ in 5.<XK).ÛÙU de fifliie-

S.JCIKTK XOfVKLU;
ni-.s <:HALX KT CIMKNTS

H. DE VJLLEXKCVK

au r-anital de 1J200.000 feniw,
3l<* i l t 3

LT COLOMBANI
•ATimaux s i ooiumuenon

.tu PETIT BASTIAIS

JLe Chevalier du Silenee
PAR CLAUDE MOiNTORGE

CHAPITRE X

ISP. PB1LE

-•Tlf. j f I
' : ' 11If<!>'•'ifIC.
• lu d..fi .1 ..l>siTv-atj

j
n. et j ' * i cru n>-

i. rniiffit ijuaud on lui psr-
• •attntattv...

l.r- P | , si | un $Urgil à l'HBpTOVMle, on
•d inv. un tuudr «tir ia labta, le

<̂t{iiL-. Ci» ^ y n p l t e m 00 mita

i|i; • je lirp <lo <***• «vTïipl̂ Tnp ,̂ quand
If. «avarifs <jtii t»-< obscrvoiil r^lum

— Moi, jf n.- suis pas un savant
loin de la. cl «.•fyn.lanl. .>n t>sami-
nsnl ma fillf « pouvoir affir-

u p p . <pi>ll, e*t
n.-Utn.'-,. a m... IH^I , , , , . ^ l t > l l < , nt,
«ng* mftn« M'' a •roinbaUrc

Vt.ii* ri\*g rfii. Hrrlor .-011*
mirncx dans 1,- ni."m.' r*rrl.\

- f> <JUP jp nai j>a* fnp.tpp dit,
• -I iTif -i *>Hi. a ]<• i|.^n.prtir rlan<« | â-

ou VU . a 1111 rho^riii El de
ta ri

*.»»'' *ai*-ji-, moi ?
- U- quelle nalure »ont W cbâ-

; - ne r.,, „ i ( i n , a i , d o n i l l , w
•a*i«n. en hrartittt de fronl nuire vo
iHilf, .).> «vmtpflrj(>r la dienne

— \'.Tii|i.Vh.- qur or <iiii lui donn
- " i

flftmmir. I n rba-
frpin d'amour tw>ul

/rar
r'-ll«' iiifliuation .pi jaiipr^n-

v.i« panv ,,„.. r . i n-imnjn^/p,!,.-
JWIJMUP Bernard /Mil «n.r,-. veri mi-
ln- fillf. L'lM.nn<Piir e«l dans «on fti-np
f«>n(mp la I w l 1— - —«»*• . . . . . - . m a t^nff^ p(

.\Hfid> ut- |KIJ( pa« •tpr.niv. r tin «c»ili-

moi. dffrtm A juwpi à Z. uiidlo 'pTu*
»on

A M

a^ompli. fnnleur exquis, aurt'olé du
|>rf>nligf> <jUj envinrmii'* CM hardis
j.-lincs ypns qui bravent Uio* les <)an-
(M1*, aulrcrnfrit dil Je* explorai)

J'ai vu qu'il triait cnmresV1 d
•Iitil liii ferlait avec uno Cf-rlainc

— Pirfait ! Al..rs, âe qui voulez-
»•"«!* qu'.\iini<« «<il .^tritw, -iuon rtc ce
I>*H, «le c- rlm-ni.-nmfli». de cet in-

ncibii' Montiifiir il»- Cimrom- ?
-H n'y A lia* iA il̂ fTtmj juniiiVr Je

•Jaiw qui la ronmiDw.
- A'l..t»W, Montii«>ifr do Cimrow

n'a na« r» . f ^ m m s *,. «m.. ,...,,r , . j-
lf ; il se- ' •

^' - '. ;

(»n»ue Ci , ;. • ; ; „. : : J l l [

'àmi 4l m parie», de •«• ijjtiiwaia,

- Je m c<imj.Pf>rhl« pa^.

iii~"i-«î"ïîlo«r rOfn|WPn(lz P"».q"'A>i-

siin dr" S î " * » ; Plïe'*ciï^daln'r"a
«•i»,lres* H.ml,raKeu^. q U u n 6 a i l I n ,

n t m n r i " '" " S " * * " ' f1"»-*
"i"iir <1" Cimrviw |»iwr^ïi,*m»I|'hJJj>

1*;

0 , 1+55

NOS DÉPÊCHES
F" . . . •fiégraphj.ic des Agences et de nos Correspondants

i>nriH. 39 septembre.
L« minl.lrf. H ..iu»-a«CT*l«lr:'

d'Elal *f sont réunis w nulin, « *ii
hpurp». « r n y * . » » 1» prt»i*»
,l> M. Ik.iinK-rniii'. |ir.«idcal dfj l

I,. ^...i,|. |il .lu (:nn..il *>nn
nai«uiu'<' 'I•"!"• l' l lr 'É I"" I»'!"1'11'1 '" I
marik-h»! l.yant-y. r*.icl>nl «upepieur ;
au Maiw ilomiiiiil" " '"l" r'wy", ' "

! *>n« q«
o

. , „*- en 11*3 ••! 'il IIW-
U- i:ons.il, r.gr.'Manl la il.-ci.io

.In mon-chsl Lyanlcv. mai» . incli
nai,! ilfvaiil k'»r»i»onï impéri.-iuo

V ! 1 1""»••! 1 ' "

* la r
l'ouvre

«lu

M- Pakil'V.' nimmuniciui- à *« ";1-
]|.|r»™ 1« dernier™ nnuwllw qnjl
vi"nl i t r«*voir il' Syri.- ou 1« r*-
prmlnn * 11 r-vollf dm Dru»™ «
iminuil. pn»rnii|Ufni.nl nienw P»r
Ii. irfnfral rmmrlin.

p,,i. ii. |,rcsiil..|il du
flî-nr^ l'inl^rim du mi
Fliuivn m. I If» miniflr
r.nl il» i,ifi.rmalii.n« «in
d, M. Cillnnx. -ur l« n
uni «(• m.ur«iiiT»nl à Wm

! tSMPRftT nu
Sur ia prom<ili"ii il" mlninlw il"» i

Finftnci^ iV floiiHPÎl. «'n raiwn 'If
n'imbrrusra di.manile«, d*ci*> «le
nw.lfiniF'r jumiu'nu *̂> octobr*' ( h ,
,W»,- d,- eoa«Ti|iliiiii à rempruiil .1.-
r,,n loliou onvirl *-|Mii» le » '
;uil|..| rt d.inl la ilnl- d«. clolur*. pn- .
niliv-m-nl «\fr an 5 «•iMiWh».

lembn-. . i
LVmrrunt spra irrrviu-nW 'i"'1'»'

^•loa .i !fl dalp lin ?!' oclohv. i

I.E* TR.tr.iVX DU LA .«.!>. •>'• !
M. Brmnil. minislrp d ' ï AIT-iir « •

li l ^1commpnl &
*• ]« VI- A w
* Naliniw. -I
rp I!P la Uin

|>]<li< fjo |a Snrii'lr'
rtnftilions d'ouvf

AFFAMES COVBASTFS

' Lu rest*- de la wance R !̂i* «M«"«-
n U l'expédition dei alhiri-* eitu-

DECLARATION

ML M. PAINLEVE

i i ;i/-;w;.vs7iy.\ m winBiH.it

Pari- 29 -p
A , ! „„ , de la i*««w

. .1... minière». M. Pamlpw
l in qu

| , | | H T T « IMTIMU.LIICS

• LA MISSION

\ FRANÇAISE

:' AUX ETATS-UNIS

L i JtH H.\EE ti'HIEK

Paris. yS stiplpuibre.

in •(••lAfwlion rnifiv«i»» « r*1»'"». l l l"p

mutin. Hft K-prtitM* HIIX c<nilrr-|ir»iH>-

Dans t'aprte-iïiidi, I* reptinae ftmA-
rti'JLini'1 » ''•!" iiilr"-'*'''1 •' M Hnillaiix.

On nn ili>vniti< rit*» u» HUJ.-I fl>' &-1

l.rtl ^iirls lia»-* dcgarnnM'-.

M. rtfU.HX F.T LE* AVVVITKS

M. Cailiaiw tlfinpiin- jusquii présent
inn<-\iblf sur la «îupstion rtwt annui-
lé*.

Nnlre ministpp *•<* Finaiir-ps refnw
.l'i'Icv.T )•• uiasimiiin li'"* antimite a
l'.iyer H l'Am>'Tirjiir- nu <\t'\h <lr rfdt
millt(.ii= I|P dollars.

LES EVENEMENTS

AU MAROC

' ET m: I:\VI\TIO\

! ),mr •]• MHillu.
i 11 sera Pejoilil pur fl'Biltiva navipps

lYsnçaïs <|lii. IVPT l^vînlifin appuip-
• r.nil laclimi nV-s rolonti^ P-'n-e <•!

Sarro dan« !a ilTiiH'n» plias-? d?
l'ûtT^nsivf cnntrp Ailjir.

4i\ YORBIT PLUS A ABD-ISL-KRIM
Kab4it. ÏO .«(•fil.'iiibrc.

Ijt* eaïih -IP* irilitM Ufiii-Ouiin.

AI-i-Kl-Krim .lpm«n-l«il «If li-vr d.-
n.mhaltanU. ..ni r. Tu-..'-, il'.-l.iraiil
<litfia Ipur f'-pruifii* 11 ti '-hef nlTflid
^riti» avni.-nt br-fliii il- Iroupi- ->n

LA CONFERENCE

DE LOCARNO

i\.\ \T LOf VERTl/li:
Pari». S)l spjtl.-nibn1.

M. Aitalc» Chamlierlain. mlnUtro
uiro i'traiigi-î *̂  britannique,

ppnte » ruittlt't1 Ijindrf? pour ê
rnlrp à U>rarno. Il sera accorapa-
v par s j r Oril lïirsl,
!J» Ontetvnce dnirra une disain*

«.-ll'.ï *T tïlRKTS

PariH, '.11 -.'pli-mltr'.
f a r il . 'cnl uublir au Jomii'il • ' / /

i-;.-! Ui- (••• iniiliii. M. Sali.-. Kunli' >."

II.TIII il... r a u « el ror»l«. '«I u ni
ctii'l" ilrs bun-mix. a Ajaccio. i-u i i u
[.luii'iiu'ul i|o M. Carli. promu ù u
ara.li- «u|»riel ir

Paris,») M-|.lrriil.r.',
• Aux liTOift ri'"" ilN'rfl publi'1

direflMir de l''Knr"fn«lHTnpnl ri Àja(-

I X*

LES MORTS PU JOUR

M. LEON BOURGEOIS

EST MORT
Pnri*. -*!) Bci.lcinhif1.

M. ly-nn-Violor-Auguste Bourgeois,
^'•nalnir d" !a Mnnif. .*̂ l d/'f.'-.l.' Ti
Opcr-sur-Mani.-. » l'Age ne 74 ai»,
;> la Miili* it'uiM- rr i i - iTunimte. 1"'
défunt êlail né H i>*ri* t" 21 mai .«H.

M. L^.HI Ruiipw.'oi-. «l"1'1" ftVfHP

hrilInnuiK-itl l'i'*^ *n11 rt"*"»1"1»1 ' "
diN,i1. d<*'hii(s. f)an« î*«lmiiii«lralr--tti.
Il hii. tmir « tt-mr. werétain- p.-w-r.i]
.I- In Mnrrte en .«77. HOH-nrnM <!'•
lleitntt en If».. («n'-W '1" Tarn .-..
LS.S:. nivM il«- h Hiiuff-flflronii'1 ' "
1StM5. pr-'f-l ')•' p.ili«* fn i»*T.

Abandr»ntiAiil rndmiiiiitlr«ii<iii. M.
! --on Bnurgitii* *'• pr^si'iiln « Ifl '!•-
liulalion rfan- la Marne .-n I«SK: il
fui .'lu P! i>iitn. d<> cr> momenl. un ntl«'
coniid'-pnitl*1 'l'H^ 1« VÎP f«»!iliiiup du
pavft. Il hit «iiecPMivomeiit aecrvlni-
rc d-Elol à iTiilmear dans le cabhH
P'nniiM, en VU»; minislre de l'Ins-
tmetion publique-le l«00 à 18fl?:mi-
nisire de la Justice en 1803: pr^nlenl
itti ("onieil <t niintslrp .!•• l'iiil. pi-'nr
, u Iwifi.'t l«tt(l: minhlrp ih> Ilii-lnf1-
i; ... pni>li.tup -il 1»W: fw'-sM-nt de
ta i:nambn> dp 1902 « 1»^= ">i'"- l r |1

,1.-* AfTair-s ,-lrnMper-* -n IHOO: mi-
iti^ln1 *Iu Travail <'it UMï; numi-lP
il-î. Affaires élranp-ri'* »'n l'H*: " '
ntslr.' il'Klal |>ui- mini-lr'1 'I» "i L-
viîl i>n 1017

En IW5. le eaWfte .-lirloral d- l.i
Marne lavait rtiwivv a»''g«'r au îJ-'-imi.
nfi il s invr i t au uroup.- radical, i.--
niemnrPH dp la Hnule-AHswmbl." !"
,-h.,i.irful oonim-' jip''"îi<1r'nt. +1 • ï• -'¥

» lflKÏ. „
11 élâil A ' I ^ I P lilulalr* "•' 1» Frmi-

r - ii la Sooi.'-té d-s Nation*.
M L/.-n Bourginti- contribua à lu

nmsIilillMin drf l'iiivcreit^s. il nrga-
i.i^a IViis-lgnci"'«il ^eon.taire H
nimlern». mmlifla r-n^-ipifiil^nt pn-
maiiv el n^rffaniwi 1*̂  rôtir» d'adul-
I,.*. Il publia He« truvres de philow-

1 i l

Ii nuipiip « Paris, nu outtru d'un PII-
tn-litn qu'il a en hier avec M. Briand,
d nr.'scnl*' « IIOITP minisltv dp« AfTai- ,
r.-~ élranp'Tfs. le» oliwrvatirtii-t dw •
ncich. Tout pn wnnrmanl «on *c-
c -i.lalittli ,'.\.lf*magiip aurait ii>%iré

' ' fut nr-Miiniimire n une
n ur.- a owelf p»»-* élurK», ''I 'I»1* I("
iiarlp I|P Hi'-curît-'' rhPttftn y fut *PHI
Irait.'1. l>s parli1!» orientaux auraient
.'I • examiné n u w anliv conférenoe.

U BU: ii M i -nw.
intin te RUi Hik
tsi Muni Ii

- . | . i * y#t»i* g»i:.(l«,

s punir» PIrh m'ool r
uDI >ir«inr bon «pp^lil
Iule* Hnk sont li>

P h " » P . Bi tml , 23, r
U boilf, ! ' . fr h-s fi l">îtr-, (iltlf

^ POGGI

.pçiins dp piano ••» cour» de soîfèRp
throri-iiic <*1 prrMiqii'1. '< pnrtlp du
1" oclnbrp.

= D A N S E =

,-i partir du 8 oclobre.

dHmr<« PI mwi ' i i r» . « P*rtir dn

Ctannime da UattelciB

IL A ETE PERDU

,11a «HH !Uyp PI « O^ner^.

——©—

/.F roi.O\EL Janouveffe
Cigarette

Pan-. "̂ ) septembre
mlnDri Mo il «I d W ' *«•

rhni. a 1 * ^ <l<-70 an^.
funl ptait c»mman<!
l hontuiir.

U SociéUî de (î.'-oftTHphi'1 lui avml
?a m.'.laillf 'for pour f'1-1 ' n

exploralinrm en A

Petites Annonces
Économiques •

Wonnalions Financières

paquetvertt

Hinvlmr de la O.rapa-
ix (tf Chitity. (Viix d'en-

k e u x d€«eiid«-iil <»e la voilurv ol,
ni"nar«nt f u r vicUme «VM- un w-
volv.T. lui pifiiiionl uiK snmnii1 (16

_ mill«> Tranc- du

,„„ naifai
IiLA smiA1.10"

EN SYRIE \

PETIT POIS
DE SEMENCE

nrnn. 'PONTENOVO'
i VIN DU CAP OU QUIMQUIH» ^^- j^

•. vierod muriM
x. iii'rf, ûi*. l>vr«, betu-di». ttrau-

nifiui- v.muurti. .1 Minv Dumlolquc VHOIHJ.--
Ct. D.1" Pt-rret ; M. «t Mme TllO <lc i;*r«(f».

WV.» P/>rhin"f. ïlm-io e: Aaraa Brltolarct»;
M J - m H-Hnlac-e. et aci Mifanl*; M. Jean
Hinutrony. e ta«« eefanU; M. et MIUP Char-

rwi i» -l^ui.-ur rt- f.ir^ p « n , '..ur. p -

Mina OHAHLCt VUHHMM,
Nàe •« CAMAFFA

. . - J l l , . .

« pr«*<a i

M n Mu

><|' : M!

.Vl?HJ-/«

I - : M. r

• • AH

• h , H

t l<«l I k U J e l « l l f* d« fttfi

l'UOi
1
, tffl $saioU\Bdr^-«ii>-

* Laatrakwhl. v l ru t r - . \ .> -

r«Jrs. 1 Basl in- M. ri M u

1 M.n< r^ i

• . J . ' M o l l

J l . c l leur

Mnjririi' Pf
j ; M. cl M
rof-ni. d<

uiipK. *i

«.nu ;

nn: Jourfifi-Anloini-. tir |»wln-ill-\Vn|r ^
iri. rh^noiac. de &HUf>i : Sanlo^l Jo*P).b'
tolr-f. •!• Cmpi; Oomarrli! Jrw-Bnn.l. H"
n i - . \ - ' ' ^ •-*r3o1oïif#: Mm** Sjrrnrhr P*n-
i'-\f.irl-: Mm- ftrf>rvrl Félirtl^; M. Pan-

i J-Wl-N^l. ri «PS enfanlii; M. Den-
l \ l r ldr : M H Mmr Rafltol

l l<-iir« r«finis: M FïJIei Ph lippe;
*olal Drai*. de Canr i ;
l [Hoooi-ur de faire p t r l k l^ur» pa-



•
RHUM

CAP CORSE

DAN1ANI

Mtmbra

du Jury

7ÏI

U,1 PRIME A .VOS i.f.CTKl

H m m IBI BUS au SES smius '

LE MÉDECIN JrS PAUVRES
ET LES 2.000 liCCETTES UTILES

par le Docteur BEAUVILLARD

1925 -Tiii.itîK 50ui

n
ALAUÏ ^u bien portant, C't-i<

si.gnonienis pr/cii-ux.
n ci le résumé de (oiilea let ÛWCMI

li chimie, I berboriaterin ont accu mu
.>.- à la fragilité humaine .
On a profit*! surtout des belles dJc<

-b.l, Pa*u*ur, e i c , qui uni rendu lu
-dfTrftn I'.'.
Lieec Le Médecin d*t Pau rres, il vu

,-is utiles, les moyens faciles de co
un»iadie, il TOUS indiquera ce que voi

Vous y apprendrez uusbi u préi'wr
i'i <ies et la numt'iiclature Ui- nomb>-vi
avec leurs nouveaux prix ieg plu? LU
<i<iut nous souffrons tous.

U donne aussi l'explication d<"R r
famille, leurs IIÎT.TS nnms ju'ini* ••! '.
mère de les préparer. .Nous •vuiu ,ij
-••!:tant a v w leur couleur natin-V
. - .]u'on les voi! dans le* champ* >A ',
^ iun* bouj et mauvAia.

Dans celte nouvelle édition vous 'ru
\ H/9 g r a v u r e et li> traitement de- p.
' ;inuaLiquvs : chiens, chats . poule.-, ji

vaux. etc.. avec un traitement u\=-
, '..- vétérinaire.

Le Médecin îles Pauvret est donc i
•• Je» doivent posséder.

Chaque volume contient en oi.'n
XNSL'LTATION 11RATI ITE par r.»
t- .uviilard a) U Otle consuJtalii.il r
- prix in volume qoi est de 4 fr. tf>.

n.Ti Irouv». dans ce Itvr", dts ren-

v-leg heureuses que la médecine,
il:'i-s A îravers les ftges pour reinft-

KMvrfea clee grands Maîtres : Ras-
: M grands services « iliumauit?

u- donnera, outre diverses receltes
n server voire -Miiiii?, et en cas aV
u- devez Taire pour la rétablir.
er vous-même une iufluilé de re-
iv produits uue nous préconisune
.. livrés pour l'époque a> vie chère

fut ptauJet, lour nom latin, leur
urs propriétés, aiiiri uue J« ma-

:>i[|i trcjile-deux planche* rrpré-
If Ieg principales plantes tél-
ex prairies, ainsi que i*a champi-

everex un grand nombre de nou-
i ,i ici pal es maladie des animaux
iwons. vachea, chèvres, moutons,
[i.iiiilee employées dans ,a màde-

JII vrai trésor que toutes Ieg fa-

- un bon donnant droit à UNE
r?e*pondance, par 1« Docteur
< .nbuurse à die wule, largement,

.VQIH offrant Ja dernière, édi-
' in.n 19^5 complète et franco aux
I '• 'fiirs 7MI nowt adre.<xeront <tt.r

>'ii prime cî-tonlrr 4 ité< vu/./r,
~ compagne t d'un rfiefue po*-
, ou maiulai-peiie de 3 fr. 23
tilemtni.

Adrener le.- boni *eeatnpifn-f> le*

BON
P R I M E

rvar. tti tf* BN Mm

EXIGEZ LAMARQUI
J. V.DAt,

Sf Htnta DES CONTREFAÇONS

r-fPQURQUOI écrire à la Main? I
LA PORTATIVE

UNDERWOOD /?;,
Li Plus Solide - La Moins Chère - L» Plus Légin

«Prend le Papier Commercuî

UPOH OI-OOHTM PEUT ITRC aDRKBU AU

STOCK UNDERWOOD PORTATIVE
E. OORDIER & FILS. 8. H.! du P«>ii B U T U

i / i REVUE PRATIQUE
tin l'HABITATIOliol du FOYCn

-Abonnements •••- -

Petit Bastiais
Journal Quotidien à grand Tirage

Tarif de* Abonnements :
CORSE !! AUTRES DÉPARTEMENTS

•n m m «... i tii:.<nal>
• a '• I? fr. io rr.

foui U* chaflî mtno d i i t i m - •

un an lU rr^i

y . _—
étmtmrant t\ _

j mm ** PKTIT B A t T I A I t •• à pertlr

N • • f •! du t« #• I

B A N Q U E DE LA (

ALTIER1 Jt NAPOLEONI i
11,1.1. t u n e tl tu.v r>..i:n'iiJj

r>iinril««r*f!1'i»»"''"1=M""'!r!

LOCATION IH5 C,i.riff->I'..f r_i
ComMftlinent» dapuH »O Ir. par l

ENTREPRISE CÉNËR^Î.E*
POUR LA CORSE

PEINTURE -VI
ET TAPIEBS
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Quelques remarques
sur la capacité

de paiement «le la France
Dans la n-'-gwi*tii>n qui va jtûuv

W h i ' ' n'-fflf'ini'nl <i
dette française, il sera ijurfllran de lu
r« |*c i lé df paienn-iil <lc la France.
Nolrv ministre .Ifs finances devra
«resenler , lne, estinutiuii exacte de
celle papauté . Il n 'aura pas de peine
n -'lahlir. k t-e prnpos. «jue le enntri-
buabri' fran(,-ai« «ipporie une pharge
be»l!f«iup plus loumt' qu'un ne le
on ut tonimun^nïenl deJ'aiitri ' n'At A?
rAllaiiliqof.

Kn jtiill-t dernier. IR • New-Ynrk
T.-..I Company - évaluai! k 90.B O/o

•VL-IUI nalional ab^jrlu'-1
la i«
ch-7 IIUU- («r W imptll
tuip' rr trrwpomluit *(*
d,- ILS aux Kt«h-t'nÎH

t
Kl I £

mi" ohlffn>. Inxivnil que !'• pn-mi^P
^tail queliioc | » « mterieur A la rpali-
1* VoHà un? donn**1 ^hnjupnlc par i1!-
t^m.W Mais peur la bipn appr*ci-r.
il convient d'y joiftdn- queLque» ob-
wn-«tinn« conipleiiientairw.

1" L.' fKiarppnl*»' dii i^venu natio-
nal «bsOPlv par l'impflt Oin*HtuP une
i-harp phi* on moins forio ^ T "
pp revenu M plu-* «m molli- PIPV^.
Ouant! un j-artien i1"" v m i - un*» [*>r-
tinri (Wlppmim'p * 9»n w-vt-nu comm**
r«rlr-huli. .n m i \ ii*p-ii!««« pul>lf•!«*•-».
!.. .•ii-rincf wt plus ou mninw (fraii'l

rf V u * l il j u i '

„, . de |a
Tiv i • ••! A e-l éppinl. la
ri.nM'"'"'1-1"1 l!";1 |11rt> rail1* <*"lri' ll"t

Fini ' n i m m ' pnlre 1-- narlirnliers. Or
lé r-vfim national — divise, comme il
riinviont, par le mnnbr" A*>* habi-
|»nl" - e j t t r^ inrer i . -nr -nFranred ,
ré rnwt « l rn MigU'^rr- ou t u s
Etal»- Uni», par exemple. I

Ltr S'il f*t vrai, en frros. que !*• r^-
r<-nii- mllonaux devraient cire cnm-
psr»« pntr* eux pomnif le» re»enus in- .
•Iivtiluels. ec n'esl p«-« tout A fait aussi ;
esaol en -Wall. L.-« rwnilli» mM«nanx •
M.ul Iw ttvnimii* 'l<-s revenu* nartiru- i
ier* ir v a dune livil ri* l-iiir eomp!»

i l - i>htriVm <I>iH* lotaliwnt. Suppo-
-t,n« .ieiin pa™ "» i>n«emble de la
Ismlion du rfTMiu <l<Hine rten ehifrrf»
irf*nti<iar>!t : 'îan* l'un, il y a beau-
rrnip ne «rmndrs fortunes, ii-squell"»
f«.itrnis«ent rommip He Jiisle. une
arrtBse pari rtn provint dw imp"1 ' :
i1«n< l'an're. rinVul!'-1 de« rwînir- .*
w fat' rooin" *eniir : il est fvnni« '? •
-tir.' nue la CÎMI*' fi-M-iV? u t . |»r ' ^
liitanl u«ur > ilfi(«»mi' pava, plu»
;,.nr<rc <nie pour ie i>**wi«.

ii eat-piii- pas
le fc l'attire ?

La France porte Ji
l.iurtjp ilt'tlp : cppfi| p
r .TU aciuiU^ par h
français ne permets ni

\a favorable que ce!

,u d'une !
les im- i

inuHblr-s
w dota- ,

) relalivem^nt parcim<mii'ua4>
rioes publics. Non* r^preltons de
l>as avoir r r r ta ins chiffrer ttoti-i la
n : l̂ i eomparnisou. | » r exemple.
tii '-itifiaille entre ce que la FVsn-
it une part, el leo Etais r n î s d->

Mai
p r Ja r^mnnéralion <}
s dp l'RUI.wn Frane" el a

i d«> (jii.'lqn
nfllrfs de s

'i Wa»
haut

sail- e les diroctei de

nonnp ns sont pas rai eu* rémnnén's
que ne l'est, <tux Ktats-Uni?, l'oiiTrkr
moyen ?

De 1res bonne foi. beaucoup d'Anr-
rioain^ doivent penser que t'annui'/1

d • quelque ISO miHIons de dollar».
•lii'im vonrlraH nous voir paver nuv
F1a!-- rn i t |mnr !•• service de
(Mie. « t peu de chnae. Il e,<! t
tmiFiInT rnmbleu un? l-!le n
IM| e r r o n é . NiitrT ,H1» •.mericaiiif.
il'aîllrnr^. el imlrc i]e»p a n e l a i ^ n»
sunl pns h'* seuls articles qui von!
tn-ORNir un bu.ifret d . jâ enfle A l'excès.
J.n eei^liou ,1- 3 milliard- H d»mî d<-
r->i.iirpi"* fiscales tKJtîvHIrs esl jn- i
f.'n n^reoMirc par le pTiiv-momenl i
'-«noni« fmiir parfaire rn lftSft un !
"* •uilibi'i* iri-nffisitnim.-nl réalixè. iji I
r-roimiiliilion rf<-s n*xrinns libérées
n'p«| pas encore terminée. l/rHiblisoe-
ni"Hl = im|K»«e j't rsius rj'nn p!nn d'a-
m'trliotpqient sérieux. En refrard de
imite* ces chnrp'!1. il v a bien l'aufï-
mcnlnljon rt»* a n n u i t é <1« plan Oa-
«--•s : mais dan^t quelle mesure nous

Au Conseil Général

Discours de M. Adolphe Landry

F.n [tn-nanl piKMi«un du tiulnuil où tous
:ii'i itf BIP pnnpr pour la Fioqulèmn fou.
iinublF devoir t'Impose à U'ii. J'ai & vaut

•p p..™bl« ]f MI; w i i honore*, i-nmftir»i J<-
'- inurti.» île Ji --imnaari <\i. vw* *isll-
• t à nir U'uMigOpr. p| k TOUS rn exprimer

mUlUO»'. J'ai, d'nutr? rinr). 1
n voir.' nom comme au niM,

«1̂  oolrp â vpftibM'1. p| par-
•kVi>.-D««t m)lw iloy™ M. le Dr Zurrarnl'

ivti* p[ H btian* hortinur.
* qup. ewifurniPiiiFiil ï ]'u«i|
'D«ernble un i-otip <|-»j| aur I

•i»S ««««prn pu qu« Je ro
FT'nl><}rJ do Marne. L'a Irop grtmd ou

ipalrlofiM vlvrnl dans l'Afr
•ri pour que BOUS t>? prenluc* p
parLieullpr aux JvMcnifflts qui s
Mif« places <ju<- d-stUifg poi

pour Apprécier te qui *>• pas

m, à ro

mots

m H éi.'. si difficlfeqtund i
- |iaScminl!>der.\!li'mfl.ini<

encore sur le pro-
demi l'applira-

Poui

une difnruMe : I

• iv«t. acb
fi iii« <inr
i-v»n-arùn

l, .711-^» Al

r: e!ai A" e<

| 4 rtdpr*ci»tion ifa Franc snr fr

•£• Scifffltn v*t ttnivé. iiil-
trmthiopte. fi- Htxi fHig tre*

sûr. M*tix il enl certain qu'il a quitté
Pari* où *oii aventw tournait à la
'•''« Montmartroise et uieiw-aU de
n'être pin* ammante du touJ. i rha-
••'!//• rohi •/<• rtlt; un lofutir roux arré-
t'ht qui toit* '/emanitait : « An-tu vu
Ir ftrinre ? , f* détertireg <te* arjen- j
(<-* itriréex se mnftipliaipttt affi-
• irnuenicnt fmnr retrouver la tmet rfw
fugitif 9W reu 4i#iit taWW *in* In

j t.t/ilirue. rt In poli'-e anylaise 1anr*e
j ù in t>aur*uite mtr k raittinetif.atltin-
j it/rit flegmatique, la pi/te au bec, que
\ ir prinre fui fût ramené *au* la rami-

e» hAtrl*. le r»nrier>jt et
titneatrv* c w rnfn tan*
. AHn rotu '• -film W-

ffii II.1 <)it périt que nou* r
l'.Uxl P] Krini. .Si a

t DP péril, c'est grtrr a 1:
pe» qui ont ru t drtfmdre. JHW de»
is ËÉi|cul>ârpmeiil pénibles, ;? fron!

(lucrgha, ?t AUiriurlIn» Je liens a payer
rlnnt d'adniii'jtioD el de

ra<\t inch' qjj ;pur cal
1 »rfoJre od jnuit a»i>n» *••
^•ou* rfçHjvc uao solution
s l'avwitr. n- pu»» plu.
IvHJHlrirf ponriiiiTle fw la Praaee.
a\tre m brflfenle e( «J

r »n»i UB* ét—ttpeUoa croicante *• aut
f Mail k l'ppird ilft liLrei pubiio». Le rréi
•!•• CRis; «liait * «œ«ul*^I, «t I* IUJUM
'1' mutai <>o m»KM Uvorahir du nou*«
i!'-» bon* ** I* <Mf>%M utuMMle errait poor
'i ir̂ fotAfX* dvj itifnpuMM -le pluj tn
n i M ;• t ) dpvtii *•• dpmsoilpr eommeitl no
f " t " fa— k une «u<V(«'OD de lourde!

'rra-l d* la •

r ie i>»*i»ti«. ; I * p
h &• nropo», o«e Vil y mar rh* deB ehanfiM procure en œ

*•(! Frann1 . et si un* ! moment h no* <ex porta leurs un avnn-
! ^ l d t t

- -1. lip«. pur rappnrt au ehtffr»
.liii.inii iiuil n'v en a en Ati-

Miri- |PS Prançm» p id i r ipen t A c.' i|ê-
jikni-menl sfimptuaJre f

n*nn IPT ville» d>aux . parmi Im
rmta ine t >te |*r*imn<>" r-mpli*'Wil
.|.> hfiMs de premier oMre. «n ne
Irouv ' que de rnre« Français.

3* U ch*rr> fi*o>lf doil rire consi-
Afirf,,-- r...ii -rti'^nt nt en rile-nrrW.
m« - " rendeirienl. ce :

e de*
uiinufliii |Ja» *-n in«n
(•Aiirrail apjicle? win f*
[KMniM deux («ayi rfnnt l<-s
n*caie« «ont le* n»*llie« pnnt
di^ nh^.Tvntir.r.ï -innnr"'^ p1'

,!•• 1 Rlat. di-
... qnc i'nn

i rtalt
t. car

pu* auquel ne correspond peut-être
pfiK. tout pc£i(. un profl[ rfn\ pour le
I>a«n,

Cn journal publiait récemment
que. ver* le milieu de celle nnne- 1ft?T>.
!••* |iri\-orf'taien( en Franc*1 a l'indic»
13?-- pour im en \m\ —. mtiitre 1M
«!m f|HU-Ï:IU*. Irtii >-n AnfrlHem-. IR?
<-n Sui«»'. Vnitn <(et pays rfnnl on peut
dir*1 in'il* bénéfirjpnt. en ce fomrnl ,
d un rabai)" île 17 n^ JS O*»* quand ils
«ohiMiT»! clx'K nnm, Main ro rabfti*.
qui cofifilin1 un Mimnîant actif ti no*

p T* la »tabilt»ilion
d noire monnaie.

d m e l u o n s : nous étions pnriéa, ftr>
F-snr.^. li envtiHtifr lu probleTn" ties
dnlt"* interalliée* du point <V r u e frf
ce rjuc f>eHaii.4 appellent le senti-
m."il et ou*- nniis v-mdrion-< p>u'.M an-
pH'T l'ê'MTÎt'v Si. pimnr^ on nou^ t AH-
nonr^-. la discussion pmrbaine doit
avoir un r s m r t r w ppatini)-1. tït ' i nous
*HHini— «mt-ne* fwr 1* A nrw* ptarer
snr Ii- lerrain des po*uihilité«. noir*-
position ne sera pan moins lionne
Oiiniid n<«< inKrlootiIeura américains
aarnnt Mn t'-clair** par non* Mir notr»
•ituation. il d«Tnû1. #emWe-t-l: Mre
ais* d'aboutir a l'accord que tout le
monde dr^irp.

Adolphe LANDRY

..,. -rt^Mj-f '•T*êHeitre* dit plus
grnnd retptrt et Bout ijlï**aii à foretl- i
/c ; •« l'orrf Ailette peut ?>rc m**t*rée I
'/*• »-o'^ <fi*>-r{tivfi „. A'ii rflfu. ro»« ,
•h-ffrtirt rou* <têtre tatijit <1UH qui-
proifiia. le i/rrynt n'en démortiait pu» j

l>)'i'iiit f'r* qwlf/uf iaurt rt Qrâcf
il rrftr luliir <te* hiitrlicrt qui rttuairnt
Srife/tin partout, rtrtnim* pernonna-
JS* K»* Mirât/ purent fa rir Met.
Tri* /-et froi* ^wi. *wri»*' * r»* (m*
ttottrlferi* à kt w«*/f rfp* fnrJron» de
A» ru),it-r:r. ili-st-rivUrent d'une m**

p
i do franc putr

'iinwr <t£» prit, prodrome de« plu*

afTairra prl-

n-«Hil* trilm mou, tm KrtmHpmeal »>nl
r~iitlu'! L*« re i lu uni b><neHe'p •l'une h u i -
' l'u <-it plfln* *- Um'Hcatlon *t *: pro-
mrwtet. U Irue e«t d«»*or« t ftn prit
'•k. Tonrpfolt, ilam 11 V«H« qui fnndaJl à M

• a*-

/r*. Ils

p/M. . -i

oh*» oHentift rf»
rmpiffrerent ttat

* & hi

Itm

.l/i/ft* •(W'W'-r kwthemmt* bom-
bait, f, Itx futft. un, if ut le rfc»ir rie fai-
rv mu- prtttr fr- urt'ion ànii» !r ;wy«
«/ rimnxmtttéremt un rtpm* au f/w»>
pn/fne futur Ir n-lntir.

- Et i/rSjwrri-ni»" ralre peti>>- no-
te, irtt te prinrr an iUfrcttHr.

On let attend enf'ère.
Il n'y apat'ine It* jitrwihttf q*i

aitnt h m»» * racl*"rtM !

ni PU diuri au) un pl«*n oueofu. de
.;<<tt.r n > *-ltf nmuatp dont
r>of.li'upriil iw diof/r ppim—fat, rt k

nrr a<wr«r IP parfkF-. r^allihrt du badgft :
: faudra pnarmferr U eiMMlidaUM 4* )•
Tf-ii<>. piahilr et nrllrr n praU^u* M ft)W
• anc-rifus^mml : il toutn enfin rirecluer U
i.bJii.tlna {>»rraire ri (hTmKivr *• aolr*

f
- n" préwnir pu M-oJfintal d«i MTeuHê*

-<kBiqup* que teul le matrtr apre^t on <1e-

t.^ft^. nott* «leroTH cppfii<Ual <TJtPr t*>
e<urp« qui «riirnt 4r niliirp l preraquer

> fmlp *>« NpllMii, i .l-roantfrr l'fparfnr.
lrfM : i#»t*f«*.»«••*•( d*

que i» r««M<atM>

MII *rt«f • • *
i «f4e* î O'ait'

l'id.1»! a- (Mro.x

J MitoftiBtiM d m m* au«
I ••'rET w^Off .\nu, o . ^auri.im (pùp ,»ppr.-
I '•rer Ip bipgtaa qU<> DIHI* n yao t*. pMoif» -(,

I Mr»ro-Oi»fr»Mi «„ B m . « a ( u m i dTSta

ro>u» ont hile MM le« doeteun Sbrrhou et
na, f l aud chunrfi d-tnquetT fur li palua*-
mr pour ie compte de la Société d™ Xa-lom
ci ie* l̂udPf pûur«jlïi« t u r if mêmt »ij'<
P*r h rimdalioti NaekTHkr. LP rimirquU, J
rupporl qup U. Mar«hou\ el PUyosui ont -...

•i»M. yrSe» auxquelles pourrait être nhie.
« M lrns p™ de t i R n U - ^ i M h . p w . q , t ,
rai* d ut ;„ su ipu. p u , que loul tuir». ̂ .
•le 1« r:«rap. I IBMI point <|p penpeetlve qui
ilssf nias r"J,nu r thï(filip»
Vfnow munleMM è ,;, .prf,,^, n n s # 0 , .
. W .™i. ell- *,m>0« l w tJ1 ,,,nïli<1B

p*, BMII tot >!

nnm â\>Mn i pompier
. pminmdrt fc payer

Ml pniir avjwnr
rre*. e* rou* n«i
••«u-w 7111 P.!

i itr iMf ; mai*. «•

••<peiwr, de la pr»r«*ltirï* <V« 4#pa(
r ™ itMkM • port-r ta aaln-»nt ->-

M»t(Tf.' 1-e. 1Ï«1J^HI qw M U t «TA,.

UcHPr t -*> f»fr* l« me.;-
arfquM eipmpi«>. <(•••-
* feron. »-MiT-«4rr iri

tUÙi- MC» le p«g—
« *>Bt tl d« I e1'*

)• tra^a uar miMt d*.


